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PLAN MISE DE CÔT? ACCEPTÉE. RÉSERVEZ 
LE VOTRE DES MAINTENANT

1015, boul. Sainte-Geneviève 
Chicoutimi-Nord, 543*6537
YAMAHA L'art de satisfaire!
OUVERT DU LUNDI AU VENDREDI de 
8h à 17 h et de 19 h à 21 h le soir 

LE SAMEDI de 9 h à midi

Choix d« coulours

Financement disponible Taux d'mterAt spécial

LIQUIDATION MOTONEIGES USAGÉES
1999 YAMAWVHHttfE 500 XL 1996 YAMAHA VMAX 600 

(impeccable)
1998 YAMAHA MOUNTAIN MAX 700. 1994 YAMAHA VK 540
reculons 1993 YAMAHA VK540
1997 YAMAHA VENTURE 600 1990 YAMAHA VK540

VTT YAMAHA USAGÉS
1999 YAMAHA 300 4X4 1992 YAMAHA 250 2X4
1993 YAMAHA 350 4X4 1991 YAMAHA 300 4X4

VENEZ NOUS RENCONTRER ET VISITER NOS 3 SALLES DE MONTRE 440444
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Tragédie à Saint-FéHx-d'Otis

Une fillette retrouvée sans vie
par Serge Émond

CHICOUTIMI (SE) - Une 
fillette de huit ans a été retro­
uvée sans vie à Saint-Félix 
d’Otis, hier, en fin d'après-midi.

En début de soirée, le coro­
ner Michel Miron a demandé

Série noire

qu'une autopsie soit pratiquée 
surlecorpsde la jeune Camille 
Bouchard afin de déterminer 
avec précision les causes du 
décès. Elle devrait être faite en 
début de semaine, à Montréal.

Selon les premiers rensei­

gnements recueillis par les 
policiers de la Sûreté du Qué­
bec, tout porte à croire que le 
décès est accidentel.

«Vers 16h30. un appel 
d'urgence a été logé à la Sûreté 
municipalede Ville de La Baie,

Deux jeunes motoneigistes 
vivent la peur de leur vie

par Serge Émond
JONQUIERE (SE) - Dominic 

Tremblay et Benoit Fortier, deux 
jeunes hommes qui circulaient 
sur une motoneige dans le sec­
teur du lac Kénogami, ont eu la 
peur de leur vie, tard vendredi 
soir.

Au cours de leur randonnée, 
les deux motoneigistes ont quitté 
le sentier provincial sur la baie 
Cascouia afin d’aller rejoindre 
un ami qui se trouvait dans un 
chalet du lac Kénogami.

«Dans notre risque, nous 
avons pris le moins de risques 
possible, assure Dominic Trem­
blay. Il y a toujours un risque sur 
un lac mais nous avons décidé de 
longer une petite île pour ne pas 
prendre de chance. A un certain 
moment, nous nous sommes 
retrouvés dans la «slush». Nous 
sommes montés sur une petite 
butte. A cet endroit, la motoneige 
s’est embourbée. Nous avons tra­
vaillé pendant plusieurs minu­
tes pour la sortir.»

Au moment de repartir, la 
glace a cédé. Le véhicule et ses 
passagers ont rapidement été 
enveloppés par l'eau. Dominic 
Tremblay est parvenu à sortir de 
l’eau assez rapidement mais son 
ami a eu besoin de plusieurs 
interminables secondes pour se

tirerdubaindeglace.Ilsedeman- 
de encore comment il y est arri­
vé. Trempés et gelés, ils ont enta­
mé une longue marche dans la 
neige épaisse afin de trouver du 
secours.

Malgré quelques moments de 
découragement et après environ 
90 minutes de marche où Domi­
nic Tremblay a même été obligé 
d'utiliser ses mains pour permet­
tre à ses jambes d'avancer, ils ont 
finalement rejoint le sentier. «Le 
problème, c’était la neige, racon­
te Benoit Fortier. Nous en avions 
jusqu'aux hanches, d'autres fois 
jusqu’aux genoux.

«Finalement, nous avons 
rejoint le sentier et un motonei- 
giste est arrivé rapidement. Le 
monsieur qui se nomme Robert 
et dont nousavons perdu lescoor- 
données voulait nous amener au 
relais La Grenouille. C’était 
impossible. Dès qu'il a commen­
cé à avancer, nous n’étions plus 
capables de tenir. Nous étions 
complètement gelés. Il nous a 
finalement reconduits dans un 
chalet. A cet endroit, nous avons 
aussi reçu l'aide d’une dame qui 
se nomme Danielle.»

«Nous étions en glace, men­
tionne pour sa part Dominic 
Tremblay. Ils ont été obligés de 
couper ma veste, tellement elle

ABONNEMENT
545-4664

Progrès-Dimanche 
1051, boul. Talbot 

Chicoutimi, G7H 5C1 
Bibliothèque nationale 

du Québec
Courrier de deuxième classe 

(N°32131)
Port de retour garanti

«
loto-québec

Loto-Québec
TIRAGE DU 00-01-26 
Numéros gagnants

12 - 17 - 25 -44 - 45 -47
Numéro complémentaire:

E0tra 222910
Prochain tirage: 00-02-02 433903

loto-québec

mi
NUMEROS

521393
21393

1393
393

93
52139 , 
5213 m 
521 M

Tirage du 
2000-01-28

3 4

696 0506

Tirage du 
2000-01-28

LOTS
50 000 $ 

5 000$ 
250 $ 

25 $ 
5 $

1 000 $ 
100 $ 

10 $

EQtra
Tirage du 

2000-01-28

NUMÉRO

705934

Tirage du 
2000-01-28

04 12 16 17 18
19 20 22 27 31
32 33 35 43 45
52 56 58 65 69

flUUI 'T’TTl Tirage du 
2000-01-28

01 17 18 25 31 32 39

Numéro complémentaire 41

TVA, le réseau des tirages de Loto-Québec
Les modalités d'encaissement des billets gagnants paraissent au verso des billets 

En cas de disparité entre cette liste et la liste officielle cette dernière a priorité,^,

a expliqué Isabelle Gendron, 
du bureau montréalais des 
affaires publiques de la Sûreté 
du Québec. La petite fille a été 
retrouvée la tête enfoncée dans 
la neige, entre un tas de bois et 
une clôture. Elle aurait été 
retrouvée sur le terrain fami­
lial. Des manoeuvres de réani­
mation ont été faites immédia­
tement mais il n'a pas été possi­
ble de la sauver. Son décès a été 
constaté à 18h40.

«Les premiers éléments qui 
ont été recueillis par les poli­
ciers ont permis d'apprendre 
que la petite fille aurait joué

dehors avec des amis au cours 
de l'après-midi. Vers la fin de 
l’après-midi, en constatant 
qu elle n’était toujours pas de 
retour à la maison, ses parents 
se sont inquiétés. C’est un mem­
bre de la famille qui a retrouvé 
la petite fille.

«Les policiers de la MRC du 
Fjord-du-Saguenay ont encore 
des gens à rencontrer. Pour le 
moment, on peut penser que la 
mort est accidentelle. L’autop­
sie qui sera pratiquée au début 
de la semaine prochaine 
devrait permettre de détermi­
ner les causes du décès.»

était gelée. Ils nous ont aidés à 
nous réchauffer et ont appelé 
une ambulance. Mais nous 
n’étions pas au bout de nos pei­
nes. En chemin, l’ambulance est 
restée prise dans une côte. Elle a 
finalement réussi à repartir... 
avant de faire une crevaison. 
Nous avons dû prendre une 
seconde ambulance.»

Dominic Tremblay et Benoit 
Fortier sont sortis de leur aven­
ture sans blessure majeure. 
Quelques heures plus tard, ils 
remercient encore le ciel.

«Nous avons eu une leçon, 
note Benoit Fortier. Le soir, tu 
restes sur les sentiers. Quand tu 
n’es pas certain de toi, tu ne 
prends pas le moindre risque.»

«Ta vie est plus importante 
qu'un lac, indique de son côté 
Dominic Tremblay. Tu t’en rends 
encore plus compte quand tu es 
couché sur une civière et que tu 
vois arriver tes proches en 
pleurs.»

Dominic Tremblay et Benoit 
Fortier sont retournés sur les 
lieux de leur accident, hier. A la 
lumière du jour, ils se sont aper­
çus qu’à une vingtaine de pieds 
du chemin qu'ils ont creusé pour 
rejoindre un motoneigiste se 
trouve un beau sentier de moto- 
neiges...

étéo
Aujourdhui:

Lundi:

Max.: -7

Max.: -9

Min:-16

Min:-18

CHICOUTIMI — La marée sera basse à 04 h 25 (lm4) et haute à 10 h 40 
(3m8). Elle sera basse à 18 h 10 (lm5) et haute à 23 h 20 (3m3).

LA BAIE — La marée sera haute à 03 h 45 ( 1 m7) et haute à 10 h 15 (4m 1 ). 
Elle sera basse à 17 h 10 (lm7) et haute àà 22 h 55 (3m5).

ommaire

loto-québec

ÜH Tirage du 
2000-01-29

06 07 22 33 36 40
Numéro complémentaire: 09

UjlUhlUir Tirage du 
2000-01-29

19 22 23 26 34 39
Numéro complémentaire: 15

Tirage du 
2000-01-29

03 06 07 18 21 
22 26 27 31 40 
43 48 53 57 58 
59 61 63 64 70

^l&üiiLrÜiièr

Tirage du 
2000-01-29

3 4

757 2002

EQtra
NUMERO

Tirage du 
2000-01-29

977059

EQtra
NUMERO

Tirage du 
2000-01-28

705934

Tirage du 
2000-01-28

GAGNANTS

01 17 18 25 31 32 39
Numéro complémentaire: 41
Ventes totales 16 657 026 $
Prochain gros lot (approx ) 12 500 000 $ 

Prochain tirage 2000-02-04

7/7
6/7+
6/7
5/7
4/7
3/7+

0
1

98 
6 321 

133 932 
123 535

3/7 1 132 284

LOTS

10 000 000,00 $ 
312 154,90 $ 

2 787,10 $ 
154,30 $ 

10,00 $ 
10,00 $ 

part, gratuite

TVA, le réseau des tirages de Loto-Québec «raoz
Le modalités d'encaissement des billets gagnants paraissent au verso des billets 

En cas de disparité entre cette liste et la liste officielle, cette dernière a priorité

Profiter à deux des beautés 
de l'hiver... c'est encore mieux!
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3400*
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Mort de Mario Gagnon

Le motoneigiste ignorait 
toute l’ampleur du drame

§

Qoivin

CANTON TREMBLAY (NB) 
-Jamais, en aucun moment, le 

motoneigis­
te qui a se­
couru So­
lange Ga­
gnon, au 
début du 
mois de jan- 

l vier au lac 
St-Jacques, 
ne s’est dou­

té de toute l’ampleur du drame 
qui venait de s’y jouer.

Ce motoneigiste, c’est Hilai­
re Villeneuve, un ancien 
contracteur en dynamitage de 
Canton-Tremblay. M. Villeneu­
ve, qui possède un chalet dans 
le secteur depuis une vingtaine 
d’années, n'a jamais reculé 
quand venait le temps de 
dépannerquelqu’unen forêtet 
a trouvé ça pénible de passer 
pourun individu qui avait aban­
donné une personne en détres­
se.

Pour ceux qui viennent de 
débarquer sur la Terre, rappe­
lons que Solange Gagnon a vécu 
un véritable enfer, dans la 
forêt, à une centaine de kilomè­
tres à vol d’oiseau au nord de 
Chicoutimi. Partie à pied le 3 
janvier du campement de Jean- 
not Gagnon avec son conjoint 
Mario, le neveu de Jeannot, 
pour tenter de regagner la civi­
lisation. elle a vu ce dernier 
s’éteindre tranquillement 
d’hypothermie et elle a erré 
trois jours en forêt avant d'être 
rescapée.

Or. lorsque Hilaire Ville- 
neuve l’a aperçue dans le bois, 
il était convaincu d’avoir affai­
re à une indienne. «Il y a sou­
vent des indiens qui campent 
dans ce secteur l'hiver. Je pen­
sais qu’elle arrivait de leur 
camp et puisqu’elle ne m’a 
jamais expliqué ce qui s’était 
passé, je suis resté avec cette 
idée, même après mon retour à 
Chicoutimi», nous a raconté 
l’homme de 57 ans lorsque nous 
l’avons rencontré à sa résiden­
ce hier.

Séjour
Hilaire Villeneuve s’était 

rendu, le 5 janvier, à son camp 
dans le secteur connu sous le 
nom de Montagne du canal sec. 
situé à une quinzaine de kilo­
mètres de celui de Jeannot 
Gagnon. Arrivé là bas à 16 heu­
res, il a chauffé le poêle le pre­
mier soir sans sortir.

«Le lendemain matin, je suis 
parti pour aller faire un petit 
tour sur les battures de la riviè­
re Péribonka. à environ trois 
milles de mon camp.» Atteint, 
depuis trois ans. de la maladie 
de Parkinson. Hilaire Ville- 
neuve ne s'éloigne plus beau-

PX* ff m >ïm N f ; îf * ** v
Hilaire Villeneuve

coup de son campement 
lorsqu’il est seul, pour des rai­
sons de sécurité. Il n’avait donc 
pas fait le plein de sa motonei- 
ge. ayant assez d’essence pour 
sa petitetournéetout en conser­
vant une marge de sécurité.

En faisant sa ronde, le quin­
quagénaire a vu des traces 
bizarres dans huit ou neuf pou­
ces de neige fraîche. Ancien 
trappeur, il fut surpris de ne 
pas les reconnaître. «Je me suis 
dit que j’en avais encore à 
apprendre», dit-il. Voyant la 
trace laissée par la sacoche que 
Solange Gagnon traînait der­
rière elle, cela ressemblait à un 
animal blessé qui avait mal à 
une patte.

Il a donc décidé de la suivre. 
De tempsen temps, latrace ren­
trait dans le bois puis en ressor­
tait une cinquantaine de pieds 
plus loin.

«Un moment donné, la trace 
s’est retrouvée dans celle que 
je venais de laisser avec ma 
motoneige, m’indiquant qu elle 
se dirigeait vers mon camp. J’ai 
fini par voir une femme qui 
marchait.»

Ne s’attendant pas du tout à 
voir une blanche à cet endroit 
perdu au milieu de nulle part, 
Hilaire Villeneuve a tout de 
suite pensé aux indiens qui 
campent souvent dans le sec­
teur: et les yeux légèrement bri­
dés de Solange Gagnon l’ont 
renforcé dans cette conviction.

«Je vais là bas»
«Je lui ai demandé où elle 

allait. Elle m’a répondu: “Par 
là”, en pointant en direction de 
mon camp. Je lui ai dit qu’il n’y 
avait que moi qui habitait dans 
cette direction et c'est alors 
qu elle m’a dit qu’elle voulait 
aller chez Jeannot Gagnon.»

Hilaire Villeneuve connaît 
bien Jeannot Gagnon qu’il a 
déjà eu l’occasion de dépanner. 
Dans sa tête. Jeannot était 
absent de son camp, mais il ne 
s’est pas posé davantage de

questions. Il pensait qu’elle 
allaity trouver d’autres indiens 
campés dans le secteur.

«Je ne sais pas si elle était 
confuse. Quand il fait moins 25 
et que tu te dis trois mots, tu n’as 
pas le temps d’analyser les 
gens, d’autant plus qu’elle avait 
l’air en forme», dit-il.

M. Villeneuve a quand même 
pris l’initiative de lui offrir 
d’aller la reconduire, et là des­
sus, il est formel: jamais elle ne 
lui a demandé de monter sur sa 
motoneige et jamais elle ne l’a 
informé de ce qui s’était passé; 
du fait qu’elle errait en forêt 
depuis trois jours et que Mario 
Gagnon était mort gelé au pied 
d’un arbre.

h.

SECOURS - C’est avec cette motoneige Skandic conçue pour la 
neige épaisse que Hilaire Villeneuve a porté secours à Solange 
Gagnon.

(Photo Sylvain Dufour)

«Si j’avais su, je ne serais 
pas resté sans rien faire...»

- Hilaire Villeneuve

CANTON-TREMBLAY (NB) 
- Hilaire Villeneuve n'a pas 
laissé Solange Gagnon à un 
mille de son chalet et ne lui a 
pas promis de revenir la voir le 
lendemain, pour la simple et 
bonne raison qu’elle ne l’a 
jamais informé qu’elle était en 
détresse.

«Lorsqu’elle m’a dit qu’elle 
se rendait au chalet de Jeannot 
Gagnon, je lui ai répondu qu’il 
restait un bon cinq à six milles 
de marche. Même si je n’avais 
pas beaucoup de gazoline, je ne 
trouvais pas ça humain de la 
laisser là et je lui ai offert 
d’aller la reconduire.»

Chemin faisant, Hilaire 
Villeneuve a vu des traces fraî­
ches de motoneige dans le sec­
teur du lac St-Jacques, se diri­
geant vers le camp de Jeannot. 
Il l’a déposée à la barrière fer­
mant le chemin privé menant 
au camp, ce qui représente une 
distance de 500 à 600 pieds. 
«Jeannot a beaucoup de chiens 
et ça ne me tentait pas de me 
faire sauter dessus. Comme 
elle avait l’air normale et qu’il 
y avait des traces de vie au 
camp, je l’ai laissée sans hési­
ter et je suis retourné à mon 
camp car j’avais du travail.»

En aucun moment M. Ville- 
neuve n'a su ce qui avait pu se 
passer. De retour à Chicoutimi, 
le 9 janvier, il a raconté son 
aventure à son entourage et à 
des amis. Il leur a dit qu’il avait 
ramassé une indienne qui mar­

chait dans le bois et qu’il l’avait 
laissée au chalet de Jeannot 
Gagnon.

Même lorsque les médias ont 
commencé à parler de la dispa­
rition d’un homme au nord de 
Saint-Ludger-de-Milot, il n’a 
pas fait de lien. «Les médias ont 
véhiculé une mauvaise infor­
mation car le secteur dont on a 
accès par Saint-Ludger est à 
l’ouest de la rivière Péribonka 
alors que nous sommes à l’est.»

Cadavre
découvert

Lorsque les policiers ont 
finalement découvert le corps 
de Mario Gagnon le 21 janvier, 
après quelques joursde recher­
ches. Hilaire Villeneuve était 
retourné à son camp avec l’un 
de ses fils.

«J’entendais passer l’héli­
coptère et je pensais qu’il était 
arrivé quelque chose à Jean­
not.» Ce n’est qu’en appelant à 
la maison, avec son radiotélé­
phone, que M. Villeneuve a 
appris, par la bouche de sa 
femme, que les policiers vou­
laient le rencontrer.

«Les gens à qui j'avais racon­
té mon aventure en ville ont fait 
le lien lorsque les médias ont 
parlé d’un motoneigiste qui 
avait raccompagné Solange 
Gagnon et ils avaient tout dit à 
la police. Elle voulait me voir 
pour vérifier cette histoire 
avec la mienne.»

De héros à zéro

Inutile de dire que M. Ville- 
neuve n’a pas trop aimé ce 
qu’on a dit sur son compte à ce 
moment. D’une bonne action, il 
était quasiment devenu un 
meurtrier, pour employer son 
expression.

Mais ce qui l’a peiné davan­
tage, c’est d’apprendre qu’il 
aurait pu aider Solange Gagnon 
si elle l’avait informé de sa 
situation: «Elle a passé plu­
sieurs jours au campement de 
Jeannot à souffrir inutilement. 
Si j’avais su, j’aurais communi­
qué avec la police pour qu’on 
vienne la chercher. C’est bien 
évident que je ne serais pas 
resté sans rien faire.»

Hilaire Villeneuve n’a 
jamais reculé quand est venu le 
temps d'aider des gens mal pris 
en forêt.

Il se souvient qu’il y a plu­
sieurs années, Louis Lévesque, 
des Équipements Villeneuve, 
l’avait appelé à son camp pour 
qu’il aille aider des touristes de 
Québec qui s’étaient enlisés au 
lac Laflamme avec leurs moto- 
neiges. sachant que lui était 
bien équipé.

«Tout ce que je peux dire, 
c’est que cette femme est une 
grande athlète pour avoir réus­
si à survivre dans ces condi­
tions. D’après moi. elle le doit 
en bonne partie au fait que 
dans sa confusion, elle n'a 
jamais paniqué.»

le programme LANCEMENT D'UNE ENTREPRISE (A.S.R)
\\eZ vou© Combinaison d'un encadrement individuel et de cours de groupe

vouÆ*eN 1 COURS DE JOUR -1 COURS DE SOIR

Commission scolaire des
Rives-du-Saguenay

Vous voulez obtenir:
...une formation de base sur tous les aspects de l'entreprise? 

...des conseils judicieux pour la mise en marché d'une entreprise?...

Durée du programme: 10 semaines (temps partiel) 
Début des cours: 14 février 2000 
Frais d'inscription: 40 $

Centre de soutien à l'entrepreneuriat: Tél.: 698-5289
439542
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Prix du carburant diesel

Abitibi-Consol absorbe la hausse des coûts

Jacques Girard, directeur de la division forestière d'Abitibi- 
Consol.

(Photo Rocket Lavoie)

* • y

par Normand Boivin

CHICOUTIMI (NB) - Ce ne 
sont pas tous les camionneurs 
qui ont la vie dure en raison de 
l’augmentation du prix du car­
burant diesel.

Les entrepreneurs qui tra­
vaillent pour l’empire Abiti­
bi-Consol au Saguenay/Lac- 
Saint-Jean jouissent, depuis 
la crise du camionnage d’octo­
bre 99, de mesures permettant 
d’atténuer les impacts des 
hausses du gasoil et vendredi, 
le directeur de la division 
forestière d’Abitibi-Consol, 
Jacques Girard, en annonçait 
d’autres pour aider un der­
nier groupe de camionneurs 
qui n’étaient pas sous le cou­
vert de la première mesure.

Celles-ci font en sorte que 
c’est la compagnie forestière 
qui absorbe ces hausses de 
coûts à même sa marge de 
bénéfices. Jacques Girard ne 
pouvait les chiffrer précisé­
ment. mais indiquait que les 
activités de transport repré­
sentent 30 pour cent des coûts 
de production chez Abitibi- 
Consol, ce qui donne un idée 
de l’impact que les hausses 
importantes du carburant, ces 
dernières semaines, peuvent

avoir pour l’empire.
«D’autant plus, dit-il, que 

nous ne pouvons refiler ces 
coûts supplémentaires à nos 
clients en haussant le prix du 
bois de sciage ou du papier.»

Entente
En octobre dernier, Abiti­

bi-Consol avait conclu une 
entente avec les entreprises 
de transport Asselin et Jean- 
Guy Fortin, qui sont liées avec 
elle par des contrats à moyen 
terme pour le transport des 
copeaux pour ses moulins à 
pâte. Les deux parties avaient 
alors rajouté une clause selon 
laquelle la papetière s’enga­
geait à compenser, sur une 
base annuelle, les variations 
des coûts du diesel.

De plus, pour aider les 
entrepreneurs oeuvrant à ses 
chantiers, ceux qui possèdent 
la machinerie servant à l’abat­
tage et au transport du bois, 
Abitibi-Consol a gelé à 50 sous 
le litre le prix du carburant 
diesel qu elle leur vend en 
forêt, peu importe son coût 
d’acquisition.

Il ne restait plus que les 
autres: les camionneurs arti­
sans transportant la pitoune 
en longueur et ceux qui pren­
nent en charge le produit fini,

que ce soit du bois scié ou des 
rouleaux de papier. Depuis 
vendredi, ils jouissent égale 
ment d’une entente avec Abi­
tibi-Consol pour les aider à 
absorber les fluctuations du 
diesel.

Puisque ces entrepreneurs 
ont souvent des contrats à 
court terme, la papetière va 
leurverser une compensation 
comme pour Transport Asse­
lin et Jean-Guy Fortin, mais 
dans leur cas sur une base 
mensuel le. Jacques Girard dit 
que l’entreprise remboursera 
75 pour cent des hausses du 
diesel en se basant sur le prix 
moyen canadien, une mesure 
rétroactive au 1er janvier 
2000.

Ainsi, espère Jacques 
Girard, Abitibi-Consol. qui 
est le plus gros employeur 
forestier de la région, devrait 
être à l’abris de la grogne des 
camionneurs qui doit s’expri­
mer ce soir.

Ces mesures touchent les 
camionneurs oeuvrant pour 
les trois usines de pâtes de La 
Baie, Jonquière et Alma ainsi 
que les scieries de la coopéra­
tive Petit Paris de St-Ludger- 
de-Milot, Roberval, St-Ful- 
gence, et la scierie Saguenay.

Les camionneurs reprennent 
la voie de la contestation

par Norman DELISLE
QUEBEC (PC)-Plus d’un 

millierde transporteurs fores­
tiers pourraient débrayer dès 
lundi matin si leur rémunéra­
tion n’est pas haussée de 12 
pour cent, a averti hier le pré­
sident de l’Association natio­
nale des camionneurs artisans 
(ANCAI), Clément Bélanger.

Il s’agit des camionneurs 
qui effectuent le transport du 
bois pour des entreprises 
forestières, des scieries et des 
papetières, a expliqué M. 
Bélanger, samedi, à l’issue 
d’une assemblée des délégués 
de l’Association.

Leurgrief principal: le prix 
du carburant, qui a grimpé 
d’une façon tellement rapide 
depuis un an que les profits 
des camionneurs sont prati­
quement nuis.

«Dans certaines régions, le 
prix du diesel a augmenté de 
35 pour cent. Encore la semai­
ne passée, il y a eu une hausse 
de 0,08 $ le litre. Il atteint 
maintenant en moyenne 0,75 $ 
le litre alors qu’il était de 0.55 
$ le litre l’an dernier», a déplo­
ré M. Bélanger.

Comme le carburant repré­
sente le tiers des dépenses du 
camionneur propriétaire de

son véhicule, aucun camion­
neur ne peut désormais faire 
ses frais, signale l’ANCAI.

Des négociations sont 
actuellement en cours avec 
certaines entreprises fores­
tières afin qu’elles acceptent 
de hausser les compensations 
versées aux camionneurs arti­
sans qui oeuvrent pour elles.

«Mais entre-temps, les fac­
tures s’accumulent et la plu­
part descamionneursontde la 
difficulté à faire face à leurs 
obligations», a rappelé le pré­
sident de l’ANCAI.

C’est pourquoi les 900 mem­
bres de l’Association qui oeu­
vrent dans le secteur forestier 
envisagent d’exercer unepres- 
sion plus grande dès lundi 
matin par le biais d’un 
débrayage dont la durée sera 
illimitée. Le geste ne touche 
pas pour le moment les 2000 
autres membres de l’ANCAI 
qui font du transport dans 
d’autres secteurs d’activités 
que la forêt.

La CSN aussi
Pendant ce temps, la CSN 

tenait hier à Shawinigan la 
première assemblée du Syndi­
cat national du transport rou­
tier (SNTR-CSN).

Les4000camionneurs mem­

bres de cette association sont 
eux aussi mécontents. Ils don­
nent au ministre québécois 
des Transports, Guy Chevret­
te, jusqu’au 20 février afin 
d’annoncer les gestes que le 
gouvernement posera pour 
l’amélioration des conditions 
de travail des camionneurs 
québécois.

Le ministre avait créé 
l’automne dernier un Forum 
devant lequel tous ont pu expri­
mer leurs doléances. Ce geste 
avait d’ailleurs convaincu les 
camionneurs de mettre fin au 
blocus qui a perturbé les routes 
du Québec en octobre dernier.

Maintenant que les problè­
mes sont connus, il est temps 
que le gouvernement agisse, 
estime le représentant du 
SNTR-CSN. Henri Goulet.

La CSN réunira ses mem­
bres camionneurs à travers 
neuf assemblées régionales 
qui se tiendront d’ici au 13 
février.

Tantà TANÇAI qu’à laCSN, 
on estime qu’il y aura de 
l’encombrement sur les routes 
du Québec avant longtemps si 
les conditions de travail des 
camionneurs, particulière­
ment le prix du carburant, ne 
s’améliorent pas.
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GROGNE- La grogne monte du côté des camionneurs en raison 
de la hausse importante du prix de l’essence diesel.

r .
/ s}-

: •:.-v

V _N Un emploi pour l'avenir: Formation de niveau collégial:
niJM/VNis installation, ENTRETIEN ET GESTION DES MICRO-ORDINATEURS ET DES RÉSEAUX LOCAUX
CÉGEP DE CHICOUTIMI

Formation alternance stages-études (AEC) vWde*' ....
• pWcEM£Nr ' Information et inscription:

14 SEMAINES DE STAGES î . 90% ' Mario Gravel (418) 696-2243, poste 730 î

CEGEP DE CHICOUTIMI 534, RUE JACQUES-CARTIER EST. CHICOUTIMI G7H 126



propos...

Alcan laisse à d’autres la transformation
Il faut se réjouir que des groupes de pression comme 

le Syndicat des employés de l'aluminium d'Arvida 
clament leur déception à l'égard de la lenteur du 
développement de l'industrie de la transformation dans la 
région. Mais qu'on jette encore une fois tout le blâme sur 
Alcan, au moment même où la multinationale annonce un 
nouvelle fort réjouissante pour la région, paraît pour le 
moins surprenant.

Bien sur qu’il convient de se poser des questions 
concernant l'avenir de la transformation de l'aluminium 
dans la région. A plus forte raison quand on voit passer 
toutes ces nouvelles opportunités de l'industrie 
automobile sans en saisir aucune au passage. Que font 
tous ces organismes mis sur pied pour préparer le terrain 
à l’entreprise de transformation? Le comité 
Transform Action, avec à sa tête l'ex-ministre Marc-André 
Bédard, des présidents syndicaux et le CRCD n'a rien 
encore à proposer après trois ans? l'UQAC et ses trois 
chaires sur l'aluminium de même que le centre québécois 
de recherche et de développement de l’aluminium 
proposent des outils, mais comme personne ne semble 
disposer à s’en servir dans la région, les retombées 
demeurent toutes théoriques.

Alors comme notre culture d'entreprise régionale reste 
encore trop dépendante de la grande entreprise, on 
préfère laisser entendre que la responsabilité du 
développement de l’entreprise de transformation revient 
à Alcan. Ça fait au-delà de 20 ans que tous les ténors du 
développement économique nous mettent en garde

contre cette dépendance vis-à-vis la grande entreprise.
D’ailleurs, faut-il le rappeler, Alcan est une société 

privée, donc avant tout engagée dans une course à la 
rentabilité. Malgré quéles bénéfices 
nets peuvent paraître énormes, les 
profits de l’entreprise au cours des 

•O dernières années ont été dérisoires.
8 ' Par exemple, en 1997, on affichait

un bénéfice net de 485 millions de 
dollars américains. Mais l’actif de 
l’entreprise s'élevait à plus de 9 
milliards et le chiffre d'affaire 
atteignait 8 milliards. De plus, dans 

ce domaine particulier de la fabrication de l'aluminium, la 
marge bénéficiaire demeure extrêmement sensible aux 
variations du prix de la tonne. Une différence de 100$ la 
tonne se traduit par un trou de 100 millions $ dans les 
bénéfices.

Quand Jacques Bougie mettait de l'avant son 
programme de «plein potentiel d’affaires», il visait à 
accroître la rentabilité de l'entreprise. Comme elle 
jouissait d'un avantage concurrentiel important en 
matière de coût d’énergie après le renouvellement du bail 
de la Péribonka, Alcan décidait de se concentrer 
uniquement sur la fabrication de lingot d'aluminium et de 
feuilles laminées. L entreprise se retirait complètement 
entre autres du secteur de l'extrusion de l’aluminium.

L’extrusion est un procédé industriel par lequel un 
métal rendu malléable par la chaleur est poussé par

une presse dans un moule. Or, sans usine d'extrusion 
autour, aucune usine de transformation ne viendra 
s’installer.

Rappelons l'exemple de l’entreprise française 
intéressée à s'installer dans le parc industriel de 
Chicoutimi. Spécialisée dans la fabrication de cloisons 
d’aluminium démontables, la firme du groupe PMA 
(Partitions Manufacturiers Associés) a essayé de trouver 
chez nous un sous-traitant capable de faire le travail 
d'extrusion. Il n'y en avait aucun et le contrat fut confié à 
une entreprise montréalaise.

Si les syndicats veulent que leur croisade pour la 
création d'emplois porte fruit, il importe qu 'ils passent par 
les voies politiques. Le travail du député de Chicoutimi, 
André Harvey, pour l’institut de recherche à Jonquière, 
constitue un pas dans la bonne direction, mais un 
programme pour venir en aide aux entreprises oeuvrant 
dans le secteur de l'aluminium pourrait accélérer 
davantage l'arrivée d'entreprises de transformation. Un 
programme comme celui récemment créé à Chicoutimi 
pour l’aide aux entreprises du savoir liées aux 
technologies de l’information, ou les entreprises reçoivent 
40pour cent de crédit d’impôt et 15 000$ par employé par 
année.

Pour cela, il faudrait une reconnaissance 
gouvernementale de notre région. Notre premier ministre, 
député de la cité de l’aluminium, a déjà dit non. C ’est sans 
doute pourquoi les syndicats retournent aujourd’hui leur 
colère contre Alcan. Il faut bien un responsable...

Contrat entre Ford et Alcan
Les chambres de commerce disent satisfaites

par Normand Boivin
LA BAIE (NB) - Tout en 

convenant qu'il importe d'être 
vigilant afin de susciter l'émer­
gence d'entreprises de trans­
formation de l'aluminium, la 
Conférence régionale des 
chambres de commerce du 
Saguenay est plutôt satisfaite 
de l'annonce, cette semaine, 
d'un contrat d'approvisionne­
ment que viennent de conclure 
Ford et Alcan.

Se démarquant de la posi­

tion adoptée par les porte- 
parole syndicaux qui ont verte­
ment dénoncé, en début de 
semaine, le fait que la multina­
tionale de l’aluminium n’ait 
pas profité de ce contrat pour 
mousser la transformation du 
métal gris au Saguenay/Lac- 
Saint-Jean. le président de la 
conférence, le Baieriverain 
Eric Dufour, croit qu’il faut plu­
tôt adopter une approche posi­
tive.

Sans blâmer la façon de faire 
des syndicats. Eric Dufour esti­
me qu’on doit d'abord se réjouir 
de la bonne nouvelle et ensuite 
chercher à en maximiser les

retombées, plutôt que de partir 
en guerre rapidement.

«C’est vrai que la région doit 
chercher à augmenter la quan­
tité d’aluminium transformée 
sur son territoire, mais peut-on 
commencer par applaudir 
lorsqu’on apprend que les 
emplois existants sont consoli­
dés?»

Selon les chambres de com­
merces. le contrat d'approvi­
sionnement de Ford, dont les 
termes sont demeurés secrets, 
aura des retombées positives 
sur les alumineries de La Baie, 
Jonquière et Alma. «Lorsqu'on 
veut progresser, on doit d’abord

se trouver de nouveaux mar­
chés. C’est ce qu’Alcan a fait 
avec GM puis avec Ford. C’est 
déjà une très bonne nouvelle. 
Vient ensuite le temps de voir 
si on peut en faire plus.»

Prenant un exemple d'actua- 
lité -la fermeture pour deux 
semaines de la papeterie Abiti- 
bi-Consol de La Baie-, Eric 
Dufour soutient que l’enrichis­
sement du carnet de commande 
d'Alcan est une excellente nou­
velle et qu'il faut faire atten­
tion pour ne pas voir que le 
négatif.

«Je comprends que les syn­
dicats en veuillent plus. C'est

pour ça qu'il faut continuer de 
travailler.»

Le président de la Conféren­
ce des chambres de commerces 
croit qu'Alcan ne doit pas être 
la seule à chercher des moyens 
pour développer la transforma­
tion de l’aluminium dans la 
région. Le milieu des affaires 
aussi doit faire son effort en fai­
sant preuve d’imagination.

Et il croit que l’augmenta­
tion du carnet de commande 
des usines du Saguenay/Lac- 
Saint-Jean nous place à la 
meilleure position au Québec 
pour prendre ce virage de la 
transformation.

•TT*
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Eric Dufour, président de la 
Conférence régionale des cham­
bres de commerce du Saguenay.

Producteurs d'agneaux
Des résultats des plus encourageants

MÉTABETCHOUAN (PET)- 
Les résultats préliminaires du 
projet sur l’engraissement des 
agneaux lourds mené par le 
Centre de recherche et de déve- 
loppement deJ’agriculture 
d’Alma sont concluants. Les 
quelque 95 participants pré­
sents hier à Métabetchouan 
(salle La Genèse), à la rencon­
tre régionale d’information 
offerte aux membres de l’Asso- 
ciation des producteurs

d’agneaux du Saguenay-Lac- 
Saint-Jean en ont pris connais­
sance. entre autres informa­
tions.

Le projet, mené à la berge­
rie de Joël Girard de Saint- 
Gédéon, a consisté dans une 
réduction de la quantité de 
concentrés servis aux 
agneaux, en fin d’engraisse­
ment. Cela a pour but d’obte­
nir des carcasses plus mai­
gres. avec une musculature

tout aussi bien développée. 
Les moutons ont consommé 
plus de fourrage, mais moins 
de moulée. Comme on l’espé­
rait, cette régie a permis la 
production de carcasses 
moins grasses, lesquelles 
répondent davantage aux exi­
gences des consommateurs.

Également, la valorisation 
accrue des fourrages réduit 
les coûts d’alimentation des 
bêtes. Ce n’est qu’au dépôt

final du rapport, le 30 mars, 
qu’on en connaîtra les détails, 
mais l’agronome Marie 
Vachon a livré hier, chiffres à 
l’appui, les résultats positifs 
de l’expérimentation. Ainsi, 
la différence entre animaux 
nourris à volonté, et ceux res­
treints au fourrage en fin 
d’engraissement, est scienti­
fiquement perceptible. Tous 
ont développé une muscula­
ture semblable.

SKI-DOO 2000
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Projet de l'LIQAC

Une 3e résidence d’étudiants verrait le jour
CHICOUTIMI (DC) - 

L’UQAC attend une réponse 
de la Société immobilière de 
l’université du Québec d’ici à 
deux ou trois semaines, afin de 
déterminer si une troisième 
résidence d’étudiants verra le 
jour au campus de Chicoutimi.

Une demande a été logée à 
cet effet et elle s’inscrit dans la 
continuité de la phase I du pro­
jet, laquelle avait mené à 
l’érection de deux unités en 
1998. au coût de 2,3 millions $.

Elles abritent 120 person­
nes et leur taux d’occupation 
frôle les 100%.

Selon ce qu’a pu apprendre 
Progrès-Dimanche, la troisiè­
me résidence serait pratique­
ment identique aux deux pre­
mières.

Elle permettrait de loger 
une soixantaine d’étudiants à 
l’intérieurde 15appartements 
comprenant quatre chambres 
chacun.

En cas de réponse positi­

ve, les travaux seront amor­
cés rapidement, puisque 
l’objectif de l’université 
régionale consiste à ouvrir la 
nouvelle unité d’ici à 
l’automne 2000. Ils auront 
lieu près des résidences 
actuelles, situées entre 
l’UQAC et le cégep.

Investissement 
d’un million $

La construction de la nou­
velle résidence nécessitera

un investissement de près 
d’un million $, une somme 

que sera 
appelée à 
fournir la 

- , T "** * T Société 
H JÉF~:. i m m o b i - 

• x liere de
* N l’Universi- 

ViOte té du Qué­
bec, pour 

peu qu’elle approuve la 
démarche de l’UQAC.

Comme c’est le cas pour les

résidences déjà implantées
surlecampus,l’entretiendela
bâtisse serait assuré par l’uni­
versité, qui serait également 
responsable de la gestion des 
unités locatives.

L’essentiel des revenus 
serait versé à la Société, 
laquelle céderait la résiden 
ceà l’UQACaprès un délai de 
25 ans, en vertu d’un bail 
emphytéotique calqué sur 
celui qui lie déjà les deux 
parties.

La CORPIQ ne se réjouit pas

, d

ill
'-norm

RÉSIDENCE- L’UQAC attend une réponse de la Société immo­
bilière de l’Université du Québec d’ici à deux ou trois semaines, 
en vue de la construction d’une troisième résidence sur le cam­
pus de Chicoutimi. Si le projet est accepté, c’est à proximité des 
immeubles actuels que le chantier se mettra en branle dans les 
prochains mois.

(Photo Sylvain Dufour)

par Daniel Côté
CHICOUTIMI (DC) - «- 

Depuis deux semaines, nous 
savons que l’UQAC prépare 
l'ajout d’une troisième rési­
dence et nous allons réagir», 
promet Luc Courtemanche. 
président du chapitre Sague­
nay de la Corporation des pro- 
priétaires immobiliers du 
Québec (CORPIQ).

Déjà, il a obtenu l’appui de 
la Chambre de Commerce et 
de l’Association des centres- 
ville de Chicoutimi. De plus, 
une étude est en cours de réali­
sation. afin de cerner l’impact 
qu’aurait la construction 
d’une nouvelle résidence étu­
diante sur ses membres.

«Il n’y a aucun besoin pour 
ça, assure Luc Courtemanche.

On veut ajouter des chambres 
à l’université, alors que les 
deux premières bâtisses ont 
eu pour effet de hausser le 
taux de vacance à 7.5% dans les 
logements situés autour de 
l’UQAC et du cégep.» L'épo­
que où les propriétaires 
d’immeubles locatifs affi­
chaient complet dès le mois de 
septembre semble donc révo­
lue. d’où la détermination de 
CORPIQ-Saguenay de préve- 
nirun nouveauglissementque 
provoquerait l’érection d’une 
troisième résidence. .

«Notre étude sera dépo­
sée en février et nous la pré­
senterons à la direction de 
l’UQAC, entre autres, afin 
de montrer les effets qu’ont 
eu les résidences, indique

Luc Courtemanche.
Nous allons aussi poursui­

vre les démarches dans le but 
d’élargir nos appuis.»

Les autorités politiques 
seront notamment alertées, 
dont le député de Chicoutimi. 
Stéphane Bédard. Pour COR 
PIQ-Saguenay. ce sera l’occa­
sion de réitérer le message 
véhiculé depuis deux ans. à 
l'effet que l’UQAC devrait 
acheter des bâtisses existan­
tes.

«Au moins, ça n'augmente­
rait pas le parc locatif», plaide 
Luc Courtemanche. qui a déjà 
défendu ce point de vue deux 
fois - en vain - devant le recteur 
Bernard Angers, à la suite de 
la construction des premières 
résidences

Fresque végétal Saint-Jean-du-Millénaire

La Fondation décide d’aller de l’avant
Par Yvon Bernier

LA BAIE (YB)- Contre toutes 
attentes, les administrateurs 
de la Fondation de Saint-Jean- 
du-Millénaire ont pris la déci­
sion d’aller de l'avant avec le 
projet de réalisation d’un ora­
toire végétal dans le secteur du 
Mont-Edouard à l'Anse Saint- 
Jean.

Président de la Fonda­
tion, Guy Gervais souligne 
que cette décision a fait

l’objet de discussions très 
serrées entre les 7 adminis­
trateurs, et que par la suite 
un vote unanime a été pris 
«pour que se poursuive et se 
réalise le projet de la fresque 
de Saint-Jean-Baptiste».

«Il y aura certaines modifi­
cations qui seront faites et qui 
auront à être discutées au cours 
des prochains mois, mais 
l’essentiel du projet sera réali­
sé», assure-t-il. Quelque 60 000

$ provenant des deux paliers de 
gouvernement supérieur et du 
milieu ont été engagés à ce jour, 
rappelle-t-il, ajoutant qu'un 
nouveau plan de match impli­
quant des appuis financiers de 
même que la participation acti­
ve d’une bonne partie des 
Anjeannois est en voie d’être 
constituée.

Engagement
Le président Gervais fait 

ressortir par ailleurs que les

membres du conseil d'admi­
nistration ont pris notamment 
en compte, lors de la décision 
rendue, que plus d une cen­
taine de résidants de l'Anse 
Saint-Jean ont signé et fait 
parvenir à la Fondation, il y a 
quelques mois déjà, un docu­
ment faisant état de leur enga­
gement et ferme volonté de 
collaborer de façon tout à fait 
bénévole au projet commu­
nautaire visé. «Ce projet uni­

que à maints égards va connaî­
tre un nouveau souffle.

Il reste beaucoup à faire 
mais un enthousiasme conta­
gieux se dessine et la vive 
controverse touchant l'existen­
ce de la monarchie municipale 
et qui a mené comme on le sait 
à l'abdication du roi Denys 1er 
est maintenant chose du 
passé», conclut le président de 
la Fondation de Saint-Jean-du 
Millénaire.

^Rjadio-poiice
Deux vols

JONQUIERE (NB) - Les bra­
queurs ont été actifs, vendredi 
soir à Jonquière, alors que 
deux commerces ont été dévali­
sés.

Tout d’abord, une jeune 
femme a trouvé un moyen plu­
tôt inusité pour convaincre le 
commis de la station-service 
Canadian Tire du boulevard 
Harvey de lui remettre le conte­
nu de sa caisse, à 22h36, en pré­
tendant qu elle portait une 
bombe. Elle s'est enfui avec une 
sommed'environ 125 $maisles 
policiers ont entre les mains la 
bande de la caméra de sur­
veillance vidéo où elle appa­
raît.

Puis, à 3h06. deux individus 
se sont présentés au bar La 
Rencontre du 3624 boulevard 
Saguenay et, armés d’un cou­
teau et d'un tournevis, ils ont 
forcé l’employé à leur remettre

les recettes des machines 
vidéo-poker. Ils sont repartis 
avec 1500 $.

Selon le constable Louis 
Drapeau,cen’estpaslapremiè- 
re fois que des individus utili­
sent cette technique pour sou­
tirer de l’argent aux bars, ce qui 
fait croire aux policiers qu’il 
s’agit du même gang.

Les enquêtes sur les deux 
hold up ont été confiées au 
détective Dany Turgeon.

Pris sur le fait
ALMA (SE) - Les policiers de 

la Sûreté municipale d’Alma 
ont arrêté quatre personnes 
qui tentaient de voler de 
l’essence dans les réservoirs du 
centre de ski Mont-Villa Sague­
nay. dans la nuit de vendredi à 
samedi. C’est le concierge du 
centre de ski qui, après avoir 
entendu du bruit, a demandé la 
présence des policiers.

Arrivés sur les lieux, ils ont 
rapidement mis la main sur un 
premier individu. En utilisant 
la motoneige de ce dernier, ils 
ont ensuite été en mesure 
d'arrêter trois autres person­
nes. Les individus qui sont tous 
âgés de 25 ou 26 ans ont été arrê­
tés, identifiés et relâchés. Le 
rapport de l’incident sera sou­
mis au procureur qui décidera 
des accusations à porter.

Ivre au volant
SAINT-FELICIEN (SE) - Au 

beau milieu de l’après-midi et 
du centre-ville, les policiers de 
Saint-Félicien ont arrêté un 
individu pour conduite avec 
facultés affaiblies, hier. Les 
tests habituels ont montré un 
taux d’alcoolémie variant entre 
.260 et .270. Selon les policiers, 
l’individu arrêté n en était pas 
à une première offense du 
genre.

FRESQUE VEGETALE- Contre toutes attentes, le conseil d'admi­
nistration de la Fondation de Saint-Jean-du-Millénaire a pris la 
décision de réaliser le projet d’une fresque végétale dans le sec­
teur du Mont Edouard, à l'Anse Saint-Jean.
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Jonquière en neige

Le temps doux ravit les visiteurs
JONQUIERE (DC) - Les 

organisateurs de Jonquière en 
neige n’en demandaient pas 
tant. De la neige et du temps 
doux, c’est tout ce dont ils 
avaient besoin pour faire un 

succès de 
leur pre­
mier same­
di, une jour­
née où les 
files d’atten­
te à la glissa- 
de témoi Ote gnaientdela 
volonté des 

visiteurs de se divertir au 
grand air.

C’était déjà impressionnant 
de voir les jeunes et moins jeu­
nes patienter devant l’énorme 
Sphynx qui domine le site des 
festivités, sur les bords de la 
Rivière-aux-Sables, tout 
comme les centaines de pati­
neurs progressant au coude à

<D

V •s

M

MASCOTTE- M. Flocon est 
constamment présent sur le 
sitede JonquièreÊn neige pour 
divertir les jeunes et les adul­
tes.

coude sur le rond de glace, 
mais même à l’intérieur, 
c’était plein comme un oeuf.

Pour une deuxième année 
consécutive, Francine Tho- 
massin et ses Balivernes a su 
capter l’attention des enfants 
à la salle Nikitoutagan, là où le 
jeune magicien Patrice Bou­
chard - lui aussi un «vétéran- 
de l’édition 1999 - tentera de 
reproduire la sorte de folie 
qu’avaient provoqué ses 
numéros fort bien rodés.

Il donnera deux représen­
tations en rafale, à compter de 
14h aujourd’hui, tandis que 
Francine Thomassin se pro­
duira au mail de Place Centre- 
ville à midi, puis à l’épicerie 
Maxi et compagnie à 13h 15. 
Notons enfin que le sculpteur 
Serge Claveau modèlera un 
bloc de neige à 14h, à l’inté­
rieur des Galeries Jonquière.

«Cette fois-ci, il ne devrait 
pas y avoir de problèmes», a 
assuré le directeur adjoint de 
Jonquière en neige, René 
Tremblay, lors d’une entrevue 
accordée à Progrès-Diman­
che. Il faisait allusion au seul 
pépin survenu hier, soit 
l’annulation de cette activité, 
en raison de la faible résistan­
ce du bloc livré à Serge Cla­
veau.

Engouement pour le mur

Pour revenir aux activités 
extérieures, elles ont permis 
de mesurer le pouvoir d’attrac­
tion du mur d’escalade, qui se 
présente plutôt sous la forme 
d’un gigantesque cylindre. 
Haut de 24 pieds, il permet aux 
néophytes de donner quel­
ques coups de piolet sous la 
supervision attentive du Club 
de montagne du Saguenay.

«Toute la journée, il y a des 
gens qui se sont inscrits, se 
réjouit la directrice générale

CAPTIVÉS - Francine Thomassin a captivé son jeune public, 
hier, lors d’un spectacle présenté à la salle Nikitoutagan. Elle 1 a 
fait rire et chanter dans le cadre de Jonquière en neige, qui 
l’accueille pour une deuxième année consécutive.

du festival, Danielle Godin. 
C’est une activité réservée aux 
personnes de plus de 15 ans et 
l’encadrement est serré. On 
est en rappel du début à la fin 
et les instructeurs se tiennent 
tout près, afin de donner des 
conseils.»

Pendant que certains 
jouaient à l’araignée, les par­
ticipants aux différents 
concours de sculptures pour­
suivaient leurtravail en vue de 
la tournée des juges, prévue 
pour aujourd’hui à 15h. Rap­
pelons que le provincial, 
l'amateur et la relève gravi­
tent autour de Place Nikitou­
tagan. alors que Place Centre- 
ville accueille les étudiants.

Le premier site regroupe 24 
productions format géant, tan­
dis que-les abords du centre 
commercial ont vu se profiler 
64 oeuvres à compter de ven­
dredi. Celles-ci ont été réali­
sées par 250 étudiants et le

plus étonnant, c’est que faute 
d’espace, le comité organisa­
teur a dû refuser 20 équipes, 
un sommet.

«C’était impressionnant de 
voir aller les jeunes, vendredi 
après-midi. Il ventait, c’était 
glacial, mais ils ont quand 
même produit de belles sculp­
tures, ce qui est encore plus 
remarquable lorsqu’on sait 
que huit étudiants sur dix en 
étaient à leur premier essai», 
raconte la présidente de Jon­
quière en neige. Line Delisle.

Autre signe de l’achalanda­
ge enregistré hier, elle avait 
passé l’après-midi à faire cuire 
des hot-dogs sous une tente, 
une initiative destinée à récol­
ter des fonds pour le festival. 
«Il y avait tellement de monde 
que la vapeur m’a retroussé les

ATTENTIFS - Les spectateurs 
étaient aussi attentifs que les 
grimpeurs, hier.devant lemur 
d’escalade aménagé sur le site 
de Jonquière en neige.

cheveux sur le front», a-t-elle 
confié, souriante, à la fin de la 
journée.

IMPRESSIONNANT - C’est devant ce Sphynx impressionnant que les amateurs de glissade pren 
nent le départ, à deux pas de la salle Nikitoutagan.

ACTIFS - Les participants au concours de sculptures étaient 
encore actifs, hier après-midi, sur le site de Place Nikitoutagan. 
Ils mettaient la dernière main à leurs oeuvres en prévision du 
passage des juges, aujourd'hui à 15h.

Photos Rocket Lavoie
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Ensemble d'omplifkateur 
de puissante pour l'auto
• Fils d'alimentation et de mise à la terre 

de calibre 8 • Comprend toute la 
quincaillerie nécessaire
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Toutes les radios d'auto encastre 
et les changeurs de DC soj

"une deuxième paire de haut-parleurs 
réguliers ou d'extrémes-graves pour l'auto

à Tâchât d'une première paire de valeur égale ou supérieure

KENWOOD
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à 80 wattvpour l'auto

X double 

r des graves hydraluge
*1 tSMVMI

'OBTENEZ UN? 
DEUXIEME PAIRE 
j 1/2 PRIX

■

Radio d'ooto AM/FM à 
lecteur de DC avec façade 
détachable
• Puissance de 4 x 40 watts
• Sortie de pré-ampli RCA
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Tous les radios portatifs de pl SSiEE
JVC 3pC

Panasonic
Portatif à lecteurs de cassette 
et de DC avec télécommandé
• Syntonisoteur numérique AM/FM
• Son en 3D over système d accentuation des graves
• Son de qualité supérieure • Lecteur de DC à chargement avant

sBJstn iiesir

jvc
Baladeur à lecteur de DC avî 
triple système anti-choc
• Autonomie etendue de 21 heures en 

lecture • Système «Hyper Boss» pour 
un rehaussement des groves < 
programmable aver lecture répétitive et 
aléatoire • Adaptateur c.o. et casque 
d'ecoute inclus tirruM arw

Mini-chaîne à 3 DC de 240 Watts
• Panneau de commande basculant motorisé
• Double lecteur de cassette à touches 

douces permettant l'écoute et l'enregistrement
• 3 modes d'egaibaleur préréglés et 3 manuels
• Changeur de D(, jouez-en 1 et chongez-en 2

0! 473054 MUS*

MAGNASONIC
Baladeur à lecteur de DC 
avec mémoire anti-choc de 
40 secondes et télécommande
• Mémoire de programmation sur 22 plages
• Accentuation des graves
• Ecouteurs stéréo numériques imtw maw»

Panasonic
Baladeur à

lecteur de DC avec bottier 
métallique
• Boîtier mince et compact en aluminium 

résistant • Kydrofuge et thermorésistant j
• Système XBS d'accentuation des graves 
» Incluant poignée et casque d'écoute

OUZilte St SW! so

Mini-chaîne pour 3 disques 
avec commandes logiques

• Puissance de 20 watts 
• Haut-parleurs à 2 voies 

• Télécommande toutes fonctions 
• Lecteur de cassette à commandes logiques

47875606 CDCI900

Mi I

Portatif AM/FM 
avec lecteur de DC
• Chargement des DC par le dessus
• Syntonisoteur AM/FM stéréo
• Accentuation des graves
• Système de repérage automatique

42835114 SHP QTCD114

Prix et produits en vigueur du 26 janvier ou 1er février 2000.

Uous aimerez ne cjue votre Future vous reserve

CHICOUTIMI 2480, bout. Talbot 698-6701
HEURES D'OUVERTURE

DUES
Du lundi au mercredi 10h-20h 
Jeudi et vendredi 10h-21h

Samedi 9h-17h 
Dimanche llh-17h
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À CONTRESENS - Les auteurs Charles Côté et Daniel Larouche démontrent entre autres dans l’ouvra­
ge qui vient d'être publié que les décisions de l’État au fil des 30 dernières années ont empêché la 
mise en place et le développement d’un «système de santé» et contribué au maintien et à l’amplifi­
cation de profondes inégalités entre les régions du Québec.

(Photo Jeannot Lévesque)

Système de santé au Québec

Les décisions politiques 
se prennent à contresens

Ejemier

LA BAIE (YB) - Le sociolo­
gue Charles Côté et son confrè­
re Daniel Larouche de Chicou­

timi vien­
nent de pro­
duire un 
ouvrage au 
contenu 
hautement 
décapant 
intitulé: 
«Radiogra­

phie d’une mort fine: dimen­
sion sociale de la maladie au 
Québec». Cet ouvrage rigou­
reux qui porte bien son nom 
(radiographie), fait ressortir 
que le Québec dispose d’un 
«système de soins», mais pas 
forcément d’un «système de 
santé».

Le pouvoir politique peut 
disposer et maintenir un «sys­
tème de soins» efficace, moder­
ne et performant, font remar­
quer les auteurs, tout en fabri­
quant par ailleurs les inégali­
tés sociales qui créent la mal­
adie et qui vont à contresens 
d'un véritable «système de
santé».

Au cours des 30 dernières 
années et aujourd'hui encore, 
on préfère s'apitoyer sur le sort 
des personnes malades plutôt 
que de tenter de comprendre 
les mécanismes qui ont produit 
cette maladie et la souffrance 
qui en découle, font-ils valoir.

Il était une fois...
Les deux chercheurs démon­

trent notamment comment à 
une époque (vers 1970), tant le 
gouvernement fédéral que le 
gouvernement provincial 
s'efforçaient de contrer la 
domination économique gran­
dissante de l'Ontario sur le 
Québec.

Pour freiner le mouvement 
de domination de Toronto et de 
sa périphérie urbaine, les diri­
geants politiques décidèrent à 
la suite du rapport des spécia­
listes Higgins, Martin et Ray- 
nauld (HMR) de centrer autour 
de Montréal l'activité économi­
que de l’ensemble de la provin­
ce. Ce nouveau pôle (Montréal)

devait toutefois être créé par 
une politique de croissance et 
non par une politique de déve­
loppement. L’opération envi­
sagée pouvait réussir, estimait- 
on alors, moyennant l'applica­
tion de certaines conditions.

En 1971, rappellent les 
auteurs Côté et Larouche, le 
Québec était aussi saisi du rap­
port Castonguay-Nepveu qui, 
contrairement au rapport 
HMR, déconcentrait le plus 
possible l'activité du secteur 
public et parapublic.

Castonguay-Nepveu définis­
sait parailleurs «lesbasesd’un 
véritable projet de société où 
étaient pris en compte la dis- 
pensentation des services, 
mais aussi les déterminants de 
la santé et du bien-être consi­
dérés non seulement à l'échel­
le des individus mais aussi à 
l’échelle des collectivités loca­
les et régionales.»

En 1983, des vérifications 
furent faites, au plan des affai­
res sociales, pour savoir ce 
qu'il advenait de l'application 
du rapport HMR retenu par les 
autorités.

Cette opération permit 
notamment de constater 
«qu'entre 1971 et 1981. 42 % de 
la population du Québec habi­
tait dans une municipalité 
ayant subi une perte sèche de 
ses effectifs démographiques 
globaux».

Il importait dès lors, sou­
tiennent MM. Côté et Larouche, 
de prendre des mesures pour 
stopper cette désintégration 
des collectivités, mais malgré 
l’extrême urgence d'agir, rien 
n a été fait pourchanger l'orien­
tation de la société québécoise 
dans la voie du sous-dévelop­
pement.

Cap maintenu
Les décideurs politiques 

disposant de données pourtant 
ultra pertinentes et précises 
touchant ce problème, signa­
lent les auteurs, auraient pu 
corriger le tir notamment de 
1986 à 1989. s’ils avaient vérita­

blement eu la volonté de le 
faire, mais ils ont choisi de 
maintenir le cap dans la mau­
vaise direction, d’évacuer «à 
peu près toute référence à la 
centralisation des dépenses de 
l’État comme premier moteur 
de la désintégration des popu­
lations».

Et comme si cela ne suffisait 
pas, ces mêmes décideurs poli­
tiques ont délibérément «sug­
géré de ne rien modifier aux 
processus qui. (...) étaient en 
train de disposer du sort de 
municipalités (...) et de régions 
entières.

«On a choisi d’ignorer la 
chronicité des niveaux de non- 
emploi, comme facteur expli­
catif intermédiaire entre le 
mode de répartition des dépen­
ses publiques et les flux démo­
graphiques.» Le mode de redis­
tribution de la richesse collec­
tive qui a cours de la part de 
l'État a contribué largement et 
continue de le faire au déraci­
nement des populations, à la 
pauvreté, à la maladie et pro­
duit encore l'inégalité des 
chances entre les citoyens 
selon qu'ils habitent telles ou 
telles régions du Québec, indi­
quent-ils.

Les régions suivantes, 
Saguenay-Lac-Saint-Jean, 
Mauricie-Bois-Francs, Gaspé- 
sie, Estrie. Abitibi-Témisca- 
mingue, et Bas-Saint-Laurent, 
comptent parmi celles qui 
témoignent de façon éloquente 
de la navrante désintégration 
observée.

Solidement documenté, 
l’ouvrage produit par MM. Côté 
et Larouche et édité aux Édi­
tions JCL inc., privilégie les 
faits et données de la réalité 
qui se vérifient. Les méthodes, 
les résultats, et les critères 
d'analyse dont le «taux d'inoc­
cupation» (TI) comme indica- 
teurclé proposé par les auteurs 
pour répartir les ressources de 
santé en région, ont été par 
ailleurs soigneusement vali­
dés par des scientifiques fai­
sant autorité.

Projet SAPICC
Les jeunes échangent 
sur le sens de la vie

JONQUIERE (SE) - Sept 
ans après avoir vu le jour à la 
paroisse Saint-Jacques de 
Jonquière, le projet SAPICC 
accueille toutes les semaines 
une quarantaine d'étudiants 
du cinquième secondaire de 
la polyvalente Arvida.

SAPICC signifie «Service 
d’animation pour une inté­
riorisation chrétienne et 
communautaire».

Cette activité de la pasto­
rale jeunesse du secteur Arvi­
da donne l’occasion aux jeu­
nes de réfléchir, de discuter 
ou encore d’explorer diffé­
rents sujets.

Les étudiants qui partici­
pent aux activités du projet 
sont divisés en cinq groupes. 
Les membres de chaque grou­
pe se réunissent une fois par 
semaine, toujours sous la 
supervision d’un accompa­
gnateur.

Les thèmes traités chan­
gent avec les semaines. Ils 
sont aussi variés que 
l’accueil, les masques que les 
jeunes portent dans leur vie 
de tous les jours, la confian­
ce, les routes de leur vie, le 
partage, le pardon, l'amour et 
la sexualité ainsi que la vio­
lence (verbale et physique). 
D’autres thèmes touchent 
plus précisément la foi. Jésus 
et Dieu.

«L'idée du projet n’est pas 
d'amener les jeunes jusqu’à 
la messe, explique la respon­
sable du projet, Mylène 
Renaud. Nous leur donnons 
plutôt l’occasion de réfléchir 
sur le sens de leur vie. Nous 
leur donnons l’occasion 
d'échanger sur différents 
sujets. Nous leur offrons un 
lieu pour discuter de ces cho­
ses. pour se poser des ques­
tions. Les jeunes ne sont pas 
jugés.

«C’est un très beau projet. 
Il permet de créer de beaux 
contacts avec les jeunes. On 
prend letempsde les écouter.

«À Arvida, le projet a été 
initié par Daniel Jean. Il exis­
te à La Baie depuis une ving­
taine d'années et il fonction­
ne encore très bien. Daniel 
l’avait vécu à La Baie et il a 
décidé de l'implanter à Arvi­
da.»

Si l'objectif principal du 
projet SAPICC n'est pas 
d'inciter les jeunes à consa­
crer toute leur vie à la reli­
gion. la foi occupe tout de 
même une place importante à 
l'intérieur du programme.

La démarche effectuée de 
septembre à février se termi­
ne d'ailleurs par une profes­
sion de foi. Les jeunes qui le 
désirent sont invités à une 
activité où ils peuvent célé­
brer les choses qui leur tien­
nent à coeur. L'amour, l’ami­
tié et la justice sont des thè­
mes qui reviennent souvent.

«Nous y allons vraiment 
avec l’intérêt des jeunes, 
poursuit Mylène Renaud. 
Nous avançons par petits pas, 
selon l'intérêt des jeunes. 
C'est vraiment un lieu pour 
parler. Je pense que les jeu­
nes apprécient beaucoup. Ils 
aiment la viecommunautaire 
qui existe autour du projet.

MYLÈNE RENAUD... est res­
ponsable du projet SAPICC et 
des autres activités de la pas­
torale jeunesse du secteur 
Arvida.

(Photo Sylvain Dufour)

Ce n’est surtout pas une clas­
se. Nous n’enseignons rien 
On débute chaque rencontre 
par une revue de la semaine. 
Les jeunes finissent par 
connaître le roulement des 
rencontres.

«Au début de chaque 
année scolaire, je vais ren 
contrer les étudiants de 
secondaire V de la polyvalen 
te Arvida pour leur parler du 
projet. Je le fais en compa 
gnie d'étudiants qui ont déjà 
participé au projet SAPICC et 
qui peuvent aussi en parler. 
Plusieurs des accompagna 
teurs sont aussi des anciens. 
Ils ont aujourd’hui 20 ou 23 
ans. Ce n’est pas facile d'avoir 
des adultes pour accompa 
gner. Les jeunes font peur. 
Nous souhaitons avoir plus 
d'adultes. La tolérance d'un 
adulte est beaucoup plus 
grande quand le jeune qui est 
devant eux n’est pas leur 
enfant.

«Les parents des jeunes 
sont invitésà participer à une 
des rencontres. Ça nous per­
met de faire le lien avec les 
parents et de leur expliquer 
le projet.»

D’autres activités
Si le projet SAPICC est 

celui qui occupe la plus gran­
de place, la pastorale jeunes­
se du secteur Arvida travaille 
aussi sur d'autres activités. 
Un conseil jeunesse a été 
formé au début de la saison 
1999 2000 pour bâtir un pro­
gramme d'activités.

«Sept jeunes travaillent à 
la présentation d'une pièce 
de théâtre appelée «La Ren 
contre», précise Mylène 
Renaud. Le comité a aussi 
prévu la création d’un site 
Internet, d’une soirée dan 
santé pour les jeunes de 13 à
17 ans et d'un café philosophi­
que pour les 25 ans et plus. 
Cinq jeunes du projet 
SAPICC auront aussi l’occa­
sion de vivre un stage d'une 
semaine dans le secteur de 
Chibougamau, en juin. Ils 
feront les semences et échan­
geront avec des gens d'une 
autre culture.»
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Les travaux vont bon train...
Nous nous excusons des inconvénients!

Pour bien vous servir, la liquidation

se poursuit chez PERRON AUT0 boul. Talbot, Chicoutimi
et au FAUBOURG SAGAMIE, Jonquière

FCTIJSÏF
la ligne INFO PERRON

Pour connaître la valeur d’un véhicule 
’occasion lors de l’achat entre particulier^

"*7633 poste

9 0*1
111 J vLu a

1999 «0370 ■ iggg
EXPLORER XLT I TAURUS CAVALIER Z-24 I F-150

<20408A| 1999

HYUNDAI 
ACCEN1

#0-403A ■ 1Q Q/î #20278A ■ l QQO #19638A1 F-150 LARIAT M MONTE CARLO

4X4, Super Cab, boîte âe 8 pi
439S par mots ' 36 mois | I 299S par mois / 36 mois* * I I 329* par mois / 36 mois" | f399S par mois / 36 mois* * | 229* par mois/36 mois* §399S par mois/36 mois** | | 429$ parmois/36mois^*j 1269$ par mois/48 mois**

1 QQfl #20538 ■ 1998 #20102 I ■ igg8 . mi/ . igg8
VENTURE I CONTOUR SE | TAURUS SE | MUSTANG

#19555 ■ 1998 «°468 ■ 1998 «°546 ■ 1998
ESCORT SE I LINCOLN ■ WINDSTAR

TOWN-CAR 
/ / ■ SIGNATURE

1996
EXPLORER XLS

_  I Vg aut0matique ■ ■ ^ automatique, lecteur laser I Familiale automatique, air climatisé I
299$ par mois/48 mois" I I 219$ par mois/48 mois" I \249$ par mois/48 mois" | | 289$ par mois/48 mois” f239$ •par mois / 48 mois* |579S par mois / 36 mois* 269$ par mois/48 mois*"| i299$ par mois/36 mots*

Prix plus taxes basés sur une location G.E. Capital avec valeur résiduelle à la fin du bail et comptant ou échange equivalent de 
*995 S **1995 S *‘*2995 $ ***‘3995 $ *****4995 S, Kilométrage alloué de 29 000 km par année. 5 c le km excédentaire. 350 S 
de frais d'acquisition. Sujet à acceptation de crédit. ****** Taux de financement de 1,9 % jusqu’à 48 mois à l’achat d’un Wmdstar 
neuf 2000 et de 3.9 %* jusqu'à 60 mois. Sujet à acceptation du credit par Crédit Ford Canada. '

Danv Labrecque Michel Pelletier Deny Perron-Uchaoce Jean-Marie Tremblay Richard Garant Eric Bernier
Dh 3es ventes neuves Supe^vsei/ aux rentes Superviseur au Directeur 0»r -æfcjrt vertes csagees Agen! ccmmefcial

renouvellement des ventes usagées

Faubourg Sagamie, 
Jonquière 

Tél.: 699-1375 Fax: 699-4936

930, boul. Talbot, 
Chicoutimi 

Tél.: 549-7633
«•t... œsr csrss. sa.'gg tasar cJsas.Coraaier ■« lenleî

auto.perron @ sympatico.ca
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Un commerce à La Baie plutôt qu 'à Montréal ^
Josée Brassard a simplement écouté son coeur

#*

PRODUITS - Revenue au Saguenay au printemps 1998 après des 
études à La Pocatière, Josée Brassard a fondé un salon de beauté- 
santé destiné aux chats et aux chiens, lequel remporte un succès 
sans cesse croissant auprès de la clientèle.

(Photo Sylvain Dufour)

par Daniel Côté
LA BAIE (DC) - Après avoir 

complété son cours en techni­
que de santé animale au cégep 
de La Pocatière, au printemps 
1998, Josée Brassard avait la 
possibilitédes'installer à Mon­
tréal, où des cliniques vétéri­
naires étaient prêtes à l'embau­
cher pour un salaire de départ 
d’au moins 14 $ l'heure.

Il s’agissait de l'option la 
plus alléchante, mais c’était 
sans compter avec le caractère 
de la jeune femme et son atta­
chement envers sa région d’ori­
gine. Au lieu de partir pour la 
Métropole, en effet, elle a déci­
dé d'emménager à La Baie et de 
fonder sa propre entreprise, le 
Salon de beauté-santé canine 
et féline.

«C’est vrai qu’ici, mon métier 
n’est pas tellement reconnu et 
que les salaires sont moins éle­
vés qu’à Montréal. Par contre, 
j’ai la tête dure et je veux mon­
trer aux gens quelle sorte de 
services je suis en mesure de 
leur rendre», a fait observer 
Josée Brassard à Progrès- 
Dimanche. au cours d'une 
entrevue réalisée vendredi.

La jeune technicienne était 
si déterminée qu'avant d'ouvrir 
son commerce, en octobre 1998, 
elle a travaillé dans une clini­
que et un studio de photo, afin 
d'amasser lecapital nécessaire 
à l’achat du matériel et de son

inventaire. Conciliant ensuite 
les trois rôles, elle a accumulé 
les semaines de 80 heures pen­
dant plusieurs mois.

«J’ai quitté la clinique et le 
studio, mais je travaille encore 
très fort, dans le but d’offrir le 
meilleur service possible. A 
chaque fois que je réalise un 
profit, je le réinvestis dans le 
commerce et j'ignore à quel 
moment je pourrai me payer un 
salaire», indique la Baierive- 
raine, sans toutefois se plain­
dre de son sort.

Croissance constante
Si Josée Brassard est reve­

nue dans la région, ce n’est pas 
grâce à un programme comme 
Place aux jeunes, qui tente de 
freiner l'exode des nouveaux 
diplômés en dispensant une 
formation destinée à faciliter 
leur réintégration au Sague- 
nay-Lac-Saint-Jean. C’est plu­
tôt son coeur qui a parlé.

«Le seul programme dont 
j'ai bénéficié après mon retour, 
c’est celui de la SADEC de La 
Baie (Société d’aide au déve­
loppement des collectivités), 
qui m'a aidé à monter mon plan 
d’affaires. Le reste, c’est moi 
qui l'ai fourni», précise l'entre- 
preneure. dont le commerce est 
situé sur le boulevard de la 
Grande-Baie nord.

Les débuts ont été plus que 
modestes, comme l’illustre le 
profit de 80$généré lors du pre­

mier mois d'activités. Toute 
fois, ils n’ont cessé d’augmen 
ter jusqu’à aujourd’hui, grâce à 
des services tels le toilettage 
des chats et chiens, les sham­
pooings et le suivi vétérinaire 
de animaux, ainsi que les visi­
tes à domicile.

«Je veux développer de nou 
velles façons de travailler, 
montrer que la technique en 
santé animale, ça va au-delà du 
toilettage, affirme Josée Bras­
sard. C’est un métier qui touche 
aussi à la pharmacologie, la 
médecineet la radiologie, entre 
autres, et qu’on peut comparer 
à la technique infirmière.»

Elle qui adore les animaux 
depuis sa tendre enfance se 
réjouit de côtoyer des clients 
qui partagent cette passion. 
Grâce au bouche à oreilles, ils 
représentent également son 
meilleur outil de développe­
ment. puisque la voie tradition­
nelle que constitue la publicité 
lui est pratiquement interdite.

«C’est trop coûteux. Pour 
moi, ce ne serait pas évident de 
recouriràuntelmoyen .confir­
me Josée Brassard, dont 
l’emploi du temps chargé ne l’a 
pas empêchée de participer à 
la création du Forum perma­
nent jeunesse régionale, 
l’automne dernier, de même 
qu’à certaines activités de la 
Chambre de commerce de La 
Baie.

Bégin se porte plutôt bien merci!
BEGIN (DO -Portrait d une 

communauté heureuse: c’est 
ainsi que le maire de Bégin, 
Gérald Savard, résume les 
propos qui ont été échangés 
vendredi soir dernier, à l’édi­
fice municipal, dans le cadre 
du sommet socio-économique 
organisé de concert avec le 
Centre local de développe­
ment (CLD) du Fjord-du- 
Saguenay.

Une trentaine de person­
nes ont participé à cet exer­
cice de réflexion, lequel 
avait pour objectifs de bros­
ser un tableau de la situa­
tion actuelle, d’identifier 
les priorités d’action à court 
et moyen termes, en plus de 
renforcer les liens - et. par­
tant, les possibilités de col­

laboration - avec le CLD.
Sur le premier point, 

Gérald Savard affirme que 
Bégin se porte bien. La dette 
de la municipalité a été élimi­
née il y a un an. le principal 
employeur. Portes Béginois, 
fournit du travail à 40 person­
nes et perce aujourd'hui le 
marché canadien, tandis que 
l'école Saint-Jean, jadis 
menacée, affiche de bien bel­
les couleurs.

«Les gens d’ici travaillent 
beaucoup, que ce soit à l'inté­
rieur du village ou à l'exté­
rieur. notamment dans les usi­
nes d'Alma et Jonquière. Il y a 
peu de chômage et la popula­
tion tend à augmenter, quoi­
que légèrement», note le 
maire, qui ajoute que de nou­

SOMMET - Le maire de Bégin. Gérald Savard, a pris connaissan­
ce des commentaires de ses concitoyens sur l’avenir du village, 
vendredi, à l'occasion du sommet socio-économique tenu à l'édi­
fice municipal.

(Photo Francis Jutveau)

velles maisons sont construi­
tes et que le nombre de jeunes 
demeure élevé.

Piste de 
motoneige

Même quand les choses 
vont bien, cependant, il y a 
place pour l’amélioration, tel 
que l’ont mentionné les parti­
cipants au sommet. Ils ont pro­
duit une liste de recomman­
dations qui seront intégrées 
au rapport que le CLD livrera 
bientôt au conseil municipal 
de Bégin, dont plusieurs se 
rapportant au volet récréo- 
touristique.

L'une des plus importantes 
consiste en la création d'un 
sentier de motoneige de 10 
kilomètres qui relierait le 
coeur du village à la munici­
palité de Lamarche. Ce serait 
une façon d'amener plus de 
gens à fréquenter les commer­
ces et services de Bégin, en 
plus de raccourcir la distance 
séparant les deux communau­
tés.

«Nous y parviendrons dans 
un délai de deux ans, avec 
l’appui du club Les Conscrits. 

.C’est un projet qui augmente­
ra l'achalandage, au même 
titre que la campagne télévi­
sée que nous avons menée en 
1999 et qui a permis de faire 
connaître nos sentiers de ran­
donnée pédestre et notre ter­
rain de golf», rapporte Gérald 
Savard.

Dans le même esprij. des 
participants ont souhaité que 
le camping privé du village 
soit équipé d’une piscine et 
que les routes menant à Saint-

Ambroise et Labrecque soient 
réparées.

«Dans les deux cas, ily a du 
pavage à refaire. En plus, il 
faut ajouter du gravier sur 
deux kilomètres en direction 
de Saint-Ambroise», indique 
le maire.

L’ajout d'une pharmacie, 
de même que l'ouverture d'un 
cabinet de médecin et la créa­
tion d'une maison pour per­
sonnes retraitées ont aussi 
fait l'objet d'interventions de 
la part des citoyens, qui appel­
lent aussi de leurs voeux 
l'agrandissement de la biblio­
thèque. un projet qui a des 
chances de se concrétiser dès 
cette année.

GÉRALD SAVARD. maire de 
Bégin.

RÉFLEXION - Ces citoyens de Bégin ont consacré la soirée de 
vendredi à une réflexion sur l'avenir de leur municipalité, à la 
faveur d'un sommet socio-économique qui a permis d'identifier 
plusieurs pistes de développement.

(Photo Francis Juneau)



Chevrolet Oldsmobile.

CAVALIER 4 portes
•PliGROUPE VALEUR 2000,
la voiture la plus vendue

depuis S ans au Canada.

VENTURE 2000 maxi-valeur mini-prix

comptant
MMW

VALBUR

• Téléverrouillage des portes
• Verrouillage électrique des portes
• Régulateur de vitesse
• Moteur 2,2 L de 115 HP

• Boîte automatique 4 vitesses 
avec traction asservie

• Radiocassette AM/FM stéréo
• Système antiblocage aux 4 roues
• Dispositif antivol PASSLock II
• Sacs gonflables côtés conducteur 

et passager
• Siège arrière à dossier rabattable
• Assistance routière

OU UN FINANCEMENT DE

$/IVIOIS 1,9%
» /48 MOIS.

O COMPTANT, 36 MOIS.

• Moteur V6 de 3,4 L de 185 HP
• Boîte automatique 4 vitesses
• Système antiblocage aux 4 roues
• Sacs gonflables côtés conducteur et 

passager avant, frontaux et latéraux
• Climatiseur
• Verrouillage des portes programmable 

à commande électrique
• 2 portes latérales coulissantes
• Volant inclinable
• Sièges basculables à dossier rabattable
• Système antivol PassKey III

VALBUR ES» 2000
l$/MOËS

0 COMPTANT, 36 MOIS.

OU UN FINANCEMENT DE
^,9%

/48 MOIS.

Chevrolet

IMPALA Berline 
VALEUR 2000

PICK-UP SILVERADO 4X4 valeurML

• Moteur 3,4 litres 180 chevaux
• Climatiseur
• Régulateur de vitesse
• Lecteur CD
• Groupe électrique
• Et plus

£n vertu d'un contrat avec Gmac Location /fée d'une duree 
de 36 mois selon une utilisation de 60 000 km, 12 c du km 
excédentaire Transport et préparation sont inclus 
Immatriculation et taxes en sus. Un comptant initial de 1000 S 
pour le Silverado, 3978 S pour l'Impala ou échange equivalent 
exigible a la livraison en plus du dépôt de garantie Sujet à 
l'approbation du crédit. Les photos peuvent différer.

VAUUR
i/MOIS

3978 S DE COMPTANT.

24 418»
À L'ACHAT (TRANSPORT ET TAXES EN SUS).

CK 15903 STOCK 0-9702

• Banquette avant divisée
• Moulures carrosserie latérales
• Climatisation toute saison
• Rapport de pont 3,73 
« Différentiel à blocage
• Moteur Vortec 4300 

ISC V6
• Boîte automatique 

4 vitesses
• Plaques protectrices 

tout terrain
• Roues de 16 pouces en aluminl
• Pneus rad. LT245/75R-169
• Radiocassette AM/FM
• Pare-chocs arrière, marchepied
• Calandre, garnitures chromées
• Peinture teinte unique
• Équipement de série/Canada
• Suspension ferme
• Groupe d'équip. privilégiés

VALBUR Eu^aOOO
l$/IVIOIS

36 MOIS, COMPTANT DE 1000 S SEULEMENT.

CENTRE DE VÉHICULES D'OCCASION GARANTIS ET CERTIFIÉS

Optimum
VÉHICULES D OCCASION

^■Garantie complète de 6 mois 10 000 km à l'échelle nationale appuyée par GM.

Inspection mécanique 150 points.
*•" Privilège d’échange unique 30 jours ou 2500 km.
^"Assistance routière 24 heures et tranquillité d’esprit.

Cadillac de ville 1995
Beige champagne, intérieur gris ardoise. 
SEULEMENT 34 390 KM.

Taxes en sus.

Visitez les véhicules OPTIMUM sur notre site Internet: www.paco.gmcanada.com

GM POUR LES
DIPLÔMÉS m Assistance

k o c t i f: R F.

6964444
v-'’

CHEVROLET

OWsmobfle
PAUL ALBERT

Optimum
VÉHICULES OUCMSK*

PAUL AL HT RT

31, Jacques-Cartier Est CHICOUTIMI
AUL ALBERT CHEVROLET OLDSMOBILE
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«Marie Stuart»

Deux grandes comédiennes relèvent un défi exigeant

53aforge

CHICOUTIMKCD- La pièce. 
«Marie Stuart•>. présentée hier 
soir à l’auditorium Dufour de 

q Chicoutimi,
est du grand 
théâtreadmi- 
rablement 
défendu par 
deux grandes 
comédien­
nes: Anne- 

MarieCadieuxet Pascale Mont- 
petit.

De l'audace au service de la 
modernité pour raconter un 
drame historique écrit dans le 
prisme visuel d’une femme qui 
manie l’humour et le cynisme.

La puissance du jeu et de la 
mise en scène de Brigitte 
Haentjens permet au texte de 
Dacia Maraini. auteure italien-

ne, traduit par Marie-Josée 
Thériault, d’atteindre un som­
met qu’a su atteindre le public. 
Une belle salle hier soir. Ils 
sont venus nombreux pour 
applaudir cette performance 
qui s’empare davantage de 
l’esprit que du coeur.

Pas de sensiblerie, ni dans le 
texte, ni dans le jeu. Les senti­
ments existent pourtant. Mais 
cela ne se passe pas au niveau 
du coeur. On assiste à un duel 
où il n'y a que des victimes. 
Deux femmes que la politique 
dresse l’une contre l’autre et 
qui pourraient être soeurs si ce 
n’était d'un destin qui n'a que 
faire de ce qu’elles sont.

Pour cette confrontation, on 
a créé un décor (réalisé par les 
Productions Yves Nicol) repré-

sentant le rouage d'une horloge 
géante. Ce décor occupe toute 
la scène. Son gigantisme accen­
tue la fragilité de ces deux fem-* 
mes qui habiteront l’espace 
avec une présence qui ne se 
démentira jamais.

Native de Florence, auteure 
de pièces de théâtre, de poésie, 
d'essais et de romans, Dacia 
Maraini est décrite comme une 
«archéologue qui fouille l'his­
toire. qui en exhume les cada­
vres pour tenter d’éclairer 
notre présent ».

Observatrice, elle associe 
les femmes de tous les temps à 
sa propre quête féministe où la 
sensualité, le côté ludique de la 
vie, ne sont pas sacrifiés, si dra­
matique que soit le débat.

Sa traductrice, Marie-Josée 
Thériault. décrit le texte de 
«Marie Stuart» comme un texte 
moderne, sobre et de style ellip­
tique. sans enflure. Ajoutant 
que «Maraini verse occasion­
nellement dans une certaine 
vulgarité populaire, plutôt une 
verdeur, propre à l’esprit ita­
lien.C’est untextecommeje les 
aime: il fait confiance à l'intel­
ligence du lecteur.»

Et du spectateur pourrait-on 
ajouter. Car la mise en scène ne 
se veut pas facile.

Tout repose sur les deux 
interprètes qui réussissent, 
sans changement de décor ou 
de costumes, sans interruption 
aucune, à camper plusieurs 
personnages. Tout se situe dans 
la voix, l’expression. On passe 
d’une personne à l’autre sans

ï^r
.r

UN JEU SANS PUDEUR - La mise en scène n’a rien renié de 
l'auteure. parfois splendide, parfois crue, sans cesse expressive et 
efficace.

(Photo Rocket Lavoie)
jamais se perdre. Le public fré­
mit ou rit selon ce qui se dérou­
le. Le tout est au niveau du 
verbe. L'aspect historique cède 
le pasà l’expression d'une autre 
histoire: celle de l'être féminin 
dans un contexte qui exacerbe 
sa nature confrontée à une 1 utte 
du pouvoir.

«Marie Stuart», hier soir à 
l’auditorium Dufour de Chicou­
timi: un grand moment pour 
l’esprit!

ERRATUM
Dans l'annonce parue le 23 janvier 

2000 nous aurions dû lire.

1997 CHRYSLER 
SEBRING
Convertible,
2 en inventaire, 
comme neuve. A voir,'nouvel arrivage!

Chicoutimi Chrysler
829. boul. Talbot. Chicoutimi

™ T* <4w 549-2873

1 %

/
f ■
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■■■■■■________________
MARIE STUART - Anne-Marie Cadieux (Élisabeth Ire) et Pascale 
Montpetit (Marie Stuart): deux grandes comédiennes qui ont su 
relever le défi exigé par un double rôle complexe et intelligent.

(Photo Rocket Lavoie)

cet hiver CAMP D'HIVER DURANT LA SEMAINE 
DE RELÂCHE POUR LES 6 À 12 ANS

chansez crair*
Camping d’hiver sur un site 

amérindien • Animation 

Randonnée a raquettes 

Partie de sucre • Glissade 

Fabrication d’un abri de neige 

Découverte de la nature, etc.

Réservez tôt!
CENTRE DU LAC POUCE

Du 28 février au 3 mars

188,05$
Comprend les taxes, l'hébergement, les 

repas, l’animation, l'aventure et bien du 
plaisir dans un environnement sécuritaire!

678-2455

La Commission scolaire 
De La Jonquière

Centre de formation professionnelle ARVIDA 
Pour information et inscription: 548-4689

DÉCORA T! O N INTÉRIEURE ET ÉTALAGE

UN PROGRAMME 
DE CONCEPTION,

iv ^ : —---------— DE CRÉATIVITÉ
ET D'IMAGINATION
DÉBUT : MARS 2000

m, -•—** 7tore quelques pW**

Centre de formation professionnelle JONQUIÈRE 
Pour information et inscription: 695-5195

WRÉPARATION D1 APPAREILS ÉLECTROMÉNAGERS

UN PROGRAMME 
DHABILITÉ 
MANUELLE 

ET D'AUTONOMIE
DÉBUT : MARS 2000

quelques pto^
Source: Services de I éducation des adultes et de la formation professionnelle 

3644, rue Saint-Jules, Jonquière (Québec) G7X 7X4 442061

44
18

11



Intoxiquées au monoxyde de carbone
Les huit victimes se considèrent chanceuses

^Jmond

CHICOUTIMI (SE) - Les huit 
personnes qui ont vécu une 
mésaventure dans un chalet du 
lac Jumeau, en fin de semaine 

dernière, 
ont l’impres­
sion d’avoir 
été très 
chanceuses 
dans leur 
malchance.

Dans une 
lettre adres­
sée à Pro­

grès-Dimanche, elles rendent 
hommage à tous ceux qui ont 
contribué à les sortir de leur 
mauvais pas.

Samedi passé, ce qui 
s’annonçait comme une agréa­
ble soirée entre amis dans un 
chalet situé à 43 kilomètres de 
la barrière de la Zec Onatchi- 
way s’est transformé en cau­
chemar. Les huit membres du 
groupe ont été victimes 
d'intoxication au monoxyde de 
carbone.

Après avoir logé un appel au 
poste de Chicoutimi de la Sûre­
té du Québec, ils ont été secou­
rus par une équipe de sauve­
tage de la Base de Bagotville. 
Trois membres du groupe ont 
dû effectuer une visite à l'hôpi­
tal Sacré-Coeur de Montréal 
pour recevoir des soins plus 
appropriés à leur état.

• Nous avons été très chan­
ceux. mentionne un membre du 
groupe. Mauril Morissette. 
Tous les éléments sont tombés 
en place pour que notre aven­
ture se termine bien. D’abord, 
nous avions un téléphone dans 
le chalet.

Deuxièmement, deux méde­
cins n'étaient pas bien loin de 
notre chalet et ils ont pu nous 
porter secours rapidement. En 
plus, l'hélicoptère qui a été uti­
lisé pour nous amener au com­
plexe hospitalier de la Saga- 
mie aurait normalement dû 
être à Trenton, en Ontario. 
Heureusement pour nous, il se 
trouvait plutôt à la Base de 
Bagotville. Nous avons vrai­
ment été très chanceux.»

Des remerciements

Unesemaine apres leur més­
aventure. Roger Harvey. Doris 
Fortin. Marcel Harvey, Denis 
Harvey. Raymond Tremblay,

ACHETONS
DÉROULAGE

^_ _ _ _ie (merisier),,
ileau blanc, tremble.

Mesurage chez le produc 
Prix au chemin du prodi
Assistance gratuite pou|votre 
tronçôfljiage
DemanderWe guide gratuit 
sur le bois de îléroulage

Claude Boulay, Bernard Moris­
sette et Mauril Morissette esti­
ment qu’ils doivent une fière 
chandelle à plusieurs person­
nes.

«Nous tenons à remercier 
très sincèrement les médecins 
Roger et Jean Brassard qui, les 
premiers arrivés, nous ont pro­
digué soins et réconfort, écri­

vent les membres du groupe. 
L’équipe médicale de l’armée 
canadienne qui nous a évacués, 
le personnel de l’urgence pour 
son empressement et sa dili­
gence, le médecin et l’infirmier 
de l’avion-ambulance gouver­
nemental pour leur sollicitude 
lors de notre transport vers 
l’hôpital Sacré-Coeur de Mon­

tréal afin d’y recevoir les soins 
requis dans le caisson hyperba- 
re.

L’équipe affectée à ces trai­
tements a été d’une très grande 
prodigalité.»

Le groupe souligne aussi le 
travail des services ambulan­
ciers et celui de la Sûreté du 
Québec, pour son efficacité

dans les communications.
Ils se montrent reconnais­

sants à l’endroit de leurs voi­
sins, Claude et Louise Nepton, 
Jean-Marc et Micheline Blan­
chette.

«Merci à tous et chacun de 
nous avoir fait cadeau du bien 
le plus précieux, la vie ». ajoute 
le groupe.

téléphonbAlNS frais

1-877'
TRAINS
FORET

Il y a des gens pour qui l’an 2000 change tout.

2 ou 4 portes
seulement

par 
mois

location 48 mois1
TRANSPORT ET 

PRÉPARATION INCLUS

1400$ comptant'
ECHO à partir de:

13 835$
Transport et préparation en sus

Pour d’autres, heureusement, ça ne change rien.
corolla
avec climatiseur
seulement

t par 
mois

location 48 mois:
TRANSPORT ET 

PRÉPARATION INCLUS

1995$ comptant*
COROLLA à partir de:

15 625$
Transport et préparation 
en sus

TOYOTA
votre concessionnaire

L'EXPÉRIENCE DE LA QUALITE

Le service 
de qualité 

Toyota

FONDATION

Marie-SoleiH 
Tougas

1 900 565-SOLEIL

31 iaovfer 2000 Véhicules au* .ms de présentation seulement Détails chez votre concess.onnatre Toyota partWpant. 441.24
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Papier journal division Port-Alfred

«La dernière année a été très difficile»
-Richard Boucher

LA BAIE (YB)- L’année 1999 
a été plutôt difficile pour 
l’ensemble des papetières du 
Canada et la division Port- 
Alfred n’a pas échappé à la fai­
blesse du prix du papier jour­

nal et à la 
surproduc­
tion obser­
vée, souli­
gne le 
directeur 
général de 
la division 
Port-Alfred 
d’Abitibi-

Consolidated.
«Le prix du papier journal 

oscillait autour de 480$ (US) la 
tonne métrique l’an dernier 
alors qu’en 1995, il était de 650 
$ (US) et plus», souligne-t-il en 
entrevue.

En 1999. fait-il valoir, Abiti- 
bi-Consolidated s’est vu dans 
l’obligation de fermer une 
usine, celle de Chandler en 
Gaspésie, et de stopper la pro- COMPETITIVITE- Dans une 
duction de certaines machines industrie où la compétitivité 
dans des papetières notam- augmente, il importe de faire 
ment à West Tacoma (Washing- des choix de plus en plus straté- 
ton, Etats-Unis), Wayagamack giquescarilyaunnombrecrois- 
(Trois-Rivières), Iroquois Falls smit de «joueurs parmi les pro- 
(Ontario) et récemment à Jon- ducteurs mondiaux de pâtes et 
quière. papiers». «Aujourd’hui, sans un

«Les années 1997 et 1998 ont produit de qualité offert à un 
été relativement bonnes mal- prix compétitif, autant dire 
gré la dégringolade des mar- qu’on n’est pas dans la course», 
chés asiatiques et une certaine fait ressortir le directeur de 
surproduction qui a étécontrée l’usine de papier journal de 
en partie par la grève qui a tou- Port-Alfred Richard Boucher, 
ché une dizaine d’unités d’Abi- (Photo Rocket Lavoie)
tibi-Consolidateddemêmeque confiant qu’un développement 
par l’interruption intervenue favorable va se faire au cours 
chez Fletcher Challenger en des prochaines années (2000 et 
Colombie-Britannique.» 2001)concernant la production

L'administrateur dit être dupapierjournal.«Lorsqueles

1

TRAVAUX EN LABORATOIRE- Le directeur général de l’usine 
de production de pâte kraft de Saint-Félicien, André Bernier, 
échange ici quelques mots en laboratoire avec le superviseur Flo­
rian Thivierge. Apparaissent également sur la vignette (arrière- 
plan). les techniciens Fernand Blais et Patrice Rondeau de même 
que l'ingénieure Sylvie Rioux.

(Photo Chantalc Hamel)

G
O

S.I
Qemier

cycles de la pâte et du bois- 
d’oeuvre sont favorables 
comme cela est le cas depuis 
quelque temps, règle générale, 
cela est suivi d’un cycle haus­
sier dans le domaine du 
papier», fait-il remarquer.

Marchés
Sur les marchés internatio­

naux et dans le présent contex­
te de globalisation, signale le 
directeur, il fautgérer au mieux 
l’offre et la demande pour être 
le moins possible à la merci des 
fluctuations des prix des pro­
duits papetiers, réduire les 
coûts de production, se confor­
mer aux exigences de la clien­
tèle qui tient à acheter des rou­
leaux de papier dont la largeur 
est moindre de quelques pou­
ces qu'auparavant.

«Dans notre cas, la quantité 
résiduelle de papier, nous 
devons la recycler et repasser 
dans nos machines, ce qui cons­
titue avec le faible grammage 
(poids du papier), des contrain­
tes de plus que nous n’avions 
pas par le passé, fait-il remar­
quer.

«Certaines papetières, com­
mente- t-il. disposent d’emblée 
d'atout qui les favorisent. Ainsi 
par exemple, les usines de 
Grand Falls, d’Iroquois. de 
Kénogami, bénéficient d’éner­

gie hydroélectrique à bon mar­
ché ou encore comme cela est le 
cas pour l’usine Snowflake, 
Arizona, les marchés à desser­
vir sont situés à proximité. 
Nous à Port-Alfred, notre atout 
majeur réside dans le person­
nel. Les efforts de nos quelque 
770 employés peuvent faire la 
différence et nous comptons là- 
dessus. Les rencontres que 
nous avons tenues ces derniers 
temps vont d'ailleurs dans cette 
direction.»

Le directeur Boucher fait 
ressortir également que les 
papetières canadiennes et qué­
bécoises incluant l’unité de 
Port-Alfred doivent composer 
avec une concurrence de plus 
en plus vive provenant à la fois 
des Américains, des Euro­
péens, et de pays d'Amérique 
latine comme le Brésil.

«Dans ce dernier pays, des 
papetiers produisent à partir 
de machines à papier ultra per­
formantes. Ainsi par exemple 
lors d’une récente visite en ce 
pays, j’ai été à même de voir à 
l’oeuvre une machine qui à elle 
seule produit annuellement 
quelque 280 000 tonnes métri­
ques alors qu’ici à Port-Alfred 
nos4 machines à papier produi­
sent quelque 370 000 t.m./an.»

Une dynamique gagnante

peut être rétablie en partie par 
les fusions d’entreprises mais 
il appartient aussi à chacune 
des unités d’une même compa­
gnie de déterminer ce qui est le 
plus avantageux, ce qui consti 
tue les atouts qu’elle doit 
exploiter et mettre en valeur, 
fait-il ressortir.

Des idées
Le directeur Richard Bou 

cher mentionne par ailleurs 
que l’événement que constitue 
la «Semaine internationale du 
papiei 2000» organisée par 
l’Association canadienne de 
pâtes et papiers( ACPP) permet 
dans le cas de la division Port- 
Alfred d’établir de précieux 
contacts avec des pairs, de dis­
cuter avec les fournisseurs 
pour régler certains problèmes 
techniques, et de recruter le 
cas échéant des professionnels 
capables de s’intégrer au per­
sonnel de la division.

Des milliers de déléguésde 
l'industrie papetière partici­
pent à cette assise annuelle de 
l’ACPP. Quatre ou cinq mem 
bres de notre équipe vont 
d’ailleurs y participer. «La 
conjoncture change rapide­
ment ces années-ci et on ne 
peut surtout pas se permettre 
de trainer de la patte», fait-il 
valoir en fin d’entretien.

Donohue de St-Félicien

1999 représente un record
Par Yvon Bernier

SAINT-FELICIEN (YB)- 
L’usine de pâte kraft blanchie 
de Saint-Félicien de la compa­
gnie Donohue a connu au cours 
de 1999 sa meilleure année de 
production tant au plan du 
volume qu’au plan des prix 
payés sur le marché.

«La dernière année», souli­
gne en entrevue le directeur 
général André Bernier, «a été 
définitivement bonne pour le 
bois-d’oeuvre et les pâtes, mais 
pas tout à fait reluisante 
concernant le secteur du 
papierjournal.»

Dans le cas des pâtes, préci­
se-t-il. les prix ont été nette­
ment favorables. Ils ont varié 
de 750 $ à 930 $ la tonne métri­
que (t.m.) comparativement 
aux années 1996-97 et 1998 alors 
que les prix moyens avoisi­
naient 650$ la t.m.

Le volume de pâte produit 
au cours de cette même année 
a atteint 350 283 t.m., soit près 
de 125 000 t.m. de plus que lors 
de la première année complète 
de production de l’usine en 
1979.

Il précise également que la 
vente de la pâte commerciale 
produite et utilisée principale­
ment pour le papier d'impres­
sion de diverses usines a été 
acheminée l'an dernier dans 
une proportion de 34%au Cana­
da, de 38 % chez le voisin amé­
ricain et de 28 % outre mer, 
principalement chez les divers 
clients européens.

L'administrateur mention­
ne par ailleurs que l'usine de 
Saint-Félicien comptait dès 
son ouverture en 1978 des équi­
pements et installations consi­
dérés comme parmi les plus

y.'>

PERFORMANCE EN 1999 Le 
directeur général de l'unité de 
production de pâte kraft de 
Saint-Félicien. André Bernier, 
considère que dans le contexte 
de mondialisation, la recherche 
de la qualité optimale des pro­
duits offerts à la clientèle est le 
nécessaire fondement des suc­
cès obtenus.

(Photo Chantale Hamel) 
modernes en Amérique du 
Nord.

«Ce n’est pas tout d’être auto­
suffisant au plan de l’approvi­
sionnement en copeaux. 85 % 
des fibres proviennent des 
autres usines du réseau Dono­
hue et le reste de scieries loca­
les. il faut s’assurer constam­
ment que l’ensemble des ingré­
dients pour la composition de 
la pâte soit optimal», fait-il 
remarquer, ajoutant que la 
clientèle à desservi rest de plus 
en plus exigeante et que les 
presses utilisées pour la pro­
duction du papier couché et 
autres sont plus rapides que 
jamais.

Il rappelle que seul un pro­
duit de qualité offert à prix 
compétitif permet, dans le 
domaine de la production de la 
pâte, à une unité de se position­
ner dans le peloton de tête, à 
l’échelle internationale.

Reboisement naturel
Questionné sur l'impact du 

documentaire-choc «L'Erreur 
boréale» coproduit par Robert 
Monderie et Richard Desjar­
dins, le directeur dit d'emblée 
avoir peu à dire sur le sujet esti 
niant que beaucoup (trop ?) 
d'encre et de salive ont coulé 
depuis ce coup de tonnerre 
dans le ciel azur des usines de 
pâtes et papiers du Québec.

Il admet que lors de la sortie 
du film, il a tenu à vérifier 
auprès des travailleurs liés 
plus directement à la foreste­
rie si la coupe forestière dépas­
sait la capacité de régérération 
des forêts. Les réponses four­
nies, dit-il. l’ont satisfait.

«Quelque 80 % de la forêt 
québécoise se reboise naturel­
lement, et diverses interven­
tions sont faites pour assurer le 
reboisementdu20%qui reste», 
avance-t-il.

Il indique pour l’essentiel 
qu’il partage les propos servis 
à quelques reprises aux 
auteurs de «L'Erreur boréale» 
par le président de Produits 
Donohue. «Il y aura du bois 
pour nos enfants et nos petits- 
enfants.»

Il signale de plus que le sur­
vol en avion d une bonne partie 
de l’ensemble du territoire de 
la forêt boréale aide par 
ailleurs à mieux comprendre 
que la rupture de stocks appré­
hendée n’est véritablement 
pas pour demain.



Industrie des pâtes et papier
Les gouvernements doivent alléger le fardeau fiscal

par Yvon Bernier
LA BAIE (YB)- Les divers 

paliers de gouvernement impo­
sent des taxes directes et indi­
rectes qui rendent la vie diffici­
le à l’ensemble de l’industrie 
canadienne des pâtes et 
papiers. «La présente struc­
ture de taxation ne nous avan­
tage pas du tout et constitue un 
problème plutôt épineux pour 
l’ensemble de nos membres», 
souligne la présidente et chef 
de la direction de l’Association 
canadienne des pâtes et 
papiers (ACPP), Lise Lachapel­
le.

Elle signale que le fardeau 
fiscal imposé aux usines améri- 
cainesouscandinavesest beau­
coup plus faible que celui qui a 
cours au Canada et au Québec. 
Les gouvernements, indique-t- 
elle. pourraient faire beau­
coup plus pour créer une situa­
tion plus attirante pour les 
investisseurs et contribuer à 
réduire les tarifs douaniers 
dans les marchés en émergen 
ce comme la Chine et l'Inde par 
exemple.

Sur des roulettes
La présidente et chef de la 

direction de l’ACPP souligne 
que la performance de l’année 
1999 dans l’industrie des pâtes 
et papiers sera satisfaisante à 
maints égards notamment au 
plan de la production, de 
l’exportation et de l’ensemble 
des prix des produits pape­
tiers.

Elle indique également que 
la production canadienne de 
pâtes et papiers a été relative­
ment bonne au cours de 1997 et 
1998 alors que l’industrie a 
atteint respectivement 29 321 
000 tonnes métriques et 28 277 
000 t.m.

«On sait déjà que 1999 peut 
être qualifiée de très bonne et 
vous verrez pourquoi lorsqu'on 
rendra les chiffres publics 
concernant l'ensemble de 
l'industrie (papiers, pâtes et 
bois d'oeuvre) la semaine pro­
chaine à Montréal dans le cadre 
de la 87e assise de l'ACPP.»

Mme Lachapelle signale que 
la conjoncture économique 
nord-américaine est favorable. 
«Les Etats-Unis connaissent 
une très bonne croissance (2 à 3

%) et un faible taux de chômage 
(environ 4 %) ce qui est avanta 
geux pour les compagnies cana­
diennes considérant que les 
Etats-Unis et clients qui trans­
igent en dollar (US) importent 
jusqu'à 80 % des produits du 
Canada.

«De plus, le marché euro­
péen se maintient et la dégrin­
golade asiatique s’estompe gra­
duellement», mentionne-t-elle 
par ailleurs.

Technologie
Tout en admettant qu'il y a 

place pour amélioration et 
modernisation des équipe­
ments, Mme Lachapelle hésite 
à qualifier de désuètes certai­
nes installations et machines à 
papier utilisées dans les pape- 
tières.

Elle fait valoir que des com­
pagnies comme Kruger, Pro­
duits Alliance et Donohue ont 
effectué des investissements 
importants au cours des der­
nières années dans leur domai­
ne respectif pour se maintenir 
à la fine pointe de la technolo­
gie.

«Le défi que pose la techno­
logie, on est en bonne voie de le 
relever», soutient-elle, ajou­
tant que les dirigeants du sec­
teur manufacturier multiplient 
également les efforts ces 
années-ci pour développer de 
nouvelles stratégies adaptées 
au marché.

Mme Lachapelle dit estimer 
que les syndicats et leurs mem­
bres sont capables de suivre le 
rythme rapide des nombreux 
développements techniques et 
technologiques qui ont cours. 
«Dans d’autres milieux indus­
triels le personnel le fait, je ne 
vois pas pourquoi les gens oeu­
vrant dans les pâtes et papiers 
ne pourraient pas en faire 
autant.»

Signalant qu elle est plutôt 
optimiste de nature, elle fait 
remarquer que lorsqu'on veut 
véritablement apprendre on y 
parvient peu importe l'âge et 
les quelques obstacles à sur­
monter au plan de l’apprentis­
sage. Elle ajoute que les 
employés visés sont très bien 
payés et qu’ils se doivent en 
conséquence fournir le rende­
ment qui leur est demandé.

Devoir corporatif
Mme Lachapelle fait valoir 

par ailleurs que l’industrie des 
pâtes et papiers joue un rôle de 
premier ordre dans l’économie 
des diverses régions adminis­
tratives du pays et notamment 
au Québec, dans les régions qui 
comme la Mauricie Bois- 
Francs (14) et le Saguenay-Lac- 
Saint-Jean (7) comptent un 
nombre important d’usines 
papetières.

Pour les employés de ALCAN 
- ABITIBI CONSOLIDATED

Assurances: HABITATION - AUTOMOBILE
Services financiers: ASS. VIE - REER - HYPOTHÈQUE

• Aucune franchise • Protégez-vous contre les hausses de 
prix avec la possibilité d'une police deux ans

• Paiements flexibles et sans frais d'intérêt • Des conditions 
spéciales pour les 55 ans et plus • Notre ligne

téléphonique urgence sinistre 24 heures sur 24, 7 jours par 
semaine • Plusieurs protections incluses sans frais. 

.... VOS GARANTIES SONT-ELLES ADÉQUATES? • • • •

Nous vous offrons l'opportunité de vérifier vos 
protections ainsi que votre prime GRATUITEMENT

Nous avons des protections ainsi que des 
primes très concurrentielles pour une 

clientèle qui n'est pas éligible à nos plans 
de groupe.

APPELEZ-NOUS SANS OBLIGATION DE VOTRE PART AU
(418) 543-0800

Heures d'ouverture: Du lundi au jeudi de 8 h 30 à 20 h et le 
vendredi de 8 h 30 à 16 h 30

Jean-Guy
Lavoie
associé
Courtier en 
assurance 
des particuliers 
et des entreprises

EXCLUSIF SUMMUM

Elle reconnaît par ailleurs 
que certaines communautés 
peuvent vivre cela difficile­
ment lorsque des usines fer­
ment leur porte comme par 
exemple à Chandler, Gaspésie, 
mais que les compagnies ne 
peuventtoutdemême pas main­
tenir artificiellement leurdivi- 
sion lorsque celle-ci n'atteint 
pas le niveau de rentabilité.

«Contrairement à ce que l’on 
croit dans certains milieux, les

usines qui ont contribué au 
développement de certaines 
régions ne sont pas là pour la 
vie entière.

Aujourd'hui pour être ren­
table et pour maintenir les 
acquis sur la scène internatio­
nale, les directions doivent se 
concilier les marchés et déve­
lopper des produits alternatifs 
qui ont une forte valeur ajou­
tée», fait ressortir la présiden­
te.

Ns.

HUMANIS
CENTRE DE FORMATION CONTINUE 
CÉGEP DE CHICOUTIMI

Vous désirez améliorer votre service à la clientèle 
et votre service de sollicitation téléphonique...

Vous désirez augmenter la perception 
de vos comptes en souffrance...

Voici des ateliers adaptés à vos besoins...
Le service à la clientèle et 
la réception d'appels
Durée : 9 heures
Début à compter du : 7 février (de jour ou de soir)
Prix : 158$

VOUS DÉCOUVRIREZ :
• Les particularités et l'importance d'un bon service 

clientèle
• Les principes et les éléments de base en matière de 

communication et d'écoute
• Les normes et les règles de base à respecter au 

téléphone
• Le protocole téléphonique et le processus de réception 

d'appels
• Comment identifier et faire face aux différents 

comportements types de clients
• Comment traiter l'information et les plaintes
• Comment profiter de l'opportunité d'un appel pour 

promouvoir un produit ou service

Utilisez efficacement le 
téléphone pour recouvrer vos 
comptes en souffrance
Durée : 9 heures
Début à compter du : 7 février (de jour ou de soir)
Prix : 158 $

VOUS DÉCOUVRIREZ :
• La communication et quelques principes de base 

applicables au recouvrement de comptes
• Les principes et les éléments de base en matière de 

recouvrement
• Les normes et les règles de base à respecter au 

téléphone
• Le client, ses particularités et son importance
• Le processus d’un appel de recouvrement
• Comment identifier et faire face aux différents 

comportements types de clients
• Comment recouvrer vos comptes à recevoir tout en 

conservant vos clients

Le service à la clientèle et 
la sollicitation téléphonique
Durée : 21 heures
Début à compter du: 7 février (de jour ou de soir)
Prix : 219$

VOUS DÉCOUVRIREZ :
• Les éléments fondamentaux sur:

- votre entreprise - votre clientèle
- votre produit ou service - votre concurrence

• Le service clientèle et son importance
• Les éléments de communication et leur impact lors de 

la sollicitation téléphonique
• Le processus d’un appel de sollicitation
• Les objections et comment les surmonter
• Comment reconnaître les signaux d'achats et conclure 

la vente
• Le scénario d'appel et son importance

Comment gérer 
vos comptes 
à recevoir
Durée : 21 heures
Début à compter du: 7 février (de jour ou de soir)
Prix: 189$

VOUS DÉCOUVRIREZ :
• Les principes et les éléments de base en matière de 

crédit
• Le processus d’approbation de crédit
• Les diverses procédures et politiques en matière de 

crédit et leurs applications
• Comment réagir en cas de procédures extrêmes
• Les différents outils utilisés
• Les normes et les règles à respecter en matière de 

recouvrement de comptes
• Comment recouvrer vos comptes à recevoir 
tout en conservant vos clients

Comment appliquer ces différentes techniques par l'apprentissage pratique 

LABORATOIRE DE TÉLÉPHONIE : 12 postes téléphoniques

INFORMATION ET INSCRIPTION :
Madame LaulaTrudel, (418) 696-2243, poste 709

442000

431964
G Cegep de Chicoutimi, 534 Jacques-Cartier Est, Chicoutimi G7H 1Z6
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Les parents doivent encourager leurs jeunes

ZIA j

de derSSŒE

ABANDON SCOLAIRE - Louise Landry et Renaud Thériault pré­
sentent l’un des outils de promotion qui seront utilisés cet hiver, 
dans le cadre de la campagne annuelle menée par le Conseil régio­
nal de prévention de l'abandon scolaire. Il s’agit d’une affiche inci­
tant les jeunes à se donner un projet scolaire.

par Daniel Côté

CHICOUTIMI (DC) Amor­
cée il y a quelques jours, par 
l’entremise des médias écrits et 
électroniques de la région, la 
campagne de sensibilisation 
annuelle du Conseil régional 
de prévention de l’abandon 
scolaire (CREPAS) insiste sur 
le rôle des parents, qui détien­
nent souvent la clé de la réussi­
te de leurs enfants.

Le thème de cette année est 
«Chaque jeune a besoin 
d’encouragements chaque 
jour» et traduit bien la volonté 
du CREPAS de renforcer le sou­
tien affectif accordé par les 
adultes. Non seulement doi­
vent-ils l’exprimer verbale­
ment, mais on souhaite qu’ils le 
manifestent par des gestes 
concrets.

«Même à 20 ans, un jeune a 
besoin de sentir qu’un adulte

Tout n’est 
pas parfait

CHICOUTIMI (DC) - Même si 
la campagne de cet hiver est 
centrée sur les parents, il ne 
faut pas croire que le Conseil 
régional de prévention de 
l’abandon scolaire (CREPAS) 
leur fait porter la responsabili­
té des difficultés qu’éprouvent 
tant de jeunes à compléter 
leurs études.

«Ça ne veut pas dire que tout 
est parfait dans les institutions 
d’enseignement et dans 
l’ensemble de la société, souli­
gne ainsi Renaud Thériault, 
membre du conseil d’adminis­
tration du CREPAS. Au contrai­
re. nous travaillons avec plu­
sieurs organisations à l’heure 
actuelle, dans le but d’intensi­
fier la concertation.»

La différence, par rapport 
aux parents, c’est qu’il est pos­
sible de rejoindre les princi­
paux intéressés sans recourir 
aux médias, comme l’illustrent 
les échanges avec les représen­
tants des milieux scolaires, 
municipal et communautaire, 
ainsi que les travaux de la 
Table régionale des 
conseillers d’orientation.

Formée il y a 18 mois, celle- 
ci rassemble des profession­
nels oeuvrant au secondaire et 
au collégial, de même qu’à 
l’université. Pour la première 
fois au Saguenay-Lac-Saint- 
Jean. ils peuvent mettre leurs 
ressources en commun sous 
l’égide du CREPAS pour qui 
cette démarche, si discrète 
soit-elle, est porteuse d’espoir.

«C’est d’autant plus intéres­
sant que de nombreux jeunes 
effectuent des changements de 
programmes en cours d’études. 
Or, à chaque fois qu’une telle 
chose se produit, les statisti­
ques nous montrent que les ris­
ques d’abandon augmentent», 
indique Louise Landry, res­
ponsable des communications 
au CREPAS.

Dans le même esprit, un 
document intitulé «Décidons 
d’agir ensemble « a été produit 
en 1999. à l'intention des per­
sonnes appelées à travailler 
auprès des jeunes. Il résume la 
phase II de l’enquête menée 
par le groupe Ecobes auprès 
des étudiants du secondaire, 
en plus de livrer des stratégies 
d’intervention.

est prêt à l’aider, une personne 
qui l’aime et qui s’intéresse à ce 
qu’il vit, décrit Renaud Thé­
riault, membre du conseil 
d’administration du CREPAS. 
Ça passe par des encourage­
ments et des activités commu­
nes, des choses aussi simples 
que de prendre un repasensem- 
ble.»

C’est le genre de message qui 
sera répété à l’envi, en février 
et mars, grâce à la collabora­
tion de partenaires tels le Pro­
grès du Saguenay, Nutrinor et 
CFIX, ainsi que les stations 
CKTV et TQS. De plus, une nou­
velle mouture de la série 
«Parle-moi de l’école» sera dif­
fusée par les télévisions com­
munautaires de la région.

«Il s’agira de la troisième 
série d'émissions et elle com­
portera quatre épisodes qui 
seront présentés au rythme 
d’un par mois, à compter de 
février. Là encore, il sera ques­
tion du rôle des parents», fait 
observer Louise Landry, res­
ponsable des communications 
au CREPAS.

Image négative
Si les parents sont ciblés cet 

hiver, ce n’est pas l’effet du 
hasard. Cette orientation 
découle de la phase II de 
l’enquête réalisé par le groupe 
Ecobes, intitulée «Aujour­
d’hui, les jeunes au Saguenay- 
Lac-Saint-Jean». Ses résultats, 
qui ont été dévoilés l’an der­
nier. çnt amené le CREPAS à 
cristalliser sa pensée.

«Nous avons appris, entre 
autres, que plusieurs des jeu­

nes qui n’ont pas de bons résul­
tats scolaires en viennent à se 
croire moins doués, à dévelop­
per une image négative d’eux- 
mêmes. C’est pour ça que les 
parents doivent intervenir, 
qu’ils doivent insister sur les 
points forts de leurs jeunes», 
explique Louise Landry.

Un autre moyen consiste à 
inciter les adolescents à déve­
lopper un projet scolaire. À 
partir du moment où ils ont mis 
le doigt sur un élément de moti­
vation - un métier qui les inté­
resse, un passe-temps auquel 
ils semblent particulièrement 
attachés -, leur concentration 
augmente à l’école.

«On se mobilise toujours 
pour quelque chose, pas dans le 
vide», note ainsi Renaud Thé­
riault. qui invoque les résultats 
compilés par le groupe Ecobes 
pour justifier l’appel lancé par 
le CREPAS. Quand on réalise 
que seulement 13% des jeunes 
d’ici se sentent appuyés par 
leurs deux parents, en effet, il y 
a matière à réflexion.

«L’accompagnement paren­
tal est lié à la réussite scolaire, 
poursuit-il. C’est un facteur 
important pour tous les étu­
diants et en particulier pour 
ceux qui vivent des problèmes 
personnels comme la consom­
mation excessive de drogues ou 
d’alcool, le fait de poser des ges­
tes délinquants ou d’entretenir 
des idées suicidaires.»

L’étude d’Ecobes a révélé 
que chacun de ces phénomènes 
touchait plus de 20% des ado­
lescents de la région (le sommet 
est atteint par les drogues et

l’alcool, à hauteur de 27%), ce 
qui accroît d’autant l’urgence, 
pour les parents, de se préoccu-

(Photo Rocket Lavoie) 
perde leurs enfants. «Un jeune, 
ça ne pousse pas tout seul», 
comme le dit Renaud Thériault.
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MAISONS 4* DIMENSION
Lic»nc« R B Q •?C34 7666

Nous concevons et fabriquons votre 
maison ou chalet préusiné.

Faites vite: Profitez des 
MEILLEURS TAUX 

et des MEILLEURS PRIX

DUPLEX
ET

MULTIFAMILIAL

Vous avez lame d'un bricoleur...
• Un peu • Beaucoup • Pas du tout •

Offrez-vous une garantie de:
• Avoir une maison sur mesure
• Respecter votre budget
• Plus de 300 modèles en 3 dimensions
• Support technique complet du 

début jusqu'à la fin
• Service après-vente 

personnalisé
• Confiance et fiabilité
• Garantie des maisons 

neuves de l'A.P.C.H.Q.

1 Service d installation partout au 
Saguenay - Lac- Saint-Jean et Côte-Nord

Heures d'ouverture 
Les heures du centre commercial, 

plus sur rendez-vous
543-1212

Estimation GRATUITE s
PLACE DU ROYAUME - ENTRÉE PROVIGO et PHARMAPRIX 3

MAISONS 4e DIMENSION
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Roger
Blackburn

Ce n’est pas le temps de niaiser
Qu’est-ce que vous faites là, ce matin, bien assis, en train 

de lire le Progrès? Fermez le journal, éteignez la radio et la 
télévision, videz votre café dans l’évier et allez dehors.

Les belles journées d’hiver en janvier sont rares. Si la 
météo a livré la marchandise que ses miss annoncent depuis 
hier, ce dimanche devrait avoir des allures de printemps.

Ces occasions sont rares. Chaussez vos patins à glace, 
enfilez vos raquettes, chargez vos skis sur le toit de l’auto, 
sortez les skis de randonnées de la remise, peu importe, met­
tez vos lunettes de soleil et allez faire vos beaux sur la neige, 
“ anyway “, n’importe quoi, sauf rester à la maison...

Y a toujours la bière et le Super Bowl
Si vous êtes du genre pantouflard, la journée 

d’aujourd’hui ne sera rien de plus qu’une autre longue jour­
née d’hiver. Vous serez debout devant la fenêtre du salon 
en vous grattant le bedon tout en regardant-les fatiguants 
qui se forcent à faire croire qu’ils aiment l’hiver en mar­
chant dehors. La boucane leur sort par la bouche, ils ont les 
joues rouges, les épaules droites et la tuque sur les oreilles. 
Ils ont le don pour qu'on se sente coupable.

C’est le meilleur moment pour se verser une autre tasse 
de café et s’allumer une cigarette (pour ceux qui n'ont pas 
arrêté pour l’an 2000). Même pas besoin de sortir pour savoir 
que ce soir c’est le Super Bowl.

Une bonne partie des téléspectateurs qui regardent cet 
événement télévisuel ne connaissent même pas le nom des 
deux équipes qui s’affrontent. Ce n'est pas important, c’est 
une belle occasion pour virer une “ go “ entre gars, bière 
incluse, évidemment. Même P.E Prix de Jonquière vend sa 
bière en solde pour le match de football.

Et y a ceux pour la publicité
“ Moi, ce que j’aime, au Super Bowl, c’est la publicité 

Ceux-là ont juste à faire autre cKose^ar le lendemain, cer­
taines stations locales rediffusent les meilleures. Quand 
c’est rendu qu’on regarde un match de football pour les 
publicités... Ça vous donne une idée de l'intérêt qu'on a pour 
le sport.

Et y a ceux aussi qui aiment le football américain, qui sui­
vent le football américain et qui profitent de ce match ulti­
me pour organiser un happening entre copains, joyeux com­
pagnons et francs camarades. Généralement les gars pas­
sent une belle journée. Ils se retrouvent dans une maison 
privée ou dans un bar et ça sent le Super Bowl à nez (un merci 
à Dany pour l'invitation mais je ne pourrai y être).

Si vous savez recevoir et que vous aimez le football, cette 
combinaison devrait être magique pour vos invités. Ça 
prend un peu de décorum. De l'animation, des jeux doivent 
faire partie de cette journée. Oui oui. de la journée, car 
quand on sait recevoir le Super Bowl n'est pas seulement 
l'affaire d'un match, ça doit durer une journée si l'on veut 
bien s'amuser.

Et la perruche
J’ai cloîtré le tas de plumes que j’héberge, à l’intérieur 

de sa cage. On vient tanné, à un moment donné, de se faire 
chier sur la tête et de ramasser des plumes partout dans la 
maison. Il fait -40 dehors et il veut sortir par la porte. Pas 
assez fin pour être en liberté, j’ai bouché les espaces trop 
grands avec ruban gommé. Assez, c’est assez.

La municipalité de Falar- 
deau s'apprête à octroyer 30 
nouveaux terrains dans la 
montagne du village Alpin 
au pied de la station de ski le 
Valinouét. Les autorités 
municipales attendent seu­
lement de trouver une quin­
zaine de personnes intéres-' 
sées pour démarrer le projet. 
Les terrains en plein coeur 
de la montagne sont, semble- 
t-il. de toutes beautés.

Le sourire...
dominical

Alexandra Fortin journaliste à 
CFIX et Jocelyne Eaddie man­
nequin à l’Agence au féminin 
originaire de l’ouest canadien 
nous offrent ces sourires de 
planchistes. Le clichée a été 
saisi en début de semaine, au 
Valinouét, alors que les sourian­
tes jeunes filles en étaient à leur 
premièreexpérienceen planche 
à neige.

cCTrnt»
capsuue

CAPSULES - Quand les cer­
veaux exilés ne renient pas 
leurs racines, on arrive à des 
maillages intéressants. Sur la 
photo, nous apercevons un des 
numéros spéciaux de la brasse­
rie Molson sur les capsules 
clients. Le créateur de ce fasci­
cule est le directeur de la firme 
Ino Communication de Mon­
tréal. Le directeur général de 
l’entreprise est le Chicoutimien 
Christian Gaudreault qui a 
confié le contrat d’impression à 
l'Imprimerie Chicoutimi L.T. 
grâce aux contacts de Pierre 
Cardinal. Voilà une façon positi­
ve de profiter de l’exode des cer­
veaux.

SAUVAGINIERS - L’Association des sauvaginiers du Saguenay- 
Lac-Saint-Jean tient son assemblée générale annuelle aujourd'hui 
à compter de 10 h 30 à l’Auberge des iles à Saint-Gédéon. On fera 
le point sur la loi contrôlant les armes à feu. Sur la photo Jean-Yves 
Gagnon directeur de l'organisme donne des conseils à des jeunes 
étudiants en menuiserie de l’école Polyvalente Charles-Gravel qui 
ont fabriqué 100 nichoirs pour l'organisme.

LA GELINOTTE - La nouvelle auberge la Gélinotte située sur le 
chemin du Valinouét à Falardeau a procédé à l'inauguration offi­
cielle de son établissement jeudi dernier en présence de nombreu­
ses personnalités. Sur la photo, nous apercevons, dans l'ordre habi­
tuel, les propriétaires René Nicholas et Lynda Tremblay, en com­
pagnie du chef cuisinier Roberto Duval.

Ça se parle...en wife
... Ce n’est pas parce que la ville de Chicoutimi avoue candi 

dement et publiquement que les responsables de l’entretien ont 
levé la tête lors de la dernière tempête (entre nous, il s’agit plu 
tôt d'une mini-tempête) qu'ils vont s’en sauver sans problème. A 
chaque fois, c’est pareil dans cette ville. On dirait que les res­
ponsables du déneigement sont originaires d’Afrique ou du sud 
des États-Unis. Avec les services météo qu’on a. il me semble que 
ça doit être facile de prévoir. Ily a des coups de pied au cul qui 
se perdent...

Air climatisé 
inclus comptant 

dépôt de sécurité 
TRANSPORT ET PRÉPARATION INCLUS

comptant

TRANSPORT ET PRÉPARATION INCLUS
Moteur 1,8 litre

Locatiorravec taux 
d'intérét deLouez aLouez a

2,45*48 mois. S.A.C.
n avec taux 
d'intérêt de

48 mois. SAC P.D.S.M. 
15 995 S

Location avec taux <| g

P.D.S.M. 15 495 $
Visitez notre site web a www Suzuki.ce

Offre d une durée limitée pour les particuliers admissibles, portant sur une Esteem Berline GL T M 2000 neuve/Esteem familiale GL T M. 2000 neuve Mensualité de 239 $ / 249 S basée sur un terme de 48 mots (créance de location totale de 11472 $ /11 952 et un taux de location de 1 8 % / 2 45 % 
avec une limite de km de 80 000 km (8* du km addit'onnel) et 0 $ d acompte la première mensuabfé est payable à la prise d effet. Transport et préparation (895 $) mcfus Dépôt de sécurité requis de 300 $ immatncuiation, assurance et taxes en sus SUZUKI
GAGNON AUTO SUZUKI 1411, chemin de la Réserve, Chicoutimi 543-7711 Ait-delà de l'ingén.r >e



I Attention, saviez-vous
I / que notre département de service 

et de carrosserie est ouvert de:
7 h à 23 h, du lundi au vendredi 
\ il est le plus gros vendeur de véhicules 

Chrysler Dodge Jeep 
de l'est du Canada.

4,

hicoutimi Chrysler
Dodge Jeep

KéJIS

PAIEMENT COMPTANT

Stock: 20007

CHRYSLER NEON LX 2000
Noire, moteur 4 cyl.. 2 litres, 132 chevaux, automatique, 
air climatisé, freins à disque, suspension indépendante 
aux 4 roues, radiocassette AM/FM à 6 haut-parleurs, roues 
mags 185-60R15, phares antibrouillards, télédéverrouillage, 
barrures de portes, miroirs chauffants électriques, vitres 
avant électnques, système d'alarme, dispositif antivol Sentry, 
clef à puce (antivol), ouverture de coffre au plancher, sièges 
de qualité supérieure, démonstrateur, bas millage.

193 HR
LOCATION 48 MOIS

GARANTIE*
5 ans/100 000 km

"Æütëf |
I

Stock: 20042

DODGE CARAVAN 2000
Bleu océan, moteur V6. 3 litres, 150 chevaux, 
automatique à 4 rapports, air climatisé, freins à 
disque, radiocassette AM/FM a 4 haut-parleurs, 
essuie-glace et dégivreur amère. 2 portes 
coulissantes, chauffe-moteur, insonorisation de 
luxe, vitres teintées écran solaire, ens. 7 passagers, 
régulateur de vitesse, miroirs électriques, volant 
ajustable, vitres avant et amère électriques, barrures 
de portes électriques, 
démonstrateur, bas millage.

PAIEMENT COMPTANT

239 S 5100 S

319 S 2000 S

369 S OS

OOQ$

LOCATION 36 MOIS

Stock: 20384

JEEP TJ SE 2000 4X4
CONVERTIBLE, argent scintillant, moteur 4 cyl., 2,5 litres, 150 chevaux, 
manuelle 5 vitesses, contrôle de désactivation du coussin gonflable, batterie 
de 500 ampères, freins à disque, 
chauffe-moteur, sortie auxiliaire 
de 12 volts, sièges tissu de qualité 
supérieure, plaque de protection, 
toit souple, roues mags en aluminium 
Grizzly, radiocassette AM/FM, 
arceau sport avec haut-parleur 
intégré, marchepieds latéraux.

199$^0 /mois"
LOCATION 48 MOIS

Nouveau:
Portes RIGIDES avec vitres

I PAIEMENT COMPTANT

199$ 5100 S

269 S 2000 S

309 S
OS [

•Sur Neon seutemefrt location 48 mois. 2.7 % d'intérêt v r de 6482 S, 25 000 km annuel, 8 » du km excédentaire, obligation totate de 22 860 S. Dodge Caravan: location 36 mots, 4,3 % dïntérét, vj, de 12 632 S, 19 400 km annuel, 12 * du
1* O0® a"™* 6 e du km ’°,ale ^ » 300 S. Sujet a l'approbation du crédit

S y
(ivj ty

_____

Gérard Viau Gaston TrumNay
Oructeur aux Drecar

services entreprises

Richard Fleury
Qrecteir des ventes 

vehcufes neufs
Bout. St-Paul

Richard Emond
Drecteur 

3es va&res usagees
Bout. Talbot

Trambtay Donat Bedard Serve Villeneuve Jean Patnck
Dncuu-Mrrc. i
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Johanne Duval
=ieoresentarte

Boui. Talbot Boul St-Paul

tiorfru Pelletier

Liane Fortin Guylame Voisine Yvon Trembiay Joeeph Simard
Drectnce Drectnce Recreertart Représentant

rommarae* commerciale
Bout. Talbot Boul. StPaul Boul. Talbot Boul. St-Paul

5 yÿ & Chicoutimi Chrysler
- m—m 829, boul. Talbot, Chicoutimi
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Secteurs de Saint-Félicien, La Doré et Saint-Prime

Un traîneau d’évacuation d’urgence unique

'^remblay

SAINT FELICIEN (RT) - Le 
nouveau traîneau d’évacua­
tion d’urgence vient de faire 
son entrée dans les municipa­

lités de 
Saint- 
Félicien, 
La Doré et 
Saint- 
Prime. Ce 
nouveau 
traîneau, 
un pre­
mier du 

genre en opération au Qué­
bec, correspond à la défini­
tion d'une ambulance et 
devient donc un atout impor­
tant pour venir en aide aux 
gens qui en ont besoin.

Promoteur de ce projet, 
Réginald Tremblay, un ambu­
lancier de carrière, a mis au 
monde ce nouveau traîneau 
d’évacuation en compagnie du 
docteur Marc Larocque, un 
projet en place depuis plus 
d’un an. «Nous sommes main­
tenant opérationnel 12 mois 
par année, 24 heures par jour, 
sept jours par semaine. 
Durant la saison estivale, le 
traîneau fonctionne sur un 
système de roues et un VTT 
alors que l’hiver, une moto- 
neige tire ce traîneau doté de 
skis. Ce traîneau, qu’on appel­
le aussi une mini-ambulance, 
est confortable, chauffé et 
plus rapide. Il est idéal pour 
les longues distances. En plus, 
il est adapté au travail des 
ambulanciers qui peuvent 
alors prodiguer des soins 
durant le transport compara­
tivement aux traîneaux tradi­
tionnels», mentionne RégF" 
nald Tremblay.

Construit au coût de 7070 $. 
ce nouveau traîneau est entre­
posé dans l’ancien poste de 
pompiers de Saint-Félicien et 
prêt à intervenir aux besoins 
et ce dans les plus brefs délais. 
«L’unité d’intervention est 
toujours prête à intervenir et 
à quitter. Sur l’immense 
remorque se trouvent le véhi­
cule récréatif ou la motoneige 
et bien sûr, l’unité d'évacua­
tion. Les bénévoles qui opè­
rent ce nouveau service sont 
des pompiers volontaires de 
Saint-Félicien et la coordina­
tion du plan d’urgence est 
assurée par les Ambulances 
Leclerc de Saint-Félicien. 
Bien que nous desservons pré­
sentement le territoire de 
trois clubs de motoneige (- 
Copain Vif de Saint-Prime, 
Relais des Buttes de Saint- 
Félicien et Loups du Nord de 
La Doré), il nous est possible 
aussi au besoin d’intervenir 
dans d'autres secteurs», ajou­
te Tremblay

Cette unité d’urgence est. 
selon Réginald Tremblay, la 
seule opérationnelle au Qué­
bec. «Comme ambulancier, je 
peux vous dire qu'avec les 
traîneaux traditionnels qu'on 
surnomme le tombeau, l'hypo­
thermie était la cause la plus 
fréquente de décès. Alors 
nous avons opté pour ce nou­
veau traîneau fermé et c’est 
pourquoi, pour se l’offrir, 
nous nous sommes associés 
avec ces trois clubs de moto­
neige. Nous avons donc instau­
ré une campagne de finance­
ment pour payer ce nouveau 
traîneau et de notre objectif

EN ÉTÉ - Conçu par Réginald Tremblay et Marc Larocque, le traî­
neau d’évacuation d’urgence constitue en fait une mini-ambulan­
ce. Tiré par une motoneige en hiver, il peut aussi être utilisé pen­
dant l’été en ajoutant des roues. Un VTT remplace alors la moto­
neige.

de 10 000 $. nous avons atteint 
50 % de notre objectif et elle 
n’est pas encore terminée. 
Nous pensions recevoir une 
motoneige gratuitement de la 
part des fabricants mais ce ne 
fut pas possible.

Alors on doit s’en acheter

Mtm
IJ imite D'URGEIMCE

VP/ l//-i

une usagée mais en bonne 
condition. Les entreprises 
qui veulent nous aider peu ENTREPOSE - Le nouveau traîneau d'évacuation d’urgence est 
vent le faire en achetant un entreposé dans l’ancien poste de pompiers de Saint-Félicien.
espace pour leur logo sur
notre traîneau. Nous nés», assure Tremblay. la population untraîneauadé-
devrions atteindre cet objec- Ce comité d évacuation quat et un système d’interven 
tif dans les prochaines semai- hors-route du Lac veut offrir à tion efficace.

, ELLES SONT ARRIVEES
A UN PRIX IMBATTABLE!
Camionnette Isuzu Nombre
Modèle «S» cabine régulière
• Moteur 4 cylindres 2,2 litres, 120 HP
• Pare-chocs avant et arrière
• Servofrein, servodirection
• Radio AM/FM stéréo
• Chauffe-moteur
• Roues d'aluminium

14 850*
Transport et préparation inclus

ou 24385$
+ taxes

LOCATION 36 MOIS

ISUZU

comptant
Plan de location de 36 mois à 4,9 % d'intérêts. Premier versement exigible à la location. 20 000 km par année, 12 c du km excédentaire. 
Résiduel de 7722 $.

__  Wim
ATI nivi Votve conccssiontittivc «Soturn» au Sogucnoy — LüC’SointyJcon 

U\IV r« 1330, boul. du Royaume, Chicoutimi 549-3320
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dans nos spéciaux 
du lundi et du mardi!

PAINS À HOT-DOG 
OU À HAMBURGER
SUPER GAIN
Emballage de 12

1/ /' SAUCISSES

% » « <'S*
’■A

SAUCISSES 
FUMÉES Ü —
CAOET i QVDEjfij
450 g 12

SMOKED
WNERS

12 1

TOMATES ROUGES
PRODUIT DU MEXIQUE
Grosseur: 5x6

BOEUF HACHE
MI-MAIGRE
Provenant de parties 
fraîches et/ou surgelées 
Format familial

mm
lb
1,52 $ kg

GATEAU
NAPOLITAIN
550 g s -j*.

fc; *

POMMES 
DE TERRE
BLANCHES 
PRODUIT DU 
QUÉBEC
Catégorie 
Canada n°1

• fM .

«0«

» * 22 ?

'u

BOISSON GAZEUSE
COTT OU RC COLA
Au choix 
12 x 355 ml

Dès mercredi,

SORTEZ VOS BAGUETTES
car Consomat vous prépare 

dans sa circulaire,

UN BUFFET CHINOIS

tree. _ J
' #

A

Spéciaux en vigueur les 31 janvier et 1er février 2000 inclusivement
441734
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Commentaires de Philippe Séguin ^

Souverainistes et bloquistes embarrasses
QUEBEC (PC)-Bloquistes et 

péquistes ont tenté, hier, de 
minimiser la portée des com­
mentaires de l’ancien prési­
dent de l'Assemblée nationale 
française Philippe Séguin, qui 
conseille aux souverainistes de 
mettre l’idée d’un référendum 
sur la glace.

«Je n'ai absolument pas 
l'impression que le Québec a 
perdu un ami», a commenté le 
ministre québécois des Affai­
res intergouvemementales 
canadiennes. Joseph Facal, en 
marge du congrès du Bloc qué­
bécois.

«J’accueille son opinion 
comme une opinion parmi

d'autres. Le gouvernement du 
Québec demeure convaincu 
que les raisons objectives qui 
ont conduit 49,5 pour cent des 
Québécois à voter Oui sont 
encore là.»

En fait, M. Séguin est non 
seulement ami du Québec mais 
aussi le principal allié des sou­
verainistes en France. Dans 
une entrevue parue hier dans 
le quotidien Le Devoir, à l’occa­
sion de la sortie d’un de ses 
livres, M. Séguin propose la 
négociation d’un compromis 
entre Québec et Ottawa pour 
sortir de l’impasse constitu­
tionnelle actuelle.

Il juge qu'il n'est pas oppor­

tun pour l’instant de tenir un 
référendum. «On ne peut pas 
poser tous les six mois la même 
question aux gens aussi long­
temps qu'ils n'ont pas donné la 
réponse qu'on souhaite, affir­
me-t-il dans l’entrevue. En ce 
moment, parmi les raisons qui 
incitentàvoterNon. ilyacelle- 
ci:’On vient de le dire!’»

Le Québec devrait chercher 
un compromis avec Ottawa qui 
se situerait «entre la souverai­
neté-association et la société 
distincte», dit-il.

Pour sa part, le chef bloquis- 
te Gilles Duceppe a tenté égale­
ment de mettre un bémol aux 
propos du parlementaire fran­
çais en rejetant la faute de 
l’impasse actuelle sur le gou­
vernement fédéral. «On a tenté 
à plusieurs reprises d'avoir un 
arrangement avec le Canada», 
a-t-il affirmé.

Et chacune de ces tentatives 
s'est soldé par un échec, a-t-il 
dit. en y allant d'une énuméra­
tion des confrontations Qué­
bec-Ottawa depuis les années

60.Selon M. Duceppe, la seule 
solution reste, hier comme 
aujourd'hui, la souveraineté, 
qui passe nécessairement par 
la tenue d'un référendum. «Ca 
prend la souveraineté pour se 
parler sur un pied d'égalité», a 
t-il souligné.

«M. Séguin, a-t-il poursuivi, 
pose bien la question en disant 
(dans l'entrevue): le Canada 
est-il capable de ne pas jouer 
au pit-bull? Moi, je suis à Otta­
wa depuis neuf ans, et je dis: 
non.»

'4,si'

Le Bloc acceptera dorénavant 
les contributions d’entreprises

m
gëfe'j

Joseph Facal. ministre québé­
cois des Affaires intergouver­
nementales canadiennes.

Gilles Duceppe, chef du Bloc 
québécois.

QUEBEC (PO-Les militants 
bloquistes ont donné leur aval, 
hier, à un changement de cap 
radical: le Bloc québécois 
acceptera dorénavant les 
contributions des entreprises 
jusqu’à concurrence de 5000 $ 
par année.

Le Bloc se range ainsi aux 
dispositions de la loi électorale 
fédérale, en y ajoutant la balise 
du 5000 $. Depuis sa fondation, 
le parti s'était soustrait volon­
tairement à ces dispositions, de 
façon à respecter l’esprit et la 
lettre de la loi électorale pro­
vinciale qui ne permet que les 
contributions des particuliers.

Réunis à l’occasion du qua­

trième congrès de la jeune for­
mation, les militants ont appuyé 
l'idée à majorité des voix. La 
plupart des députés du caucus 
bloquiste étaient en faveur de 
ce virage.

Ce changement n'a toutefois 
pas été sans soulever un débat 
passionné au cours duquel cer­
tains militants et députés ont 
imploré le parti dè ne pas renier 
l’ .héritage» de René Lévesque, 
et de ne pas faire passer l'argent 
avant les principes.

«René Lévesque était intrai­
table sur cette question», a sou- 
ligné la députée Francine 
Lalonde.

C’est le premier ministre

québécois qui avait, en 1977. fait 
adopter une loi à cet égard.

«Le Bloc québécois doit res­
ter au-dessus de tout soupçon* et 
ne doit pas) trahir son passé ». a 
ajouté Mme Lalonde.

Ebranlée à la suite de la déci­
sion des militants. Mme Lalon 
de a affirmé qu’elle continue­
rait à refuser les contributions 
des entreprises dans sa circons­
cription.

Les défenseurs de l'idée ont 
soutenu que les bénévoles du 
parti n'iraient pas cogner à la 
porte des grandes compagnies, 
mais plutôt à celles des PME. 
dont les contributions font 
cruellement défaut au Bloc.

Un protocole régira le commerce des OGM
MONTREAL (AP-PC)-Un 

accord international sur le 
commerce des OGM a finale­
ment vu le jour, samedi matin 
à Montréal, au bout d’une nuit 
de négociations. Tiraillés 
entre intérêts commerciaux et 
préoccupations écologiques, 
les délégués de la Conférence 
sur la biodiversité ont dû faire 
des heures supplémentaires 
pour sortir de l’impasse le Pro­

tocole de l’ONU sur la biosécu­
rité, après un an de blocage.

«L'adoption de ce protocole 
représente une victoire pour 
l'environnement», a déclaré le 
ministre colombien de l’Envi­
ronnement, Juan Mayr. qui, 
très ému. a annoncé peu avant 
l'aube qu'un accord avait été 
trouvé sur les organismes 
génétiquement modifiés 
(OGM). «Mais n'oubliez pas

que cela ne représente que le 
début. Nous avons encore 
devant nous un formidable 
défi» à relever.

Le protocole doit régir le 
commerce des OGM de façon à 
protéger l'environnement des 
risques éventuels posés par 
ces produits.

Dans cette perspective, il 
autorise un pays à interdire 
l’importation d'un produit

Un optimisme prudent
MONTREAL (PO-Les dé­

fenseurs de l’environnement 
manifestaient un optimisme 
prudent, hier, après la conclu­
sion d'un accord international 
sur les organismes génétique­
ment modifiés(OGM), au terme 
de laborieuses négociations 
tenues à Montréal.

Les négociateurs tentaient 
depuis cinq ans, sans succès, 
de conclure un protocole inter­
national pour réglementer 
l'industrie des OGM. qui donne 
lieu à des échanges commer­
ciaux internationaux évalués 
à plusieurs milliards de dol­
lars.

«Ceci est une étape histori­
que pour protéger l’environ­
nement et les consommateurs 
des risques que représente le 
génie génétique. Il y a là une 
assise pour un travail futur», a 
indiqué Arnaud Apoteker. 
responsable du dossier Biodi­

versité à Greenpeace France.
«Même si les normes de 

sécurité adoptées sont loin 
d’être à la hauteur des enjeux 
écologiques, nous insistons 
pour que tous les pays ratifient 
cet accord», a-t-il ajouté.

Le porte-parole de Green­
peace déplore que le «Groupe 
de Miami» qui comprend le 
Canada et les Etats-Unis ait 
réussi à faire retirer l’étique­
tage obligatoire et l’informa­
tion requise quant à l’usage 
des OGM dans les produits ali­
mentaires, une initiative qu’il 
qualifie de «tentative malhon­
nête pour abuser les consom­
mateurs et les pays importa­
teurs.

«Mais nous sommes 
convaincus, ajoute-t-il. que le 
désir des consommateurs 
d'avoir une alimentation saine 
prévaudra et permettra d’évi­
ter la contamination généti­

que de notre planète.»
A la suite de l'accord conclu 

à Montréal, le ministre québé­
cois de l'Environnement. Paul 
Bégin, a annoncé qu'il recom­
mandera au gouvernement 
l'adoption d une stratégie sur 
l’application du Protocole de 
Cartagena.

«Le Québec verra à s’inscri­
re rapidement dans la mise en 
oeuvre de ce protocole histori­
que sur la gestion des organis­
mes vivants modifiés par la 
biotechnologie, a déclaré le 
ministre.

Dans ce contexte, (le Qué­
bec) verra à adapter, le cas 
échéant, sa législation, ses 
politiques et ses programmes. 
Il entend également tout met­
tre en oeuvre afin d'assurer 
une vigilance sur la circula­
tion. la manipulation et l’utili­
sation des organismes vivants 
modifiés sur son territoire.»

génétiquement modifié s'il 
estime qu'il n’y a pas suffisam­
ment de preuves scientifiques 
de sa sécurité. L’accord fixe 
aussi des règles sur le trans­
port et l’étiquetage des OGM. 
demandant qu'ils portent la 
mention «Peut contenir des 
organismes génétiquement 
modifiés».

Mais tout n'a pas été simple 
et l'accord reste un compromis 
entre les positions défendues 
par l'Union européenne et les 
pays en voie de développe­
ment qui revendiquaient le 
droit des pays à refuser des 
importations d'OGM tant qu'il 
ne serait pas possible d'en 
savoir plus sur leurs effets sur 
l'environnement et les Etats- 
Unis et leurs alliés exporta­
teurs d’OGM, comme le Cana­
da. qui estimaient qu'il s'agis­
sait d une entrave au commer­
ce.

Les négociations de Mon­
tréal. qui devaient prendre fin 
vendredi soir, ont dû se pro­
longer dans la nuit pour 
dénouer les nombreux problè­
mes posés par le protocole. Les 
Efats-Unls. oû les OGM repré­
sentent 25 pour cent des cul­
tures de maïs et 40 pour cent de 
soja, ont tout de même réussi à 
amender les règles d'étique­
tage. qui prévoyaient initiale­
ment que des détails précis sur 
la nature des OGM contenus 
dans un produit seraient four­
nis.

Pour le moment, durant les 
deux années qui suivront 
l’entrée en vigueur du protoco­

le. seule la présence d’OGM 
devra obligatoirement être 
indiquée sur l’emballage, sans 
autres précisions. Les négo­
ciateurs mettront à profit ce 
délai pour élaborer des règles 
d'étiquetage plus précises.

Un compromis a aussi été 
trouvé sur les relations entre 
le protocole de l'ONU et l'Orga­
nisation mondiale du commer 
ce (OMC). Après des mois de 
débats pour savoir lequel des 
deux traités devait prévaloir, 
il a été décidé que les textes 
devaient «se soutenir mutuel­
lement».

L'accord de Montréal a 
répondu dans l'ensemble aux 
attentes des défenseurs de 
l’environnement, qui crai­
gnent que les OGM ne pertur­
bent les cycles naturels et ne 
causent d’autres dégâts écolo­
giques.

«Le texte est bon de notre 
point de vue. très bon», com­
mentait Adrian Bebb. militant 
des Amis de la Terre. Green 
peace de son côté a salué «un
premierpas historique dans la
lutte contre les dommages 
environnementaux liés aux 
OGM», tout en estimant que 
«les normes de sécurité adop­
tées sont loin d'être à la hau­
teur des enjeux écologiques».

Greenpeace demande que 
les pays ratifient cet accord 
pour qu’il puisse entrer en 
vigueur pour le 10e anniver­
saire du Sommet de la Terre de
Rio en 2002 ». a déclaré Arnaud 
Apoteker. de Greenpeace- 
France. dans un communiqué.



1996 LUIVIINA
automatique, 66 000 km.

FAITES VOTRE OFFRE!
1994 VOLKSWAGEN GOLF
Diésel.

1996
SUNFIRE GT
2 portes, manuelle. SPÉCIAL

10 995'

1997
GRAND AM
4 partes, V6, entièrement équipée.

___

1993 PONTIAC liquidation

SUNBIRD dlC|C$
2 portes.

1997 TRANS SPORT
3 portes, groupe électrique com­
plet, blanche, 55 000 km*

17 9955
4 p., automQique, tout équipée

1996 SUNFIRE
4 portes, 70 000 km.

214*“1996 PONTIAC 
FIREFLY ACHAT *60 M0,s
4 portes, automatique, 61 000 km.

1997 SUNFIRE
2 portes, automatique.

1996 DAKOTA
4X4, King Cab, 
automatique.

ACHAT • 4S MOIS

1993 TOYOTA TERCEL
4 portes, automatique, 95 000 km.

__

1997 SUNFIRE
2 portes, rouge, manuelle.

1996 PICK-UP 
S-IO CHEVROLET
3 portes, automatique, 67

Pour le meilleur et pour le prix, on choisit Chic

696-2226Assistance
routière?^
24 h / 24 h

* Basé sur achat 48 ou 60 mois. 0 S comptant, taux 
d’intérêt de 9,45 %. Sujet approbation de crédit.

Racine Est. C h ic ou ti m t

GARANTIE
Si vous n'êtes pas satisfait dans 
les 30 jours ou 2000 km. nous 
vous échangerons 
véhicule!

6 9 0 2 2 2 0 / Sens trois: 1 300 403 G O 2 b

1997 GMC
King Cab, 4X4, boîte longue, 
moteur V-8, couleur blanche.

1995 SUNFIRE
4 portes, automatique

* Les photos 
peuvent 
différer
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A Dolbeau-Mistassini

Natrel et Provigo s’associent à Festineige
leurs activités au cours des pro­
chains jours. Le Festineige s’est 
donc associé à Provigo Paulo 
Spence et Natrel qui contri­
buent pour un montant de 4 000 $ 
au succès de cette première édi­
tion.

Dolbeau-Mistassini voit donc 
une nouvelle activité s'ajouter à 
son agenda et les organisateurs 
espèrent accueillir plus de 5000 
personnes pour ce premier Fes­

tineige. Il y a plus de quinze ans 
que la ville de Dolbeau-Mistassi­
ni ne présentait pas de festivités 
hivernales et le public ne cessait 
de répéter ses demandes pour 
réinstaurer un festival du genre 
Outre la présidente Sonia 
Allard, le comité compte dans 
ses rangs Martin Lavoie. Stépha­
ne Leroyer, Martino Morin, 
Sébastien Gaudreault. Marc- 
André Paquet. Josée et Domini-

FESTINEIGE- Céline Muirhead, conseillère municipale et présidente d'honneur: Audrey Spence, 
de Provigo Spence; Christine Gobeil. de Natrel. et Sonia Allard, présidente de Festineige.

1.IL11A
MULTI FRETS
HYPOTHÈQUES

François billes 1 rerablay 
Spécialiste 

en financement 
hypothécaire

Nous rencontrer,c'est rencontrer plus 
de 15 institutions financières en un 
seul rendez-vous.
Que ce soit chez vous, à votre 
travail ou à nos bureaux...
543-1400 Sans frais 1 -877-543-1400

par Roger Tremblay
DOLE EAU MISTASSINI 

(RT) - La première édition de 
Festineige de Dolbeau-Mistassi­
ni vient de recevoir un appui de 
taille de Provigo Spence et 
Natrel. Maintenant avec une 
population de près de 16 000 
habitants, reconnue comme 
ville-centre du comté Roberval. 
Dolbeau-Mistassini présentera 
donc, du 3 au 5 mars, la premiè­
re édition de son festival d’hiver, 
Festineige en toute quiétude.

Présidé par Sonia Allard, ce 
premier festival d’hiver offrira à 
la population du secteur une 
kyrielle d'activités populaires. 
Cette fête familiale permettra 
donc aux participants de s'amu­
ser sur une patinoire extérieure, 
des glissades, un Fort Boyard 
particulier, un feu de camp, le 
défi des entreprises, des courses 
à obstacles, des promenades en 
traîneau à chiens et àcheval. une 
exposition de vieilles motonei- 
ges et même un bain des ours 
polaires. Le terrain de station­
nement de l'église Sainte-Thérè­
se deviendra une grande pati­
noire et toutes les festivités de 
Festineige se dérouleront sur 
les terrains en face de l'Hôtel de 
Ville. Les organisateurs ferme­
ront même une partie du boule­
vard Walberg à la circulation 
durant tout le festival pour per­
mettre aux gens de s'amuser en 
sécurité.

Le comité bénéficie d'un pre­
mier budget d'opération de 14 
000 $ et compte aussi sur une 
équipe d'animateurs spéciali­
sés qui tiendront la foule en 
haleine tout au long du festival.

Les dirigeants ont confié à la 
conseillère municipale Céline 
Muirhead la présidence d'hon­
neur de cette première édition 
de Festineige et ils rendront 
publique la nomenclature de

Commission scolaire des
Rives-du-Saguenay

Centre de formation professionnelle L'OASIS 
698-5012, poste 2226

tt.E.P., e»1 
Vente-conseil e>is 
QUINCAILLERIE

Le CENTRE DE FORMATION PROFESSIONNELLE 
L'OASIS de la Commission scolaire des Rives-du- 
Saguenay. en collaboration avec quatre grandes 
quincailleries de la région offre une formation de 
pointe en Vente-conseil spécialisée en quincaillerie.

Durée: 900 heures

Début: 26 janvier 2000
____

Fin: décembre 2000 

du lundi au vendredi 

Horaire: 9 h à 16 h 25

■&V SBB§
Places disponibles

A.S.P. e*1 

REPRÉSENTATION

Durée: 900 heures 

Début: 26 janvier 2000 

Fin: mai 2000 

du lundi au vendredi 

Horaire: 9 h à 16 h 25 

Places disponibles

D.E.P. e** 

VENTE-CONSEIL

Durée: 900 heures

Début: 26 janvier 2000
• - , ___

Fin: décembre 2000

du lundi au vendredi 

Horaire: 9 h à 16 h 25

Places disponibles

FORMATIONS OFFERTES EN ALTERNANCE TRAVAIL-ETUDES

NOTES: Pour que votre inscription soit retenue, vous devez obligatoirement fournir votre dernier relevé de notes et votre «certificat de 
naissance, format 21,5 cm x 17,8 cm de la Direction de l'état civil».

CONDITIONS D'ADMISSION:
D.E.P.: Avoir les préalables académiques du secondaire IV en français, en mathématiques et en anglais. Pour les personnes de 18 ans et plus

qui n'ont pas les préalables académiques, il existe une voie d'admission: celle des préalables fonctionnels.

A.S.P. Avoir un D.E.P. dans la discipline correspondant au programme choisi.
442049
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AVOCATS SERVICE 24 H “Martin Tremblay avocat» et 

“Mario Bouchard et associés» unissent 
leurs forces pour vous servir. 

Choisissez un bureau d'envergure régionale!

Prix ' Pw"#* consultation gratuite
• Regimes d'honoraires raisonnaOies
• Aide juridique acceptée en matière criminelle

Efficacité
Crédibilité et intégrité
Qualité des services

Me Martin Tremblay Me Mario Bouchard

Me Karine 
Tremblay

Me Patrice 
Gobeil

Me Lyne 
Bourdeau

Me Marie-Claire 
Blouin

Mario Bouchard Martin Tremblay
A et associés A A avocat A

Courrier électronique: mariob@digicom.qc.ca • Site Web http //www manobouchard.com

• Jonquière: 3569, boul. Harvey, G7X 7W3 - 542-8617 • Chicoutimi: 321, rue Racine Est. G7H1S8 - 698-0331 • Alma: 2340, av. du Pont Sud, G8B 5V2 - 668-7677 • Roberval-Dolbeau-St-Félicien: (418) 671-0743



EXBftSüflfrM Pt MOTORISÉS
OU 80 CAMPEURS NEUFS ET USAGES 

À L'INTÉRIEUR (À LA CHALEUR)
OUVERT AU PUBLIC
7 JOURS SUR 7 Ouverture lundi 1 5 novembre 1999 

jusqu'en avril 2000

LE GEANT 
VOUS ATTEND

Il n'en demeure pas moins qu'l! reste quand même une 
très grande variété de motorisés, semi-caravanes et 

caravanes ici à Saint-Ambroise. On vou$ attend 
pour votre prochain achat! BIENVENUE A TOUS!

6 EN INVENTAIRE
Année 2000 39 PIEDS

1 sur châssis Freightliner 300 Caterpilar, 5 sur châssis Spartan 330 Cummins
300 Cat. transmission Allison 6 vitesses, pneus 22,5 po, roues en alliage, suspension et freins à air, 2 airs climatisés 
centraux, air climatisé (moteur), ventilateur Fantastic, extension cuisine et salon, intérieur de luxe avec plancher de 
bois, douche en coin avec puits de lumières, antenne TV, vidéo et 2 télévisions (chambre et avant), radiocassette 
AM/FM. radiocassette AM/FM (chambre), toiles jour/nuit, lecteur de disques compacts avec chargeur, micro-ondes 
(convection), horloge, réfrigérateur 2 portes, machine à glace, laveuse-sécheuse, sièges avant en cuir (électriques), 
divan en cuir, caméra de recul, miroirs électriques, génératrice Onan Quiet Diesel 7500, ventilateurs dégivreurs, mar­
che électrique, douche extérieure, chargeur solaire, attache-remorque, jacks hydrauliques, système antivibration.

VIENT D'ARRIVER À SAINT-AMBROISE! I VIENT D'ARRIVER À SAINT-AMBROISE!

A-1378D

1987 Chieftan
• Air climatisé au toit et au 

moteur
• Radiocassette AM/FM
• Micro-ondes
• Chambre fermée arrière
• Couche 6 personnes
• Auvent
• Échelle de toit
• Attache-remorque

Très, très propre!
SPÉCIAL

CA-1574C 96,8 Milles km

AMATEUR de DIESEL
Très, très propre!

NE PERDEZ PAS CETTE CHANCE!

1987 Royal 
Classic

27,5 pieds
• Air climatisé au toit et au 

moteur
• Chambre fermée arrière
• Micro-ondes
• Réfrigérateur 2 portes
• Division fonctionnelle
• Couleurs chaleureuses
• Couche 6 personnes
• Échelle de toit
• Roue de secours

A SAINT-AMBROISE!
1

FOURWINDS
A-1539

Modèle Chevrolet 
Moteur: 454 po eu. 36M.M.

• Air climatisé central et au moteur • 
Radiocassette AM/FM et radio C B • 
Radiocassette AM/FM dans la 
chambre • Télé-vision • Micro-ondes
• Poêle 4 ronds avec four • Réfrig­
érateur 2 portes • Porte côté con­
ducteur • 2 Maxairs • 1 ventilateur 
Fantastic • Miroirs électriques chauf­
fants • Flù-tes à l'air • Ballon avant • 
Marche électrique • Attache-remor­
que • Échelle de toit • Antenne TV.* 
Antenne CB • Auvent • Balai

UN PETIT BIJOU!

S^INT-AMBROISE | À SAINT-AMBROISE
:^e I 1984 

COACHMEN
23 pieds
Air climatisé, micro­
ondes. radiocassette 
AM/FM. antenne TV, 
couche 6 personnes, 
auvent, échelle de 
toit, roue de secours, 
lacks ciseaux

MA3ÀW
DE

NE PERDEZ PAS CETTE CHANCE!

À SAINT-AMBROISE
1990 CITATION SUPREME 24 pieds

C-R 1507 B. Modèle Ford 7,5 litres, 97 000 km.
• Air climatisé (toit)
• Radiocassette AM/FM
• Antenne TV
• Micro-ondes
• Poêle 4 ronds avec 

four
• Réfngérateur 2 portes 
» Fauteuil pivotant 
» Salle de bains avec

çJouche
» Echelle de toit
• Coffre à bagages (toit)
• Enjoliveurs de luxe
• Roues de secours
• Attache*remorque
• Auvent

SUPER PROPRE
SPÉCIAL

1998
DAYBREAK

Modèle A-3130 
Chevrolet 454 Vortec. 
seulement 14 000 km 

GARANTIE PROLONGÉE 
HABITACLE ET CHÂSSIS DE 

7 ANS/100 000 KM 
Longueur: 33.4 pieds Air climatisé au moteur, air climatise itoitl. radiocas­
sette AMTM antenne TV. télévision, micro-ondes, poêle 3 ronds et four ré­
frigérateur 2 portes, fauteuils pivotants, douche en coin avec puits de lumiè­
res. plancher en bois, detecleur de propane, marche électrique, ventilateurs de 
buée, auvent, échelle de toit, attache-remorque, porte côté conducteur rétro­
viseurs électriques, pneu de secours, enjoliveurs de luxe, balai

SPÉCIAL

À SAINT-AMBROISE
1990 STERLING SERIES 27,5 pieds

Ford 460, overdrive, 59 000 km.
Airs climatisés au toit et 
au moteur, micro-ondes, 
fourneau, réfrigérateur 2 
portes, poêle 4 ronds, 
chambre fermée, anten­
ne TV. auvent, roues de 
luxe, attache-remorque 
2 Maxairs. pneu de se 
cours, échelle de toit 
jacks ciseaux, balai 
haut-parleurs extérieurs 
avec table, douche exté 
heure.

SPECIAL

SUCCES
MONSTRE

À NOTRE
EXPOSITION

EN VOICI LE RESULTAT
VENDUS • LES 2 DERNIÈRES SEMAINES

2000 INTRUDER Classe A - Modèle 351, 35 pieds 
avec extension double.

VENDU - M. Mme de Saint-Félicien
1999 CHALLENGER Classe A - Modèle 330, 35 pieds 

avec extension double.
VENDU - M. de Cap Rouge Québec

1999 SPRINTER Semi-caravane - Modèle 3000 FWRK.
VENDUE ■ Mr. Mme de St-Gédéon, St-Georges de Beauce

1997 SKI-DOO BOMBARDIER FORMULA III.
VENDU - M. de Chicoutimi

1994 AERBUS Classe A - 25 pieds.
VENDU - M. Lacolle Montréal

1993 SCENIC CRUISER Classe A • Tandem, 34 pieds.
VENDU - M. Mme Victoriaville

1993 PROWLER • Semi-caravane, 28,5 pieds.
VENDUE - M. Mme Shipshaw

1990 ROYAL CLASSIC Classe C - 28 pieds.
Vendu - M. Mme Baie-St-Paul

Merci à notre distinguée clientèle de la confiance que vous 
nous portez et bienvenue dans la grande tamille du Géant Motorisé

Sur tous nos modèles 1999 
CHÂTEAU ultralégers

Finition fibre de verre, suspension à torsion DURA-FLEX. équipé.

NE PERDEZ PAS CETTE CHANCE!

Les motorisés «Damon» sont munis d'un système antivibration exclusif à Damon (Damon Gentle Ride) TM, tel que mentionné sur le pamphlet

MAINTENANT 2 SUCCURSALES 
POUR MIEUX VOUS SERVIR: 

PLACE LE BOURGNEUF 
Autrefois LOCAL IKEA près du 
Club Price «COSTCO» à Québec 

1-877-871-9715
FINANCEMENT 

JUSQU'A 15 ANS 
NEUFS ET USAGES 
TAUX D'INTERETS 

SPECIAUX

j Le (féccHt ne fait que des gens comités j

i- |) \ I r V l)i.iljr
J

173, ROUTE 172, SAINT-AMBROISE • 672-4744 ou 1-800-463-9612

Heures d'ouverture: 
du lundi au vendredi 

de 9 h à 17 h 
samedi

FERMÉ SAMEDI 
ET DIMANCHE 

JANVIER et FEVRIER 
à Saint-Ambroise

À IS MINUTES DE JONQUIÈRE, 
CHICOUTIMI ET ALMAPour nous rejoindre sur Internet: www.leg

441832
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OUVERTURE CHEZ MECFOR: L’entreprise Mecfor, du groupe 
Cegerco, a inauguré ses installations dans le parc industriel de 
Chicoutimi. Concepteur d'équipement mécaniques fixes et 
mobiles notamment pour la grande entreprise. Sur cette photo, le 
v.p. opération de Cegerco T.C.G. et dg par interim de Mecfor, 
Ghislain Fortin, le président du groupe Cegerco. Jeannot Harvey, 
le maire de Chicoutimi, le notaire, Jean Tremblay et le vice- 
président techonologie et projets de Mecfor, Clément Potvin 
prennent part à la cérémonie de coupure de ruban.

Association régionale de 
paralysie cérébrale

ALMA(PÉT)—L’Association 
régionale de paralysie cérébra­
le et autres déficiences motri­
ces du Saguenay—-Lac-Saint- 
Jean—Chibougamau-Chapais 
tient sa levée de fonds en fin de 
semaine. Hier et aujourd’hui, 
elle en tient en effet la troisiè­
me édition, dans la région.

De nombreux travailleurs 
bénévoles travaillent dans les 
différentes municipalités de la 
région, afin de solliciter la 
population.

Aussi, les succursales de la 
Banque Nationale mettent 
leurs locaux à la disposition des 
travailleurs bénévoles.

CHRONIQUE DE 
MASHTEUIATSH
par Alain Paul

Makushan1 2000:
des millénaires à parcourir.

Kue2,
En ce début de millénaire, j'aimerais vous entretenir de deux organismes de notre 
communauté qui supportent et présentent l'héritage culturel autochtone : la Société 
d'histoire et d'archéologie - et le Musée qui s'y rattache - et la Fondation de l'héritage 
culturel autochtone.

La Société d'histoire et d'archéologie et le Musée amérindien
La mission de la Société d'histoire et d'archéologie est la préservation et la diffusion de 
l'héritage culturel ilnu3. Pour atteindre ses objectifs, cet organisme structure et encadre 
différents volets d'activité et d'intervention : formation en archéologie, recherche, 
animation culturelle, mise en valeur du patrimoine... Également, en 1976, il s'est doté 
d’un outil de diffusion dont la renommée dépasse les frontières du Québec et du 
Canada : le Musée amérindien de Mashteuiatsh, dont les objectifs premiers sont de 
préserver et de transmettre nos richesses patrimoniales.
En 1996, on agrandissait cet édifice et on en faisait un équipement culturel moderne - 
le plus vaste, en fait, en milieu autochtone au Québec. On y retrouve des salles 
d'expositions permanentes ou temporaires très fonctionnelles Le Musée constitue un 
moteur d'attractions touristiques puissant pour Mashteuiatsh et pour tout le Saguenay - 
Lac-Saint-Jean.

La Fondation de l'héritage culturel autochtone
L'argent est une nécessité pour toute organisation. En 1993, la Société d'histoire et 
d'archéologie créait la Fondation de l'héritage culturel autochtone, une corporation 
sans but lucratif, dont la mission première consiste à amasser des fonds pour 
supporter les activités de la société fondatrice - principalement le fonctionnement du 
Musée amérindien.
Cette fondation a la responsabilité de recueillir et d'administrer tous les dons et 
contributions, qu'ils soient en argent, en valeurs immobilières ou autres. Pour atteindre 
ses objectifs de financement, elle organise des campagnes de souscription et diverses 
activités.
En tant que vice-président de cette fondation, permettez-moi de vous inviter à notre 
prochaine activité, qui se tiendra le 5 février prochain, à l'hôtel Le Montagnais de 
Chicoutimi, à compter de 18 h 30; il s'agira d'un Makushan ou festin communautaire. 
Laissez-vous émouvoir par une culture plusieurs fois millénaires et attablez-vous pour 
un excellent repas gastronomique de cinq services, en même temps que vous 
participerez à une manifestation ethoculturelle unique. Florent Voilant, du très connu 
groupe Kashtin, présentera un spectacle.
Vous pouvez vous procurer des billets à 125 $ ou 60 $ à l'hôtel Le Montagnais, de 
Chicoutimi et, à Mashteuiatsh, au Musée amérindien, au Dépanneur Simon Pierre et 
au Dépanneur Kuei Kuei Un reçu sera émis sur demande

Au mois prochain.
Vos questions et commentaires sont toujours les bienvenus à ce numéro de
télécopieur: 1 (800) 275-6188. , . c

Alain Paul, p.-a. g. -t
Groupe ADL

Le «Dog de l’an 2000»
C’est sous le vocable du 

«Dog de l’an 2000» que le Club 
Canin du Fjord tiendra son 
Salon annuel des éleveurs de 
chiens de toutes races les 5 et 
6 février prochain au Holiday 
Inn Saguenay de Jonquière.

Le Salon canin sera acces­

sible de lOh à 21h le samedi et 
de 9h à 17h le dimanche. Le 
public pourra assister à plu­
sieurs démonstrations dont 
certaines d’obéissance et 
d’habileté. Il y aura un prix 
spécial pour le 2000e visiteur 
au Salon.

MAINTENANT OUVERT A CHICOUTIMI
au Parc Industriel rue Manie

CONCESSIONNAIRE:

CASE Link-BeltLflcaoix
Equipement Lacroix inc.

Spécialiste en machinerie de construction et forestier

Pièces et service 
Gamme complète des produits tels que:

Link-Belt

V
b

,'à

* ■ - ê Sur place, une équipé d experience
pour mieux vous servir!

*!

Serge Bouchard Nicolas Roy Stéphane Lapointe
Dir. des opérations Dir. des pièces Technicien

Représentant

VENTE • LOCATION • ACHAT
FINANCEMENT AVANTAGEUX CASE-CRÉDIT

LflCROlK
Équipement Lacroix inc.

On y croit!
1245, rue Manie, Parc Industriel Chicoutimi 

(418) 549-2273 • Sans frais: 1-877-733-2273 • Fax: (418) 549-2311

SERVICE 24 HEURES PIECES 
ET SERVICE PAGE! D'URGENCE: (418) 693-7540



Alma
La garde 
paroissiale 
tiendra son 
porte à porte

ALMA (PÉT)— La garde 
paroissiale d’Alma tiendra 
son porte à porte annuel, au 
cours de la fin de semaine 
des 5 et 6 février. L’objectif 
financier net est de 5000 $ 
environ, par la vente de 
produits de chocolat, «le 
coeur de la garde».

Les 110 membres espè­
rent vendre la totalité des 
3300 coeurs en chocolat, à 
raison de 3 $ l’unité.

Pour bien s’identifier, 
ils porteront le tradition­
nel képi, mais laisseront au 
placard leurs habits, peu 
adéquats pour la présente 
saison. Ils font aussi 
connaître publiquement la 
collecte à venir, ce qui, 
espèrent-ils, facilitera le 
travail des équipes de la 
garde, de passage dans les 
foyers. On essaiera de 
concentrer les visites entre
11 et 15 heures. Si le temps 
le permet, on essaiera de 
bien couvrir tous les quar­
tiers. explique le porte- 
parole. Benoit Gauthier. Si 
on n'a pas atteint les objec­
tifs et qu'il reste des sec­
teurs à couvrir, il est possi­
ble que les équipes se met­
tent à l’oeuvre au cours de 
la semaine suivante. Le 
samedi et le dimanche tom­
beront respectivement les
12 et 13... juste avant la 
Saint-Valentin.

L'argent recueilli sera 
très utile: on en a bien 
besoin pour les divers frais: 
costumes, instruments de 
musique et le reste. «Si 
vous saviez combien ça 
nous coûte cher!», lance 
spontanément M. Gauthier, 
ordonnance de la garde 
paroissiale almatoise.

En plus, il faut amasser 
des fonds pour les frais de 
participation au 54 e rallie­
ment des gardes paroissia­
les. en juin 2000. à Valley- 
field.

Du 9 au 11 juillet 1999. 
c’est à Alma que s'était 
tenule53eralliementgcné- 
ral des gardes paroissiales, 
lequel coïncidait avec le 
60e anniversaire d'existen­
ce de l'organisation jean- 
noise. Certaines unités ne 
regroupent que dix person­
nes. tandis que d'autres, 
comme celle d’Alma, en 
comptent près de 100.

n I 1-888-334-9769
(jf'J www.guideap.com

rtmnrmummiXMJhiutrn .CmmiKTPOU' PHP PttlYP ta!"*

Les programmes de formation 
préuniversitaire au Cégep de Jonquière

D/S T INC TS,
DIFFÉRENTS!

De plus en plus variés, dynamiques 
et originaux, les programmes 
préuniversitaires du Cégep de Jonquière 
vous permettent d'acquérir une formation 
générale solide et de vivre des 
expériences d'apprentissage uniques.

En Arts et lettres, 
le Cégep de Jonquière 
vous propose :

•Une formation équilibrée qui vous permet de développer 
des connaissances théoriques et pratiques;

•Le choix entre trois profils dès la deuxième session : 
théâtre, lettres, cinéma et communication;

•Dans l'option théâtre : l'occasion de participer à la création, 
à la mise en scène et à la production d'une pièce de 
répertoire présentée à la Salle François-Brassard;

•Dans l'option lettres : le double défi de l'analyse d'œuvres 
modernes et de la création littéraire complétée par une 
initiation à l'espagnol;

•Dans l'option cinéma et communication : l'étude des 
principes d'analyse et de créations cinématographiques 
concrétisée par la conception et la réalisation de 
productions médiatiques dans les nouveaux studios 
et régies du département.

En Arts plastiques, 
le Cégep de Jonquière 
vous propose :

•Un programme renouvelé qui vous offre une formation 
à la jonction de la création artistique et des nouvelles 
technologies de l'information et des communications 
(NTIC);

•Une formation portant à la fois sur l’aspect conceptuel 
et sur l'aspect technique qui vous permet de développer 
des habiletés à concevoir et à réaliser des oeuvres;

•Une initiation aux logiciels spécifiques au domaine des arts;
•Une initiation à la modélisation (traitement de l'image en 
trois dimensions à l'aide de l'ordinateur).

Au Baccalauréat international 
(option Sciences de la nature), 
le Cégep de Jonquière vous propose r

•Un programme de deux ans qui vous 
permet de décrocher deux diplômes : un DEC 
en Sciences de la nature et un diplôme 
de l'Organisation internationale du Bacca­
lauréat international reconnu par la plupart 
des grandes universités du monde;

•Le développement d'une pensée personnelle 
et critique par les cours Théorie de la connaissance;

•Une sensibilisation aux réalités sociales par les activités 
CAS : Créativité, Action, Service;

•La réalisation d'un travail de recherche favorisant 
la synthèse des connaissances et le développement 
de méthodes de travail efficaces;

•Une formation enrichie en anglais.

En Sciences, 
lettres et arts, 
le Cégep de Jonquière 
vous propose :

•Une formation multidisciplinaire qui vous permet de 
mesurer vos intérêts pour les divers champs du savoir : 
Sciences, Sciences humaines, Arts et lettres;

•Une solution pour celles et ceux qui ont des intérêts 
variés et qui désirent retarder le choix d'une 
spécialisation;

•L'acquisition d’une culture générale solide et de 
méthodes de travail efficaces dans tous les domaines;

•Des cours co-animés par des professeurs de disciplines 
différentes qui vous permettent de découvrir les multiples 
liens qui existent entre les divers champs du savoir;

•L'accès à presque tous les programmes universitaires.

En Sciences humaines, 
le Cégep de Jonquière 
vous propose :

•Une formation intégrant une perspective internationale 
qui favorise votre ouverture sur le monde;

•La possibilité d'effectuer un projet d'intervention de deux 
mois à l'étranger permettant d'intégrer les notions 
apprises en géographie, histoire, politique, psychologie, 
économique, sociologie et de vivre une expérience 
unique;

•L'accès à un laboratoire de Sciences humaines où vous 
pourrez parfaire votre apprentissage grâce au soutien 
constant des professeurs et aux nombreuses ressources 
disponibles : ordinateurs, logiciels et ressources 
documentaires propres aux Sciences humaines;

•Le choix entre deux profils distincts préparant 
aux études universitaires en Sciences humaines 
et administratives : les profils Personne et société 
et Économie et gestion. Dans chacun de ces profils, 
la formation est, entre autres, axée sur la culture 
internationale.

En Sciences de la nature, 
le Cégep de Jonquière 
vous propose :

•Un volet pratique très important qui vous permet 
d'appliquer les principes et de visualiser les phénomènes 
expliqués en classe;

•Une formation fortement axée sur l'informatique et sur 
les nouvelles technologies;

•Des aires de travail à proximité des bureaux des 
professeurs favorisant l'entraide et l'encadrement;

•Un tronc commun échelonné sur trois sessions qui vous 
permet d'acquérir un maximum de connaissances avant 
de choisir un profil;

•Le choix entre le profil Sciences de la santé et le profil 
Sciences pures et appliquées selon votre orientation 
universitaire.

T?.rrr’i

^TI!!m^eiemeure
U Cégep CÉGEPde Jonquière

Le cégep différent !

Téléphone : (418) 54 7-2191 poste 218 Site Web : http .//college, cjonquiere. qc. ca Courriel : isep@cjonquiere. qc ca Z
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TRAÎNEAU DE SURVIE - Le Club de motoneige Caribou a montré, jeudi dernier, son tout nou­
veau traîneau de survie une gracieuseté de la compagnie Abitibi-Consol. Cet équipement permet 
d'évacuer un blessé en toute sécurité. Sur la photographie. Gilbert Tremblay, président du \ ali- 
nouët; Charles Simard, directeur des ressources humaines et surintendant de district des monts 
Valin pour Abitibi-Consol: Jacques Girard, directeur général d’Abitibi-Consol: Jean-Guy Trem­
blay. président du Club Caribou; Julie Boulianne. directrice générale du Valinouët; Cari Picard 
de la Corporation des techniciens ambulanciers et Pierre-Émile Simard, directeur général du 
Club Caribou. Absents lors de la prise de photo: Pierre Harvey, directeur local de la sécurité du 
Club Caribou et André Bilodeau, ambulancier.

(Photo Rocket Lavoie)

CRÉATRICE DE MODE - Julie 
Boulianne. une jeune designer 
de mode de Saint-Augustin qui 
étudie au Collège LaSalle de 
Montréal, a remporté le troisiè­
me prix du concours national de 
création de mode pour la collec­
tion Olsen de vêtements pour 
dames. La jeune femme, âgée de 
22 ans, a reçu son prix lundi der­
nier à Toronto. Pour Olsen. 
Julie a créé un ensemble de 
pantalons idéal pour la femme 
de carrière. Pas moins de 400 
créateurs de mode ont participé 
à ce concours. Julie Boulianne 
verra son nom inscrit sur l'éti­
quette de la collection interna­
tionale d'Olsen.

Femmes du Maroc
L'Association des fem­

mes de carrière du Sague­
nay invite ses membres et 
non membres à la soirée 
internationale qui se tien­
dra le jeudi 3 février, à 18h. 
au Holiday Inn Saguenay de 
Jonquière. La conférenciè­
re, Amal Bouamoul, étu­
diante au doctorat en génie 
thermique qui habite la 
région depuis quatre ans. 
Elle parlera de la condition 
des femmes au Maroc. Le 
coût est de 22$ pour les mem­
bres et 25$ pour les autres. 
Pour informations: 549-8804.

Elèves et parents de secondaire 5
À quelques semaines de faire un choix décisif?
Ne manquez surtout pas la série

PORTES OUVERTES 
SUR LES CÉGEPS D'ICI

Cette année, pour mieux vous éclairer sur un choix im­
portant, la télé s'ouvre sur les cégeps d'ici! Une série de 
quatre émissions où vous seront présentées les diffé­
rentes facettes de nos cégeps. Soyez-y !

Consultez cet horaire

30 |an. 
22hCOLLEGE D'ALMA

5 fév.
11h30

2 fév 
18h30

2 fév. 
19H30CEGEP de CHICOUTIMI

2 fév
21h30

4 fév. 
20H30CEGEP de JONQUIERE

4 fév.
17h30

3 fév. 
21H30

2 fév. 
18h30

30 |an. 
21H30CEGEP de ST-FELICIEN

Il existe d autres heures de diffusion. Consulte/ votre télé-horaire.
Une production Coeeco câble, Alma

K
Hecupire Sol

Conseil (^Lffé(FO(i£d®Gîet reflexion
Conseil de la semaine
Économisez de l’énergie en installant une minuterie 
au chauffe-moteur de votre voiture. Moins de deux 
heures suffisent pour chauffer le moteur; il est donc 
inutile de le brancher toute la nuit.

Réflexion de la semaine
Les températures froides que nous avons connues 
ces derniers jours nous rappellent que nous vivons 
dans un pays ou l’hiver fait partie intégrante de notre 
réalité. Elles nous rappellent également qu’il est im­
portant de poser certains gestes pour ne pas nous 
réveiller avec une voiture qui ne démarre pas. Cela a 
pour effet que notre consommation d’énergie 
augmente au même rythme que la température baisse. 
Par contre, il est possible de réduire, sans impact sur 
notre confort, notre consommation d’énergie.

Comme nous le mentionnons dans le conseil de la 
semaine, il est possible d’économiser de l’énergie en 
installant une minuterie sur le chauffe-moteur de 
notre voiture. Considérant qu’en moyenne, un 
propriétaire de voiture branche le' chauffe-moteur 
près cte 12 heures par nuit et que deux heures suffisent 
pour chauffer le moteur, l’économie est donc de 
10 heures par jours.

Supposons maintenant que pour un hiver normal, nous 
branchons le chauffe-moteur environ 30 nuits dans 
l’année. Faites maintenant le calcul. Trente nuits, à 
10 heures par nuits, représentent une économie de 
300 heures/année pour une seule voiture.

Je vous laisse maintenant faire le calcul pour la seule 
région du Saguenay-Lac-Saint-jean considérant qu’il 
existe plusieurs milliers de véhicules. Réflexion faite, 
cela en vaut peut-être la peine.

Participez au CONCOURS et courrez la 
chance de gagner un poêle à combustion à 
efficacité énergétique et environnementale 
élevée d’une valeur de 2 000 $. À ce prix 
s’ajoute un montant de I 500 $ pour défrayer 
les coûts d’installation. Le tirage aura lieu le 
samedi 11 mars 2000 chez Récupéré Sol et le 
nom du gagnant sera publié dans l’édition du 
Progrès Dimanche du 12 mars 2000.

^CiPEZAo

Question de la semaine
Combien de temps est suffisant pour brancher le 
chauffe-moteur de la voiture pour qu’elle démarre ?

Nom_____________________
Adresse___________________
Ville______________________
Téléphone_________________
Réponse __________________
Faire parvenir votre réponse à l’adresse suivante:
Concours Récupère Sol
Centre de traitement des sols
80, rue des Mélèzes
Saint-Ambroise (Québec) G7P 2N4

mEW\

N.B. Les employés et leurs parents ne peuvent participer au concours.

43907;



I Vivre dans trois siècles différents
Marie-Ange Piquette-Boivin fêtera ses 103 ans

par Roger Tremblay
MAILLARD VILLE (RT) - 

Vivre dans trois siècles diffé­
rents constitue un fait rare! 
Pourtant, c'est ce dont peut se 
vanter Marie-Ange Piquette- 
Boivin, originaire de Norman- 
din mais demeurant depuis 
1930 en Colombie-Britannique. 
La soeur de feu Eugène Piquet­

te de Normandin célébrera le 6 
août son 103e anniversaire de 
naissance et aura donc vécue 
dans trois siècles différents.

Marie-Ange Piquette est née 
en 1897 à Normandin. Le 19 
avril 1913, elle épousa Alfred 
Boivin à l’âge de 16 ans. En 1930. 
les deux époux arrivaient dans 
la région de Rivière-la-paix 
avec leurs douze enfants où il 
n’y avait pas d’écoles, ni d’égli­
se, sans eau et sans électricité 
dans les maisons. Marie-Ange 
eut par la suite cinq autres 
enfants, ce qui complétait la 
famille avec huit garçons et 
neuf filles. Elle donna même 
naissance à une fille dans un

wagon alors qu’elle se dirigeait 
vers l’hôpital. De Rivière-la- 
paix, la famille Boivin s’établit 
en 1964 à Maillardville et après 
73 ans de mariage, son époux 
Alfred décédait en janvier 1985 
à l’âge de 96 ans. Depuis quel­
ques années. Marie-Ange vit au 
Foyer Maillard.

La descendance de la plus 
que centenaire est impression­
nante. Le grand total de la 
famille donne 16 enfants de la 
2e génération. 18 petits-enfants 
de la troisième, 249 arrière- 
petits-enfants de la quatrième 
et 74 arrière-arrière-petits 
enfants pour la 5e génération, 
ce qui totalise 457 descendants

FÊTE- Marie-Ange Piquette- 
Boivin célébrera au mois d'août 
son 103e anniversaire de nais­
sance.

Clinique universitaire 
de psychologie

Service de consultations en psychologie
ACCÈS RAPIDE à des services de qualité, à moindre coût*. 
Les intervenants à la Clinique: professeurs psychologues, 
psychologues et stagiaires à la maîtrise en psychologie
* Respecte le Code de déontolologie de l'Ordre des psychologues du Québec.

Sur rendez-vous:
Clinique universitaire de psychologie 

Local H3-1140
Pavillon des humanités, UQAC
555, boulevard de l'Université 
Chicoutimi (Québec) G7H 2B1 
Téléphone: (418) 545-5024 
Courriel: cup@uqac.uquebec.ca

545-5024

ÊÊÊ Université 
du Québec
à Chicoutimi

432035

Tour un monde.Tout un avenir

immédiats.
Marie-Ange Piquette-Boivin 

demeure une femme très pieu­
se qui quotidiennement remer­
cie le Bon Dieu pour ses grâces 
et ses bienfaits. «Je suis juste 
vieille», dit-elle sans détour.

Lors de son 100e anniversai­

re en 1997, plusieurs membres 
de sa famille qui demeurent 
dans l’Ouest canadien lui ont 
réservé une belle fête. Mainte­
nant qu elle a vécu dans trois 
siècles différents, la famille 
célébrera son 103e anniversai­
re au cours des prochains mois.

■
NOMINATION

C'est avec un grand plaisir 
que l'équipe de Re/Max 
Select souligne le retour de 
madame Hélène Lavoie
dans le réseau Re/Max à titre 
d'agentjanmobiiier agrée
Madame Lavoie a œbvré
chgz Re/Max de 1986 à 1997 
où etle s'es| méritée à plu­
sieurs reprises ie titre de 
meilleur figjfem du bureau. 
Elle est reconnu© pour rson 
dynamisne, sa disponibilité et 
son professionnalisme.
Ces deux annaès passées à 

l'extérieur du réseau Re/Max l'ont convaincue que sa place 
était toujours parmi nous et nous en sommes ravis.
Bon retour Hélène et bienvenue chez-vous !

Madame Hélène Lavoie

545-1515
696-4293

441812

RfeO/IBT SELECT INC
Courtier immobilier agréé

942, Chabanel. Chicoutimi. Tél.: 545-1515/548-9191 
remax-select-chic-qc@qc.aira.com

4N

1999 PONTIAC GRAND PRIX GT
rouge 4 portes, V6; 3,8 litres, 

vitres, barrure, miroirs et sieges 
du conducteur électriques, 

fcradio AM/FM. lecteur laser 
roues MAG, 16 000 km

23 950 $
1997 PONTIAC GRAND-AM SE

bleue. V6. 3,1 litres, vitres, 
barrures et miroirs électriques, 

régulateur de vitesse, 
plant ajustable, lecteur 

laser. 59 000 km.

14 450 $

1998 CHEVROLET MALIBU
4 portes V6. automatique.
air climatisé, vitres et barrures <- JsflHHHvji 
électriques, régulateur de 
vitesse volant ajustable^. ■
balance de garantie - (MjBpk 
32 000 km

16 150 ■

1998 BUICK CENTURY
Moteur V6, 3,1 litres, automatique, 
vitres et barrures électriques, air 
climatisé, régulateur de 
vitesse, volant ajustable 
radiocassette AM/FM,

17 950 $

1995 MAZDA PRECIDIA
Blanche, 2 portes, 

manuelle, 
seulement 

51 000 km.

9950 $
_

•Prêt Accès Desjardins avec 
valeur résiduelle, taxes en sus.

1997 PONTIAC SUNFIRE
Rouge, 4 cylindres, automatique, 

4 portes, air climatisé, 
régulateur de vitesse, 

portes électriques, 
51 579 km,

11 850 $
1997 PONTIAC TRANSPORT

Verte, 3 portes, vitres, barrures et 
^miroirs électriques, air climatisé, 
v*» régulateur de vitesse, volant 

ajustable, radio AM/FM, 
lecteur laser. 

61 800 km,

7 550 $
1998 CMC SIERRA

V6, 4,3 Vortec, automatique, 
bleu, radiocassette AM/FM, 

cab. Régulier, 2x4, 
30 000 km.

15 950 $

1997 PONTIAC SUNFIRE
Noire, 2 portes, manuelle, 
volant ajustable,
56 417 km.

8950 $
1997 CHEVROLET VENTURA

Allongé, 
^équipement complet, 

58 175 km.

17 954$

1997 CMC SIERRA.SLT.
Boîte de 6,5 pieds, vitres, barrures, 
miroirs et siège du conducteur 
électriques, régulateur de J 
vitesse, V8, Vortec, radio- 
cassette AM/FM, lecteur 
laser, intérieur en cuir,

1995 FORD ECONOLINE Automatique. 6950 $
1991 CMC SAFARI 4500 $
1990 DODGE COLT Automatique, 4 portes. 2950 $
1991 CHEVROLET SI 0 Cab régulier, manuel 2950 S
1990 CHEVROLET PICK-UP 4X4 Cab allongé 11 950 $ 
1985 DODGE RAM 4X4 Cab allongé 3450 $

1997 PONTIAC SUNFj
Belge, 40 200 km, 4 cylindres, 
transmission automatique,
4 vitesses, air climatisé, 
radiocassette AM-FM, 
siège arrière ouvrant.

11 950 $
1996 PONTIAC GRAND PRIX

4 portes, V6, automatique, vitres et 
barrures électriques, air 
climatisé, régulateur de 
vitesse, volant -ONI, y — 
ajustable. radiocasseft%jj^, 
seulement 40 900 km. ^141 $

1997 CMC SAFARI
V6, 4,3 litres, air climatisé, 

régulateur de vitesse, volant 
ajustable, radiocassette 

AM/FM, seulement | 
33 800 km.

'17 950 $

1996 SUZUKI SIDEJ
4 portes, 4 cylindres, 
automatique, 
radiocassette AM/FM,
38 278 km. _

14 550 S1

1996 GMC Sierra 
SLE 4X4

Siège baquet, vitres et barrures électriques, 
6,5 turbo diesel, marchepied, 61 900 km. 
Boîte 6.5 pi.

3227, SAINT-FRANÇOIS, JONQUIÈRE G7X 7V9 
Sans frais: 1-800-667-5731

13907
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«300 plus importantes PME du Québec»

Groupe Intercar domine dans la région

^Vageur

possède trois filiales.
La Coop forestière Ferland- 

et-Boilleau occupe le 146e rang, 
en vertu de ses 180 employés. La 
coopérative appartient à 169 
membres.

La dernière entreprise régio- 
nale à faire partie du classe­
ment est Produits Alba, qui

compte 160 employés. La brique 
Alba est exportée dans plu­
sieurs pays du monde.

Selon Gilles Gagnon, direc­
teur des cahiers répertoires du 
journal Les Affaires, le palma­
rès des plus importantes PME 
n’est pas une sinécure à faire 
parce qu’il n’existe aucune réfé­

rence. Les recherchistes 
contactent chacune des PME 
d’une certaine dimension, afin 
de connaître leur nombre 
d’employés.

Le palmarès est devenue une 
référence auprès des PME. à un 
point tel que certaines d’entre 
elles téléphonent au journal

Les Affaires pour signaler le 
nombre de personnes à leur ser­
vice.

Quant au chiffre d'affaires, 
seul celui des entreprises publi­
ques (cotées à la bourse) peut 
être obtenu facilement. Les 
sociétés privées sont plutôt dis­
crètes sur le sujet.

TRANSPORT- Propriété de Jas­
min (photo) et Jocelyne Gilbert. 
Intercar se spécialise dans le 
transport interurbain, nolisé, 
scolaire et adapté.

par Denis Bouchard
CHICOUTIMI (DB) - Le Grou­

pe Intercar domine les huit 
entreprises du Saguenay-Lac- 
Saint Jean qui se retrouvent 
dans le palmarès des - 300 plus 
importantes PME du Québec», 
tel que compilé par le journal 
Les Affaires.

Avec ses 265 employés et ses 
revenus de 20 millions $. Le 
Groupe Intercar occupe le 12e 
rang des plus importantes PME 
québécoises, un classement * 

exclusifaujournalLesAffaires, ï 
basé sur le nombre d’employés. \

Alors que le gouvernement 
du Québec impose un plafond 
de 250 employés pour qualifier 
les PME, Les Affaires fixe le 
maximum à 280.

Propriété de Jasmin et Joce­
lyne Gilbert. Intercar est spé­
cialisé dans le transport inter­
urbain, nolisé, scolaire et adap­
té.

Au 29e rang, on retrouve Lar 
Machinerie, qui possède une 
usine importante à Métabet- 
chouan. L’entreprise emploie 
250 personnes et les principaux 
actionnaires sont Marc Gravel. 
Yvon Lévesque et Jacques 
Villeneuve.

Le quincaillier Potvin& Bou­
chard. qui possède quatre cen­
tres de rénovation et un centre 
de distribution dans la région, 
vient au 71e rang du palmarès 
du journal.

La Coopérative ambulanciè­
re Québec Métro, qui dessert le 
Saguenay-Lac-Saint-Jean et 
d’autres régions, se classe au 
90e rang, embauchant 218 per­
sonnes.

Chlorophylle/L'Aventurier, 
avec 210 emplois, arrive au 94e 
rang. Son président directeur 
général, Gilles Couët, a confié 
au journal Les Affaires que 
l’entreprise travaille sur un 
projet de recherche visant à uti­
liser la chaleur de l'expiration 
pour réchauffer le corps des 
amateurs de plein air. Le défi 
est d’être capable d’éliminer 
l’humidité. La chaleur voyage­
rait de la bouche au reste du 
corps par une sorte de tuba.

L’entrepreneur Laval For­
tin. d’Alma, un habitué du clas­
sement des Affaires, vient au 
110e rang, avec ses 200 
employés. L’entreprise a décla­
ré des revenus de 17.6 millions 
$•

A égalité avec Laval Fortin, il 
y a une autre entreprise du Lac- 
Saint-Jean. Bétons préfabri­
qués du Lac (200employés). Pro­
priété de la famille André Bou­
chard et associés, l'entreprise

Jimmy de
Rudement confortable

y'fW >

. . o. \

J*

Options de paiement 
JIMMY 4 PORTES

Comptant
(ou échange équivalent) Mensualité

OS 509 S
2 754 S 428 S
4 782 S 368 S

Comptant
(ou échangé équivalent) Mensualité

OS 435 S
2 588 S 358 S
4615$ 298 S

%

mois
Location 36 mois
Transport et préparation inclus

à l'achat
jusqu’à 48 mois

%

mois
Location 36 mois
Transport et préparation inclus

à l'achat
jusqu'à 48 mois

Allie robustesse et lignes sportives.
• Moteur Vortec 4300 V6 de 190 HP* Boîte automatique 4 vitesses avec surmultipliée 

• Système antiblocage à disques aut 4 roues • Sacs gonflables côtés conducteur et 
passager • Climatiseur • Verrouillage des portes, rétroviseurs et vitres à commande 

eledrique • Pont arrière aulobloquant • Suspension tout-terrain (modèle 2 portes seulement) 
• Régulateur de vitesse et volant inclinable • Lecteur de disques compacts • 4 roues motrices 

ïélédéverrouillage des portes et suspension « Premium Ride # (modèle 4 portes seulement)

ISS»
JAZZ
DE MONTREAL
III II III II III II

Bteüc

C5MCZ. TROIS LETTRES QUI EN DISENT LONG.
L'Association Marketing des concessionnaires Pontiac Buick GMC du 
Québec vous suggère de lire ce qui suit. Offres d une duree limitée réservées ou* particuliers, 
s appliquant aux véhiculés neufs 2000 en stock, comportant l'ensemble des équipements décrits ci-dessus. Photo à titre indicotif 

seulement. Sujet a I approbation du crédit Paiements mensuels basés sur un bail avec versement initiai ou échange équivalent (voir tableaux 
de mensualités). À la location, transport et préparation inclus. Immatriculation, assurance et taxes en sus. Dépôt de sécurité 
d'au plus 600 S et première mensualité exigés a la livraison. Frais de 12< du km après 60 000 km Possibilité d'acheter 
le véhicule à la fin du boil pour 19 206,15 S (2 portes) et 21023,75 S (4 portes). ‘"“Marque déposée de General Motors 
Corporation Banque TD. usager agréé. Une commande (ou échange) de véhicule peut être requise. Le concessionnaire 
peut fixer son propre prix. Pour plus d'information, voyez votre concessionnaire portkipont ou visitez le www.gmcanoda.com*
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Centième anniversaire

Le Régiment du Saguenay débute les célébrations
HEBERTVILLE (PÉT) — Le 

Régiment du Saguenay a tenu 
jeudi sa première activité de 
l'an 2000, dans le cadre du cen­
tième anniversaire de sa fon 
dation. Ainsi, c’est au Manège 
militaire Saguenay qu'on a 
procédé au lancement du volu­
me relatant l’histoire du Régi­
ment. Ce qu'on découvre part 
de l'époque précédant la fon­
dation officielle, c’est-à-dire 
celle de la compagnie, jusqu'à 
aujourd'hui.

Le samedi 12 février, le Régi­
ment présentera des démons­
trations à Place du Royaume. Il 
sera possible d’y voir un véhi­
cule à double module de trac­
tion sur chenilles, ainsi qu'un 
véhicule VLMR de deux tonnes 
et demie, et un ILTIS (petit 
jeep); ces deux derniers sont 
construits par Bombardier. On 
verra aussi un véhicule VSLR. 
véhicule de service tout-ter­
rain Western Star. On pourra 
ensuite visiter l'intérieur 
d'une cuisine de campagne 
déployée pour l'occasion, un 
genre de tente roulotte géante.

Il y aura aussi d'autres 
démonstrations telles qu'un 
mini-concert de musique du 
Regiment du Saguenay, vers 13 
heures. Le public pourra aussi 
essayer des simulateurs 
d'arme antichar ERIX. Cette 
présentation s'intégrera dans 
le cadre du Carnaval-Souvenir 
de Chicoutimi, dont l’organisa­
tion assume d'ailleurs la vente 
de billets, pour une activité 
spéciale, qui se tiendra le len­
demain. le dimanche 13. Les 
mêmes appareils seront en 
effet en montre; on pourra 
aussi faire une promenade 
dans certains.

Le Manège militaire Sague­
nay sera alors le site où se tien­
dra le brunch du lieutenant- 
colonel B. A. Scott, premier 
commandant du Régiment du 
Saguenay, a l'époque le 18e 
Bataillon d'infanterie Sague­
nay. Cette activité marquera 
officiellement le début des 
célébrations populaires 
entourant l'anniversaire de 
fondation. Le lieutenant-colo­
nel Scott était un homme 
d'affaires réputé, en poste’ 
dans la région, il y a un siècle, 
rapporte le lieutenant Claude 
Fortin. Hébertvillois et offi­
cier des affaires publiques. 
Scott a fondé à Roberval une 
unité indépendante, soit le 18e 
bataillon d'infanterie Sague­
nay. le 1er février 1900. ajoute- 
t-il. Depuis un siècle, l’appel­
lation du Régiment du Sague­
nay a changé à six reprises, 
pour adopter son nom actuel, 
le 11 avril 1958.

Le volume de 278 pages, 
lancé jeudi soir, a été rédigé 
par Laurier Duchesne, aidé 
par trois anciens militaires 
retraités: le lieutenant-colo­
nel Adrien Boivin. le capitaine 
Gaétan Thibeault et le major 
Jean-Eudes Villeneuve. Il 
compte plusieurs photos histo­
riques.

Le concert du Régiment du 
Saguenay, présenté le 28 
novembre en l’église d'Hébert- 
ville. était une amorce des fes­
tivités du centième. On avait 
déjà amorcé les préparatifs 
avec, le 26 septembre, un droit 
de cité, une cérémonie tenue à 
Roberval. et en vertu de laquel­
le une municipalité accorde a

une unité militaire le privilège 
de circuler avec armes, tam­
bour battant et drapeaux flot­
tant. à l’intérieur de ses murs.

Le fameux bogue

Le Régiment était aux 
aguets, au soir du 31 décembre, 
au cas où le fameux bogue de 
l’an 2000 se serait manifesté. 
Ainsi, explique le lieutenant 
Fortin, il répondait alors à 
l'une de ses missions, soit 
d'être prêt à aider le pouvoir 
civil. Cette mise en disponibi­
lité d’unités militaires, au Qué­
bec et ailleurs au Canada, 
s'appelait l’opération Abacus 
(boulier chinois), d'indiquer 
Fortin.

À partir de Chicoutimi, un 
réseau de communication et 
coordination autonome se 
serait mis en fonction. «S'il y 
avait eu une panne dans quoi 
que ce soit, nous aurions été 
prêts à réagir rapidement...», 
assure-t-il. exemples à l’appui 
de l'autonomie de l'organisa­
tion.

RÉGIMENT - Le capitaine Raphaël Guay. le caporal Laval Gilbert et le caporal Pierre-Luc Trem­
blay font partie du Régiment du Saguenay.
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Des nouveautés :

S' DEC-BAC en Informatique de gestion
(Formule accélérée sur 5 ans)

Alternance travail-études dans 2 programmes 
Technologie forestière 
Génie électrique :
Electrodynamique Instrumentation / automatisation

INTERNET :
Toutes les classes et tous les laboratoires branchés. 

Visitez notre Site Internet :
http:llwww.cegep-chicoutimi.qc.ca

Une école nationale :
Pilotage d’aéronefs.

Programmes techniques :
• Techniques biologiques :

Techniques d’hygiène dentaire.de diététique, 
de laboratoire médical, d’inhalothérapie et 
d’anesthésie, de réadaptation physique 
et de soins infirmiers.

• Techniques physiques :
Technologie forestière, Aménagement forestier, 
technologie de l’architecture, du génie civil, 
du génie électrique.

Techniques de l'administration :
•Techniques administratives. Informatique et 

Bureautique (Micro-édition et hypermédia)

Programmes préuniversitaires :
Sciences de la nature, Sciences humaines,
Arts plastiques.Arts et lettres, Histoire et Civilisation.

Renseignements .’Service de l'aide pédagogique individuelle (418) 549-9520 poste 312

Inscrivez-vous avant le Ier mars. 441994
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Des gestes concrets de développement solidaire

11 y a environ quatre ans, les 
membres de l'équipe du 
M.T.C. - Les Flammèches" de 
Chicoutimi étaient très préoc­
cupés par l’emploi, parce que 
la plupart d'entre eux étaient 
sans-emploi. À l’époque, ce 
qui était véhiculé comme mes­
sage dans les médias et auprès 
de nos gouvernements, c’était 
la création de sa propre entre­
prise, seule alternative ou 
presque au manque d’emploi. 
Mais sans argent que faire?

C’est alors que nous vint 
l'idée de réunir des person­
nes, jeunes et moins jeunes, 
interpellées par cette problé­
matique afin de réfléchir sur 
le sujet. Rien n'était simple, 
car si tu n’as pas d’argent pour 
partir en affaire, tu ne peux 
aller très loin. Pas possible 
d’emprunter dans une caisse, 
une banque, car si tu ne possè­
des rien, tu n’es rien.

Les personnes que nous 
avions invitées à participer à 
nos discussions se mirent à 
interpeller le milieu. Cer­
tains organismes furent 
approchés afin de constituer 
un petit fonds qui serait le 
point de départ à des prêts 
pour aider au démarrage de 
ces entreprises. C’est alors 
que les Entreprises-Jeunesse 
du Lac Pouce, la Fondation du 
Lac Pouce, les Activités com­
munautaires B-12 et la Jeu­
nesse Ouvrière Chrétienne 
décidèrent de mettre leur 
contribution monétaire au 
fonds de départ. Ainsi naquit 
le Fonds d’Entraide Commu­
nautaire (F.E.C.). Par la suite, 
d'autres dons sont venus gar­
nir le fonds, comme celui de 
l'Association des Supérieures 
Majeures qui. depuis deux 
ans, a généreusement donné 
40.000 $. Une autre initiative 
très généreuse fut celle des 
Activités Communautaires B- 
12, par le biais de son restau­
rant à la salle de bingo, remet- 
tantses profits à chaque année 
qui totalisent 15 000 $.

Alors, pour ces nouveaux 
entrepreneurs, dont je fais 
partie, un prêt venant du 
F.E.C. était disponible pour 
démarrer notre entreprise. 
Mais le besoin de continuer de 
nous voir pour échanger sur 
nos préoccupations de jeunes 
entrepreneurs était toujours 
présent. Alors, nous avons 
décidé de continuer de nous 
rencontrer afin de parler de 
nos démarches, des difficul­
tés rencontrées, de nos 
besoins de formations, etc. 
Car ce n'est pas tout le monde 
qui naît entrepreneur...on 
peut le devenir avec beau­
coup d’efforts et d’énergie.

Ces rencontres firent naî­
tre un collectif, le COSMECE 
(collectif de solidarité à la 
micro-entreprise et à la créa­
tion d’emploi). Présentement, 
ce collectif regroupe environ 
une vingtaine de micro-entre­
prises, artisans et artisanes, 
travailleurs et travailleuses 
autonomes, etc. Le collectif se 
rencontre à tous les mois et 
permet le partage, l’échange 
de services, d'informations, 
de formations répondant aux 
besoins de ses membres.

En plus du COSMECE. il y â

aussi les Ateliers Pratiques 
qui sont un autre volet du 
F.E.C. Ces ateliers permettent 
à des jeunes de développer de 
nouvelles habiletés à l’emploi 
dans dès ateliers de travail et 
de formation continue.

Voici des gestes concrets 
de développement solidaire. 
Je suis particulièrement fière 
de penser qu’à partir d'une 
idée germée dans la tête de 
militants et militantes du

tes posées par la suite, un 
réseau de solidarité se soit 
développé.

Hélène Côté, 
permanente du Mouvement 

des Travailleuses et Tra­

hie du COSMECE de Chicouti­
mi.

Pour de plus amples infor­
mations sur le COSMECE et le 
F.E.C., téléphoner au 418-549-

M.T.C. et des actions concrè- vailleurs Chrétiens, et mem- 2754.

MONTANA de Pontiac.
Vous n'aurez jamais été aussi bien 
équipé pour l'aventure.

La Montana de Pontiac 
offre la meilleure 
économie d'essence 
dans sa catégoriel

Sécurité cinq étoiles 
La Montana de Pontiac 
a reçu la mention cinq étoiles, 
l'indice de sécurité le plus 
élevé, à la fois pour le 
conducteur et les passagers 
lors de tests d'impact latéralV

• Comptant
(ou échangé équivalent) Mensualité

OS 379 S
2135S 318S
4 551 S 248 S

• *mois
Location 36 mois
Transport et préparation inclus

%

PONTIAC

à l'achat'
jusqu'à 4# mois

Lâventure en famille 
a un nouveau nom.
• 2 portes latérales coulissantes • Moteur 3400 V6 
de 3,41 de 185 HP • Boîte automatique 4 vitesses • 
Système antiblocage aux 4 roues • Sacs gonflables 
côtés conducteur et passager de type latéraux et 
frontaux * Verrouillage des portes programmable et 
rétroviseurs chauffants à commande électrique • Volant 
inclinable * Lecteur de disques compacts * Climatiseur
* Système antivol PASSKeylll * Sièges amovibles 
basculants à dossier rabattable

MONTANA. La passion de conduire.
[6t

DE MONTREAL
III II III II III II

BKwe

L'Association Marketing des concessionnaires Pontiac Buick GMC du Québec vous 
suggère de lire ce qui suit. Offres d'une duree limitée reserves aux particuliers, s appliquant aux véhiculés neufs 2000 en 
stock, comportant l'ensemble des équipements décrits ci-dessus Photo a titre indicatif seulement Sujet a lapprohotion du credit. 'Paiements mensuels 

basés sur un bail avec versement initial ou échange equivalent (voir tableau de mensualités). À la location transport et preparation inclus. Immatriculation assurance 
et taxes en sus. Dépôt de sécurité d'au plus 450 S et première mensualité exigés à la livraison Frais de 12c du km après 60 000 km Possibilité 
d'ocheter le véhicule à lo fin du bail pour 14 588,60 S "Toux de financement de 2,9 % à la location aussi disponible jusqu'à 36 mois ’Donnée 
fournie par le ministère des Ressources naturelles dons le Guide de lo consommation de carburant 2000 ’ ’Tests effectues par le National Highway 
Traffic 5afety Administration (NHT5A) des É. U. Morgue déposée de General Motors Corporation Bonque TD usager agréé Une commande (ou 
échange) de véhicule peut être requise Pour plus d information, voyez votre concessionnaire participant ou visitez le www gmcanoda corn*

Ht

PONTIAC
BUICK

OMC
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Emeraudes anciennes

Une partie du 
mystère levée

PARIS (AP) — Avis aux ama­
teurs d'émeraudes anciennes: 
une équipe de chercheurs fran­
çais vient de reconstituer la 
route de ces pierres précieuses 
au cours du temps, en appli­
quant à des joyaux des temps 
passés un nouveau procédé 
d'identification. Leurs recher­
ches révèlent notamment que 
certains proviennent de mines 
que l’on croyait n’avoir été 
découvertes qu'au XXe siècle.

Symboles d'immortalité et 
de puissance, les émeraudes 
sont recherchées depuis l'Anti­
quité. Mais la provenance des 
pierres appartenant aux tré­
sors anciens, aujourd'hui 
conservés par de nombreux 
musées, demeure incertaine, 
en dépit de nombreuses études 
fondées sur des chroniques 
d'époque et des analyses.

Une partie du mystère vient 
cependant d'être levée grâce à 
un procédé d'authentification 
récemment mis au point par 
une équipe associant l'IRD 
(Institut de recherche pour le 
développement) et le CNRS 
(Centre national de la recher­
che scient ifique)à Nancy, selon 
un communiqué diffusé par les 
deux organismes. Les cher­
cheurs ont défini un nouveau 
critère à partir duquel l'origi­
ne géologique et géographique 
des pierres est identifiée, 
lequel repose sur la mesure du 
rapport de concentration des 
deux principaux isotopes de 
l'oxygène (constituant majeur 
de l'émeraude) dans des molé­
cules d'oxygène prélevées sur 
des pierres précieuses.

Les chercheurs ont pu attri­
buera chacune des principales 
mines du monde -au total. 62 
gisements dans 19 pays- une 
carte d'identité fondée sur ces 
rapports. Et ils ont appliqué le 
procédé d'authentification à 
neuf émeraudes permettant de 
couvrir une large période, de 
l'époque gallo-romaine au 
XVIIIe siècle. La plus ancien­
ne orne un bijou gallo-romain, 
quatre taillées au XVIIIe 
appartiennent au trésor de 
Nizam d'Hyderabab (Inde) et 
une autre a été offerte par 
Louis XI pour être sertie dans 
la couronne de France.

Les résultats obtenus boule­
versent certaines idées reçues 
sur l'histoire de la pierre et 
conduisent à retracer plus pré­
cisément la route de l'émerau­
de au cours des temps.

Jusqu'à présent, les mines 
d'Egypte exploitées par les 
Pharaons (de 3000 à 1500 avant 
J.-C.) et celles d'Habatchal 
(Autriche), découvertes par les 
Celtes, étaient considérées 
comme les seules sources 
d'émeraudes jusqu'en 1545, 
date à laquelle les Conquista­
dors s'emparèrent des mines 
colombiennes après la décou­
verte du Nouveau Monde.

Mais l'analyse réalisée sur 
la plus ancienne pierre du lot - 
celle qui orne une boucle 
d'oreille gallo-romaine- mon­
tre que cette émeraude a pour 
origine des mines situées dans 
la vallée de Swat(Pakistan)que 
l’on croyait n'avoir découver­

tes qu'à la fin des années 50.
Il apparaît ainsi qu'aux côtes 

des pierres d'Egypte et 
d'Habatchal. certaines éme­
raudes venduesdans l'Antiqui­
té pouvaient provenir des 
royaumes occupant les actuels 
Pakistan et Afghanistan et 
empruntaient en partie la route 
de la soie qui traversait les val­
lées de Peshawar. Swat et 
Kaboul.

-JT -* •' : ? --V
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DRAGON- Agée de 59 ans Edna Hershberger, de Lancaster, à Pasadena, a décidé de profiter des 
plus récentes chutes de neige pour sculpter un dragon de 46 pieds de longueur devant sa résiden- 

À défaut d’avoir un chien de garde.ce

Super
Sagamie

tfout!

Voici les spéciaux de la semaine chez 
tous vos marchands Super Sagamie

Croustilles 
Doritos 
190 gr

Gâteaux Vachon 
Boîte familiale

• Jos Loys • Ah Caramel 
^-feuilles

snusrttef

nor*
Q)

Chocolat
Nestlé

Barres 
régulières

PROMOTION
MONT LAC VERT ET MULTIS0DAS 

Tirage d'une paire de billets 
de remontée par dépanneur. 

Détails en magasin

Ces spéciaux

SdcS Munger 
ROF N' TOF
En emballage de 10 

Pour l'intérieur

Crème 15% 
500 ml

Laiterie 
de La Baie

» tmvmuEr «fi

J

df Ia b.\!t , j

CRÈME

sont présentés par Steve Gagnon,
? propriétaire du Super Sagamie Plus de 

Saint-Fulgence qui vous invite à faire escale 
dans son dépanneur lors de votre prochaine 
randonnée de motoneige sur les Monts Valin
Spéciaux en vigueur du 
31 janvier au 6 février 2000 ou jusqu 'à 
épuisement de ta marchandise.

441478

Nettoyage • Développement photos • Loterie • Essence • Vidéos • Fleurs • Restauration
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Programme américain

Des chiens abandonnés à l’aide d’enfants
CONCORDE, New Hampshire y trouve son compte: les chiens 

(AP)—Desanimauxabandonnés d’abord, qui bénéficient des 
pour venir en aide à des enfants soins et de l’amour dont ils 
qui le sont tout autant. C’est le avaient besoin. Mais aussi, et sur­
pari lancé par une association tout, les enfants, qui apprennent 
américaine de protection des ainsi le sens des responsabilités, 
animaux, en partenariat avec «Ce sont par essence des 
une maison de l'organisation chiens qui sont abandonnés. 
«Services à l'enfant et à la pour des raisons variées, et il y a 
famille» à Concord, dans le New desgaminsquisontdanslemême 
Hampshire (nord-est des Etats- genredesituations.pasnécessai- 
Unis). rement abandonnés, mais qui ne

Leprincipeestsimple:confier vivent pas chez eux et ont besoin 
àdesenfantslacharged’éduquer d’apprendre certaines choses 
des chiens abandonnés présen- sur eux-mêmes et comment se 
tant des troubles du comporte- débrouiller dans le monde», 
ment.afinqu'ilspuiÿsentàterme, explique-t-il. 
une fois de retour dans le refuge Le programme a été baptisé 
après six semaines de soins, être «Sadie», du nom d’un chien souf- 
adoptés. frant de troubles du comporte-

AencroireEdOrlowski.direc- ment qui avait fait plusieurs 
teur de la maison, tout le monde séjours dans les refuges du New

- M

A *
CHIENS- Aux États-Cnis, une organisation confie à des enfants la 
charge d’éduquer des chiens abandonnés présentant des troubles 
du comportement.

A
Dr Jean Larochelle .
i/i

retraite du Dr Jean Larochelle en date 
du 31 décembre 1999, Denis Paradis,

^ v*** Fernand Simard, Pierre tremblay,
Marcel Milot, Charles Morin 

et Guy Parizeault de la Clinique 
de pédiatrie de Chicoutimi 

seront cessionnaires des dossiers 
médicaux du Dr Jean Larochelle 

à l'adresse ci-dessous: 

Clinique de pédiatrie 
de Chicoutimi 

475, boul. Talbot, Chicoutimi 
(Québec) G7H 4A3 
(418) 549-1034

De la part de tous 
vos patients et de • 

la Clinique de 
pédiatrie de 

Chicoutimi...

Bonne 
Retraite!

 441770

Hampshire, sans réussir à se 
trouver un foyer stable.

A l'origine de ce projet, Bur- 
dett Adams avait pris sa retraite 
depuis deux ans du poste de 
directeur de la fondation d’aide 
aux enfants de Rumney et sou­
haitait combiner son amour des 
animaux avec son intérêt pour 
l’action en faveur des enfants. 
Informé de l’existence d'un pro­
gramme similaire en Virginie, il 
a estimé pouvoir ainsi casser le 
cycle destructeur qui fait quedes 
enfants maltraités deviennent 
trop fréquemment des adultes 
maltraiteurs.

«Ce sont des gamins qui ont 
subi des négligences ou ont été 
maltraités dans leur famille et 
les chiens sont des animaux qui 
ont été abandonnés, maltraités 
ou négligés. Leur expérience de 
la vie a donc-certains parallèles», 
souligne M. Adams.

Et apparemment, ça marche. 
Marcia McKinnon, de Went­
worth. qui entraîne les chiens

pour le programme, a affirmé 
avoir observé une transforma­
tion étonnante » chez les huit jeu­
nes qui ont jusqu'à maintenant 
participé au projet Sadie».

Parmi eux. Bridgette, 15 ans. 
n’était guère enthousiaste à l'ori­
gine à l’idée d'avoir Bosco, un

petit mastiff, pour partenaire.
Avant, j’appréhendais de venir 

ici, avoue-t-elle. Perdre mon 
temps à entraîner des chiens, ça 
ne me disait rien». Depuis, elle 
s’est attachée à Bosco et «ne sup 
porte même plus de devoi r atten 
dre pour le voir».

l'j'l'ij-ÎAdimgnchc ouchard

Pour une
PUBLICITÉ

Communiquez au

proflrest5T|^ff!
.................... . ■■ ■ —

GRIFFE

La
lumière 
est sur les

ES
SEMAINE DE 
REC0NNAISSAN_[H

Chaque mètre]

il àiwüé F i I m rj
TOUIHdW)
pour memore*
Misn“n,en*k*!2

DESCLIENTS
DU 2 AU 15 FEVRIER

TISSUS
MODE D'HIVER
UEMU!

TOUS LES

VELOURS COTELES
RAYURES FINES - RAYURES LARGES I 
EXTENSIBLES • IMPRIMÉS 
PLUME

Prix cour, jusqu’à 17,99m _____

ITRICOTSV*!!^
Assortis

• BROSSE -SPANDEX |
• SPORTS ATHLÉTIQUES
Prix cour jusqu a 14,99m

TiSSUS pour CHEMISIERS 
et POPELINE fine.
115/150 cm
Prix cour, jusqu'à 6 99m

Polyester'
Unis et imprime!
Assortis
Prix cour jusqu à 15,99m

CHENILLE POUR COSTI
à fils teints

VELOURS
extensible large imprimé
Prix cour. 19,99m

1 ^99

.3 m
ET

mPRIKJAMMSmt!

MOLLETON* 
ARCTIQUE
"Type polaire" sélectionné
UNIS ET IMPRIMÉS 1

TANT QU'IL Y *M AURA
Prix cour. 14,99m - 21,99m

TISSUS À COSTUMES d'hiver,
CHEVRONS • FILS CROISÉS • FILS TEINTS 

•RAYURES - CARREAUX - UNIS

dSvïÏÏl

MM99
Æ m

ratui

Assortiment de

Prix cour. 14.99m

Assortiment de

VOILAGES
ratui

A“,"<,«ÏTr. juf ,,Promo"prixcour
GLISSIÈRES fjnwQ

ratïDÎ?
Fil

TOUT USAGE 4 W
"COATS" de rabais

Garnitures de

COUTURE
sélectionnées

JABRICVILLEs
Le plus grand distributeur de tissus et tentures avec 170 magasins à travers le Canada

Pour des raisons d espace, tous les articles ne sont pas disponibles dans tous les magasins. Nous nous réservons le droit de limiter les quantités.

PLAZA 1 D'ALMA 
500 rue, Sacré-Coeur
668-2365



Nouvelle usine à Saint-Prime

la construction débuterait avant la fin de l’année
SAINT PRIME (RT) - Les 

nombreuses ficelles sem­
blent vouloir finalement 
s’attacher dans le projet de 
l’homme d’affaires Raoul 
Grenier de Saint Prime pour 
la construction d’une nouvel­
le usine de transformation de 
bois. A tel point que les tra­
vaux pourraient démarrer 
avant la fin de la présente 
année.

Ce projet de 22 millions $ 
procureraient de l’emploi à 
75 personnes au moins. Pour 
le maire de Saint-Prime, Ber­
nard Généreux, ce dossier

chemine très bien et de bon­
nes nouvelles pourraientêtre 

annoncées 
d’ici à la 
venue du 

tri printemps.
« Dans 

les prochai­
nes semai­
nes, les pro- 
moteurs 
devraient 

être en mesure de conclure 
leurs discussions, leurs négo­
ciations avec leurs différents 
partenaires. Les questions de 
financement et d’approvi­

mm 0)

_53remblay

sionnement en bois vont très 
bien et sont presque termi­
nées, mais il ne reste que des 
aspects techniques à régler, 
ce qui devrait normalement 
être complétés prochaine­
ment.

Il faut savoir que dans un 
tel dossier, nous ne contrô­
lons que ce que nous pouvons 
contrôler et comme c’est tou­
jours complexe. Il faut pren­
dre le temps de bien faire les 
choses», mentionne le maire 
Généreux.

Par ailleurs, la possible 
venue du gaz naturel sur le

territoire de la municipalité 
constitue un avantage certain 
pour un projet comme celui 
de Raoul Grenier. «Le passa­
ge du gaz naturel devient un 
atout important. Des discus­
sions sont entreprises avec 
Gaz Métropolitain qui 
mènent à l’étude des plans et 
devis. La compagnie est donc 
venue faire une visite ici tout 
comme à Saint-Félicien.

Elle a pris les informa­
tions sur les conditions de nos 
sous-sols pour pouvoir locali­
ser la conduite d’amenée. 
Elle nous laisse entrevoir

une construction possible du 
gazoduc en août et livraison 
en octobre. Ce qui devient 
certainement un atout 
majeur non seulement pour 
le projet de Raoul Grenier 
mais pour toutes les entrepri­
ses qui veulent se greffer au 
gaz naturel», ajoute Géné­
reux en terminant.

Cette nouvelle usine fabri­
querait des moulures de bois 
qui sont présentement très en 
demande sur le marché.Elle 
bénéficierait d’un approvi­
sionnement en bois de 50 000 
mètres cubes.
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CABINE DE DOUCHE «NEO ANGLE».
38* * 38- x 76 1/2". (5665-1102)

O
Pour ies GROS travaux

LAVE-GLACE.
4 litres. g J 
(4)(5037 0097)J

te M

u-
f ...oanPOffijL

/•^tovÜO O+* |

oJüLi* I
ROBINET DE CUISINE
En fini chromé, bec de 22,9 cm (9 pouces), il ç \ C J f ' 

Rég 71,99 SPECIAL:

Limite de - 
par client /

MEULEUSE D'ETABLI.
6*. 2,5 A. 3 450 »r/min. 
(5170-0219)

PERCEUSE.
3/8". 4 A.
0-2 500 tr/min, 
réversible. 
(0590 9270)

PeWAIT

FIL ÉLECTRIQUE NMD-90.
50 m.
14/2.(4680-1437)
12/2. (4680 1460).......................29.99

CHAUFFERETTE À ÉLÉME 
EN CÉRAMIQUE.
1 500 W. 3 intensités de chaleur. 
(2024-0453) #

DOUCHE À MAIN.
(5944-0032) 4||

CABLETECH

l DELTA
',/ :

Duracraft

..

Élément garanti 10 ans

PLINTHE CHAUFFANTE ÉLECTRIQUE À COINS
ARRONDIS «EURO PLUS». c-p nimrklov
1 500 W. Long.: 120,7 cm (47 1/2"). (4459 0669) L/IHipiCA

CONTENANT DE RANGEMENT.
Cap.: 18,5 L (5 gallons).
(5765-0400)

4581
(Stérilité^)

nm &
GRAND CONTENANT DE RANGEMENT.
Cap.: 76 L (20 gallons). (5765-0467)

jj/Ut UTES raoDucrs DfC.

LUMINAIRE ENCASTRÉ 
HALOGENE DIRIGEABLE.
Diam.: 10,8 cm (4 1/4’).
Rond. Laiton poli. (4775-0872) 
Diam.: 15,2 cm (6‘).
Carré. Vert marbré. (4775-0975)

AU CHOIX
Garantie de 3 ans

DE RABAIS SUR PELLES À NEIGE ET GRATTOIRS

^U!\ RN#

JONQUIÉRE
62, RUE DE LA SALL 

JONQUIÉRE

548-4676

CHICOUTIMI!
2444, DES ROITELETS 

Coin Barrette et Talbot

543-4676

CARTES 
DE CRÉDIT 
DISPONIBLES

3415, AV. DU 
VILLE DE LA

76
i
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L’Europe à son crépuscule démographique

PARIS(AP) — La population 
européenne a cessé de croître. 
Selon une étude de l’Institut 
national d’études démographi­
ques (INED) publiée récem­
ment. l’Europe devrait subir 
entre 2005 et 2010 un véritable 
«retournement démographi­
que- qui lui fera « perdre» 98 
millions d’habitants d’ici à 
2050. alors que la proportion de 
personnes âgées continuera à 
augmenter.

Ce retournement pourrait 
même être déjà amorcé, selon 
l'INED, qui constate que «la 
population a en fait déjà com­
mencé à diminuer en 1996», 
même si cette décroissance a 
«vraisemblablement un carac­
tère conjoncturel».

En fait, seule une reprise 
spectaculaire du taux de fécon­
dité, avec 2,2 enfants par femme 
(contre 1,6 actuellement), pour-

Mangez des 
pommes
Pour bien 
respirer

LONDRES (AP) — Il ne suffit 
pas d’arrêter de fumer pour res­
pirer à pleins poumons, il faut 
aussi manger des pommes. Une 
nouvelle étude souligne que les 
personnes qui en mangent au 
moins cinq par semaine respi­
rent plus facilement que les 
autres.

Publiéecettesemainedansle 
journal scientifique britanni­
que «Thorax», l’étude précise 
que la consommation quotidien­
ne d’une pomme au moins amé­
liore sensiblement la capacité 
respiratoire.

Aucune explication ne sem­
ble pleinement satisfaire les 
scientifiques. Pourautant,selon 
eux, les anti-oxydants qui sont 
contenus dans ces fruits aident à 
combattre les effets toxiques de 
l’oxygène dans l’organisme. Ces 
effets sont les mêmes dans les 
deux sexes.

On savait déjà que la consom- 
mationdefruitsfraistoutcomme 
la prise de vitamines anti-oxy­
dantes, notamment de vitamine 
E, exerçait un rôle favorable sur 
la fonction respiratoire: chez les 
gens qui en consomment beau­
coup, on observe moins de mal­
adies pulmonaires comme le 
cancer du poumon.

«Cette étude vient renforcer 
cette thèse», déclare Cora 
Tabak. une épidémiologiste de 
l’Institut national de la santé 
publique et de l’environnement 
des Pays-Bas.

Dans ce dernier travail, des 
scientifiques de l’Hôpital Saint- 
George de Londres ont suivi 2500 
Galloisâgésde45à59ansquiont 
été questionnés sur leurs prati­
ques alimentaires, avant de 
souffler dans un appareil capa­
ble de mesurer la capacité res­
piratoire. notamment le volume 
d’air expiré en une seconde.

Après avoir éliminé tout 
autre influence (tabac, activité 
physique...), les scientifiques 
ont pu vérifier que. à âge et poids 
égal, les amateurs de pommes 
pouvaient expirer 138 millimè­
tres de plus par seconde que 
ceux qui n'en mangeaient pas.

rait retarder l’échéance à 2040.
Les 38 Etats étudiés par 

l’INED -comprenant les 15 pays 
membres de l’Union européen­
ne. Malte, l’Islande, la Norvège, 
la Suisse, les 12 Etats d’Europe 
centrale, les six Etats d’Europe 
orientale et la Russie- comp­
tent aujourd’hui 726 millions 
d’habitants,soit 12%delapopu- 
lation mondiale.

Depuis 1950, l’Europe a 
gagné 182 millions d'habitants. 
Après un siècle de croissance

ininterrompue, le XXIe siècle 
devrait donc être celui de la 
décroissance démographique. 
LTNED table sur une popula­
tion de 628 millions d'habitants 
en 2050 dans une hypothèse 
moyenne. Mais si le taux de 
fécondité continue à baisser au 
rythme actuel, la population 
pourrait même n’être plus que 
de 550 millions d’habitants, soit 
une baisse de 24% en 50 ans.

L’Europe, qui représentait 
22% de la population mondiale

en 1950, ne devrait donc n’en 
représenter que 7% en 2050. A 
cette date, le continent améri­
cain comptera deux fois plus 
d’habitants que l’Europe et 
l’Afrique trois fois plus. Mais 
«la relation entre le poids 
démographique d’un pays, 
voire d’un continent, et son 
poids économique et politique 
est très floue», note l’INED, en 
rappelant que «les Etats-Unis 
ne représentent même pas 5% 
de la population mondiale».

Moins nombreux, les Euro­
péens seront également plus 
vieux. La proportion de plus de 
60 ans, qui est actuellement de 
près de 20%, atteindra 35%dans 
cinquante ans, dans l’hypothè­
se moyenne, et 40% dans l’hypo­
thèse basse. Maigre consola­
tion: le vieillissement « concer­
nera à terme l’ensemble de la 
population mondiale», selon 
l’INED. L’Europe devrait donc 
jouer le rôle de laboratoire de 
l’avenir démographique.

profitez des
prix de l’année

Prix de la «Meilleure voiture économique de l’année»*
AJAC (Association des Journalistes Automobile du Canada)

Prix de la «Meilleure voiture nord-américaine de l’année»
North American International Auto Show, Detroit

Choix des chroniqueurs «Voitures économiques»**
Le Monde de lAuto
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focus SE 2000 familiale

17 695»; 259® t c

• Moteur de 2 L, 4 cyl.
• Transmission manuelle 5 vitesses
• Climatiseur
• Antidémarrage SecuriLock c
• Entrée sans clé à télécommande
• Verrouillage des portes électrique
• Radio AM/FM stéréo
• .Essuie -glace arriére intermittent
• Porte-bagages
• Cache-bagages

Locaton 36 mois
Avec mtse de fonds de ^ 995 S
Transport inclus

focus LX 2000 berline

exigez /mois

CHOISISSEZ LE PAIEMENT SUR 3S MOIS 
QUI VOUS CONVIENT LE MIEUX

Mise de fonds focus >< focus SE
rx. «change equivaien* berline familiale

1995* 209*/™-. 259*/™-.

995* 239*/™™ 289*/™-.

O* 269*/™-. 319*/™-.

Moteur de 2 L, 4 cyl 
Transmission manuelle 5 vitesses 
Antidémarrage SecuriLock ■'
5 passagers
Siège du conducteur à hauteur réglable 
Banquette arrière divisée 60/40 
Commande intérieure d'ouverture du coffre 
Rétroviseurs à réglage manuel 
Radio AM FM stéréo

vocation 36 mois
Avec mise de fonds de 1995 $
Transport mcHjs

ri V

Essayez la Focus chez le concessionnaire Ford de votre région et. jusqu 'au 15 mars 2000. 
vous recevrez un CD qui pourrait vous permettre de gagner instantanément des pnx. i
Courez la chance d’être sélectionné pour participer au quiz musical de MusiqueFlus au cours 
duquel sera attribuée une Focus ZX3 2000. Venez nous voir et remplissez un bulletin de 
participation et déposez-le dans la boîte prévue à cet effet Dépêchez-vous, vous avez 
jusqu 'au 20 février 2000 pour participer Ai

VOS CONCESSIONNAIRES FORD DU QUÉBEC w\wv. fordqucbcc.com

t Pn« décerné à la Focus LX. ît Pnr décerné â toutes les Focus berlines «Acbat : Transport (700 Si et tares app’ cabies en sus • «Location : Transpol incus Aucun cépSt de sécurité requis Mise de tonds et première mensualité exigées 
Immatriculation assurances et taxes en sus Sous réserve de I approbation du crédit Des trais de 0 D8S du kilomètre après 60 000 kilomètres et d autres conditions s appliquent Voyez votre concessionnare pour obtenu tous les déla is 

iLes participants doivent avoir 16 ans et plus Le réglement du concours incluant le détail sur les prix offerts est disponible chez les concessionnaires. CD en quantités limitées
\ \ 1 »s nartirinants dmven* avnir IA ans et nius I e rènlement du mnnours est disponible chez MusiouePlus et chez les concessionnaires ^



Acidose lactique

Potvin et Bouchard mène aussi le combat
CHICOUTIMKGD-L'entre­

prise Potvin et Bouchard va 
recueillir des fonds dans ses 
quatre magasins de la région 
qui serviront exclusivement à 
la recherche sur l’acidose lac­
tique.

Dans un communiqué remis 
à lapresse.l’entreprises'asso- 
cie à la cause du triathlète 
Pierre Lavoie dont un enfant

est décédé des suites de cette 
maladie tandis qu'un autre 
lutte pour sa vie.

Les gens pourront faire un 
don dans les magasins d’Alma, 
de Jonquière, de Chicoutimi 
et de Ville de La Baie. Les 
dons recueillis seront remis à 
l’Association.

Déjà, Potvin et Bouchard a 
collaboré à la campagne «La

Maison de vos rêves» parrai­
née par la Maison de la Pres­
se, l’entreprise jonquiéroise 
Domicilex et Ameublements 
Tanguay.

Maladie

L'acidose lactique est une 
maladie génétique causant le 
décès des enfants en bas âge.

Les spécialistes qui se vouent 
à la recherche ont réussi à 
identifier le gène responsa­
ble de la maladie. Mais avant 
d’en arriver à un dépistage 
prénatal précoce et fiable et à 
une thérapie génique, il res­
tait beaucoup de chemin à 
faire pour découvrir la 
séquence du gène défectueux. 
Il ne suffit pas de trouver le

coupable; il faut également 
découvrir où est son défaut 
dans sa chaîne d’acides ami­
nés.

Au cours des 10 dernières 
années, une cinquantaine 
d’enfants sont décédés de 
cette maladie qui touche, 
actuellement, une dizaine de 
jeunes, à raison d'une ou deux 
naissances par année.

VENTE DE RENOVATION

Lavage de votre voiture gratuit
Démarreur à distance à des prix

INCROYABLES!
7999$Reconditionné installé

installéNEUFS 9999$-13999$-18999$

MANUEL À partir de ■ 73® installé 
Dans les modèles Auto Start et Astro Start

Possibilité de frais additionnels pour option

ACCESSOIRES
En voici quelques exemples:
DÉFLECTEUR:
FORD F-150 1997-2000 Rég.:89,99S 

GMC 1500 1999 Rég.:89,99S 

MINI VAN CHRYSLER, FORD, GMC Rég.: 89,99 s 
POUR VOITURE Rég : 79,99 s
PLAOUE CHROME LATÉRAL:

SPÉCIAL
0210$
6315$

5740$

Rég.: 230 S SPÉCIAL 1 4270$
Rég.: 250 S SPÉCIAL 1 7710$
Rég.: 250 S SPÉCIAL 1 7710$

Rég.: 260 $ SPÉCIAL 1 6740$
Rég.: 280 $ SPÉCIAL 181 80$

Rég.: 270 S SPÉCIAL 1 7320$

CONTOUR D'AILES Rég.: 140 S à 230 S 1 seul prix 110*
NAIN COURANTE 4Q%

(SIDE RAILS) "TO DE RABAIS
COFFRES D OUTILS TOUT MODÈLE RÉDUIT DE 50$

FORD 6.5" 
GMC 6.5" 
DODGE 6.5 
FORD 8" 
GMC 8" 
DODGE 8"

Les quantités peuvent être limitées selon les disponibilités d'inventaire en magasin

HORAIRE
Du lundi au vendredi de 8 h à midi 

de 13 h à 17 h 
Samedi de 8 h à midi

•Avec achat en magasin et selon les disponibilités

CHICOUTIMI
534, boul. du Royaume

(près du Club Price)

549-7277

BOÎTE DE FIBRE DE VERRE
SPÉCIAL

2X PETIT CAMION Rég.: 1089,99$ 710$
1X GROS CAMION FORD ajusté Rég.: 1400$ 910$ 

1X GROS CAMION GMC 8' Rég.: ttsos 820*

PAKE-BRISE USAGÉ 10O®
INSTALLE Plus de 300 modèles en inventaire

VENTURE
CAVALIER
MAXIMA
TERCEL

F-ISO
ACCENT
ELANTRA
CIVIC

STRATUS
INTREPIDE
ET BIEN 
D'AUTRES..

FOURRUNNER LEGACY
TOPAZ CARAVAN

PARE-BRISE AVEC 
IMPERFECTIONS

150* INSTALLÉ

Plus de 200 modèles disponibles
TEMPEST 
CAVALIER 
SUNBIRD
ET BIEN D'AUTRES..

Informei-veus nous avons peut-être le vôtret
Nous nous occupons également de vos réclamations d'assurance.

RANGER 
F-ISO 
GMC I SOO 
CORSICA

CHICOUTIMI
995, boul. Talbot

(voisin du McDonald's et du Stade)

698-4873
LA BAIE
1042, Bagot

544-0202
JONQUIÈRE

3320, boul. Saint-François

547-0222
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FMOêtente Calé ^S•

avec

VERONIQUE 
CLOUTIE

I? ;

Chaque jour au RockDétente Café,
Véro prend vos demandes spéciales 

des années 60 à aujourd'hui et vous fait 
entendre les plus gros hits de l'heure. 

Chaque semaine, Véronique reçoit des artistes 
pour connaître leur univers musical.

mv ■

lundi au vendredi
midi à 13 h

nm
MA RADIO AU BOULOT 96.9 FM

www.rock-detente.com

■ *w
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DON À C’ENTRAIDE - Jean-Pierre Hudon et Ginette Boivin ont 
remis, mardi dernier, au nom de la Banque Royale et ses employés 
de la région un chèque de 18 291.35$ à Gilles Potvin. président de 
la campagne de Centraide 1999. A droite, le directeur général de 
Centraide. Martin St-Pierre.

(Photo Jeannot Lévesque)
CENTENAIRE - Mme Marie-Louise Pelletier-Boudreault célébrait en décembre dernier son 
100e anniversaire de naissance au Foyer du secteur Bagotville à Ville de La Baie. Mme Bou- 
dreault aura donc connu trois siècles. Elle est la mère de six enfants, onze petits-enfants, seize 
arrières petits-enfants et un arrière-arrière petit-enfant. Elle est toujours en bonne santé. A cette 
occasion. La Descendance de Boudrot à Boudraux a remis un certificat d’honneur à la centenai­
re. Mme Boudreault est au centre entourée de Reine Boudreault. Adéline Boudreault. Berna­
dette Pelletier (soeur de la centenaire) et Charloette Boudreault. A l’arrière. Marcel Boudreault. 
André Boudreault, président de l’Association des Boudrot et Marius Boudreault.

CONSEIL D’ADMINISTRATION - Lors de leur dernière réunion, 
les membres de la coopérative funéraire Maison Émery Gravel de 
Chicoutimi ont choisi leurs administrateurs. Assises, Lisette 
Gagnon et Jacynthe Tremblay, administratrices. Debout: Bernard 
Lapointe, président du conseil d’administration: Henri-Paul 
Gagnon, vice-président: Marcel Claveau, administrateur; Jean- 
Paul Girard, administrateur; Marcel Boivin. vice-président; Chris­
tian Lemieux, administrateur et Pierre Vachon. secrétaire-tréso-

Boutique

• Cadeaux p
• Meubles anciens

• Objets d'art décoratif

• Aménagement 
résidentiel et commerdal

• Consultation à domicile

Des trésors
a
découvrir

• Cours d'art décoratif

• Artides de bois 
peint à la main 
«Créations exdusives»

• Projets spédaux

1403, SAGUENAY EST, CHICOUTIMI (Rivière-du-Moulin) » 698-8240
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Personnes handicapées visuelles

La canne banche demeure l’outil premier
par Paul-Émile Thériault
ALMA (PÉT)— C’est par le 

biais des médias d’information 
que l’Association des person­
nes handicapées visuelles de la 
région 02 souligne cette année 
la Semaine de la canne blan 
che. Cette semaine thémati­
que, du 6 au 12 février, est 
l ’occasion de rappeler certains 
services dont peuvent profiter 
les quelques centaines de per­
sonnes de la région, à être aux 
prises avec divers degrés de 
perte de vision.

Au moment où l’on vient 
d’entrer dans l’an 2000. l'Asso­
ciation rappelle que la techno­
logie vient en aide aux indivi­
dus non-voyants, mais que la 
canne blanche demeure l’outil 
premier servant à la mobilité 
des personnes fonctionnelle­
ment aveugles. C’est la seconde 
année que l’association régio­
nale prendra une part active à 
la semaine à venir. Sa semaine 
de sensibilisation, tenue vers 
avril ou mai, a duré une dizaine 
d’années. Par ailleurs, la 
Semaine québécoise de sensi­
bilisation, tenue en décembre 
depuis trois ans, aura lieu en 
mai.

Journée du braille
Dans un peu plus d’un mois, 

soit le mercredi 9 février, 
l’Association des personnes 
handicapées visuelles prendra 
part à la sensibilisation de la 
Journée nationale du braille. Il 
s'agira d’une première du 
genre, au Canada. Le projet est 
une initiative conjointe de 
l’Union mondiale des aveugles, 
chapitre canadien et de l’Auto­
rité canadienne du braille, 
auquel collabore étroitement 
l’Institut national canadien 
pour les aveugles. Cette jour­
née sera financée par le Secré­
tariat à l'alphabétisation du 
gouvernement du Canada. Cha­
que province organise ses acti­
vités. Au Saguenay—Lac-Saint- 
Jean, il y aura présentation,

PT

WW

Uni

ÉQUIPE— La sensibilisation à la Semaine de la canne blanche et 
aux services dont profitent les personnes avec limitations visuel­
les relève d'un travail d’équipe. Ici: Mme Louise Gauthier, coor­
donnatrice, M. Réal Tremblay secrétaire-trésorier et M. Réjean 
Girard agent de développement.

(Photo Steeve Tremblay)

dans une station de télévision 
régionale, d’un reportage sur 
un cours d’écriture et de lec­
ture en braille, s’adressant aux 
adultes et qui se donne à Jon- 
quière.

Le braille informatique, un 
complément de ce code de lec­
ture tactile, existe depuis une 
dizaine d’années, rappelle 
l’APHV-02, par le biais de 
l’agent de développement 
Réjean Girard, ainsi que la 
coordonnatrice Louise Gau­
thier et le secrétaire-trésorier 
Réal Tremblay. Le braille 
informatique ajoute au tradi­
tionnel: à huit points plutôt 
qu’à six, il indique en un instant 
qu’il s’agit d’un code numéri­
que, ce qui fait gagner du temps 
à l’utilisateur.

Tournoi de quilles
Par lasuite, le20févriersera 

l’occasion de la tenue de la 
seconde édition d’un tournoi 
de quilles original, au profit de 
l’association. L’activité débu-

„ „ STEAMATICOU V ipUi* Service de nettoyage complet

adimnistiation

Une nouvelle équipe de jeunes propriétaires 
à votre service, Gino Croft et Alain Roy.

Nouveaux locaux
AU SERVICE DE LA POPULATION

DU SAGUENAY

690-1155
DU LAC-ST-JEAN:

668-5054
Sans frais:

1-800-661-1155

URGENCE APRES SINISTRE 24 H
RESIDENTIEL - COMMERCIAL - INDUSTRIEL

■ Nettoyage de tapis
■ Nettoyage de meubles rembourrés

^ , ■ Nettoyage des conduits d'aération
\ ■ Nettoyage de tuiles acoustiques

fc'3 \ ■ Contrôle d'odeur
■ Camion-usine \
■i Nettoyage par ultrason

QUALITE et SERVICE 441816

tera par un brunch, à 11 heures, 
avant le tournoi, à 13 heures, à 
la salle de quilles Renaud de 
L’Ascension. Chaque équipe se 
composera de quatre joueurs, 
dont une personne non-voyan­
te, qui sera admise gratuite­
ment; on recueillera des fonds 
en demandant 15$à chacun des 
autres participants (brunch et 2

parties). Il y a possibilité de 16 
équipes participantes. On 
espère en retirer un montant 
net de 500 $. soit 100 $ de plus 
qu’en 1999.

Situation régionale
Actuellement, l’Association 

des personnes handicapées 
visuelles compte 305 membres, 
mais bien plus de gens sont 
affectés gravement par des pro­
blèmes de vue. On établit en 
effet à 1800 le nombre de per­
sonnes qui y sont reconnues 
légalement handicapées 
visuelles; pour ce faire, il faut 
cadrer dans la norme de 20/70, 
c’est-à-dire que l’on doit, avec 
le meilleur de ses deux yeux et 
après correction (verres), 
s’approcher à 20 pieds pour dis­
tinguer ce que la vue normale 
permet de voir à 70. Il n’est pas 
permis d’obtenir un permis de 
conduire avec une norme sous 
les 20/70. Outre l’acuité, il ne 
faut pas avoir un champ visuel 
de moins de 60 degrés.

Au fil desannéeset de l’enga­
gement gouvernemental, 
l’Association a vu sa mission 
changer. Ainsi, au lieu de four­
nir des services concrets de 
support, elle se consacre 
davantage maintenant à des 
services collectifs communs 
comme la promotion et la 
défense des droits, explique M.

Permis pilote de loisir
Licences de pilote privé

Séance d'information et inscription 
le samedi 5 février à 13 h

- Exact Air met à votre disposition une équipe 
d'instructeurs totalisant plus de 10 000 heures 
d'enseignement en vol.

- Une flotte de 5 Cessna Monomoteur.
- Exact Air, gagnant du trophée Plein Vol décerné à 

l'école de pilotage par excellence au Québec en 
1997.

- Cours de pilote à partir de 3565 $

Aéroport de Saint-Honoré
Tél.: (418) 673-3522 §
site web: http://members.tripod.com/exactairl

Girard. Il donne pour exemple 
les cas de personnes éprouvant 
des difficultés à se faire payer 
certains services par un CLSC, 
par exemple le rembourse­
ment de frais de transport et 
hébergement.

L’association peut aussi sup­
porter certaines personnes 
souffrant de discrimination 
par rapport à un logement ou à 
l’hébergement. Aussi, l’asso­
ciation peut intervenir dans 
certains dossiers de travail, 
rappelle-t-on.

J2IË

Le Bols de Velours 
prévient une 
foule de malaises

Le Dr. Sim de l'Université de l'Alberta, affirme 
que: «En Corée, le bots de velours est considéré 
comme un ingrédient essentiel de la pharma­
copée, et est utilisé tant en prévention qu’en 
traitement. On estime qu’il augmente le 
métabolisme général, régénère les tissus 
endommagés (en accélérant la guénson des 
blessures), favonse les fonctions immunitaire et 
phagocytaire (effets anti-inflammatoires, anti- 
arthntiques et and-jtress), ralentit le processus 
du vieillissement, possède une action hypoten- 
sive/vasculaire et améliore les fonctions 
gonadotrope et thyroïdienne.»

Amélioration de la formule sanguine:
Le bois de velours a pour effet de faire 
augmenter sensiblement le nombre de globules 
rouges et, par conséquent, peut réduire 
l'anémie. Il contribue également au bon fonction­
nement du système immunitaire

Augmentation de l’énergie et de la 
concentration: Meilleure oxygénation, apport 
accru en acides aminés essentiels, et diminution 
du taux de radicaux libres (antioxydant)

Optimisation de la forme physique: La
pantocnne permet d’améliorer la performance 
athlétique, accélère le processus naturel de 
régénération de l'organisme et augmente la résis­
tance et la masse musculaire.

Accélération du processus de guérison:
Contient une grande variété de cellules 
(fibroblastes, chondroblastes, chondro­
cytes, etc.) essentielles à la régénération 
des os et des tissus. Un de ses consti­
tuants, la chondroïtine, est un puissant 
agent anti-inflammatoire, d'où son utilité 
dans l’inflammation des articulations.

Chez la femme: Utile au système hormonal 
et facilite la transition vers la ménopause 
Riche en calcium, il prévient l'ostéopo­
rose. De nature yang (masculine), il 
donne de la vigueur et pousse à l'action

Chez l’homme: Doté de propriétés 
aphrodisiaques, le bois de velours 
soulage l'impuissance ainsi que les effets 
indésirables de l'andropause. 4

Migraine: «Je souffrais de migraines et 
de crises de foie depuis plus de 15 ans 
lorsque, en juin 1995, j’ai commencé à 
prendre du bois de velours. Au bout d'un 
mois, à raison d’une seule capsule par 
jour, mes migraines avaient disparu et 
elles n'ont jamais réapparu depuis.» L.F.
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MRC Domaine-du-Roy
Deux autres employés 
du projet Ambassadeur

O
81
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SAINT FELICIEN (RT)- 
Depuis quelques jours, la 
MRC Domaine-du-Roy peut 
compter sur les services de 
deux agents d’information 
dans le cadre du projet 

Ambassa­
deur. Le 
mandat de 
Louis Pot- 
vin et
François 
Delisle est 
d’amélio­
rer les
c o m m u n i - 
cations sur 

l'ensemble du territoire, par­
ticulièrement par l'entremi­
se des Centres d'accès com­
munautaires.

Selon le directeur général 
de la Société de développe­
ment Lac-Saint-Jean Ouest, 
Serge Desgagnés, ces deux 
agents vont sensibiliser les 
citoyens de tous âges aux ser­
vices accessibles via Inter­
net. recueilleront leurs pré­
occupations et les dirigeront 
vers les ressources pertinen­
tes à leur démarché.

Séances d'information

De plus, ils planifieront et 
animeront des séances 
d'information dans les Cen­
tres d'accès communautai­
res, dans les écoles et dans les 
différents organismes. Ils 
seront des intermédiaires 
entre la population, la Socié­
té de développement et le 
DHRC (développement de 
ressources humaines Cana­
da). Enfin, ils auront un rôle 
de vulgarisateur afin de 
démystifier Internet auprès 
de la population, en leur mon­
trant les possibilités de ce 
médium et sa grande utilité 
pour la recherche d'informa­
tion.

Le but recherché par la 
mise en place du projet 
Ambassadeur est de tenter 
d'améliorer le sort des com­
munautés qui sont aux prises 
avec une dévitalisation, soit

l’exode des jeunes, le vieillis­
sement de la population, un 
taux de chômage élevé. 
L'accès aux nouvelles tech­
nologies permettra donc une 
meilleure autonomie des 
gens.

•Elle ouvre le monde à la 
population et aux entreprises 
d'ici en abolissant les frontiè­
res et les distances.

L'autoroute de l'informa­
tion fonctionne dans les deux 
sens. Les gens ont désormais 
accès à beaucoup d’informa­
tion et ce plus rapidement. 
Cependant, il faut créer le 
réflexe de se servir d'Inter­
net comme un outil de com­
munication et de recherche••, 
lance Serge Desgagnés.

Volet employeur

En plus de ce volet citoyen, 
le projet Ambassadeur com­
prend un deuxième aspect, 
les employeurs. Les agents 
d’information auront à stimu­
ler les entreprises à s'affi­
cher sur le Web et a dévelop­
per de nouveaux marchés par 
le biais du commerce élec­
tronique. Il faudra également 
planifier la création d'un site 
intégré, fruit d'une collabo­
ration avec le DRHC pour la 
mise en commun des informa- 
tions sur les entreprises 
régionales.

• Les enjeux de la nouvelle 
économie forcent les entre­
prises à intégrer rapidement 
Internet au quotidien. 
Comme les frontières sont 
abolies, iesconcurrentset les 
occasions d'affaires sont par­
tout et non seulement de 
l'autre côté de la rue», préci­
se Desgagnés.

Sur ce point, le Québec 
accuse un certain retard face 
aux autres provinces cana­
diennes.

Les bureaux de ces deux 
agents sont au point de servi­
ce de la Société de dévelop­
pement Lac-Saint-Jean ouest 
à l'hôtel de ville de Saint- 
Félicien.

r.4

AGENTS - Directeur général de la Société de développement Lac-Saint-Jean Ouest, Serge Desga­
gnés pose avec les deux nouveaux agents d'information, Louis Potvin et François Delisle.

(Photo Steeve Tremblay)
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WTC en tournée au Saguenoy-Lac-Saint-Jean

Les régionaux doivent cibler les exportations
par Christine Tremblay

CHICOUTIMI (CT) - 
«L’exportation ne doit pas 
être perçue comme un coût, 
mais bien comme un investis­
sement qu'il faut aborder 
avec rigueur, détermination 
et confiance.»

Voilà une partie du messa­
ge qu’est venu livrer aux gens 
d’affaires du Saguenay-Lac- 
Saint-Jean, le directeur 
général du World Trade Cen­
ter (WTC) de Montréal, 
Benoit Labonté, dans le 
cadre d’une tournée provin­
ciale visant à faire connaître 
les services offerts par cet 
organisme sans but lucratif.

Au cours d’une rencontre 
avec les membres du Cercle 
de presse du Saguenay, mer­
credi, M.Labonté a cherché à 
démystifier la réalité de 
l’exportation laquelle, dit-il, 
est accessible à la majorité 
des PME régionales pour 
autant que leurs dirigeants 
soient prêts à y mettre les 
ressources humaines et 
financières nécessaires.

«Ce qui compte le plus 
lorsque l’on songe à exporter 
un produit ou un service est 
de s’assurer d'avoir un plan 
d’action solide et bien struc­
turé. On ne se lance pas dans 
l’exportation à l’aveuglette, 
plus la préparation est adé­
quate meilleures sont les 
chances de réussite mais 
aussi les possibilités d'obte­
nir le financement nécessai­
re à nos projets», a expliqué 
sommairement Benoit 
Labonté.

C’est à cette étape prépa­
ratoire que le WTC peut être 
utile aux entreprises, peut 
importe le nombre 
d’employés et le chiffre 
d'affaires de chacune.

«La nouvelle mission du 
WTC de Montréal a été éta­
blie il y a environ 18 mois et 
nous avons déjà aidé plus de 
1500 entreprises québécoise 
à accéder aux marchés étran­
gers. Le WTC fait partie des 
335 organisations que comp­
te l'Association internatio­
nale des World Trade Center, 
dont le siège social est à New 
York.

Nous offrons à travers ce 
réseau la possibilité d’entre­
tenir des relations quoti­
diennes avec 500 000 mem­
bres répartis dans 100 pays», 
a rapporté le directeur géné­
ral.

Pour remplir sa mission, 
l’organisme privé sans but 
lucratif (financé à 75 pour 
cent par la tarification des 
services offerts et à 25 pour 
cent par un prêt de l’Agence 
de développement économi­
que du Canada) s’est assuré 
d’offrir des services uniques 
qui n’entrent pas en concur­
rence avec tout autre orga­
nisme privé, gouvernemen­
tal ou para-gouvernemental 
qui travaille à développer le 
marché de l’exportation au 
Québec.

«Enplusdefairela promo­
tion de nos services, notre 
principal objectif est de sen­
sibiliser les entreprises à 
l'importance d'exporter

EXPORTATIONS - Benoit 
Labonté est directeur général 
du World Trade Center de Mon­
tréal. Il a parlé d’exportations 
devant des entrepreneurs, mer­
credi midi, lors du Rendez-vous 
des gens d'affaires.

(Photo Jeannot Lévesque)

pour assurer notre dévelop­
pement futur. Avec la créa­
tion de grands marchés inter­
nationaux. dont l’établisse­
ment en 2005 de la Zone de 
libre-échange des Améri­
ques, nous devons nous tour­
ner vers l’extérieur et profi­
ter des opportunités qui 
s’ouvrent aux entreprises de 
toutes tailles», a rappelé M. 
Labonté.

Selon certaines statisti­
ques fournies par le WTC, 95 
entreprises de la région (soit 
10 pour cent) exportent 
actuellement vers les mar­
chés extérieurs.

Les expéditions annuelles 
de marchandises ont une 
valeur de 3,1 milliards et pro­
duisent quelque 8000 
emplois manufacturiers 
dans les principaux secteurs 
que sont le bois, le papier et 
l'aluminium.

Par ailleurs, 75 entrepri­
ses diverses auraient démon­
tré un intérêt pour l’exporta­
tion.

En citant les exemples 
régionaux que sont les entre­
prises Gamotech, de Saint- 
Félicien, qui exporte un 
modèle de soudeuse aux 
États-Unis et en Amérique 
du Sud, Cycles Devinci, qui 
se tourne vers le marché amé­
ricain. Benoit Labonté consi- 
dère que les très petites 
entreprises peuvent très 
bien cibler un produit ainsi 
qu’un ou deux marchés exté­
rieurs pour se lancer dans 
l’exportation.

Pour être dans le coup, les

entreprises devront cepen­
dant veiller à se branchersur 
le monde au moyen des tech­
nologies de communications 
disponibles, non seulement 
pour se faire connaître par 
un site Internet mais égale­
ment pour être en mesure de 
procéder à des transactions 
directes avec la clientèle 
étrangère.

Pour l'instant. Benoit 
Labonté estime que les entre­
prises québécoises accusent 
un certain retard à ce chapi­
tre.
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Adrien
a satisfait son goût de l'aventure

imanche

Commandant du Régiment du Saguenay 
de 1962 à 1964, le lieutenant-colonel 
Adrien Boivin continue de suivre les 
activités de cette institution, 
laquelle fête cette année le 
100e anniversaire de sa 
fondation.

■ ‘

PHOTO JEANNOT LEVESQUE

CHICOUTIMI (DC) - Adrien Boivin voulait 
tellement se joindre au Régiment du Saguenay qu'il a 
menti sur son âge, se vieillissant de trois ans pour 
atteindre la limite qui avait été fixée à 18 ans. Fils 
d'un ouvrier de l'usine Price de Kénogami, il voyait 
dans cette initiative une façon de meubler ses loisirs 
et ne se doutait pas que cette décision spontanée 
colorerait le reste de sa vie.

«C'était en 1938 et j'avais triché par goût de 
l'aventure, de la nouveauté», raconte celui qui allait 
commander le Régiment pendant quatre ans, à 
compter de 1962, en plus d'assumer le rôle 
d'aide de camp honoraire du lieutenant- 
gouverneur du Québec, de 1964 à 1968.
Très motivé, l'adolescent a vite appris l'abc 
du métier, puis comme tout le monde, il a 
été entraîné dans le tourbillon de 
l'Histoire.

Dès 1939, en effet, le Canada a 
déclaré la guerre à l'Allemagne et Adrien 
Boivin s'est présenté au bureau de recrutement pour 
vivre encore plus intensément l'expérience militaire 
Refusé une première fois en raison de son gabarit (il 
avait frôlé la norme minimale de 120 livres), sa 
deuxième tentative, en 1940, lui a finalement permis 
de s'enrôler au manège de Chicoutimi.

«Comme je possédais déjà un certain bagage, 
on m'a demandé d'enseigner des choses comme la 
«drill», la cartographie, les premiers soins, le droit 
militaire et le combat en corps à corps, précise-t-il. 
ün camp avait été aménagé sur le vieux port, en 
quelques semaines seulement, et c'est là que se 
retrouvaient la plupart des volontaires du Saguenay 
et du Uc-Saint-lean »

Il était caporal et garde un souvenir amusé de 
cette année passée à Chicoutimi. Ni la perspective # 
d'aller au front, ni le fait de diriger des hommes plus 
âgés que lui, résultat de son «mensonge» de 1938, ne 
l'avaient fait tiquer plus que nécessaire. «Ce n'était 
pas dur, assure le vétéran l'avais de bons rapports 
avec les gens et j'étais aidé par la rigueur qui règne au 
sein de l'armée.»

A vrai dire, même sa rétrogradation au rang de 
simple soldat, à la suite d'une plaisanterie innocente 
(il avait utilisé la mauvaise main pour saluer un 
officier supérieur, en ville), ne l'avait guère troublé. 
Après des transferts aux camps de Rimouski et 
Valcartier, où il a servi en 1942 et 1943, c'est plutôt 
l'ennui qui menaçait de l'envahir. Le jeune homme 
voulait voir de l'action.

Travail risqué
Après avoir récupéré ses grades, Adrien Boivin a 

abouti en Angleterre à la fin de 1943, mais une fois 
de plus, son espièglerie l'a mis en difficulté. Elle l'a 
ramené à l'échelon inférieur de la hiérarchie (on 
l'avait accusé de négligence, mais il croit que le 
problème tenait à ses origines provinciales, peu 
prisées au sein du Régiment Maisonneuve), sans 
toutefois éroder son enthousiasme.

«J'ai participé à la surveillance des côtes dans le 
secteur de Brighton, au sud de Londres, et dans les 
mois qui ont précédé le Débarquement de 
Normandie, en 1944, j'ai effectué des séances 
d'entraînement de type commando», mentionne le 
Saguenéen. Lui et ses camarades savaient que 
quelque chose se préparait, qu'ils seraient bientôt 
confrontés à l'ennemi. Et ils étaient prêts.

«Les entraînements étaient très durs. On nous 
privait de sommeil et on nous obligeait à faire de 
longues marches, afin de nous habituer aux 
conditions qui régneraient en France», confirme 
Adrien Boivin, dont le dernier camp, voisin de la 
ville de Dover, était régulièrement bombardé par les

Allemands, à partir de l'autre rive de la Manche. La 
guerre se rapprochait inexorablement.

«le me suis retrouvé en France un mois après le 
Débarquement et deux semaines plus tard, on m'a 
transféré dans le Régiment de la Chaudière, où 
l'atmosphère était beaucoup plus agréable. l'ai été 
intégré à un peloton de pionniers et parmi les tâches 
qui m'avaient été assignées, il y avait le minage et le 
déminage, ainsi que la construction de ponts et 
d'obstacles», révèle l'ancien militaire.

Les risques étaient énormes, puisqu a chaque 
fois, les mines pouvaient littéralement 
exploser dans ses mains. Certaines étaient 
destinées aux chars d'assaut, d'autres aux 
militaires, et pour compliquer l'affaire un 
peu plus, les Allemands avaient créé un 
modèle en bois que les détecteurs de 
métal ne permettaient pas de repérer.

«C'était un travail de fou 11 fallait 
fouiller le sol à la baïonnette, puis enlever 

la mine en la prenant dans ses mains, mais je 
préférais ça à ce qui vivaient les hommes de 
l'infanterie, avec lesquels j'avais servi à mon arrivée 
en France. Je dormais sous mon camion, plutôt que 
dans une tranchée, et j'étais moins exposé aux balles 
ennemies», décrit Adrien Boivin.

Bel esprit de corps
A la fin de la guerre, les membres du Régiment 

de la Chaudière ont été rapatriés au pays. La plupart 
sont retournés à la vie civile, ce qui fut également le 
lot du jeune homme de Kénogami, qui a abandonné 
l'uniforme en mai 1946. Quatre mois plus tard, il 
épousait la soeur de l'un de ses camarades, Lucille 
Bilodeau, et se dénichait du travail à l'usine Alcan 
d'Arvida.

«J'étais soulagé de voir qu'il n'y avait plus de 
danger et j'étais plus conscient qu'avant de la valeur 
de la paix, confie Adrien Boivin. De plus, mon 
expérience militaire m'avait inculqué le sens de la 
discipline et du devoir. l'avais appris à faire 
confiance aux autres, en plus d'assimiler les notions 
de respect et de loyauté.»

Une fois de plus, il avait repris ses grades et tout 
indiquait que sa carrière militaire était terminée, sauf 
qu'en 1948, l'ancien soldat a ressenti le besoin de 
réintégrer le Régiment du Saguenay. Comme le camp 
du vieux port de Chicoutimi venait d'être démantelé, 
c'est dans un local de la rue Jacques-Cartier que le 
manège avait été installé sur une base temporaire.

«Il régnait alors un bel esprit de corps. Pour les 
vétérans comme moi, dont les souvenirs de la guerre 
étaient encore très vifs, c'était un peu comme des 
retrouvailles», estime Adrien Boivin, qui est devenu 
commandant du Régiment du Saguenay après avoir 
suivi une série de cours qui lui ont permis d'accéder 
au rang de lieutenant-colonel.

L'adolescent espiègle avait manifestement mûri, 
au point d'associer à son expérience militaire un 
cheminement religieux qui s'est incarné à travers 
différents organismes, dont la fabrique Notre-Dame- 
de-Grâce (il fut l'un des fondateurs de la paroisse, à 
la suite de son déménagement à Chicoutimi) et une 
association regroupant des Chrétiens actifs au sein 
des entreprises.

«Même à titre de commandant, ce sont les 
valeurs religieuses qui m'ont guidé», reconnaît 
l'homme de 77 ans, qui suit toujours les activités du 
Régiment du Saguenay, dont l'an 2000 marque le 
100e anniversaire de la fondation. Il participe 
régulièrement aux fêtes régimentaires et a assisté, 
jeudi, au lancement d'un livre consacré à l'histoire 
de cette institution si chère à son coeur.

Autres textes page A46
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Ses moments les plus difficiles
CHICOUTIMI (DO- C’est à la 

frontière de la Belgique et des 
Pays-Bas qu’Adrien Boivin a 
vécu ses moments les plus diffi- 
ciles de la Deuxième Guerre 
mondiale. Les Allemands résis­
taient pied à pied à l’avance des 
Alliés quand, le 23 octobre 
1944. le Saguenéen et ses cama­
rades du Régiment de la Chau­
dière ont été faits prisonniers.

«Les conditions étaient 
pénibles, en raison du terrain 
plat et de la pluie, qui ne cessait 
de tomber. Il fallait gagnercha- 
que pouce à découvert, sous le 
feu de l’ennemi, et nous 
n’avions pas le choix de cou­
cher dans l’eau, à même le sol», 
décrit l’ancien militaire, qui ne 
fait pas mystère du décourage­

ment qui s’est alors abattu sur 
lui.

«A un moment donné, nous 
avons môme voulu déserter, 
moi et deux de mes camarades. 
Notre plan était tracé, mais au 
dernier moment, j’ai reculé. Je 
trouvais ça lâche de poser un 
tel geste et j'ai dit aux autres 
que je ne ferais rien avant 
d'avoir participé à l’attaque 
qui était prévue pour les heu­
res suivantes, celle qui a mené 
à notre capture par les Alle­
mands». raconte Adrien Boi­
vin.

Une fausse exécution

Un premier groupe a donné 
la charge et dans la confusion 
du moment, il a été rejoint par

celui auquel appartenait le 
Saguenéen. Les Canadiens qui 
avaient survécu au pilonnage 
de l’ennemi ont été encerclés, 
puis désarmés, avant de mar­
cher avec leurs gardiens 
jusqu’à la ville de Knokke. Ils 
étaient plus d'une centaine, au 
total, escortés par une dizaine 
de soldats de la Wehrmacht.

«Nous avons été bien traités 
par les Allemands qui étaient 
vieux et opposés à la guerre. 
L'interrogatoire n'a pas été 
serré et à notre arrivée à Knok­
ke, ils nous ont installés au 
sous-sol d’un édifice, sur de la 
paille, mentionne Adrien Boi­
vin. C’est nous qui préparions 
les rations de tout le monde, y 
compris de nos gardiens, et

quand il en manquait, c’est eux 
qui devaient se priver.»

Le seul moment inquiétant, 
en fait, était survenu lors de la 
capture des Canadiens, quand 
un de leurs prisonniers (ils 
l’avaient pris dans les heures 
précédentes) a dit aux Alle­
mands qu’on lui avait volé sa 
montre. «Pour nous amener à 
parler, on nous a alignés sur un 
mur et simulé une exécution, 
relate le vétéran. Or, le coupa­
ble n’était pas avec nous. Il 
avait fui lors de l’attaque.»

Après dix jours, les Alle­
mands se sont rendus aux pri­
sonniers, devançant de quel­
ques heures la prise de Knokke 
par les Alliés. Après un bref 
repos à Gand, Adrien Boivin a

Adrien Boivin
•

ensuite participé à la libéra­
tion des Pays-Bas, où il a servi 
jusqu'à ce qu'on le rappelle en 
Angleterre au début de 1945, 
afin d’encadrer les recrues.

Des faits inusités
CHICOUTIMKDO-Comman- 

dant du Régiment du Saguenay 
de 1962 à 1966, Adrien Boivin a 
vécu plusieurs expériences 
inusitées, parmi lesquelles il 
mentionne l'incendie qui a rava­
gé l'hôpital de Chicoutimi, de 
même que les cours de survie 
qui ont été dispensés dans la fou­
lée de la crise des missiles de 
Cuba.

Dans le premier cas, il a suffi 
de quelques minutes pour que le 
Saguenéen mobilise les mem­
bres du Régiment, à la demande 
du chef des pompiers. Il s’est 
d'abord rendu dans lé hall de 
l'hôpital avec son major, histoi­
re de lancer un appel au calme, 
puis les renforts sont arrivés, 
soit près de 150 réservistes.

«Nous avons aidé la police à 
diriger la circulation et préve­
nir les vols, en plus de nous occu­
per de la messagerie avec la col­
laboration des scouts, d’enregis­
trer les malades et de procéder 
au transport des médicaments 
dans les chambres aménagées 
aux quatre coins de la ville», 
raconte le lieutenant-colonel à 
la retraite.

Au lendemain du sinistre, qui 
avait dévasté les plus anciennes 
sections de l'hôpital, des militai­
res de Valcartier ont prêté main 
forte aux autorités, de concert 
avec la Sécurité civile. L’alerte

était passée. «Près de 1000 
patients ont été déplacés en 
quelques heures et on n'a enre­
gistré aucun décès», se réjouit 
Adrien Boivin.

Protection nucléaire
L’autre événement particu­

lier remonte à la crise des missi- 
lesd'octobre 1962. laquelleavait 
amené les Etats-Unis et l'URSS 
au bord de l'holocauste nucléai­
re. Peu de temps après, le gou­
vernement fédéral de John Die­
fenbaker approuvait la création 
d'un programme de survie 
auquel fut associé le Régiment 
du Saguenay.

«Lecoursétaitdonnéaucours 
de six semaines intensives. Il 
était principalement destiné 
aux chômeurs et comprenait la 
formation militaire habituelle, 
ainsi que des mesures de protec­
tion contre une attaque nucléai­
re, des notions de secourisme et 
des techniques de contrôle des 
foules», précise Adrien Boivin.

Le programme s’est étiré sur 
près de 18 mois et a fait passer de 
300 à 1000 le nombre de mem­
bres du Régiment. «C'était une 
façon d'aider les pouvoirs 
civils», explique le lieutenant-, 
colonel à la retraite, dont lecom- 
mandement a aussi été marqué 
par le dévoilement officiel des 
drapeaux royal et régimentaire, 
en 1966.

NOMINATION
Multi-Prèts Hypothèques, le
leader en courtage hypothécaire a 
le plaisir d’annoncer la nomination
de M. Denis Sénéchal à titre de 
conseiller.
M. Sénéchal, avantageusement 
connu dans le domaine des services 
financiers, saura sûrement vous 
conseiller adéquatement.

Pour le rejoindre, appelez au

543-1400
mi il 11 » « r i -.
HYPOTHÈQUES

Le leader en courtage hypothécaire
442034

Denis
Sénéchal

Vous pouvez chercher dans 
tous les sens une meilleure 

location. Vous n'en 
récolterez qu'un torticolis.

Notre spacieuse et élégante nouvelle Sephia 
faisait déjà tourner des têtes, et voilà que 
nous l’assortissons d'un plan de location 
absolument génial ! Pour 169,21 $ par mois, 
en effet, vous obtenez un moteur 4 cylindres 
de 1,8 L et 125 HP avec double arbre à 
came en tète, une suspension indépen­
dante aux quatre roues, deux coussins 
gonflables, une cage de protection en acier, 
des poutrelles d'acier dans les portières, des 
essuie-glace à balayage intermittent ainsi 
qu'une calandre et des pare-chocs de 
couleur assortie à la carrosserie. À la vitesse 
où les têtes vont maintenant tourner, les 
chiros ne chômeront pas !

D'autant plus que nous avons prévu un 
plan semblable pour notre robuste Sportage. 
Moteur 4 cylindres de 2 L à 16 soupapes et 
double arbre à came en tête, deux coussins 
gonflables et un autre aux genoux de 
conducteur, réceptacle de pneu de secours 
pleine dimension, antivol, direction assistée 
ainsi que glaces, verrous et rétroviseurs 
commandés électriquement Tout ça pour 
combien? 259,99 $ par mois seulement!

Pouvez-vous imaginer, maintenant, 
comment ces locations vont faire tourner les 
têtes de nos compétiteurs? Non? Pensez à la 
petite fille dans L'Exorciste !

Louez une Sportage 
pour un minuscule

fkiA
Enfin, la qualité accessible à tous!

Louez une Sephia 
pour un ridicule

par mors, 48 mois 
Taux de location 1,25% NMm r

Kia Harold Auto Ricard Auto Kia
1120, boulevard du Royaume ouest, Chicoutimi 690, boulevard Sacré-coeur, St-Félicien 

(418) 693-8050 (418) 679-4775
•Nos prognmmes de location sort iytite,su<eirapprot>aion4jcrW<. par CWIKaünadBre IfcMrtappfcAtesMajtft les'i&ivHlaS'i)ta6E54IY)elS9orlagtftft41V)louteMntle3i imwrMOO le vttaulK w corrnoontten ocuMBe o« i
■ imase qui en es nwiiee Ouree « de « -wwi remne au ««eui au taui de hnancemen œ ioc*icr * i J5S poo la SepHa (Xwm « de pour la Swtar Wf) jw. aronwe oc K*on»f œiTvi c aCu wn«!K<in «n.
JOOOSpcwlaSpoitdieiSPWm i‘emrpa*niertecdepflija'anti.a™ciuepawwnensuelspaclav»le.de WiS-eneitiiesiondelaiiieaiwndeiSeoliiaRfsam l>ume. pa*men « dep# Marti »nsiowoaienieT*n!eni^»au» -Jaita.
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ÏChid
Fermières

Le cercle des fermières de 
Laterrière tiendra leur réuni­
on mensuelle le mardi 1er 
février à 19h30 au local habi­
tuel. Invitations à toutes.

Pastorale 
des malades

Rencontre fraternelle du 
premier vendredi du mois le 
vendredi 4 février à 14h00 à la 
salle du Centre arts et culture, 
200 Hôtel de Ville local SS-5 
(Vidéo) Thème: violence aux 
personnes âgées. Inf: Myriam 
Simard, 543-7943.

Filles d’Isabelle
Cercle Marie Soleil, il y aura 

un thé des Filles d'Isabelle 
dans le cadre du carnaval de 
l’Anse aux foins de St Fulgen 
ce à la salle des Chevaliers de 
Colomb, le vendredi 4 février 
de 13h00à 16h00. Admission:3$. 
Concours de galette, apportez 
votre recette, le costume serait 
appréciée. Musique, tirage et 
prix de présence.

Dames auxiliaires
L’association des dames 

auxiliaires aura une assem­
blée le mercredi 2 février à la 
Légion Canadienne de Chicou­
timi.

Fête du patrimoine
Il y aura une fête du patri­

moine à St-Paul le dimanche 6 
février, déjeuner au sous-sol de 
l'église St-Paul à compter de 
9h30. Bienvenue à toutes.

Centre de Femmes 
Mieux-Etre

L’équipe du Centre de Fem 
mes Mieux Être de Jonquière 
invite la population féminine à 
participer à un nouvel atelier 
«Des mots qui sonnent». Cet 
atelier aura pour but de créer 
une chanson sur un thème choi­
si. Début: mercredi 2 février au 
Centre de Femmes à 13h30. 
Confirmez votre inscription au 
547-3763 au plus tard le 1er 
février (gratuit). Bienvenue à 
toutes!

Groupe d’entraide 
pour femmes

Vousavez legoûtd’échanger 
à l'intérieur d’un petit groupe, 
de développer des liens de soli­
darité avec d’aiitres femmes 
lorsd'unesessionde ISrencon- 
tres. Participez à des activités 
d’expression, de sensibilisa­
tion et d’information. Les servi­
ces d’intégration sociale Nou­
vel Essor du Saguenay invitent 
les femmes de 18 ans et plus à 
venir s'inscrire les lundis 7, 14 
et21 février à partir de 18h30au 
371 Racine Est. 1er étage. Infor­
mations: Paulyne Simard. 549- 
3614.

Choeur Intermède
Le choeur Intermède de 

Laterrière a recommencé ses 
activités. Si vous aimez chanter 
et vous amuser, vous pouvez 
vous joindre à nous. Contactez: 
Mme Christine Robitaille 678 
9788 ou Mme Pascale Bergeron 
690-9685.

collecte de sang
Héma-Québec invite les donneurs 

à la collecte de sang qui est parrainée par 
CKTV Radio-Canada et TQS Saguenay-Lac-Saint-Jean.

Dr Sarah Bouchard, chirurgienne

«S'il vous plaît, donnez du 
sang. On a besoin de vous 
tous les jours pour 
sauver des vies.»

Donnez du sang,
une question de vie h*MA QUEBEC.

ENDROIT:
Sous-sol 
de l'église 
Sainte-Thérèse 
d'Arvida
DATES:
Lundi 
31 janvier 
et mardi 
1er février 2000
OBJECTIF:
400 donneurs
HEURES:
14 h à 20 h 30
Sans interruption

Objectif: 400 donneurs

Sans interruption
Nous comptons sur votre générosité 

et votre collaboration

Merci à l'avance!
Donnez du sang, une question de vie héma-québk ?

Session PRH 
«Qui suis-je?»

Session d’initiation à la 
découverte des rouages essen­
tiels de la personnalité en vue 
d’une progression en connais­
sance de soi, en liberté et en 
fécondité. Dates: 11-12-13 
février et 25-26-27 février. 
Havre de l’Hospitalité, anima

trice: Marie Côté, 668 6411.

Session de méditation
Méditer c’est se trouver, se 

retrouver, saisir l’essentiel. 
Tous les mercredis soir à 19h00, 
il y a une heure de méditation. 
Vous n’avez pas besoin de vous 
inscrire,présentez-vous. Havre 
de l’Hospitalité. Henriette 
Simard, 668 6411.

Souper spaghetti 
Femmes-Action

Un souper au profit de Fem 
mes-Action en collaboration 
avec les Chevaliers de Colomb 
aura lieu le 19 février à 18 h. 
Nombreux prix de présence, 
soirée de carnaval. Billets en 
vente au coût de 8$ au bureau 
de Femmes Action. Pour infor­
mations: 693 1161.

Suite en page 49
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utour du lac

TOURNÉE — L’écrivaine 
Jeannine Saint-Pierre a quitté 
son Bas-du-fleuve, cette semai­
ne. pour prendre part à une 
tournée de promotion, dans la 
région. Elle a entre autres fait 
un passage à la Société d'his­
toire du Lac-Saint-Jean, à 
Alma. Elle y a parlé de son tra­
vail de recherche et d’écriture. 
Mme Saint-Pierre est l'auteu- 
re d’une trilogie, dont l’action 
se situe entre les années 40 et 
60. La saga se présente

INTÉRÊT — Une trentaine de personnes s’étaient déplacées au 
musée de la SHL d’Alma pour écouter la conférence de Jeanni­
ne Saint-Pierre. L'écrivaine, une enseignante à la retraite, s'est 
lancée dans l’écriture il y a 10 ans. Elle a raconté aux personnes 
présentes comment son travail de création s’est imposé de lui- 
mème. Outre des recherches sur l’époque duplessiste, elle l'a 
vécue de près. Fille d’un père libéral, elle a puisé à même ses sou­
venirs et a recueilli les confidences d'organisateurs politiques 
de l’époque, pour étayer ses récits. Les trois ouvrages se regrou­
pent sous le nom La griffe de l’autour, et ont respectivement pour 
nom: L’Affût. La Curée, L’Envol. Mme Saint-Pierre publie main­
tenant aux Éditions Félix.

Collecte de sang mercredi 
et jeudi à Place Saint-Luc

ALMA (PET) — Il y aura col­
lecte de sang, mercredi et 
jeudi, au centre commercial 
Place Saint-Luc d’Alma. 
Héma-Québec espère que 200 
donneurs vont se présenter, le 
2 février, et autant le lende­
main. Les deux jours, la collec­
te se fera entre 13 et 20 heures.

Elle se tiendra sous le par­
rainage des Chevaliers de 
Colomb, conseil 2722 d’Alma. 
Dernièrement, l’organisation 
de tournée d'Héma-

Québec s’est déplacée dans 
plusieurs municipalités du 
nord du Lac-Saint-Jean.

Photos
Steeve

Tremblay

EXPOSITION— Le sympathique historien et auteur Dany Côté (ci- 
haut) travaille ces temps-ci à la nouvelle exposition estivale du 
Musée d'Alma. M. Côté s'affaire en effet à la recherche de base, mais 
c'est toute une équipe qui verra à monter cette exposition. Elle aura 
comme thème «la bicyclette», sujet qui tombera on ne peut mieux, 
avec l’ouverture officielle de la Véloroute des Bleuets. L inaugura­
tion s'en fera en juin.
Plus précisément, la SHL présentera l'histoire de la bicyclette au 
Saguenay—Lac-Saint-Jean. Dans un premier temps. M. Côté exerce 
un tri des documents d'archives et photos.
Directrice générale de la SHL. Danielle Larouche explique que le 
contenu de l'exposition se précisera en fonction des résultats de la 
recherche. «Pour le moment, nous faisons le tour de ce que nous 
avons à la Société d'histoire et ailleurs dans la région, au plan des 
premières mentions et autres.» Récemment, la SHL a acheminé aux 
médias un premier communiqué où elle disait être à la recherche de 
bicyclettes, plus précisément de bons vieux modèles de «bicycles à 
pédales.» La SHL veut les emprunter, pour ses besoins d'exposition.

COLLOQUE— Le colloque 
régional en gestion agricole, 
tenu cette semaine dans Lac- 
Saint-Jean-Est. a réuni environ 
175 producteurs de tout le 
Saguenay—Lac-Saint-Jean. On 
y a appris que les investisse­
ments faits dans les fermes de 
la région, de 1994 à 1998. totali­
sent 41 millions $. c’est-à-dire 
près de 46 000 $ pour chacune, 
en moyenne. Le secteur Lac- 
Saint-Jean-Est est plus dyna­
mique à ce chapitre. Denis 
Larouche. conseiller en ges­
tion agricole, donnait une 
conférence.

Programme Encadrement marketing
Cinq entreprises recevront un remboursement

SOUTIEN— Jusqu'à 5000 $ chacune, cinq entreprises de la région pourront se faire rembourser 
des dépenses pour développer la mise en marché de leurs produits agroalimentaires. Ci-Haut: 
Rodrigue Tremblay (Ferme Éliro). Gaétan Desbiens. (Chocolat Lulu). Michel Langevin (Pastilles 
Charbonneau) et Gérard Doucet.

(Photo Steeve Tremblay)

ALMA (PET)— Cinq entre­
prises de transformation agroa- 
limentaire du Saguenay—Lac- 
Saint-Jean pourront se faire 
rembourser jusqu'à 5000 $ cha­
cune. pour mettre en place un 
plan d'action en marketing spé­
cialisé. C'est le ministère de 
l'Agriculture, des Pêcheries et 
de l'Alimentation qui a ainsi 
libéré 25 000 $. La somme sera 
versée aux cinq entreprises du 
secteur agroalimentaire, par le 
biais de la Table agroalimentai­
re du Saguenay—Lac-Saint- 
Jean. en vertu du programme 
Encadrement marketing.

Ce programme soutient qua­
tre services. Chaque entrepre­
neur peut choisir des activités 
dans chacun des volets sui­
vants: mise en place d’un plan 
d'actions de mise en marché, à 
l'intérieur d’une entreprise, le 
partage d'informations entre 
entreprises, le développement 
de nouveaux produits et la réso­
lution de problèmes ponctuels 
de commercialisation.

Quatre des cinq entreprises 
concernées étaient présentes, 
cette semaineà Alma, à laconfé-

rence de presse au cours de 
laquelle on a rendu publique 
cette aide. Les entreprises 
concernées sont Les Pastilles 
Charbonneau Inc. de Chicouti­
mi (pastilles au miel), les Choco­
lats Lulu de Chicoutimi (balais 
à la guimauve, chocolat de 
Pâques), tablettes de chocolat 
de diverses saveurs), la Ferme 
Éliro de La Doré (boeuf en cais­
se, farine biologique). Les 
Entreprises Gérard Doucet de 
Saint-Honoré (sauce pour mets 
orientaux, ketchup, sirop, tarti- 
nade. coulis...) et Ô Mets chinois 
de Saint-Félicien (egg roll, sau­
ces. riz, nouilles, poulet aux 
amandes, côtes levées).

L an prochain, il sera possi­
ble d’aider neuf autres entre­
prises. Cette aide devrait per­
mettre d'accroître la compétiti­
vité et le développement des 
entreprises agroalimentaires 
de la région. L'an passé, une 
étude avait permis à la Table 
agroalimentairedu Saguenay— 
Lac-Saint-Jean d'identifier une 
faiblesse concernant la mise en 
marché des produits agroali­
mentaires régionaux.
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Séparation-Divorce
Femmes: Le groupe Fem­

mes-Action Séparation-Divor­
ce est un organisme qui vient en 
aide aux femmes en instance de 
divorce ou de séparation ou en 
réflexion devant une possible 
rupture. Nous faisons écoute 
téléphonique, rencontres indi­
viduelles ou de groupe, accom­
pagnement dans les démar­
ches. Vous pouvez nous rejoin­
dre au 693-1161 du lundi au ven­
dredi.

Hommes: Nous offrons les 
mêmes services que ci-haut 
mentionnés Bienvenue à tous. 
Tél. 693-1161.

Club retraités Price
Magnifique soirée de danse 

le samedi 5 février avec 
l’orchestre Les Caprices, le 
tout débute à 21 h, il y aura 
ambiance de cabaret. Le coût 
est de 5$ par personne, mem- 
bresou non-membres. Informa­
tions: 542-6533.

L’Age d’Or
L'Age d’Or St-Laurent orga­

nise un souper de la St-Valen- 
tin. le vendredi 11 février à 18 
h au sous-sol de l'église St-Lau­
rent de Jonquière. Informa­
tions: 547 9948. 547-1834.

Rallye des Pionniers
Le 19 février à la Doré, une 

compétition pour motoneiges 
(1977 ou moins). Randonnée de 
80 km (équipe de deux). Epreu­
ves diverses, souper, soirée, 
remise de prix au chalet du 
moulin des pionniers. Inf. P.- 
Savard. 256-3743, Carol Rose- 
b'erry: 256-3775.
Bénévoles pour Tel-Aide

Tel-Aide recherche des 
bénévoles pour son service 
d'écoute téléphonique. Cet 
organisme à but non lucratifest 
un service téléphonique ano­

nyme et confidentiel assuré par 
des bénévoles et offert à toute 
personne ayant le besoin de se 
confier. Tel-Aide donne une 
formation à tous ses bénévoles. 
Informations: 695-1709. Bienve­
nue à tous.

Accidentés du travail
À tous les accidentés du tra­

vail; si vous avez besoin d’aide 
ou de quelque service que ce 
soit, nous sommes là pour vous 
aider à tout point de vue. soit 
médical, juridique ou si vous 
avez des problèmes à l’égard de 
la C.S.S.T.. communiquez avec 
le S.A.T.T.A.T. au 698 2092.

Le Maillon
Le Regroupement de 

Parents et Ami(e)s de la Person­
ne Atteinte de Maladie Menta­
le Section Saguenay vous invi­
te le mardi 1er février à la 
bibliothèque municipale, salle 
Marguerite-Tellier, rue Racine 
Chicoutimi à 19 h à une confé­
rence ayant pour thème Le 
détachement, conférencier: 
Charles-Roland Simard, entrée 
libre. Informations: 543-3463.

Souper- rencontre
Pour les personnes seules de 

35 ans et plus, le samedi 5 
février à 18 h à St-Gédéon. 
Cocktail de bienvenue. Table 
d’hôte, ambiance spéciale. 
Réservez avant le jeudi 3 
février. Informations: La Mai­
son Blanche des Bleuets: 345- 
3041.
Comptoir vestimentaire 

Shipshaw
Vente à demi-prix, en 

février, mars, ouvert tous les 
jeudis de 13 h à 20 h au sous- 
sol de la chapelle rue St-Léo- 
nard. Shipshaw.
Comptoir vestimentaire 

Roussel
Vous avez du temps à don­

ner? Vous avez le goût de vivre 
une belle expérience? Vous

Toujours à la clinique 
St-Georges

DE QUEBEC
Traitements au laser: de la myopie,

de l'hypermétropie,
. de l'astigmatisme

En collaboration avec Le Laser Visuel de Québec
Techniques de PKK (Excimer) de LASIK disponibles

1 MAINTENANT DISPONIBLE

CHIRURGIE DE LA CATARACTE EN PRIVE
PAS DE LISTE D'ATTENTE

Prix très compétitifs
Pour information et consultations:
Dr Dominique Meyer, 545*7666

* Chirurgie esthétique des paupières au 
laser C02

• Correction des rides et des imperfections 
du visage au laser C02

Centre d'ophtalmologie St-Georges
683, chemin Saint-Thomas, Chicoutimi g

avez le goût de travailler dans 
un magasin? Alors venez vous 
joindreà l’équipede bénévoles 
du Comptoir Vestimentaire. 
Inf.549-1325. Louise.

Cours de budget
Au service budgétaire nous 

suggérons de prendre le temps 
de développer de nouvelles 
habiletés pour exercer un 
meilleur contrôle sur notre vie 
dans note société où la sollicita­
tion à la consommation est omni­
présente.

Participez au cours budget et 
consommation. Méthode sim­
ple et amusante pour faire 
votre budget et devenir un 
consommateur vigilant. Le 
mardi 1,8.15.et22février.Coût:

15$/personne, 25$/couple. Coût 
réduit pour personne à faible 
revenu. 668-2148.

Service budgétaire
Le Service budgétaire et 

communautaire d’Alma offre à 
toute la population de la M.R.C. 
Lac-St-Jean Est son service de 
consultation individuelle ou en 
couple. C’est gratuit et confi­
dentiel. L’endettement exces- 
sifnuit beaucoup à la qualité de 
vie et peut causer de l’anxiété 
et conflits. Pour faciliter vos 
choix en consommation, vous 
informer sur des programmes 
gouvernementaux d’aide finan­
cières, communiquez avec 
nous, prenez un rendez-vous au 
668-2148.

Premier vendredi du mois
Le 4 février à 19hl5 à la cha­

pelle de la Cathédrale, une célé­
bration aura lieu comprenant en 
plus de la messe, une demi- 
heure d’adoration, de réflexions 
eucharistiques, de prières et 
chants. Chaleureuse invitation 
à tous.
Premier samedi du mois

Le 5 février à 9h30 chez les 
Servantes du St-Sacrement. Au 
programme: enseignement 
marial, chapelet médité, sacre­
ment du pardon. messe. Le règne 
de Marie prépare le règne du 
Christ!

Suite en page 50

NOUVEAU REER À
RENDEMENT BOURSIER

î j e renard étant rusé, personne 

ne fut surpris qu’il ait flairé l’intérêt 

de mettre son capital à l’abri.

Il eut la patte heureuse en optant 

pour le REER à rendement 

boursier Placements Québec: 

un investissement offrant le 

potentiel de croissance de trente 

importantes entreprises éta­

blies au Québec et la garantie, 

sans limites, de son capital par le 

gouvernement du Québec.

Le renard était réjoui, car il avait 

aussi droit à un généreux boni sur 

le capital investi.renard 
et la bourse.

• Rendement basé sur l’indice 
Scotia Québec 30 évaluant la 
performance boursière des 
30 plus importantes 
entreprises ayant leur siège 
social au Québec*

> Admissible à un boni REER de 
1 % s'ajoutant au capital initia­
lement investi

• Capital garanti sans limites par 
le gouvernement du Québec

• Échéance de 3 ans

• Rendement à l’échéance 
pouvant atteindre un maximum 
de 35 %

• Montant minimum de 500 $

BONI
REER

%+1
du
capital
investi

Québec « e!
Placements Québec

NOTRE 
INTÉRÊT 
À TOUS

REER
à rendement
BOURSIER
PLACEMENTS
QUÉBEC

■M www.placementsqc.gouvqc.ca

1 800 463-5229 Pour la region de Québec 
composez le 521-5229.

Heures d'ouverture : du lundi au vendredi, de 8 h à 20 h. et tous les samedis de janvier et février de 10 h à 16 h

> Indice Scotia Québec 30 : Abitibi-Consolidated. Air Canada. Alcan. Banque de Montréal. Banque Nationale du Canada. Banque Royale du Canada, 
BCE, BCE Emergis. BioChem Pharma. Bombardier. Canadien National, Cartons St-Laurent, CGI. Cinar. C-MAC, Corporation Financière Power. 
Domtar, Donohue, Groupe Intertape Polymer. Irrasco Limited. Imprimeries Québécor, Métro-Richelieu. Power Corporation. Produits forestiers Alliance. 
Québécor inc Seagram. Teleglobe inc , Télésvstème Mobiles International, Vidéotron. Westburne inc
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Suite de la page 49 

Femmes de Carrière
L'Association des Femmes 

de Carrière du Saguenay invite 
ses membres et non-membres à 
la soirée internationale qui se 
tiendra le jeudi 3 février de 18 
h à 22 h à l’hôtel Holiday Inn 
Saguenay, salle William Price.

La conférencière invitée, 
Mme Amal BouamouL étudian­
te au doctorat en génie thermi­
que nous entretiendra de la 
condition de vie des femmes au 
Maroc. Coût membre: 22$. Non- 
membres 25$. Informations: 
549-8804.

Soirée canadienne
Le vendredi 4 février au cen­

tre des loisirs La Doré. Bienve­
nue aux musiciens. Informa­
tions: 256-3649.

Parents d’Ados 
de Jonquière

Parents de familles reconsti­
tuées... Vous êtes des parents 
qui avez reconstitué une 
famille et vous voulez vous 
ajuster à vos nouveaux rôles? 
Vous voulez favoriser une 
meilleure harmonie dans les 
relations parents, enfants, 
beaux-parents? Donnez des 
règles de vies familiales enri­
chissantes? Nous pouvons vous 
aider tous les lundis de 19 h à 
21h30. (10 rencontres vous sont 
offertes). Tel. 695-2780 début: 31 
janvier.

Point d’Ancrage
Le Point d'Ancrage est un 

organisme à but non lucratif 
visant à apporter un support 
aux personnes atteintes d une 
tumeur cérébrale et leurs pro­
ches. La prochaine réunion du 
groupe de support est prévue le 
mardi 1er février au Salon Vert 
du Complexe hospitalier de la 
Sagamie à compter de 19h30. Le 
thème abordé: Comment pré­
server son énergie. Line ren­
contre d'échange suivra à 
20h30.

Hygiénistes dentaires
Tous les hygiénistes dentai­

res du Saguenay-Lac-St-Jean 
sont invités à la deuxième 
conférence de leur association 
le vendredi 4 février à l 'hôtel Le

Montagnais à 19 h. Le sujet de 
la conférence l'A.T.M. avec le 
Dr André Basque. Informa­
tions: 696 2613, 548 9725.

Horticulture
Le dimanche 30 janvier à 10 

h la société d'horticulture de 
Jonquière recevra lors d'un 
brunch-conférence M. Pierre 
Blackburn. Cefincollectionneur 
d'orchidées nous fera partager 
sa passion pour ses plantes. Éga­
lement. lancement de la nouvel­
le programmation. Le tout se 
tiendra à la salle Calypso, 2316 
rue Pelletierd'aceau Palaisdes 
Sports de Jonquière). Coût: 10$ 
non-membre.

Épinglette
Les collectionneurs d épin- 

glettes sont invités à une expo­
sition qui se tiendra les 4.5 et 6 
février au centre commercial 
Les Galeries de Jonquière. 
Pour informations: Rodrigue 
Brassard, au 698-1068. L'expo­
sition sera accessible le same­
di de 9h à 17h et le dimanche de 
midi à 16h.

Cercle Marie Reine
Le Cercle Marie Reine 202 

Saint-Jacques de Jonquière 
tiendra son assemblée le mer­
credi 2 février 2000 à 19h30 au 
sous-sol de l'église paroissiale. 
Bienvenue à toutes. Marie Reine 
203: l’association Marie Reine 
203 Ste-Thérèse invite ses mem­
bres à l'assemblée mensuelle le 
1er février à 19h30 au sous-sol de 
l'église St-Thérèse.Marie Reine 
208: l'association Marie Reine 
208 tiendra son assemblée le 
jeudi 3 février à 19 h, célébra­
tion de la parole à l'église St- 
Philippe. secteur Arvida.

Emotifs anonymes
Langage du coeur t'invite à 

la rencontre hebdomadaire du 
nouveau groupe Emotifs ano­
nymes EA qui aura lieu le jeudi 
3 février à 20h00 dans le local 3 
de l'église Christ-Roi. rue Ste- 
Anne. Chicoutimi. Inf: 542-6734.

Tel-Aide
Nous sommes à la recherche 

de bénévoles pour notre servi­
ce d'écoute téléphonique. Inf: 
695-1709. laissez votre nom et 
numéro de téléphone.
Aidez les petits écoliers

L'école St-Georges de Chi-

f CHÂTEAU^Jubile
r

Pour vous 
personnes 
retraitées

Pour informations, tel.:

Au cœur même des 
activités et services de 
la ville de Chicoutimi

• 3 repas par jour
• Entretien ménager
• Infirmerie
• Buanderie
• Surveillance 24 h/24
• Chapelle
• Etc.

Mme Marthe Tremblay

coutimi a besoin de bénévoles 
pour aider les enfants à faire 
leurs devoir après l’école. Si 
vous êtes disponible les lundi, 
mercredi et jeudi de 15hl5 à 
16h30, téléphonez à Michèle 
Martin à 698 5151. Bienvenue 
aux retraités(es) de l’éduca­
tion.

Personnes seules
Le comité parler pour parler 

pour personnes seules de Chi­
coutimi tiendra son déjeuner le 
dimanche 6 février à lOhOO au 
Parasol. Chicoutimi. Bienve­
nue à toutes les personnes seu­

les. Il reste encore des billets 
pour le souper dansant de la St- 
Valentin du 12 février à la salle
le Dallo. 770, Jolliet, Chicoutimi.
Voici les points de vente: Gale­
rie d'art La Corniche au 543- 
6017. Boutique Victoria, Chicou­
timi 696 4424: Edith 549-5505: 
Micheline: 693-0354 ou Jean- 
Paul 549 2480.
Comptoir vestimentaire 

Les Trouvailles
Le comptoir est situé au 

520.rue Ste-Anne, Chicoutimi. 
Aubaine de vente de sacs verts 
remplis de linge à 5$. Cette

vente se tiendra jusqu’au 2 
février et le comptoir est ouvert 
de lOhOO à 17h00 du lundi au 
vendredi.

Souper-conférence 
infirmières et infirmiers
Avis aux infirmières et infir­

miers de prendre note qu’il y 
aura un souper-conférence qui 
se tiendra à Alma le 17 février. 
Conférencière invitée: Francine 
Gratton. Sujet: Le suicide. Invita­
tion aux membres ainsi qu'aux 
étudiantes infirmières du Cégep 
et de l’Université et aussi aux 
infirmières retraitées.

grande économie 
votre retraite. I

Imagineg ce qu une plus 
d’impôt peut faire pour

Avec les crédits d'impôt additionnels que vous procure le PEEP du Fonds 

de solidarité ETQ. vous économise^ beaucoup plus d'impôt qu'avec les 

autres PEEP. Vous pouve# même réinvestir ces économies d'impôt et 

profiter au maximum de la retraite dont vous rêve#.

À Jonquière:(418) 695-FQNDs
2679, boul. du Royaume, bureau 120

1 800 567-FONDs www.fondsftq.com
ua ,aey oe ac.o'' dj co«d» fPcx/ o« '«ose a*** « w es actions o, Fonqs * Dfoscectjs o**e<* a -os Dv^a.»

F NDS
DE SOLIDARITÉ 

DES TRAVAILLEURS 
DU QUÉBEC (FTO)

La force du travail



Publiée le dernier 
dimanche de chaque mois

*£1 _

tr
^ La science au quotidien

- Les Samedi Débrouillards
Le 19 février, l'Aéronautique au Cégep de Jonquière. Inscription 668-4792

- Kxpo-sdences Bell 2000, finale régionale du Saguenay—I^ac-Saint-Jean
Du 23 au 25 mars 2000 au Pavillon Wilbrod-Dufour d’Alma

LES INSECTES ET LA SAISON FROIDE
Que font les insectes au cours de l'hiver, alors qu'il fait trop froid pour se nourrir et se multiplier? Est-ce 
qu'ils nous quittent pour des cieux plus cléments? Sinon, où se cachent-ils au cours de ces longs mois de froidure?

Des oeufs résistants

À l'exception du Monarque, les 
insectes restent avec nous au 
cours de l'hiver. Selon les espèces, 
ils traversent la saison froide au 
stade d'oeuf, de larve (pour les 
groupes à métamorphose complète), 
de nymphe ou d'adulte. Les entomo­
logistes nomment diapause cette 
période d'inactivité.

La majorité de nos espèces de 
moustiques (ou maringouins, les 
premiers marins arrivés en 
Amérique! ) appartiennent au genre

Aedes. Le plus souvent, les larves 
croissent dans des étangs de fonte 
des neiges. Arrivées au quatrième 
stade larvaire, elles se transforment 
en nymphes également aquatiques. 
Après quelques jours, les adultes 
émergent à la surface de l'eau. 
Les mâles transmettent leur 
semence aux femelles qui se 
mettent en quête d'un premier 
repas sanguin. Nous savons très 
bien que leur vol croise parfois 
notre route... Mais, consolons 
-nous, nous ne sommes pas les 
seuls à partager avec la Nature. 
Selon les espèces, d’autres

mammifères, des oiseaux et même 
des reptiles et des amphibiens sont 
également « sollicités ». Quelques 
jours après un repas, les femelles 
vont pondre leurs oeufs sur la 
vase qui entoure les étangs 
temporaires. Dans la plupart 
des cas, ces oeufs passeront 
l'hiver cachés sous la neige. Très 
tôt au printemps, alors que seul 
un secteur (plus exposé au soleil) de 
l’étang est dégelé et que l'eau est 
encore très froide, quelques larves 
commencent à brouter les algues 
qui se développent à la surface 
des feuilles mortes immergées.

Des nymphes cachées sous l'eau

Plusieurs espèces d’éphémères 
(Éphéméroptèrçs), de libellules 
(Odonales) et de peries (Plécoptères) 
passent l’hiver à l'état de nymphes, 
cachées dans le fond des étangs, 
des lacs et des rivières. Les éphémères 
adultes ne vivent souvent que 
quelques heures ou une à deux 
journées, mais leur vie de nymphe 
aquatique dure plusieurs mois, 
voire jusqu'à deux ans.

Parmi ces groupes d'insectes 
aquatiques, certaines espèces de

perles apparaissent très tôt au 
printemps. Sous l'action des 
rayons de plus en plus chauds du 
soleil, des ouvertures se créent 
dans la neige et la glace, le long 
des ruisseaux et des rivières. 
Une nymphe de perle sort de 
l'eau et s'installe sur un support 
stable. Le tégument dorsal de son 
thorax se fendille, s’entrouvre. 
Un adulte émerge, péniblement, 
en se tortillant. Une fois débarrassé 
de l'exuvie (la « peau ») de la nymphe, 
la perle adulte étend ses ailes et 
les laisse sécher. Son corps est

allongé, étroit et aplati; il mesure 
environ un ou deux centimètres 
selon les espèces. Séchées, ses 
quatre ailes sont déposées sur 
l'abdomen. De longues antennes 
filiformes sont fichées sur sa tête. 
À la recherche d'un partenaire, 
elle ira bientôt rejoindre d'autres 
perles adultes qui viennent aussi 
d'émerger. C'est ainsi que, très tôt 
au printemps, des promeneuis équipés 
de skis de randonnée ou de raquettes 
vont apercevoir ces insectes en 
grand nombre sur la neige.

Des chry salides protégées par un cocon

Chez plusieurs espèces 
de papillons de nuit, 
l'hiver se passe à l'état 
de chrysalide cachée à 

l'intérieur d'un cocon. Au cours de 
l'été, lorsque les chenilles ont fini 
de s'alimenter et sont prêtes à 
entreprendre leur métamorphose, 
elles se laissent choir au sol ou se 
dirigent à l'aisselle des branches. 
Elles s'y installeront pour l'hiver.

C'est le cas pour les chenilles de 
deux de nos plus grandes espèces 
de papillons, la Saturnie cécropia 
et le Polyphénie d'Amérique. Vers 
la fin août ou le début de septembre, 
les grosses chenilles cessent de se 
nourrir. Elles s'installent à l'aisselle 
des branches des feuillus, dont 
elles ont bouffé les feuilles pendant 
quelques semaines, et tissent un 
gros cocon de soie en réunissant

- Défi Génie inventif
Le 23 mars 2(XX) à 20h(X) au Pavillon Wilbrod-Dufour

- Mérite scientifique régional
Le mercredi 29 mars 2(XX) au Holiday Inn de Jonquière

- La Super expo-sciences Bell, finale québécoise
Du 6 au 9 avril au Pavillon sportif de l'UQAC

Des « mouches » qui n'ont pas froid aux yeux

Il existe au Québec quelques espèces 
d'insectes qui sont actifs en plein 
hiver. Les tipulides du genre 
Chionea constitue un exemple 
tout à fait déconcertant. Elles 
préfèrent accomplir leur cycle de 
reproduction l'hiver plutôt que 
l’été. Pendant la saison chaude, 
elles se cachent dans les litières 
de feuilles.
Très diversifiés, les tipules sont des 
diptères communs; on dirait des 
maringouins géants, mais inoffensifs. 
Même pour l'entomologiste, nos 
deux espèces de « mouches des neiges » 
sont pour le moins bizarres. Dépourvues 
d'ailes, avec un corps plutôt trapu

et des pattes fortes, elles ressemblent 
à de petites araignées. En fait, 
les Chionea ne dépassent pas les 
huit millimètres. Elles vivent sur 
des pentes rocheuses prononcées, 
là où les rayons du soleil ont 
parfois la chance de rejoindre le 
sol. Selon un naturaliste qui en a 
récolté à plusieurs reprises au 
Saguenay-Lac-Saint-Jean, les 
adultes sont particulièrement 
actifs à la veille d'une chute de 
neige, lorsque le mercure approche 
du 0 °C. Il est alors possible de 
voir des mâles et des femelles 
marcher sur la neige et s'accoupler, 
en fin de journée.

Mais comment font-ils? Des adultes endormis

quelques feuilles. À l’intérieur, les 
chenilles se transforment en chrysalides. 
Après quelques jours, ces dernières 
entrent en diapause; c'est le repos 
total jusqu'au réveil printanier. 
Les adultes n’apparaîtront qu’en 
juin de l'année suivante. On 
pourra alors les observer, en fin 
de soirée, en se promenant au 
bord des boisés de feuillus... 
avec une lampe de poche. Ils sont 
également attirés par les lampadaires 
de nos banlieues.

Les insectes qui résistent à notre long 
hiver ont développé des adaptations 
physiologiques essentielles. Par 
exemple, lorsque la température 
moyenne baisse régulièrement à 
l'automne, ils se débarrassent au 
maximum de l'eau qui n'est pas 
essentielle à leur métabolisme. En 
outre, ils accumulent de petites 
molécules de glycérol qui leur 
serviront en quelque sorte d'antigel...

Chez les espèces terrestres qui ne 
seront pas protégées des grands 
froids par un épais tapis nival, un 
easemble de protéines particulières 
va permettre un contrôle de la 
cristallisation des molécules d'eau. 
Car ce sont les bris cellulaires 
occasionnés par cette cristallisation 
qui amènent la mort de l'organisme. 
En isolant les molécules d'eau et 
en favorisant leur cristallisation à 
l'extérieur des cellules, les chances 
de survie sont de loin supérieures. 
Des mécanismes similaires sont 
en jeu chez d'autres invertébrés, 
de même que chez quelques espèces 
damphibiens et de reptiles qui gèlent 
pratiquement de part en part au 
cours de l'hiver.

Chez d'autres espèces d'insectes, 
ce sont les adultes qui affrontent 
l'hiver. Us se cachent sous l'écorce 
des vieux arbres ou dans nos 
bâtiments plus ou moins vétustes. 
Il en est ainsi chez le papillon 
Morio, Nymphalis antiopa, qui 
peut être aperçu dès le début 
d'avril, alors que le sol est encore 
largement recouvert de neige. De 
taille moyenne, ce papillon a les 
ailes brun foncé marginées de jaune.

Robert Loiselle. Cercle des entomologistes de la 
Sagamie. Adapté d'un article du même auteur 
paru dans Quatre-Temps, la revue des Amis 
du Jardin botanique de Montréal, vol. 20, no 1.

Les collaborateurs
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QUOTIDIEN | SUR LE SITE INTERNET DU QUOTIDIEN 

http://www.lequotidien.com
Voyez la publicité
de nos annonceurs

et visitez leurs pages WEB

La page scientifique est réalisée 
par la Table régionale pour la 
promotion de la culture scientifique 
et technologique formée du 
Conseil du loisir scientifique 
du Saguenay—Lac-Saint-Jean, 
du Cégep de Chicoutimi, du Cégep 
de Jonquière, du Cégep de 
Saint-Félicien, du Collège d’Alma, 
du Musée du Fjord, du Zoo 
sauvage de Saint-Félicien et de 
l’Université du Québec à Chicoutimi.
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jNiaviguer sur Internet
Le commerce électronique s’étend de plus en plus

Incontestablement, les 
géants du commerce au détail 
utilisent de plus en plus le cybe­
respace pour faire la promotion 
et la vente de leurs produits. 
Qu'on se le dise, autant les gran- 

des entrepri- 
AÊÊf^ ses que les 

PME devront 
Jun jour ou 

w T . l'autre pren- 
3 J -W ^ dre le virage 

i^de l'Internet 
de ses 

diverses pos­
sibilités. Aux 

gestionnaires de ces entrepri­
ses. nous voudrions vous dire 
que bientôt vous n'aurez plus le 
choix de faire du commerce 
électronique! Comme vous allez 
le constater, la volonté de Sears 
Canada de donner à ses clients 
toujours plus en matière de ser­
vice. de choix et de commodité a 
maintenant franchi une autre 
frontière: celle de l'espace vir­
tuel ( www.sears.ca ).

Historique d'un site W3 
L'adresse www.sears.ca de 

Sears Canada a fait ses débuts 
en ligne en août 1996, faisant de 
Sears l'un des premiers 
détaillants au pays présents sur 
l'autoroute de l'information. 
Comme bien des sites actuels, il 
ouvrait un nouveau canal de 
communication, il fournissait 
des renseignements au sujet de 
l’entreprise et il constituait une 
modeste vitrine pour la société. 
En 1997. le site a grandi pour 
offrir approximativement 100 
articles que l’on pouvait acheter 
avec n'importe quelle carte de 
crédit et un total de 300 pages 
Web. En 1998 une visite guidée 
virtuelle d'un magasin Sears de 
meubles et d'électroménagers 
était offerte sur le site Web. On a 
vu également l'introduction du 
rapport annuel et de la base de 
données des communiqués de 
presse ainsi que l'accès total en 
français aux divers services 
offerts. Il y avait plus de 2000 
pages Web et le panorama avait 
reçu près de 500 000 visites. Les 
ventes ont atteint 3 millions en 
1998. une stupéfiante augmenta­
tion par rapport à celle de 1997.

Comme les chiffres de 1998 
étaient très positifs, le site Web 
de Sears Canada a connu une 
croissance exponentielle en

1999. En mai 1999 Sears a intro­
duit dans le site la possibilité de 
commander en temps réel des^ 
articles de catalogue, ce qui per­
met aux clients de passer une 
commande et d’en recevoir une 
confirmation immédiatement. 
Le site Web a été remodelé en 
août 1999. L’infrastructure tech­
nologique a pris considérable­
ment d’expansion. Une double 
connexion Internet a accru la 
fiabilité et amélioré le rende­
ment. Une application de pointe 
pour le commerce électronique 
a été mise sur pied et la sécurité 
de l'infrastructure a été amélio­
rée grâce à une série de pare-feu 
(firewall). Tout cela a permis 
d’offrir un catalogue complet en 
ligne. C’est ainsi que les clients 
de Sears ont pu faire leurs 
emplettes sur l'Internet avec 
confiance, sachant que les systè­
mes légendaires de commande 
par catalogue de Sears leur 
garantissaient la livraison de 
leurs cadeaux à temps et qu'ils 
pouvaient traiter les retours et 
échanges sans aucune difficul­
té.

Les préalables pour le 
commerce électronique

La recette gagnante de Sears 
est basée sur quatre préalables 
pour un commerce efficace sur 
Internet ( www.sears.ca ). Le pre­
mier est la capacité d’attirer les 
gens à son site. Sears communi­
que déjà avec ses clients à tra­
vers le Canada avec plus de qua­
tre millions de cahiers publici­
taires par semaine et 20 catalo­
gues par an imprimés à 74 
millions d'exemplaires. Ce qui 
signifie que Sears rejoint la moi­
tié des foyers canadiens. Cela 
est à part des relevés de compte, 
soit approximativement 8 
millions de détenteurs de cartes 
Sears. Ces moyens de communi­
cation sont déjà en place et cons­
tituent un arsenal de premier 
plan pour la publicité de leur 
panorama virtuel. Le second 
préalable est la capacité d'offrir 
un choix de produits extrême­
ment vaste. En mettant la sélec­
tion de ses catalogues sur leur 
site Web. ils feront passer le 
nombre d'articles offerts à plus 
de 250 000. Le troisième préala­
ble est la capacité de tirer profit 
de l'information obtenue en obs­
ervant le comportement des

Internet Saguenay
www.saglac.qc.ca ^

ENTREPRISE REGIONALE

NOUVEAUX TARIFS
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95 C l'heure supplémentaire

limité

Réjane Rivard, présidente.

clients.
Ils ont une base de données 

étendue leur permettant d’obte- 
nir des renseignements pour 
ainsi développer un marketing 
adapté basé sur le comporte­
ment réel des clients.

Enfin, le quatrième préala­
ble, c’est la capacité de fournir 
le service promis juste à temps. 
Les opérations d’expédition de 
commandes sont déjà en place 
chez Sears. L’expédition n'est 
pas basée uniquement sur la 
livraison à domicile du client

mais également sur les 2000 
points de vente à travers le pays. 
Une infrastructure nécessaire 
pour répondre au besoin de la 
clientèle.

Un site à visiter que nous vous 
conseillons et un exemple que 
les entreprises devraient suivre 
comme l une des façons idéales 
de prendre un virage technologi­
que dans l'objectif de faire un 
jour du commerce électronique. 
Nous vous souhaitons un bon 
dimanche et à la semaine pro­
chaine ;-).

Pour rejoindre l’auteur 
de cette chronique : 
lbrisson@saglac.qc.ca 
Naviguer sur Internet - 
Le Progrès-Dimanche,
1051 boul. Talbot.
Chicoutimi, G7H 5C1

II est possible de consulter les 
anciennes chroniques que vous 
avez manquées en parcourant 
notre nouveau site à l’adresse 
URL suivante: w ww.lequoti- 
dien.com.

Bonne lecture!
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GAGNANTS DU 28 JANVIER

1er DDIY I Céline Blanchet
■ |/ 3819, de la Savoie, Jonquière

2e PRIX 30$ l 1700, Rang 6 ouest, St^Bruno 

3e PRIX 20$ ^ 97, d'Youville, Chicoutimi

Votre prix vous sera expédié par la poste
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LA NOUVEL MLLE
EST DANS LE SAC.

Ce week-end, surveillez votre Publi-Sac! 
contient une nouvelle grille de canaux à conserver.

HiSToRiA
Dès le lundi 31 janvier, sur le câble de Vidéotron, vous pourrez découvrir les téléséries 
les plus populaires de la planète à Séries+, voyager avec Canal Evasion, apprivoiser science 
et technologie sur Z. en plus de revivre les grands moments de notre passé sur Historia

POUR PLUS D'INFORMATION: 1 800 950-7609

F F Vidéotron
L'incomparable puissance du câble, 

~ à votre service.
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Le clonage fait
C’est maintenant fait, le clo­

nage est passé du cinéma au 
monde réel. Eh bien oui! La 
science a osé faire le grand saut. 
Elle peut d'ailleurs nous démon­
trer les résultatsde sesexpérien- 
ces. Tout ça à l aide d'une simple 
brebis «Dolly >. Une invention 
dont notre société peut se dis­
penser vu la totalité de notre 
population. D'autant plus que le 
clonage nous donnera des êtres 
identiques qui dans le futur nous 
mènera dans une communauté 
scientifique. Alors d'ici à quel­
ques années vous vous croiserez 
vous-mêmes dans la rue.

Malgré l'effet de nouveauté, le 
clonage a débuté en 1952. Des 
chercheurs expérimentaient 
sur des têtards qui d'ail leurs non 
jamais atteint maturité. C'est 
alors que Dr Steen Malte Willad-

NDLR- Cette semaine, en 
plus de la collaboration des 
élèves des l'option français 
journalisme de Dominique- 
Racine, nous ajoutons celle 
des élèves de la même option 
de l’école polyvalente Char- 
les-Gravel. enseignée par 
Mme Manon Boily.

sen. biologiste, réussit l'exploit 
qui semblait impossible: clouer 
des mammifères. Seulement il 
n'arrive qu’à cloner des 
embryons et non des adultes. 
Voilà que le 22 février 1997 
l’équipe du Roslin Institute 
créait une brebis parfaitement 
clouée: Dolly, âgée de 7 mois. À 
présent, plus rien n’arrêtera le 
clonage. Tout ceci n’est qu'un 
aperçu de ce qui pourrait nous 
arriver éventuellement. Qui 
c'est peut-être sommes-nous les 
prochains?

Or. le clonage a pour but de 
faire une copie génétique d’un 
être humain produit en labora­
toire. Un clone possède le même 
ADN. le même groupe sangu in et 
la même moelle osseuse que 
l'original. Il suffit d’un cheveu ou 
d’une goutte de sang pour avoir 
en main un échantillon de l’ADN 
d'une personne. Vous pourriez 
même vous faire cloner sans 
votre consentement. Ce mode de 
reproduction pourrait changer 
la nature de la vie telle que nous 
la connaissons. De nouveau la 
science vient intervenir dans la 
nature et menace notre équili­
bre de vie.

Désormais, nous serons 
confrontés au clonage humain.

partie de notre réalité

CLONAGE- C'est en expérimentant sur une brebis que les cher­
cheurs en sont arrivés à des résultats tangibles sur le clonage.

Certains approuvent, d'autres 
sont tout à fait en désaccord. 
Voilà qu'avant même que nous 
soyons touchés par ce problème 
qu’il y a déjà controverse. Imagi­
nez tous les problèmesque leclo- 
nage nous apportera tant sur le 
plan éthique, morale ou reli­
gieux. Ce projet réduirait la pro­
duction chez les humains et les 
femmes pourraient procréer 
sans intervention masculine. 
Ainsi les parents attendent 
impatiemment dans leurs 
salons, l'enfant qui se crée en 
laboratoire.

De plus, ce procédé pourrait 
cloner certains savants fous ou 
dictateurs qui domineraient 
complètement l’existence 
d'autrui. Il naitra à nouveau des 
catastrophes, ou des tyrans 
comme Adolf Hitler., et là il sera 
trop tard pour réparer les 
erreurs fait par le clonage. Il faut 
réfléchir aux conséquences 
avant d'accepter de se faire clo­
ner.

Par ailleurs, cette technique 
sacrifierait de nombreux 
embryons pour obtenir qu'un 
seul clone, car il faut savoir qu'il 
a fallu 277 expériences, dont 276 
échecs pour créer Dolly. Donc, 
pour un clone on aurait pu avoir

300 bébés qui auraient vu le jour 
et non des éprouvettes.

Bref, le clonage enlèverait la 
diversité de chacun pour nous 
amener vers un monde homogè­
ne. Même qu'il y aurait produc­
tion de clones dans le seul but de

garder uniquement que sesorga- 
nes. Il est essentiel d'agir vite car 
nous ne sommes qu'à l'aube du 
clonage humain.

Rebecca Andy 
Chicoutimi 

(Dominique-Racine)

Pouvez-vous changer ma pile, s.v.p.?
J'étais assise paisiblement 

devant ma télévision, quand lors 
d'une publicité je décidai de zap­
per un peu. question de voir s’il y 
avait quelque chose de plus inté­
ressant ailleurs. Je tombe, à mon 
grand malheur, au beau milieu 
d'un reportage sur les robots et 
sur ce que les Asiatiques font 
pour les améliorer. Ce qui m'a 
emmenée à me questionner sur 
l'avenir de notre société. Som­
mes-nous en train de devenir une 
société robotisée où les machi-

Comme vous le savez tous, la 
perfection n’est pas de ce monde. 
Alors pourquoi avez-vous tous 
ces préjugés? Ne croyez-vous pas 
qu’il est grandement temps de 
cesser tous ces j ugements envers 
les autres? Décidément, c’est le 
moment de réfléchir à toutes ces 
atteintes portées çà nos confrè­
res et enfin mettre un terme à tout 
ceci. Tout d'abord, il faut arrêter 
de critiquer les gens sur leur 
apparence physique, accepter 
les autres tels qu'ils sont et se 
regarder dans une glace avant de 
juger qui que ce soit.

Commençons par nous 
demander sur quoi les gens se 
basent pour juger leurs sembla­
bles. Pas besoin de chercher 
longtemps, nous connaissons 
déjà la réponse. Il est tout à fait 
flagrant que les gens ne se fient 
qu'à l'apparence physique de la 
personne pour la juger. Si cette 
personne n'est pas habillée avec 
les vêtements des toutes derniè­
res tendances ou tout simple­
ment de façon différente, des 
commentaires déplaisants lui 
viendront de part et d'autres. Et 
c'est la même chose en ce qui 
concerne la coiffure d'une per­
sonne. sa démarche et même sa 
façon de parler. Cela tourne au 
ridicule: il faut cesser de blesser

nés gouverneront le monde et les 
êtres vivants n'auront qu'à se 
plier aux exigences de ces 
humains à piles?

Il y a quelques années, nous 
imaginions l’an 2000 très futuris­
te. Des voitures volantes, les 
voyages à travers le temps et sur­
tout...les robots. Je me rappelle, 
petite, j'espérais posséder un 
robot qui nettoierait ma cham­
bre et me préparerais à manger. 
Aujourd'hui, je ne suis plus sûre 
d’en désirer un.

les gens pour des choses insigni­
fiantes.

Il n'existe aucun être humain 
identique dans ce monde. Cha­
que personne a une manière dif­
férente de voir les choses, a sa 
propre façon d'agir et une per­
sonnalité bien à elle. Et qu'une 
personne se différencie, soit pas 
sa race, soit par un handicap phy­
sique ou mental, elle mérite 
d'êtreappréciéeàsa juste valeur. 
Nous ne devrions pas nous arrê­
ter à ces petits différents. Il faut 
cesser de juger les gens en ne 
regardant que l'extérieur. Il faut 
plutôt essayer de découvrir la 
merveilleuse personne qui se 
cache au fond de chaque indivi­
du.

Je crois que le gouvernement 
n'a pas à financer les équipes 
sportives professionnelles 
puisque quand les gens vont 
assister à un match de hockey, 
par exemple, ils payent un cer­
tain montant pourvoirce match. 
Les recettes de la vente de ces 
billets servent généralement à 
payer les joueurs et l’équipe-

Les Chinois viennent de met­
tre au point un humanoïde qui 
parv ient à ressentir lesémotions. 
Ils ont même créée un chien 
robot. Leur prochain projet? Un 
robot plus intelligent qu'un être 
humain. Dément, n'est-ce pas?

Où va le monde? Pourquoi les 
chercheurs s'acharnent-ils à 
défier les lois de la nature? Eh 
bien.j ai la réponse. Oui. certains 
savants Asiatiques prétendent 
que c'est pour régler le problème 
de décroissance démographi-

Au lieu de juger chaque per­
sonne croisant votre chemin, 
regardez-vous donc dans une 
glace. Qu'est-ce qui se passe, vous 
vouscroyeztellement parfait que 
vous vous permettez de critiquer 
les autres. Chaque individu a ses 
qualités et ses défauts, vous com­
pris. alors cessez donc de dire 
tous ces commentaires désagré­
ables à vos confrères. Arrêtez de 
vous baser sur tout plein de cho­
ses sans importance mais dites- 
vous plutôt que personne n'est 
parfait. Cela dit. si vous émettez 
de mauvais commentaires 
envers les autres, vous serez 
sûrement jugé à votre tour et je 
crois qu'il est toujours déplai­
sant de recevoir des remarques

ment qu'ils utilisent. Générale­
ment. cet argent ne suffit pas à 
combler les dépenses farami­
neuses de ces groupes, donc 
c'est pourquoi les équipes ont 
plusieurs commanditaires et 
sont la propriété d une ou plu­
sieurs entreprises privées qui 
engouffrent des millions de dol­
lars pour soutenir leur équipe.

que. Voyez-vous cela? Souvenez- 
nous il y a quelques années, les 
Chinois faisaient tuer les petites 
fillesàcausedelasurpopulation. 
La population féminine mainte­
nant vieillissante, les femmes 
sont de moins en moins aptes à 
procréer et celles qui auraient 
été en âge d'enfanter ont été 
mises à la poubelle. Maintenant, 
la démographie est à la baisse et 
ils conçoivent des robots pour 
réparer leur erreur. Brillant 
messieurs! Félicitations!

négatives de la part des autres. 
Alors, pensez-y bien avant 
d émettre des préjudices à 
.d’autres individus.

Tout cela pour vous dire qu'il 
est grandement temps de cesser 
tous ces jugements envers les 
autres. Emettre des critiques 
négatives ne mène à rien, cela ne 
fait que blesser. Les gens ont le 
droit de s'exprimer sans avoir 
peur d'être jugés. Alors, com­
mencez donc à vous regarder 
d'un peu plus près et vos com­
mentaires désagréables, gardez- 
lespourvous.Etn'oubliezjamais: 
personne n'est parfait!

Sabrina Perron Tremblay 
Chicoutimi secteur nord 

(Polyvalente Charles Gravel)

Si des entreprises privées ne 
sont pas capables de payer, 
pourquoi le gouvernement et 
les contribuables devraient le 
faire? Et. de plus, payer quand 
même et encore des billets pour 
assister aux prestations des 
équipes sportives. Si le gouver­
nement commence à financer le 
sport professionnel, il devra

Personnellement, étant au 
courant des problèmes de notre 
société, j'admets que je n'ai pas 
très envie de donner la vie à un 
enfant quand je sais toutes les 
difficultés, tout ce que le pauvre 
aura à endurer pour vivre. Donc, 
pour compenser, la science rem­
placera par un robot ce bébé qui 
devait naître.

Eh voilà! ( il fallaitsy attendre) 
les Américains s'en mêlent! 
Comme ils sont beaucoup plus 
intelligents que tout le monde 
sur tous les points de vue. ils ont 
mis au point une machine plus 
perfectionnée que celle des 
Asiatiques. Même s'il est moins 
attirant sur le plan esthétique, ce 
robot est pourtant capable de 
plus de gestes et de mouvements. 
Il peut aussi avoir quelques réac­
tions face à certaines actions, 
(par exemple, si vous le frappez, 
il sera triste et vous dira qu'il n'a 
pas aimé cela).

Bref, les robots prennent de 
plus en plus de place dans nos 
vies. Peut-être bien qu'un jour, 
ils nous dépasseront en nombre. 
J'ai l'impression d'être au tout 
début d'un longmétragede scien­
ce fiction. Vous savez, c'est très 
joli la guerre des étoiles, mais je 
ne crois pas un jour désirer pren­
dre le thé avec R2D2.

Marie-Noëlle Lapointe 
Laterrière 

(Dominique-Racine)

payer pour une foule d'autres 
choses. Avant de commencer à 
donner de l'argent aux équipes 
sportives, le gouvernement 
devrait donner de l'argent dans 
le système d'éducation et aux 
hôpitaux.

Pierre-Luc Morissette 
Chicoutimi secteur nord 

( Polyvalente Charles-Gravel )

La perfection n’est pas de ce monde

Financement des équipes sportives: Non!
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Mon reve, c est 
trouver un rêve!
Tatouages sur tout le 
corps, cheveux en pic, 
vêtements déchirés
montrant une tête de __
squelette, et considérés QUC V 
comme les indésira- *
blés de la société, ces jeunes "punks" squee­
gees et autres vivant dans la me, osent enfin 
ouvrir leur coeur blessé d'injustices, qui se ca­
che derrière la coquille qui les protege, à tra­
vers l'Armée de l'ombre...
Sujet chaud? L'ONF (l'office national du 
film), réserve bien des sujets chocs lors d'un 
événement qui se déroulera à Chicoutimi, du 
premier au 13 février 2000. A VOIR aussi 
l'exposition regroupant une cinquantaine de 
photos présentée à la Bibliothèque publique, 
au Centre des Arts et dans quelques vitrines 
du centre-ville de Chicoutimi du premier au 
20 février. Les deux jeunes photographes, Julie 
et Gabriel, seront au vernissage le premier. Ils 
ont jumelé des jeunes de la me à des person­
nalités de la scène politique, artistique et spor­
tive. Parmi les nouveautés cinématographi­
ques de l'ONF, on retrouve les aliments 
modifiés génétiquement, des infirmières oeu­
vrant dans les salles d'urgence, des religieuses 
travaillant auprès des démunis, un Inuit qui 
nous montre son village, mais aussi et surtout 
la réalité quotidienne des punks et squeegees, 
toxicomanes et de leurs proches.
Ils s'accrochent
Derrière une carapace de "dur", dépourvus de

tout ce qu'on peut avoir, ils en ont long à dire 
sur le fonctionnement de notre système so­
cial. Ils parlent un langage bien à eux, sans 
censure, dénonçant la course de la vie. "La 
vie, cé pas une course, cé pas le premier arrivé 
qui gagne". Loin d'étre des saints, pourtant 
ces jeunes dévalorisés et fragiles, essaient de 
s'accrocher désespérément à quelque chose. 
"Mon rêve, je ne l'ai pas trouvé, mon rêve c'est 
de trouver un rêve". Des paroles si profondes 
et lucides que bien des adultes n'ont pas: cette 
image réaliste et même sereine de la vie. - Pri­
son, suicide, drogue, voilà l'univers qu'ils préf­
èrent souvent, au détriment d'un monde où 
l'argent est le gouverneur. Des jeunes hom­
mes brillants, beaux, profonds, qui n'ont seu­
lement pas eu de chance et peu ou pas 
d'amôur. Enfance très difficile, père absent, et 
pourtant, leur sens des valeurs dépassent 
grandement et bien souvent les nôtres. Quel 
sort réserve-t-on donc aux garçons? Vivant, en 
silence, entourés du souvenir et de photos 
d'amis suicidés, tout ce qu'ils possèdent c'est 
la liberté, qu'ils aimeraient bien garder... 
Attaché à son siège
Ce film, l'Armée de l'ombre, sera présenté 
GRATUITEMENT, du premier au quatre fé­
vrier à 19H30, au Centre des Arts et de la cul­
ture de Chicoutimi. Les présences de deux 
jeunes ayant participé au film, ainsi que de la 
réalisatrice, Manon Barbeau, risquent d'ètre 
remarquées les premier et deux février, et à la 
première (j'y serai). Tous les soirs', travailleurs 
de rue. psychologues, un enseignant et des 
jeunes du projet OVNI (éducation aux adul­

e ma gang

DES INSÉPARABLES:
Catherine Gagné, Audrey Boily et Julie Lamontagne fréquentent la 
polyvalente des Quatre-Vents. En plus de suivre des cours en option «voie 
technologique» elles font beaucoup d'activités sociales ensemble; de
véritables inséparables.

Prochain 
sujet: loitez vos talents

COMÉDIENS: On retrouve ici une partie des comédiens ayant participé au 
tournage du film choc de l'OMF que vous pouvez visionner le mardi, 1er 
février, au Centre des arts et de la culture de Chicoutimi.
tes), feront en sorte que des échanges soient 
percutants en jasant de la réalité des jeunes 
d'ici,'ça promet...
Enfin pourquoi aller voir ce film? Parce 
qu'on est littéralement attaché à son siège, et 
bien réveillé. Leur problème, c'est aussi le nô­
tre! Voyez-vous, nous les jeunes, eux y com­
pris, on voit la vie comme elle est. On les voit 
ces injustices, ces monsieurs en habit qui pa­
radent dans la rue, cellulaire en main, malette 
pleine d'argent à venir. Qui détient la vérité?

Ce film vous fera prendre conscience de bien 
des choses. Plus que touchant, c'est indescrip­
tible. La preuve que la vie et sa connaissance, 
ne s'apprend pas juste et toujours à la maison 
et sur des bancs d'école, mais parfois et diffi­
cilement sur des bancs de parc... et au lieu de 
solutionner le problème, on l'isole et on 
l'ignore...Vous isolerez-vous, vous aussi, en 
ignorant ces représentations? Réservez vos 
laissez-passer à la Bibliothèque au: 698-5350 
ou au Centre des arts au: 698-3210.

mmm
La drogue, plus jamais!
Bonjour,
Je m'appelle Véronic et j'ai 14 ans. La plupart de mes amis(es) 
prennent de la drogue. Aujourd'hui, j'écris car j'ai réussi à convaincre 
une de mes meilleurs amies à arrêter de consommer et j'en suis très 
fière. Il y a des moments plus difficiles pour elle, mais je suis toujours 
là pour l'encourager.
Lâche pas, je t'aime plus comme ça.

Véronic xxx 
Alma

FAIS CONNAÎTRE TON OPINION
Tu peux, loi aussi, mériter le T-shirt S.A.C. Aies
Tu peux me faire parvenir
la photo de ta «gang» avec le nom de tes amis, amies. En guelgues mots, décris ce que vous 
faites, vos goûts, etc. Si un de tes amis(es) s'est démarqué pour une raison particulière et que 
tu juges que beaucoup de jeunes devraient le savoir, communique-nous le nom et les détails, 
on va s'en occuper.
Nous choisirons au hasard parmi les photos reçues, les plus intéressantes et nous ferons
l'attribution de T-shirt «S.A.C. Ados». Chaque membre de ta gang,
sur la photo parue, recevra son T-shirt. Dépêche-toi d'envoyer la photo de ta gang.

Écris-moi! S.A.C.-Ados 1051, bout. Talbot. Chicoutimi, G7H 5C1 
Caroline Soucy 690-8800

Écrivez-moi sur courrier électronique: csoucy@lequotidien.com
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TOUTES LES BONNES RÉPONSES

HORIZONTALEMENT

1 - Egouttoir à bouteilles - Espéreraient - Payés.
2 - Sarcasme - Choisissait entre plusieurs possibilités - Prénom masc. - Riv. de

Suisse - Gouverné.
3 - Sage - Scorpène - Alcaloïde de la fève de Calabar - Pigeon sauvage.
4 - Dont les cheveux sont tombés (pl.) - Un oiseau ratite d'Australie - Gaine - Pile -

Franchira.
5 - Marmousets - Ecarts de conduite sans gravité - Un prophète - De là.
6 - Céder pour un temps, à charge de restitution - Plante voisine de la perce-neige

- Substance employée dans le traitement de certaines dermatoses - En matière
de. •

7 - Consonnes jumelles - Apprend - Comm. de Belgique - Regardent avec dédain
- Nettoyer à fond.

8 - Tantale - Coutumes - Vétustes - Corps simple qui se rapproche de l'arsenic -
Pareil - Qui a déjà servi.

9 - Tesselle - Arides - Ch.-I. de c. d'Eure-et-Loir - Lentille - Monarque - Mélodies.
10 - Monastères - Des oiseaux - Taxa - Sert de liaison.
1 1 - Bourgeon hypertrophié de la chicorée de Bruxelles - Hyalite - Une poulie - Qui 

tend à gagner du temps.
12 - Houe à manche court - Jeune pousse de l'asperge - Plante herbacée -

Champignon gélatineux.
13 - Pente - Lac «monstrueux» - Situées -.Régimes - Deux.
14 - Sont identiques - Les officiers y prennent leurs repas - Une génisse - Cap. de

l'Arménie.
15 - Qui a de l'admiration pour tout ce qui est en vogue - Titane - Bande organisée

de malfaiteurs - Mesure agraire.
16 - Rivelaine - Souci - Nombre - Griser.
1 7 - Prénom masc. - Poinçon - Exiguïté.
18 - Affl. du Danube - Employé d'une étude d'officier public - Machine - V. de

Yougoslavie.
19 - Séduit - Let - Fiole - Bière anglaise brune.
20 - Prudente - Individu - Rejeta comme faux.
21 - Né - Allure du cheval - Se jetterait avec violence sur (se) - Obtenu.
22 - Possibilité - Do - Aluminium - Souci.
23 - Chacun des chapitres du Coran - Six - V. de Roumanie - A un jeu, montant

des enjeux.
24 - Habitation traditionnelle des Indiens des plaines d'Amérique du Nord - Fils de

Jacob - Opéré - Maillure.
25 - Contrée de l'anc. Afrique du Nord - Perçoit.
26 - Il vaut 100 mètres carrés - Canards sauvages - Des gens - Rôda - Calcium.
27 - Elles ont des enfants - Note - Rognon - Gabelle.
28 - Petit bâtiment rapide qui portait le courrier - Commodat - Mauve - Riv.' de

France - Chutera.
29 - Transgressent - Inflammation de l'oreille - Adv. de lieu - Jaillissait.
30 - Strie - Judas - Qui a commis des crimes - Destin.
31 - Monnaie-du-pape - Nenni - Affl. du Danube - Première femme - Patron des

orfèvres - Homère y mourut.
32 - Ch.-I. de c. d'Eure-et-Loir - Javeau - Remuer - Il est vorace - Rendra faible.
33 - Nickel - Contrariés - Au piquet, cas où un joueur totalise 30 points et où son

adversaire n'en compte aucun - Pépins - Capitula.
34 - Qui manifeste un attachement zélé à qqn - Dieux guerriers de la mythologie

Scandinave - Ventilerai - Gouverner un Etat comme chef suprême - Connu.
35 - Prénom fém. - Mirbane - Aber - Cagibis.
36 - Cobéa - Mère d'Artémis - Comm. du Morbihan - Séparé - Distinct.
37 - Treillis métallique servant de clôture - Lever des troupes - Inaccentués - Rideau.
38 - Qui est à un rang indéterminé mais èrès grand - Lapé - Détestée - Voie de

recours - Capitale des Bahamas.
39 - Préposition qui marque un rapport de relations - Résidu pâteux de la

distillation de la houille - Songes - Cachent - Suranné.
40 - Empêché de s'exprimer - Base qui donne de la stabilité - Ch.-I. de c. des

Bouches-du-Rhône - Transpirera - Déesse égyptienne.

voix - V. du Japon - Vers latin de six pieds iambiques - Pied de vers

VERTICALEMENT

1 - Mammifère porcin massif - Note - Dieu gréco-romain de la Fécondité,
de la Fertilité et de la Virilité physique - Saint - Pote - Position sociale 
d'une personne - Américium.

2 - Bourde - Existe en grande quantité - Rapplique - Qui vit retiré, séparé
du monde - Six - Démentir - Révisé.

3 - Voiturier qui transportait des marchandises, au XIXe s. - Toupet - Melon
- Ecorché - Filin terminé par un croc pour haler les chaînes des navires
(pl).

4 - Solides - Eburnéen - Mutation - Femelle d'un chien de chasse.
5 - Méridienne - Epiaient - Produisit un bruit aigu - Lettre grecque - Venelle.
6 - Monnaie d'Extrême-Orient - Colère - Général américain - Faites de vive 

jpon
composé d'une brève et d'une longue accentuée.

7 - Récipient de laboratoire - Occire - Gobelet en métal - Elément de
construction placé entre deux parties qui tendent à se rapprocher - Riv. 
de l'Asie - Flotter.

8 - Nobélium - Personne sans envergure - Compartiment réservé aux
bagages, dans le fuselage d'un avion - Circonscrire - V du Cameroun - 
Une étoffe ancienne - Passe à Saint-Omer.

9 - Dirigés - Maintien fier et élégant - Rendit possible l'accès à - Sélénium -
V. a Italie (Vénétie) - Gris.

10 - Il sert à assujettir la pièce que l'on veut travailler - Briguerai - Située -
Ensemble des instruments de l'orchestre - Arnaqueur - Fils de Jacob - 
Ruisseau.

11 - Tamis - Korrigane - Monnaie du Salvador - Etendue d'eau stagnante -
Un poisson - Pouffé.

1 2 - Douze - Porte un coup avec violence - Compartiment emboîté dans un 
meuble et qu'on peut tirer à volonté - Houlettes.

1 3 - Retira - Orignal - Sonne - Pièce massive qui forme la limite avant de la 
carène d'un navire.

14 - Casaniers - Prénom masc. - Qui manifeste de la joie et de la sérénité
(M.

15 - Manifesta en paroles de la mauvaise humeur - Imiter - Pigiez - Epreuve.
16 - Winch - Conduisais - Relation - Fondée.
17 - De là - Indium - Pou - Un soldat - Actinium - Drame nippon - Gêne.
18 - Crie, en parlant du cerf - Un cor - Attachés - Situé - Administrée -

Coquemar.
19 - Tués - Note - Entoura - Pierre d'un bleu intense.
20 - Elément d'un ensemble - Se permettre de - Echine - Informer par avance

- Semblable.
21 - Bramer - Hygiénique - Epiera - Aima passionnément - Largeur d'une

bande de papier peint - Vedettes de la chanson.
22 - Qui commence à être - Chlore - Un juron - Qui croît dans les lieux

humides (f.) - Bronze - Dévêtu.
23 - Ecorce de chêne moulue - Vive discussion - Loupée - Poutre - V.

d'Espagne (Galice) - Braderie.
24 - Gestion d'un service public - Carnivore mustélidé aquatique - Des

papillons - Usine - Exalta.
25 - Ile de l'Atlantique - Prénom masc. - Herbe aquatique vivace - Dément -

Ragaillardir - Canapés - Comm. de Belgique.
26 - Barvum - Bouclier des hommes d'armes au Moyen Âge - Raffolerait de -

Nichon - Disposa méthodiquement et fixa solidementïe chargement d'un 
navire - Deux - Urfa.

27 - Litorne - Se servit de - Destinent - Un grand lézard - Non blanchi -
Asséché.

28 - Mégoterai - Art. esp. - Manière d'interpréter un fait - Fut épousée par
Héraclès - Mauvais fusil - Extraordinaires.

29 - V. de Hongrie - Riv. d'Espagne (Catalogne) - Attacha - Débarrasse qqch
d'un liquide dont il est couvert - Thallium - Durillon - Carrosserie 
ancienne (autom.) - Note.

30- Instrument de musique indien - Limiter - Tente de toile destinée à 
protéger des intempéries tout ou partie d'un navire - Formidables - 
Sévères.
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Cinéma ODYSSEE 

Chicoutimi
Jusqu’au 3 février 2000

Corps et âmes (v.f. Play it to 
the bone) 13 ans + L.V.

La boxe est décidément à 
l'honneur ce mois-ci. Antonio 
Banderas et Woody Harrelson 
jouent ici deux amis qui sont 
malgré tout des ennemis dans 
l’arène. N’ayant pas travaillé 
depuis bon nombre d'années.

à l'écran
nos deux lascars se voient offrir 
une chance inouïe: un combat à 
Las Vegas! Leur périple dans le 
désert pour s’y rendre ne sera 
toutefois pas de tout repos!

Jeune fille interrompue 
(v.f. Girl, interrupted) 16 ans + 

Drame-Une jeune fillede 17 
ans est internée pour une durée 
dedeuxansdansun institutpsy- 
chiatrique. La raison qui a 
poussé les autorités à isoler 
cette jeune fille vient du fait

qu elle avait une approche très 
différente de mener sa vie qui 
n’était pas conforme aux 
conventions sociales. Winona 
Ryder et Whoopi Goldberg.
Hurricane (v.f. the Hurricane) 

13 ans +
Drame biographique de Nor 

manJewison-En 1966. leboxeur 
noir Rubin «Hurricane» Carter 
et un de ses admirateurs sont

(suite èa loa page 61)

ots croisés N° 874

1 2 3 4 5 6 7 8 9 10 11 12 13 14 15 16 17 18 19 20

1 2 3 4 5 6 7 8 9 10 11 12 13 14 15 16 17 18 19 20

HORIZONTALEMENT

1- Haut dignitaire de 
l’empire romain - Spé­
cialiste dans un salon 
de coiffure - Cons. ju­
melles

2- Écorcher - Tissu en 
fibre de raphia - Est 
limitée par des murs

3- Grecque - De là - Félin
4- Théâtre de Paris - 

Mousquet de gros cali­
bre - Blocage

5- Poète canadien - Filin - 
Auteur dramatique 
brésilien

6- Reluge - Tonneau - V. 
de Russie

7- Chrome - Habille - Qui 
est au début d’un livre

8- Se soustraire adroite­
ment - Composés orga­
niques - Police - Chlore

9- Asiate - Orifice • Rai­
sonnable - Arme

10- Partie moisie de qqch - 
Entre le bleu et le vert - 
Estonie

11- Au Japon • Liquide • 
Plan défini par la verti­
cale locale et Taxe du 
monde

12- D'une manière incon­
testable

13- Stère - Saint - Bradype - 
Qui manifeste de la sot­
tise

14- Monnaie - Bouclier - 
Possessif - Coup

15- S'esclaffer - Colère - Se 
propage

16- Incroyable - Liées - Sa­
marium

17- Passés sous silence - 
Était boxeur - Espace 
économique européen - 
Note

18- Préposition - N'habite 
pas la ville - Col. dans 
les Pyrénées

19- Champion - Produits sup­
primant les odeurs cor­
porelles - Dans la 
Méditerranée

20- Personnel - Pris d'un 
intérêt passionné pour - 
Dispositif contraceptif

VERTICALEMENT

1- Fruit des cucurbitacées - 
Érudit juif

2- Sec - État d'Asie du Sud- 
Est - Ce que I on consi­
dère comme jouant le 
rôle d'un juge

3- Possessif - Manière dont 
on s'exprime oralement - 
Dieu

4- Qui exprime l'amuse­
ment - Préposition - D'un 
auxiliaire

5- Personnel - En Serbie - 
Éparpillé - Tendue

6- Solution - Tache blanche

dans une gemme - 
Coaguler

7- Voy. jumelles - Assise - 
Pour attirer - Escroc

8- Viscère - Explore de la 
main - Note - Conifère - 
Préfixe

9- Abrév. religieuse - Crie - 
Se rendra - Non-juif

10- Conjonction - Qui glisse 
sur des coulisses - 
Greffer

11- Poète français - Note - 
Organisation armée 
secrète

12- Fl. russe - Romains - 
Accompape - Atome - 
Consacré

13- Diminution de mouve­
ment - Marie

14- À la page - Indium - Dans 
- une rose - Instrument

chirurgical - Strontium
15- Au tennis - Serpents - 

Lieux où l'on vend des 
abats

16- Prénom - Romains - 
Brame - Chlore

17- Écrivain italien - Compa­
gnon de Mahomet - 
Architecte espagnol - 
Écrivain américain

18- Engourdissement doulou­
reux - Plante annuelle - 
Abrév. religieuse - 
Destin

19- Insecte - Démonstratif - 
Distractions

20- Plante des lieux humides 
- Remplie - Petite crêpe - 
Cheville
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Palli-aide
Accompagnement en soins palliatifs du Saguenay inc.

SDIS-JE DM BON CANDIDAT À 
L’ACCOMPAGNEMENT?

Alors que mourir est dans l’ordre de la nature, 
s’occuper des. mourants est considéré comme une 
œuvre anormale et redoutable; celui qui dit vouloir ou 
aimer le faire, semble suspect, morbide ou héroïque, 
mais en tout cas, hors du commun. Je parle ici de 
l’accompagnateur (trice) en soins palliatifs.

Cette personne qui œuvre dans l’équipe de soins 
palliatifs a ses particularités. C’est un homme ou une 
femme qui a envie de vivre une expérience de solidari­
té avec ceux qui souffrent, qui sont en détresse et 
démunis. Les motivations de ces personnes sont nom­
breuses, soit : aider les autres, sortir de l’isolement, 
démystifier la mort, avoir un désir de se réaliser, 
acquérir de l’expérience, etc.

Mais en cours de route, il faut bien réaliser qu’outre 
la motivation, il faut un peu plus car accompagner 
nous fait toucher à l’intimité des gens dans cet espace 
particulier de leur fin de vie. Les attitudes sont alors 
très importantes : l’amour des malades, l’authenticité, 
la générosité, le respect, la discrétion, la confidentiali­
té ainsi qu’une ouverture à la dimension spirituelle 
n’en sont que quelques-unes.

De plus, comme cet accompagnement est exigeant, 
il faut une bonne forme physique et psychologique, 
avoir résolu ses deuils personnels, savoir travailler en 
équipe et avoir le désir de poursuivre une formation 
dans ce domaine particulier.

On remarque aussi que les accompagnateurs (trices) 
sont des gens qui apprécient la vie de tous les jours et 
pour qui la qualité de vie est importante. C’est aussi 
l’héritage précieux que nous laissent les malades et 
leurs familles.

Entrer dans la vie de ces malades, c’est un geste 
intime et c’est souvent plus facile de parler à une per­
sonne étrangère qu'à un membre de la famille. Voilà 
donc un rôle que l’intervenant en soins palliatifs peut 
combler.

Au début de la relation, cela peut paraître plutôt 
facile, mais plus on avance, plus le malade se referme 
sur lui-même et le contact verbal nous échappe. Il 
nous faut donc apprendre à poser une main sur un 
front, un bras, caresser une joue. C’est alors que les 
plus petits gestes deviennent importants. 
Accompagner le malade en soins palliatifs, c’est aussi 
accompagner sa famille et ses proches qui jouent un 
rôle très important puisqu’ils vivent au jour le jour 
avec cette personne en fin de vie.

Accompagner, c’est aussi recevoir les joies et les 
peines. C’est être un support, une aide. Ainsi, le tra­
vail d’accompagnateur (trice) deviendra une ouverture 
vis-à-vis la mort où chacun pourra cheminer à son 
rythme. Il n'y a pas de recettes magiques dans 
l’accompagnement, tout s’apprend au jour le jour, 
nous n’avons qu’à nous laisser guider par le malade et 
sa famille.

Toucher le mort de près, c’est surtout toucher à la 
vie...

«La mort c’est grand, c’est plein de vie dedans» 
Félix Leclerc

Alberte Déry
Dans la prochaine chronique, nous verrons

Comment annoncer à une personne qu’elle souffre 
d’une maladie fatale.

Pour nous rejoindre :
Palli-Aide - Accompagnement en soins palliatifs du 

Saguenay inc.
930, rue Jacques-Cartier Est, B-205, Chicoutimi 

(Québec) G7H 7K9
Téléphone : (418) 690-0478
Télécopieur : (418) 690-8932
Email : nigaud@videotron.ca

________________________ ______________________________________________________ 437866



Comité de gestion de Val-Jalbert

Le préfet Généreux discute avec Chambord
par Roger Tremblay

SAINT PRIME (RT) - La 
municipalité de Chambord 
déplore qu’aucun membre pro­
venant de sa localité ne siège 
sur le conseil d’administration 
du Village historique de Val- 
Jalbert. Le préfet de la MRC 
Domaine-du Roy, Bernard 
Généreux, discute encore 
aujourd’hui avec le maire de 
Chambord Bruno Laroche de 
cette situation qui est loin de 
plaire aux élus chambordais.

Pour le préfet, pourtant, la 
situation est claire et nette. Du 
temps de l’ex-préfet Gaston 
Vallée. Chambord avait un 
représentantsurceconseil. Or. 
depuis quelques années, le 
village appartient d'une part à 
la MRC et d’autre part, à la 
SEPAQ. D’un organisme sans 
but lucratif(OSBL), il est main­
tenant une compagnie privée. 
Maintenant, ces deux partenai­
res choisissent eux mêmes 
ceux qui siègent sur le conseil 
d'administration selon une 
entente déjà établie. Dans le 
contexte de crise que vient de 
vivre Val-Jalbert. il a été revu

Bernard Généreux
et pris en compte cette particu­
larité de la gestion d’une corn-

pagnie et dans la procédure, ce 
sont les deux actionnaires qui 
ont proposé la liste de gens 
qu’ils voyaient sur ce conseil. 
Dans cette liste-là. il n'apparait 
pas de représentant de la muni­
cipalité de Chambord contrai­
rement à la première fournée 
du conseil. Il ne faut pas se sur- 
prendre outre mesure que 
Chambord et d'autres munici­
palités n'aient pas suivi toute 
l’évolution de ce dossier. Nous 
avons longtemps opéré le site 
comme un OSBL et maintenant, 
elle l’est de façon plus directe», 
de mentionner Bernard Géné­
reux.

Ce dernier dit comprendre 
la réaction de Chambord et 
c’est pourquoi il poursuit les 
discussions avec son homolo­
gue Bruno Laroche. «Cham­
bord. à l’époque, avait fait deux 
conditions, avait beaucoup 
insisté sur sa présence dans 
toute la démarche. Ce ne sont 
pas les seuls à l'avoir fait, car 
même le ministère de la Cul­
ture souhaitait aussi un repré­
sentant. tout comme le Cégep 
de Saint-Félicien. Quand nous 
avons fait cet exercice à la der­

nière réunion de la MRC, il y a 
eu, effectivement, dans la 1 iste. 
des candidats (une douzaine 
environ) qui provenaient d’un 
peu partout. Le conseil a été 
amené à choisir des candidats 
parmi ceux qui avaient été sug­
gérés. Le résultat a fait en sorte 
que personne de Chambord n'a 
été retenu, ce qui ne présume 
pas de la qualité des candidats. 
Le processus est probablement 
bonifiable, comme on l’a laissé 
entendre aux gens de Cham­
bord. et aussi qu’il pourrait y

avoir une préoccupation parti 
culière à avoir pour qu ’une can­
didature de Chambord se retro­
uve au sein du conseil. Ca res­
tera toutefois une décision du 
conseil. Nous reverrons le 
conseil municipal au cours des 
prochains jours afin de faire le 
tour de la question et surtout 
lui expliquer de quelle façon 
nous appliquons ce mode de 
fonctionnement qui est diffé­
rent de celui qui prévalait 
auparavant», de conclure Ber­
nard Généreux.
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Cavalier de Chevrolet
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La nouvelle

CAVALIER
ENSEMBLE

À ce prix, la nouvelle Cavalier 
vous est offerte avec 
l’Ensemble Valeur 2000 :

• Nouvelle boîte manuelle GETRAG 
5 vitesses • Lecteur de disques 

compacts • Roues de 15 po • Système 
™ antiblocage aux 4 roues • Dispositif antivol PASSLock II 

• Moteur 2,2 L de 115 HP • Siège arrière à dossier rabattable 
Assistance routière

La Cavalier. Connue pour en prendre. Reconnue pour en donner.

festtoal

DE MONTREAL
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Bleue

L Association Marketing des concessionnaires Chevrolet Oldsmobile du Québec vous suggère de lire ce qui suit. Offres d une durée limitée réservées aux 
particuliers, s appliquant aux véhicules neufs 2000 en stock, comportant l ensemble des équipements décrits ci-dessus Photo à titre indicatif seulement

_______ Su|et à | approbation du crédit 'Paiements mensuels basés sur un bail avec versement initial (voir tableau de mensualités! À la location transport et préparation
inclus Immatriculation assurance et taxes en sus Dépôt de sécurité d au plus 3009et première mensualité exigés à la livraison Frais de 12c du km après 60 000 km Possibilité d acheter le 
éh! ulea la hn du bail pour K 217 60$ "À lâchât préparatiçn incluse transport |7I0$| et taxes en sus Le concessionnaire peut fixer son propre prix '"Taux de financement 

à lâchât de 19% disponible jusqu > W |u . 16 mois à la location Exemple de financement de 15 000$ à 1.9% 48 versements de 324.77$. coût en intérêts JeM806$ f
)ût total de 15 M8 96S Rabais aux diplômés taxable et accordé selon les critères du manufacturier Marque déposée de General Motor- Corporation Banqix TD usager \

agréé Une commande iou échange! de véhicule peut être requise Pour plus d information, voyez votre concessionnaire participant ou visitez le www gmcanada corn

CHEVROLET

Oldsmobile
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Mais,Pagwoo<4, tu ne 
peux pas dormir 
comme ça tout 
l'après-midi!
Tu as besoin ^ 
d'aller dehors/* 
prendre l'air / 
et faire y\ 
quelques 
exercices! y?

als.

Hé, regardez T\’'
où vous allez! v AJ

Oooh
[c’est froid I,

mm
C<-4—

J'ai besoin de" 
&&Y V recharger mes 

batteries!

Oups, désolé
monsieurv

-■ nr*^.

Tu vois, regarde j(< 
la couleur de /J 
tes joues 
maintenantl )s

Je le savais que 
c'était ça, dontv 

tu avais /©[T 
besoin. i;

Tout ce dont on parle
Saiés-m-sI r-'oa.tdans ce journal c'est 

de la guerre, guerre,OX°<
guerrel

mort
Walker

Parce c\ue t-u fais «desjPourquoi vous et moi nePourquoi ne parle-t-on 
pas des pays qui sont 

plus pacifiques?

/uiquvi ...w. ..w j jrarcts —
pourrions-nous pas . choses oiui m'irritent!

le faire? r /ir 'S ^—‘

Alors peut-être 
que les gens dans 
les pays en guerre 
devront être plus 

tolérants et 
ardonner...

wwv> nmgtoaturgs com

D'accordl Allons-y commençons pour un 
monde en paix à commencer par ici. 

Peut-être que cela aura un effet 
d'entra'înejtient. Donnons-nous la maj,

Peut-être devrions-nous être plus
rr\w\r\roV\or\e*\$c, *>t. r)lll«ô r.rXTRftrântSrr\w\r\roV\or\e*\$c, #>t. r)lll«ô r.rXTRftrântS

Vous me serrez trop 
la main, espèce «d'idiot!

.402*

Je suisJ'ai essayé 
un nouveau 

site sur 
internet .

content de
l'entendre!

Tu sais... 
le style 

séduisante, 
les yeux bleus, 
rs^blonde! /

Et que
demandes-tu 

lcette fois-ci?.

decision, 
3rutus! /■

de rester
..Eh bien,
j'essais
^encore!/

Qu'est-ce ) 
que ça veut 
dire encore^

Tu sais qu'OIive a toujours 
rejeté tes avances.Tu devrais 

envisager d'autres avenues pour^ 
tes aventures 

amoureuses

C'est que j'envisage de 
rencontrer un autre 

type de femme!

Cette fois, 
j'ai demandé 

quelqu'un 
de plus 

terre-a-terre*

Et > 
alors?

Alors ils m'ont arrange 
rencontre avec une 

qui lutte dans la boue!



^S\exologi
Elle aimerait expérimenterdavantage l’orgasme vaginal

J’ainierais savoir comment 
atteindre l’orgasme vaginal. 
Ça m'est déjà arrivé, mais 
c’était vraiment de façon 
imprévisible et hors de mon 
contrôle. J’ai aussi souvent un 
fantasme: je m’imagine me 
masturber devant un homme, 
lorsque nous sommes en train 
de faire l’amour. Est-ce que les 
hommes apprécient ce genre 
de comportement? Je ne suis 
pas sûre si j’oserais.

J.L.

Il est légitime pour une 
femme de vouloir un jour ou 
l’autre expérimenter l’orgas­
me vaginal.

Cependant il n’est pas du 
tout anormal de ne pas le 
vivre, car un bon pourcentage 
de femmes (entre 50 et 75%

selon différents chercheurs) 
ne le connaissent pas. Vou­
loir l’obtenir à tout coup ainsi 
que vous le recherchez 
m’apparaît donc un bien 
grand défi.

Bien sûr, 
un orgasme 
par péné­
tration est 
très agréa­
ble et la 
façon dont 
la femme le 
perçoit est 
très diffé­
rente de 

l’orgasme clitoridien. La sen­
sation liée à ce dernier se 
révèle plus directe, plus loca­
lisée. plus violente d'une cer­
taine manière. Par contre, 
celle ressentie au moment

Ejoily

ilms à l'écran
accusés et condamnés pour un 
triple meurtre commis dans un 
bar de la ville de Peterson au 
New Jersey. Incarcérerà la pri­
son de Trenton. Carter ne cesse 
de clamer son innocence et 
décide d’écrire un livre pour 
rétablir les faits.

Supernova 13 ans +
Au XXIIe siècle, un vaisseau 

spatial médical répond à un 
signal de détresse émis par un 
vaisseau à la dérive dans l'espa­
ce. À bord de l’engin abandon­
né. l’équipe de sauvetage 
découvre un survivant et le 
ramène illico avec eux. Ce mys­
térieux rescapé se révélera tou­
tefois une menace pour les per­
sonnes à bord du vaisseau médi­
cal. Avec James Spader. 

L’énigmatique M. Rypley 
(The Talented Mr. Ripley)

(13 ans +)
Au début du XXe siècle, un 

jeune américain. M. Ripley, est 
embauché pour séduire un 
jeune playboy riche vivant en 
Italie pour retourner à sa 
famille aux Etats. Dès le début. 
M. Ripley commence à devenir 
de plus en plus comme le jeune 
homme qu’il a été payé pour 
trouver. Cette progression aura 
des résultats remarquable­
ment sinistres..

La ligne verte (v.f. The Green 
Mile) (13 ans +)

Ecrit par Stephen King et 
Frank Darabont. Cette histoire 
remarquable se passe dans les 
années 1930. Des gardes du 
quartier des condamnés à mort 
éprouvent un dilemme moral 
quand ils découvrent qu'un de 
leurs prisonniers, un meur­
trier. possède des pouvoirs de 
guérisseurs.

Le petit Stuart 
(v.f. Stuart Little) (G)

Une héroïque et loyale sou­
ris débonnaire nommée Stuart 
Little subit de drôles de més­
aventures en recherchant son 
ami perdu, un oiseau, tout en 
vivant dans le rôle de l'enfant 
d’une famille humaine.

La fin des temps 
(v.f. End of days)

(16 ans + horreur)
Alors que s’écoulent les der­

niers jours du millénaire, le 
diable (Gabriel Byrne) débar­
que à New York à la recherche

d'une femme avec laquelle il 
engendrera l’antéchrist. Son 
choix se porte vers une 
employée de garderie qui cher­
chera protection auprès d’un 
policier retraité et déprimé, 
Jéricho Cane (Arnold Schwar­
zenegger).

Histoire de jouets 2 
(v.f. Toy Story 2) (G)

Le plaisir et l’aventure conti­
nuent quand Andy part en colo- 
nie de vacances pour l’été. 
Durant son absence, un collec­
tionneur de jouets obsédé enlè­
ve Woody qui est un jouet de col­
lection rare et de grande valeur.

Cinéma IMPERIAL 
Chicoutimi

Jusqu’au 3 février 2000

Les enfants du siècle (13 ans +) 
Drame biographique - En 

1832. le poète Alfred de Musset 
fait la connaissance de George 
Sand, dont les écrits font scan­
dale à Paris. Elle et lui s’enga­
gent dans une relation passion­
née et partent vivre ensemble à 
Venise. Mais lorsque la jeune 
femme tombe malade, son 
amant la délaisse pour courir 
les bars et les bordels.

L’initié (v.f. The Insider) (G) 
Drame - directeur du dépar­

tement de recherche d’une 
compagnie de cigarettes. Jef­
frey Wigand talonne ses 
employeurs pour qu’ils s’effor­
cent de réduire les risques asso­
ciés à la consommation de 
tabac. Considéré comme un fau­
teur de troubles, il est congédié. 

Anna et le roi 
(v.f. Anna and the king) (G) 
Drame romantique. Au XXe 

siècle en Thaïlande, une gou­
vernante britannique Anna 
Leonôwens (Jodie Foster) est 
employée par le Roi Siam(Chow 
Yun-Fat) pour s’occuper de ses 
58 enfants.

Cinéma de JONQUIERE 
Jusqu’au 3 février 2000

Hurricane:
V oir Cinéma Odyssée
Chicoutimi (13 ans +)

La ligne verte: Voir Cinéma 
Odyssée Chicoutimi.

Le petit .Stuart (voir Cinéma 
Odyssée. ChicoutimiXG)

d’un orgasme vaginal est per­
çue plus globalement, comme 
si les ondes de plaisir étaient 
plus diffuses, moins superfi 
cielles, irradiant tout le ven­
tre. Vous le dites bien dans 
votre lettre, ce type d’orgas­
me est «hors de votre contrô­
le» et un des pires moyens de 
l’obtenir est justement de 
courir après. Il arrive sans 
crier gare, et demande beau­
coup d'abandon.

Vous pouvez cependant 
favoriser sa venue si vos expé­
riences vous ont permis d’éro- 
tiser votre zone vaginale, si 
vous êtes capable de profiter 
de la stimulation du point G 
situé à l’entrée vaginale et 
surtout si pour vous la péné­

tration représente ce qu'il y a 
de meilleur lors d’une rela­
tion sexuelle.

Il n’en demeure pas moins 
que le seul critère valable 
pour juger de votre vie sexuel­
le devrait être celui de la 
satisfaction. L’origine de vos 
jouissances importe peu, ni le 
nom qu’on peu leur donner, 
ce qui compte c’est le plaisir 
n’est-ce pas?

Le plaisir que chaque per­
sonne vit de façon différente 
et unique.

Quant à votre fantasme 
exhibitionniste, je suis cer­
taine qu’il exciterait bien des 
hommes.

Par contre, d'autres pour­
raient se sentir menacés, spé­

cifiquement ceux qui se sen­
tent facilement diminués, 
désérotisés lorsque la femme 
prend trop d’initiatives. Le 
plus simple serait de com­
mencer par partager votre 
fantasme avec votre partenai­
re, et tout en tenant compte de 
sa réaction, défendre votre 
droit au plaisir. Je gagerais 
qu’il ne se fera pas prier trop 
longtemps pour vous suivre 
là-dedans.

Faites parvenir 
vos lettres à:
Mme Andrée Boily 
Progrès du Saguenay 
1051 boul. Talbot 
Chicoutimi, Québec 
G7H 5C1n

*/f * rüSjL^dimonche

aRNET
MONDAIN

2995$

SUR DEUX 
COLONNES

1*/

SUR UNE 
COLONNE

RÉSERVATION
2 JOURS AVANT 

IMPRESSION

TEXTE DE 
BONS VŒUX
JUSQU'À 20 MOTS (30c

7$

par mot additionnel)

.WmftSi
BONNE fête Véronique
Tu as eu 10 ans le 25 
janvier dernier. Nous te 
souhaitons beaucoup de 
bonheur et d'amour.

Geneviève, Johanne, 
Robert, grand-maman 

Rita et grand-papa Guy 
xxxxxx

'ï} Jt. | ;

BONNE fête Anne-Julie, 4
ans déjà! Nous te sou­
haitons une belle journée et 
beaucoup d’amour.

Mathieu, Gabrielle, Doris, 
Mario, grand-maman 

Anita, grand-papa Richard 
xxxxxxx

Bonne fête Mireille 
(Minou, Mimi).
Bonne chance pour ta 
dernière session d’horticul­
ture. Pour ses amis, si 
vous voulez lui envoyer un 
(courriel); voici l’adresse; 
Mireille.tremb@moncourri- 
er.com
Nous t’aimons très fort 
XXX

Jeannot, Denise, 
Catherine, Charles et 

Henriette

■% ip

NOUS profitons de l’occa­
sion, Papa, pour te dire 
combien nous t’appré­
cions. Bonne fête Charles- 
Henri.

De tes enfants 
et petits-enfants

Pour cet anniversaire, je 
te souhaite une journée 
remplie de ces petits bon­
heurs qui rendent la vie 
plus belle, ainsi que la 
santé afin que tu puisses 
profiter pleinement de 
cette année et de celles à 
venir.

Bonne fête, 
ton frère André.

« ANNIVERSAIRE DE MARIAGE ^

V' '

r~ .

wm

Le 31 janvier 1940, ils ont uni leur destinée. BON 60ième 
anniversaire de mariage à Fleurette Cardinal et Arthur 
Beaulieu. À tous leurs parents et amis, appelez-les en ce 
jour spécial.

De vos enfants, petits-enfants 
et arrière-petits-enfants xxx

S\ BONNE
% )
m

A

FETE
H ET BONNE

JOURNÉE
À TOUS

A moins d'indication 
contraire, les photos 

ne seront pas retournées.

* MESSAGE PERSONNEL « NAISSANCE » POÈME » PROMPT RÉTABLISSEMENT 
» VŒUX i ANNIVERSAIRE DE MARIAGE «t ANNIVERSAIRE DE NAISSANCE

j? FIANÇAILLES è GÉNÉRATIONS è GRADUATION è MARIAGE_________43880?

POUR INFORMATIONS: 545-4014
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SAINTE-HEDWIDGE (RT)
- Depuis le 5 janvier dernier, 
la petite municipalité de 
Sainte-Hedwidge compte sur 
un nouveau secrétaire tréso­
rier. Il s’agit de Sylvain Privé 
qui remplace Serge Simard 
qui lui, travaille maintenant 
sur un projet spécifique au 
Conseil des Montagnais du 
Lac-Saint-Jean. Sylvain Privé 
oeuvrait auparavant à la Cais­
se Populaire de Saint-Prime 
avant de travailler pour une 
entreprise privée du même 
endroit.

Bonne cause
ROBERVAL(RT)- La Loto- 

Fondation de l’Hôtel-Dieu de 
Roberval a fait encore des 
heureux.

Le couple Jacqueline Gos­
selin-Pierre Matte de la Doré 
vient en effet de remporter un 
prix de 10 000 $ en argent lors 
du blitz de la Fondation tenu 
dernièrement. La Loto-Fon­
dation distribue à chaque

LA TOILE— Voici la représentation de la toile «Le sultan» que 
l'artiste-peintre robervaloise Yvette Dumais-Bérubé expose 
actuellement au Musée d'art Sharjah, aux Émirats Arabes Unis. Il 
s’agit d’une huile sur papyrus de quatre pouces carrés. L'ensemble 
de 15 000 oeuvres de partout dans le monde constituent une 
immense mosaïque pour souligner l'an 2000. Notre édition de la 
semaine dernière présentait le contexte de cette réalisation, dans 
le cahier Arts et culture. (Reproduction: P-E Thériault)

i,ifL trcfant ktinjUctlM 
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I foo SjW-forj
auciei-,

,v nu le» enfant* 
handicape' du Quchec

COURRIER
JEUNESSE

Tu veux faire connaître ton 
opinion sur différents sujets 

id t'intéressent? Tu as des idées, des 
trucs, des choses à raconter, alors

ÉCRIS-NOUS!

Chaque semaine une lettre 
sera choisie et publiée dans 

notre page ADOS. L'auteur(e) 
de cette lettre recevra un sac 

à dos Lavoie
Valeur: 5495S

Une collaboration:

www.identiricatlon8ports.com

2233, Chemin du Plateau, 
inc Ville de La Baie

1-800-463-9121

NOTRE ADRESSE
Courrier Jeunesse 

S.A.C. ADOS
1051, boul. Talbot, Chicoutimi G7H 5C1

NOTRE E MAIL: csoucy@lequotidien.com

On attends de tes nouvelles!
435120

année 17 500 $ en prix et effec­
tue onze tirages par année 
dont dix de 750 $ de février à 
novembre et un de 10 000 $ en 
décembre.

Opération
Nez-Rouge

SAINT FELICIEN(RT) - 
Opération Nez-Rouge Saint-

Félicien. édition 1999, fut une 
grande réussite. Il y a eu 549
raccompagnements compara­
tivement à 430 en 1998 dans le 
secteur.

Pas moins de 215 bénévoles 
se sont impliqués. Marcel 
Saint-Gelais agissait comme 
coordonnateur à Saint-Féli­
cien.

Je me fais des sous..

sans que mes devoirs 
en prennent 
un coup!

La Commission des normes 
du travail vous informe que 
la loi interdit dorénavant 
à un employeur :

• de faire effectuer par un enfant 
un travail disproportionné a ses 
capacités ou susceptible de porter 
atteinte à son éducation, a sa 
santé ou à son développement;

• de faire travailler un enfant de moins 
de 14 ans sans le consentement écrit 
du parent;

• de faire travailler un enfant durant 
les heures de classe.

La loi prévoit également que le 
travail de nuit sera réglemente.

Pour en savoir plus, contactez la 
Commission des normes du travail : 
(514) 873-7061
igrande région de Montreal)

1 800 265-1414
(ailleurs au Québec, sans frais)

Internet
www.cnt.gouv.qc.ca

QuébecSS
Commission des 

normes du travail
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PRUDENCE— A chaque année, une personne âgée sur trois fait 
une chute. L'Association québécoise de défense des droits des per­
sonnes retraitées et préretraitées ( AQDR) s’en préoccupe de façon 
concrète. Elle poursuit en effet l’action entreprise l’an passé, à 
savoir la seconde étape de son programme de sensibilisation et 
d’éducation. Le thème: «Il n’y a pas que les bibelots qui cassent 
quand ils tombent». L’AQDR a tenu un stand d’information, cette 
semaine, à la Plaza d’Alma, soit jeudi et vendredi. Les sept et huit 
février, on se déplacera à Place Saint-Luc. puis au centre commer­
cial Le Carrefour Alma, les IG et 17. Mme Doris Girard coordonne 
le programme de prévention des chutes à domicile pour la section 
Alma de P AQDR. (Photo Steeve Tremblay)

Mononc’Serge 
à Alma

ALMA (PÉT)— Le Café du 
clocher.de l’avenue St-Joseph- 
Sud. à Alma, recevra 
Mononc’Serge. dans quelques 
jours. L’artiste sera en effet à 
Alma, le vendredi 4 février. 
Son spectacle doit débuter à 21 
h 30.

L’établissement parle d’un 
menu complet, avec brochette 
de nouvelles chansons, les­
quelles figureront sur le pro­
chain album. Au menu: Luc 
Plamondon. Elvis Gratton. Sté­
phane Dion. Monica Lewinsky.

Serge Robert, de son nom 
d’artiste Mononc’Serge, est 
passé, à l’été 1999. à l’auberge 
Ile du repos de Péribonka. à la 
sortie nord de Sainte-Monique. 
Avant de développer sa carriè­
re solo. Mononc’ Serge a été 
membre des Colocs, de la fin 
1990 à la fin 1995. Il en était bas­
siste. ce qui l’a amené à parti­
ciper à l’enregistrement des 
deux premiers disques; il y a 
aussi joué de la contrebasse. Il 
a surtout joué de cet instru­
ment dans un duo. Les Blai­
reaux. et avant cela le trio 
Quart-de-rouge.

Depuis quelques années, 
ses textes caustiques retien­
nent l’attention. D’ailleurs, le 
café du clocher invite les gens 
à l’indigeste buffet musical de 
Mononc’Serge».

CATALOGUE

Rabais 30
sur vêtements et 

chaussures en stock
Sauf chaussures de sport de grandes marques

S'applique aux 
catalogues 

suivants:

• Automne-hiver 1999
• Réclame d'automne
• Les grands soldes d'automne
• Réclame moitié prix
• Solde de mode d'automne
• Encore temps d'épargner!

Sauf bijoux, produits de beauté, produits de santé, vêtements pour bébés, meubles pour enfants, 
sous-vêtements pour dames et la marchandise RooIsmd

Quand vous commandez, veuillez mentionner ce numéro 
d’offre spéciale pour obtenir votre rabais:

# 941612052
Veuillez noter, plusieurs articles 

peuvent déjà ne plus être en stock! 
Commandez maintenant pour avoir 

un meilleur choix!

Utilisez ce numéro 
aussi souvent que 

vous voulez!

L'offre se termine le 26 février 2000, (limite d'un numéro d'offre spéciale par commande; 
ne peut être combiné avec aucun autre numéro d offre spéciale.

Pour commander 1-800-26-SEARS ou www.sears.ca 
ou passez à un point de vente près de chez vous!

441789

Aujourd'hui

du Saguenay - Lac-Saint-Jean

Qui sont-ils P 
Que font-ils P

CREPAS
1 onseil régional de prévention 
tic l'abandon scolaire

Les bouleversements 
de l'adolescence

par Louise Landry
du Conseil régional de prévention de l’abandon scolaire

L’adolescence est-elle une période homogène ? Il va de soi 
qu’entre 12 et 18 ans et la maturation, un jeune évolue et acquiert 
une certaine maturité. Ce cheminement vers l’autonomie et la 
maturation amène la plupart des adolescents à expérimenter de 
nouveaux comportements et à vivre de grands changements ... 
c’est normal. Mais par comparaison aux élèves de 12-13 ans, 
leurs aînés vivent davantage de situations problématiques.

Moins d’aspirations à l’école et plus de mauvaises habitudes de vie

C’est ainsi qu’à l’école secondaire, on observe que plus les élèves 
sont âgés, plus leurs notes sont faibles. Leurs aspirations à pour­
suivre au-delà du secondaire vont aussi en diminuant. Il est trou­
blant de constater que les élèves vivent un désenchantement face 
à leurs études dès qu’ils atteignent l’âge de 14 ans. Par ailleurs, 
plusieurs mauvaises habitudes de vie s’intensifient au fil de I ado­
lescence. Le tabagisme augmente avec l’âge de même que la 
proportion de jeunes qui consomment de l’alcool et des drogues. 
Les adolescents deviennent aussi de moins en moins actifs 
physiquement.

Un âge crucial : 14*15 ans

Pour plusieurs jeunes, c’est vers 14-15 ans que débutent ces 
mauvaises habitudes de vie ou ces comportements à risque. La 
détresse psychologique augmente aussi à cet âge, entre autres 
parce que les ados vivent des situations qui les préoccupent. A 
partir de 14 ans, les jeunes sont aussi plus nombreux à estimer 
que le soutien affectif de leurs deux parents est moyen ou faible.

Les ados ont besoin de communication et d’encadrement

La satisfaction des communications avec ses parents est détermi­
nante de la manière dont l’adolescent évalue le soutien affectif 
qu’il reçoit de leur part. La quête d’indépendance, la soif d’expéri­
menter et le besoin de s’affirmer constituent le propre de l’adoles­
cence. Bien sûr, il s’agit d’attitudes qu’il ne faut pas réprimer, mais 
au contraire mieux encadrer. Bien que les 14-18 ans semblent 
indépendants et autonomes, ils ont encore besoin du soutien de 
leurs parents... même s’ils ne le laissent pas paraître. Chaque 
jeune a besoin d’encouragements chaque jour !

—-g/? —

Cette chronique s'appuie sur les résultats d'une 
enquête menée par le Groupe ÉC0BES auprès des 
élèves du secondaire de notre région. Tout au long 
de Tannée, nous aurons l'occasion d'en apprendre 
davantage sur les jeunes et de pouvoir ainsi mieux 
les accompagner.

MERCI À NOS PARTENAIRES

ciçry
Vidéotron Itée

C.C.S.R. - 02
REGIE REGIONALE 
DE LA SANTÉ ET DES 
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DU SAGUENAY- 
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Découvrir la Gaspésie d’une autre façon
Texte et photos 

Yves Ouellet

Nous poursuivons notre péri­
ple au centre de la Gaspésie 
après avoir complété une pre­
mière traversée Nord/Sud 
jusqu’à l'hôtel Baie-Bleue, un 
haut-lieu de l'hôtellerie en Gas­
pésie. récipiendaire du Blizzor 
1996 pour la qualité de son 
hébergement. C’est un fait, pour 
un prix ridiculement bas. les 
motoneigistes trouvent ici des 
chambres très confortables, 
une table de haut calibre et un 
service aux petits oignons... En 
plus d une vue saisissante sur la 
baie des Chaleurs.

Jour de soleil

Une fois arrivé au bord de 
l'eau, au troisième jour, le soleil 
s'est enfin mis de la partie et le 
ciel a hissé ses voiles plein bleu. 
Voilà ce qui a donné à certains 
l'idée d'aller courir dans la 
neige folle alors que d'autres 
ont pu admirer le panorama 
exceptionnel du mont Saint- 
Joseph ou de la grande baie de 
New-Richmond vue des hau­
teurs. Ou bien, pourquoi ne pas 
profiter du beau temps pour 
aller s'amuser au Royaume du 
Cerf de Virginie de Maria. On 
peuty voir des chevreuils d'éle­
vage. glisser sur des chambres à 
air. pratiquer la pêche blanche 
et se faire servir ses truites dans 
un grand chalet en montagne? 
Les motoneigistes peuvent 
même y louer de sympathiques 
petits chalets tout équipés en 
forêt. Sur les .champs qui 
côtoient la mer. nous nous som­
mes rendus jusqu'à Bonaven- 
ture. saluer les gens du club

Tourbillon dans leur nouveau 
relais, rendez-vous de tous les 
amateurs de plein air de cette 
belle localité où on se permet 
même parfois d’aller jouer sur 
la banquise, juste devant l'égli­
se.ausoleilcouchant. De retour 
à New-Richmond, l'hôtel-motel 
Francis nous accueille dans ses 
grandes chambres. Le menu, 
aux accents régionaux, est tout 
simplement délectable, surtout 
pour les amateurs de fruits de 
mer.

Jour de splendeur

C’est une journée carrément 
extraordinaire qui nous a 
menés de part en part de la 
péninsule gaspésienne, de 
New-Richmond à Cap-Chat. Ce 
trajet nous a conduit à côtoyer 
plusieurs lieux fabuleux 
comme les réserves fauniques 
Baldwin, de Dunière et de Mata- 
ne ainsi que le parc de la Gaspé­
sie. Dans la première partie du 
trajet, on enfile dans une série 
continue de lacets sur plusieurs 
dizaines de kilomètres.

Voilà l'endroit idéal pour 
pratiquer ses virages! La route 
se fait quand même très bien et 
le paysage commence à attirer 
l'attention avec les sommets qui 
s'étalent au loin et les grands 
bûchers saignés à blanc. Le 
panorama ne cesse de devenir 
de plus en plus grandiose au fur 
et à mesure que l'on avance. Le 
sentier se déplie enfin pour 
laisser place à un chemin 
extraordinaire, large et rapide, 
où personne ne se gêne pour sé 
payer la traite, pas tant pour la 
vitesse qüe pour le simple plai­
sir de conduire. Nous attei­
gnons d'abord le relais de la

I

IMPRESSIONNANT- Le mont Nicol-Albert ne manque pas 
d’impressionnner les motoneigistes.
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BAIE- Un aperçu de Baie-des-Chaleurs.

MONT- Le sentier conduit 
devant le Mont Saint-Joseph, à 
Carleton.
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Cache, sur la route 299. où l'on 
peut s’offrir un très bon dîner et 
même l'hébergement. La sec­
tion suivante, entre les relais de 
la Cache et Faribault. est carac- 
té risée par l'abondance 
incroyable de neige qui fait 
crouler les arbres. On se croi­
rait dans la vallée des Fantô­
mes sur les Monts-Valin. Le 
Faribault réserve, lui aussi, un 
accueil chaleureux aux moto­
neigistes de passage ou à ceux 
qui s'y arrêtent pour la nuit. Le 
décor exceptionnel de ce site 
bien connu des chasseurs d'ori­
gnaux annonce un changement 
de paysage. Nous allons passer à 
un environnement fabuleux et 
spectaculaire. Au détour d'une 
courbe, le majestueux mont 
Nicol-Albert occupe presque 
tout l'horizon. Il s'agit d'une des 
visions les plus merveilleuses 
que l'on puisse avoir dans sa vie. 
Le contact et l’intimité avec 
cette nature grandiose est vrai­
ment inoubliable. Les monta­
gnes colossales épuisent les

qualificatifs qui me restent. 
Pour profiter de ces beautés 
jusqu'à la dernière lueur de 
clarté, le groupe s’arrête pour 
allumer un feu en bordure du 
sentier et profiter pleinement 
de ces instants magiques. À 
Cap-Chat, les petits plats délec­
tables du motel Fleur de Lys 
achèveront dans le plaisir cette 
journée qui restera gravée long­
temps dans nos mémoires.

Finale en tempête

Au dernier jour de l'excur­
sion. l'une des pires tempêtes 
de l'hiver ne nous laisse voir ni 
ciel ni terre de Cap-Chat jusqu'à 
l’hôtel des Gouverneurs de 
Matane où les motoneigistes 
sont reçus comme des rois. La 
Gaspésie est réputée pour sa 
neige mais la puissance des 
vents de la côte a de quoi sur­
prendre également. Ça fait par­
tie du charme gaspésien... De 
tous ces éléments qui font de la 
Gaspésie une région unique et

éblouissante, été comme hiver. 
Alors, même si vous croyez 
connaitre la Gaspésie pour en 
avoir fait le tour, préparez-vous 
à en découvrir l'intérieur et 
attendez-vous à la révélation 
d'un territoire emballant: 
l'autre Gaspésie!

Informations:
ATR Gaspésie (418) 775-2223 

ou 1 800-463-0323
Auberge Jacques-Cartier. 

Mont-Joli: 1-888 700-7272
Pourvoirie du lac Malcom. 

Sayabec: 536-3004
Pavillon Allagash. Vallée de 

la Matapédia: 756-3987
Auberge La Coulée Douce. 

Causapscal: 756-5270
Fort Listuguj. Restigouche: 

788-5752
Hôtel-Motel Baie-Bleue.Car­

leton: 1 800 463-9099
Royaume du Cerf de Virgi­

nie. Maria: 759-3524
Hôtel-Motel Francis. New- 

Richmond: 1-800 906 4485 
Relais La Cache: 392 6049 
Motel Fleur de Lvs, Cap 

Chat: 786-5518
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HÔTEL- L'hôtel-motel Baie-Bleue, Carleton.
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Chaudière-Appalaches: sous le signe de la diversité

Texte et photos 
Yves Ouellet

Chaudière-Appalaches. qui 
regroupe les sous-régions tou­
ristiques de la Rive-Sud de 
Québec (Lévis), de la Côte-Sud 
du Saint-Laurent (Montmagny). 
de la Beauce-Vallée de l'Etche- 
min (Saint-Georges) ainsi que 
de l’Amiante(Thedford Mines), 
est une région de dimension 
moyenne (15 000 km2) qui jouit 
d'une très grande diversité 
naturelle et d'une population 
relativement dense principale­
ment regroupée sur les 225 km 
de côte au bord du fleuve. Sa 
force, au plan du tourisme 
d'hiver, réside en une infras­
tructure extrêmement bien 
développée de 2500 km de sen­
tiers de motoneigeentre autres. 
Au nord, il y a la vallée du Saint-
Laurent et ses paysages à cou­
per le souffle, au sud: la frontiè­
re américaine du Maine, au 
sud-ouest: la ville de Québec et 
le deuxième plus grand bassin 
de population au Québec, à 
l'est, la Gaspésie. destination 
touristique de prédilection. 
Peu importe où l'on se trouve 
sur le réseau, on n est jamais à 
plus de quelques kilomètres 
d'un village ou d'une ville. Mal­
gré cela, Chaudière-Appala­
ches possède de grands espa­
ces montagneux et des points 
de vue éblouissants, tant sur la 
mer que sur les Appalaches. 
qui ont préservé leur caractère 
sauvage. La région peut donc 
jouer plusie urs cartes et 
convoiterà la fois lesclientèles 
québécoises, américaines et 
européennes. J’ai été à même 
de constater à quel point les 
motoneigistes du nord-est des 
États-Unis se plaisent dans 
cette région très facile d'accès, 
où leurdollarvautbeaucoupde
piastres». Les Européens éga­

lement y débarquent par pleins
charters.

Une question de détails

En Chaudière-Appalaches 
on remarque un phénomène de 
plus en plus présent ailleurs au 
Québec mais que la nécessité a 
fait de réaliser prématurément 
ici: la coexistence pacifique. 
C'est ainsi que les adeptes de
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ÉRABLIÈRE - Une érablière de Chaudière-Appalaches et sa forêt de tubulures.

sports d’hiver ont appris à vivre 
ensemble de même que les 
entreprises qui exploitent ces 
marchés. Sur les sentiers, ama­
teurs de ski de fond et de moto- 
neige prennent la pause dans 
un petit chalet de bois rustique, 
mais combien chaleureux, d où 
le panorama est tellement 
extraordinaire qu'on passerait 
des heures à le contempler 
alors qu'il englobe le Mont- 
Sainte-Anne. le Massif, l'archi­
pel de Montmagny. toute la côte 
de Beaupré et Charlevoix d'un 
seul coup d'oeil. À l'intérieur 
des terres. Chaudière-Appala­
ches a d'autres particularités 
qui lui sont spécifiques et qui 
définissent bien son caractère.

comme les érablières dont les 
sentiers traversent les forêts de 
tubulures et où les cabanes à 
sucre sont toujours des lieux 
d'arrêt agréables. Au mont du 
Midi de Buckland, au sommet 
de la station de ski du Massif- 
du-Sud qui culmine à 915 
mètres d'altitude, les motonei­
gistes sont non seulement les 
bienvenus au chalet principal, 
mais on a même aménagé pour 
eux un sentier qui grimpe au 
sommet, où l’on trouve des 
espaces de stationnement, un 
chalet pour se réchauffer et un 
paysage de neige parmi les plus 
spectaculaires au Québec. 
Devant l'engouement des moto­
neigistes pour les hauteurs, on

a aussi rendu accessible le som­
met du Pain-de-sucre au bout 
du lac Trois-Saumons. Après 
une montée agressive, les 
machines au bout de leur élan 
atteignent cette cime étonnan­
te par sa petite superficie et le 
regard sur 360 degrés qu’elle 
permet

La diversité dans les services

Chaudière-Appalaches maî­
trise fort bien les produits 
d'accueil. Des petits mptels pas 
chers pour ronfler avant de 
relancer les moteurs, il y en a 
partout. Mais il y a aussi le 
Manoir des Érables de Mont­
magny. entre autres, pour ceux

qui veulent se gâter et qui peu­
vent se l’offrir. La réputation 
nationale de cette institution et 
sa classe, qui fait peut-être 
peur à certains motoneigistes, 
n'a pas empêché le Manoir des 
Érables de recruter ceux des 
motoneigistes qui veulent 
changer du club-sandwich à la 
table d’hôte. Et ils sont beau­
coup plus nombreux qu’on ne le 
croit. On s’y délecte d'une cui­
sine plus que savoureuse coin 
posant des menus qui savent 
étonner autant que ravir par 
leur élaboration audacieuse 
qui intègre toujours les pro­
duits régionaux aux grands 
courants internationaux. 
L'endroit a aussi cultivé et sau 
vegardé le charme que lui 
confère l'histoire, l'architec­
ture et son emplacement privi­
légié dans une des petites villes 
lesplusagréablesduQuébec. Il 
faut d'ailleurs absolument 
prendre le temps de se prome­
ner dans le vieux Montmagny, 
peu importe la saison.

Le Manoir du Lac-Etchemin. 
exceptionnellement bien situé 
au bord du lac, compte égale­
ment sur une très forte fréquen- 
tation hivernale et a mis au 
point des forfaits variés qui 
peuvent comprendre les repas, 
la location d'une motoneige ou 
la pratique d’autres sports des 
neiges.

En pourvoirie

La pourvoirie Daaquam. à 
Saint-Juste-de-Bretenière, 
propose une autre dimension 
de l'hébergement très prisée 
par les voyageurs de l'hiver. La 
pourvoirie, c’est chaud, c’est 
simple, l'accueil y est person­
nalisé, on s’y sent chez soi. Sans 
façon, on y couche dans un petit 
chalet douillet ou en chambre à 
l’auberge. Toujours, le plaisir 
etl'humoursontdelapartie.On
y pratique la pêche blanche en 
étang et, chose particulière­
ment intéressante, on apprend 
toutes les règles de l'art d'une 
de nos plus anciennes tradi­
tions: le trappage. C'est toute 
cette variété de produits, de 
couleurs, d'expériences et de 
panoramas que Chaudière- 
Appalaches assure touristes 
d'hiver.
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EXPLICATIONS- Gilles Pilote

MANOIR Pour ceux et celles qui veulent se gâter, le Manoir des explique les techniques du pié-
VI LL AGE- Tout près de Montmagny se trouve le village Notre j.rabIes geage.
Dame-du-Rosaire.
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MESSES ANNIVERSAIRES

........... ... .............................. Il I min—nllll

ASSELIN (M. Wilbrod)
La messe anniversaire de M. Wilbrod 
Asselin, époux de Mme Pauline Therrien, 
demeurant au 2064, rue Roussel à 
Chicoutimi secteur nord, sera célébrée 

le samedi 5 février 2000 à 16 h 
à l'église St-Luc, Chicoutimi secteur nord 
Parents et amis sont invités à y participer 
Direction funéraire: Gravel & Fils Itee.

BOLDUC (Mme Rita)
Douce maman, depuis ton départ, le foyer 
est vide et triste sans toi. Tu nous as 
donné le meilleur de toi même durant 
toute ta vie entière, mais chaque jour 
nous demeurons inconsolable depuis ce 
temps et tu resteras toujours gravée 
dans nos cœurs pour toute notre vie. La 
messe anniversaire de Mme Rita Bolduc, 
épouse en libres noces de feu M. 
Bernard Thibeault et en 2ièmes noces de 
M Rosaire Lavoie, demeurant au 957, 
Lavoie à Ville de la Baie, sera célébrée 

le samedi 5 février 2000 à 16 h 
à l'église St-Alexis. Ville de la Baie 

Parents et amis sont invités à y participer. 
Direction funéraire: Gravel & Fils liée.

BOUCHARD (M. François)
La messe anniversaire de M François 
Bouchard, époux de Mme Denise 
Gagnon, demeurant au 45 rang du Poste, 
Métabetchouan a eu lieu

le samedi 29 janvier 2000 
à l'église de Métabetchouan

CASTONGUAY (M. Henri)
La messe anniversaire de M Henri 
Castonguay. époux de dame Elsy 
Gauthier, demeurant au 2252 St-Hubert, 
•Jonquière, sera chantée

le samedi 5 février 2000 à 19 h 
à l'église St-Laurent, Jonquière 

Parents et amis sont invités à y assister 
Direction funéraire: Résidence
funéraire du Saguenay.

DUCHESNE (M. Georges)
La messe anniversaire de M Georges 
Duchesne, époux de Mme Lucette 
Blackburn, demeurant au 380, Hôtel-Dieu 
à Chicoutimi, sera célébrée

le samedi 05 février 2000 à 16 h 
à l'église Sacré-Cœur, Chicoutimi 

Parents et amis sont invités à y participer. 
Direction funéraire: Gravel & Fils Itée.

GAGNE (Mme Marie-Louise) et 
SIMARD (M. Roland)

Maman et Papa, un an s'est écoulé depuis 
votre départ. Continuez de nous protéger 
dans notre quotidien. Vous êtes toujours 
présents dans nos coeurs. La messe 
anniversaire de dame Marie-Louise 
Gagné et de M Roland Simard, demeu­
rant au 1582 St-Pierre, à la Baie, sera 
chantee

le dimanche 6 février 2000 à 10 h 
à l'église St-Alphonse, La Baie 

Parents et amis sont invités à y assister.
Direction funéraire: Coopérative du 
Fjord.

GAGNON (M. Renald)
La messe anniversaire de M. Renald 
Gagnon, époux de dame Andrée Bbily, 
demeurant au 3578 rue Guy, Jonquière, 
sera chantée

le samedi 5 février 2000 à 16 h 
à l'église Ste-Famille 

paroisse St-Mathieu, Jonquière 
Parents et amis sont invités à y assister.
Direction funéraire: Maison Nault & 
Caron Inc.

BRASSARD (Mme Rita Simard)
La messe anniversaire de dame Rita 
Simard, épouse de feu M Clément 
Brassard, demeurant au 2600 rue 
Mathias. Jonquière, sera chantée 

le samedi 5 février 2000 à 16 h 
à l'église St-Mathias, Jonquière 

Parents et amis sont invités à y assister 
Direction funéraire: Résidence
Funéraire du Saguenay.

Les clubs 4-H 

du Québec A
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GIGNAC ( Marie-Lou) 
"Pour notre Marie-Lou”

Lift

Il fut un temps où ils nous étaient permis 
de pouvoir te cajoler, t’embrasser, te ser­
rer dans nos bras... ce temps n’est plus. 
Bientôt une année sera passée sans toi 
notre petite fille. Une année pénible où 
nous avons traversé un torrent de senti­
ments profonds et contradictoires qui s'af­
frontaient de façon si intense, car vivre 
sans toi est devenu pour nous “survivre". 
Pour toi mon amour aux yeux bleus, tous 
ceux qui t’ont tant aimée, admirée, 
accompagnée et qui survivent à cette 
absence, se rassembleront en tournant 
vers toi leurs pensées

le dimanche 6 février à 9h 30 a.m. 
à l’église Ste-Famille 

Jonquière
pour ta messe anniversaire.
Je tiens à te remercier, ma douce Marie- 
Lou. mon petit ange, de nous avoir laissé 
ce doux message qui nous redonne, 
aujourd'hui, ce sentiment de ne pas avoir 
tout perdu car tu l'as si bien dit en ces 
mots :

“L'Amour est éternel à la vie"... de :
"Marie-Lou Gignac, 8 ans"

Avec tout notre "Amour" : ta maman 
Manon, ton papa Gilles et ta petite soeur 
Sophie XXX
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GILBERT (M. Francis)

La messe anniversaire de M Francis 
Gilbert, époux de dame Gabnelle 
Desbiens, demeurant au Lac Kénogami. 
sera chantée

le dimanche 6 février 2000 à 11 h 
à l eglise St-Raphaël. Jonquière 

Parents et amis sont invités à y assister
Direction funéraire: Résidence
Funéraire Saguenay.

GRIMARD (Mme Dora)
La messe anniversaire de Mme Dora 
Gnmard, fille feu M. Frank Grimard et de 
feu Mme Marguerite Desmeules, demeu­
rant autrefois au 640. Chabanel à 
Chicoutimi, sera célébrée

le samedi 5 février 2000 à 19 h 30 
à l'église Notre-Dame de Grâce 

Chicoutimi
Parents et amis sont invités à y participer
Direction funéraire: Gravel & Fils Itée.

LABERGE (M. Marcel)
La messe anniversaire de M. Marcel 
Laberge, fils de M. Adrien Laberge et de 
dame Lina Bouchard, demeurant rue 
Justine, Chicoutimi-Nord, sera chantée 

le dimanche 6 février 2000 à 11 h 
à l’église Ste-Anne

Parents et amis sont invités à y assister.
Direction funéraire: Maison Emery 
Gravel, Mouvement Coopératif.

LAVOIE (Mme Solange Gauthier)
La messe anniversaire de dame Solange 
Gauthier, épouse de M Aurélien Lavoie, 
demeurant au 282 Boul Desgagné. St- 
David de Falardeau, sera chantée 

le samedi 5 février 2000 à 16 h 
à l'église de St-David de Falardeau 

Parents et amis sont invités à y assister. 
Direction funéraire: Maison Emery 
Gravel, Mouvement Coopératif.

MCLEAN (M. John)
La messe anniversaire de M John 
McLean, époux de Mme Angèle Verreault. 
demeurant au 1931.8ième Avenue à Ville 
delà Baie, sera célébrée

le samedi 5 février 2000 à 19 h 
à l’église St-Edouard, Ville de la Baie 

Parents et amis sont invités a y participer 
Direction funéraire: Gravel & Fils Itée.

# * M

MENARD (Mme Germaine Lemieux)
La messe anniversaire de dame 
Germaine Lemieux, épouse de feu M 
Paul Ménard, demeurant à la résidence

**«■»--- --------▼■•■■P*
Georges-Hébert, autrefois de la rue 
Couture, Jonquière, sera chantée 

le samedi 5 février 2000 à 19 h 
à réglise St-Jacques, Jonquière 

Parents et amis sont invités à y assister 
Direction funéraire: Maison Nault & 
Caron Inc.

r

SAVARD (M. Joseph-Napoléon)
La messe anniversaire de M Joseph- 
Napoléon Savard, époux de dame Marie- 
Jeanne Deschênes, sera célébrée 

le dimanche 6 février 2000 à 10 h 30 
à l'église de St-Léon

Parents et amis sont invités à y assister
Direction funéraire: Résidence
Funéraire Lac St-Jean.

TREMBLAY (M. Georges)
La messe anniversaire de M Georges 
Tremblay, époux de Mme Etiennette 
Simard, demeurant au 220, Don Bosco à 
Chicoutimi, sera célébrée

le dimanche 6 février 2000 à 10 h 
à la Cathédrale de Chicoutimi 

Parents et amis sont invités à y participer 
Direction funéraire: Gravel & Fils Itée.

TREMBLAY (M. Jean-Arthur)
La messe anniversaire de M Jean-Arthur 
Tremblay, époux de feu Mme Colombe 
Tremblay, demeurant au 217. rue 
Saguenay à St-Fulgence. sera celebrée 

le dimanche 6 février 2000 a 10 h 30 
à l'eglise de St-Fulgence 

Parents et amis sont invités à y participer 
Direction funéraire: Gravel & Fils Itée.

MÊMES PROBLÈMES 
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MESSE ANNIVERSAIRE
TREMBLAY (M. Joseph-Arthur)

La messe anniversaire de M. Joseph-Arthur Tremblay, 
époux de Mme Laurette Gagnon, demeurant au 3857 de la 
Fabrique, Jonquière, sera chantée

le dimanche 6 février 2000 à 11 h 
à l’église St-Dominique

Parents et amis sont invités à y assister. Direction 
funéraire: Nault & Caron inc.
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VEILLETTE (M. Léo)
A la douce mémoire d'un mari, d’un père, 
d’un grand-père, d’un ami. Un an sest 
écoule depuis ton départ, ton souvenir 
demeure à jamais gravé dans nos 
mémoires La messe anniversaire de M 
Léo Veillette, époux de Mme Jacqueline 
Lespérance, demeurant au 1220. St- 
Thimothée à Chicoutimi, sera célébrée 

le samedi 05 févner 2000 à 19 h 15 
à I église St-lsidore, Chicoutimi 

Parents et amis sont invités à y participer 
Direction funéraire: Gravel & Fils liée.

VILLENEUVE 
(Mme Yvette Létourneau)

La messe anniversaire de Mme Yvette 
Létourneau, épouse de feu M. Jean-Marie 
Villeneuve, demeurant au 220, Don Bosco 
à Chicoutimi, sera célébrée

le dimanche 6 février 2000 à 11 h 
à l'église Sacré-Cœur, Chicoutimi 

Parents et amis sont invités à y participer. 
Direction funéraire: Gravel & Fils liée.

REMERCIEMENTS

BERGERON
(Mme Marie-Berthe Tremblay)

Les membres de la famille de Mme Marie- 
Berthe Tremblay, soit ses enfants: 
Huguette Bergeron (Pierre Gaulin). André 
(Lise Dupuis), Gilles (Anne-Marie Girard), 
Jean-Rock (Louise Giroux) et Diane 
(Denis Morin); ses petits-enfants: Lyne. 
Martine (Denis Gignac). Sylvie (Jacques 
Gravel), Chantale, Stéphane (Karina 
Ouellet), Sylvain, Nancy, Guy, Guylaine 
(Cari Villeneuve) et Cari; ses frères et 
soeurs: feu Rose Tremblay, feu Régma 
(feu Auguste Fortin), feu Anita (feu 
Joseph-Eugène Wilmoth), feu Diana (feu 
Welly Gaudreault), feu Jeanne, feu 
Rachel (feu François Bolduc), feu Victor 
(feu Mary Nicolas), feu Albert (feu Thérèse 
Tremblay) et Roméo (feu Gilberte 
Bergeron); ses beaux-frères et belles- 
soeurs: Charles-Henri Bergeron (Gisèle 
Tremblay) et feu Marie-Joseph (Jean-Paul 
Gagnon); ses arrière-petits-enfants, 
neveux, nièces, parents et ami(e)s, remer­
cient sincèrement toutes les personnes 
qui leur ont témoigné des marques de 
sympathie lors du décès de Mme Marie- 
Berthe Tremblay, épouse de feu M. Sylvio 
Bergeron, demeurant au 20 de la 
Normandie à Chicoutimi, autrefois de la 
rue Delisle à Chicoutimi-Nord, soit par 
offrandes de messes, visites au salon 
funéraire, assistance aux funérailles, bou­
quets spirituels, tributs floraux ou de toute 
autre manière que ce soit. Direction 
funéraire: Maison Emery Gravel, 
Mouvement Coopératif.

Donner, c’est leur 
redonner espoir.

taociitiofl Canadienne de la
Dystrophie Musculaire

305, avenue St-Vallier, C.P 26, 
Chicoutimi (Québec) G7H 5H6 

Tél.: 1 800 520-ACDM

BILODEAU
(Mme Lucie-Anna Pineault)

Les membres de la famille de Mme Lucie- 
Anna Pineault, soit ses enfants: Gilles 
Bilodeau (Raymonde Dufresne), Yvon 
Bilodeau (Nicole Gagnon), Gaétan 
Bilodeau, Diane Bilodeau (Mario 
Gaudreault), Michel Bilodeau (Denise 
Tremblay), Francine Bilodeau (André 
Desbiens) et Line Bilodeau (Sylvain 
Bouchard): ses petits-enfants: Lucie. Marc 
et Eric Bilodeau, Cari et Josée Bilodeau, 
Katy Jauvin, Isabelle, Stéphane, 
Catnerine Bilodeau, Dany Savard et 5 
arrière-petits-enfants: sa soeur: Thérèse 
(Léopold Bussières) et ses belles-soeurs: 
Simone St-Hilaire, Rita Tremblay, Berthe 
Chayer, Claire Tremblay), Marie-Jeanne 
Desbiens, Thérèse (Léopold Bussières): 
ses beaux-frères et belles-soeurs de la 
famille Bilodeau, neveux et nièces, par­
ents et amis, remercient sincèrement 
toutes les personnes qui leur ont témoigné 
des marques de sympathie lors du décès 
de Mme Lucie-Anna Pineault, épouse de 
feu M Henn Bilodeau, demeurant au 272, 
chemin de la Réserve, Chicoutimi, soit par 
offrandes de messes, visites au salon 
funéraire, assistance aux funérailles, bou­
quets spirituels, tributs floraux ou de toute 
autre manière que ce soit. Direction 
funéraire: La Résidence funéraire 
Aubin Inc.
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BOIVIN (M. Bertrand)
Les membres de la famille de M. Bertrand 
Boivm, soit son épouse dame Estelle 
Mardi, ses enfants: Bibiane (feu Martin 
Lalancette, Sylvain Martel), Maryse 
(Patrice Lavoie), Michelle (Guy Gagné), 
Claudette (Daniel Côté), Karl; ses 8 petits- 
enfants; sa mère: dame Laurette Nepton 
(feu Isaïe Boivin, feu Auguste Truchon); 
ses frères et soeurs, ses beaux-frères et 
belles-soeurs: Jeannine (Joseph
Thibeault), feu Fleurette (feu Réal Girard), 
Normande (Jean-Yves Lavertu), Antonine 
(Mano Pilote), Jean-Yves, Richard (Patsy 
Power), Régis (Martine Poitras), Dorothée 
(Roger Jacques); Charlotte Mardi, feu 
Jean-Guy Mardi, Marc Mardi, Jacques 
Marcil. Louis-Georges Marcil, Colette 
Mardi, Denis Mardi, Rock Marcil, Lise 
Marcil, Dons Marcil, Yves Marcil. remer­
cient sincèrement toutes les personnes qui 
leur ont témoigné des marques de sympa­
thie lors du décès de M Bertrand Boivin, 
demeurant au 1560, rue Saint-Georges, 
Saint-Félicien, soit par offrandes de mess­
es, dons à la Fondation des Maladies du 
Cœur, visites au salon funéraire, assis­
tance aux funérailles, bouquets spirituels, 
tributs floraux ou de toute autre manière 
que ce soit Direction funéraire: Maison 
Marc Leclerc Ltée

BOIVIN (M. Serge)
Les membres ses parents, M Charles- 
Eugène Boivin et Mme Thérèse 
Bouchard, ses fils: Yannick et Alexandre; 
ses frères et soeurs: Jean-Claude Boivin 
(Nicole Lavoie), Michel (Suzanne Côté), 
Yolande (Émilien Simard), Gilles. Mario 
(Olga Bergeron), Christiane, Denis 
(Jovette Dupuis), Lise (Eric Fournier), la 
mère de ses enfants: Mme Line Bolduc 
ses neveux et nièces, parents et amis, 
remercient sincèrement toutes les person­
nes qui leur ont témoigné des marques de 
sympathie lors du décès de M. Seige 
Boivin, demeurant au 489. Ste-Marthe, 
Chicoutimi, soit par offrandes de messes, 
visites au salon funéraire, assistance aux 
funérailles, bouquets spirituels, tributs flo­
raux ou de toute autre manière que ce 
soit Direction funéraire: Maison Emery 
Gravel. Mouvement Coopératif.

BOUCHARD (M. Raymond)
Les membres de la famille de M. 
Raymond Bouchard, soit son épouse 
Mme Blandine Duval; ses enfants: Claude 
Bouchard (Monique Châtigny), feu 
Bernard (Suzanne l’Heureux), Michel 
(Claudette Racine), Benoit (Lisette Côté). 
Lise (Jean Maltais), Lucie (René 
Tremblay), Gaétane (Jean-Guy Gagné), 
Guy (Francine De Champlain); ses 20 
petits-enfants et 10 arrière-petits-enfants; 
ses frères et sœurs: feu Marie-Ange 
Bouchard (feu Thomas Boudreault), 
Yvette (feu Roland Dufour), Lucia (feu 
Maurice Lesage), Florien (Flacy Potvin), 
Carmen (feu Robert Fortin); ses beaux- 
frères et belles-sœurs: Evelyna Duval (feu 
Marcel Houle), Gertrude (feu Jean-Louis 
Morin), Jeannette (Léo Vandal), Edmour 
(Thérèse Lajoie), Geneviève (Jean- 
Philippe Bérubé), ses neveux et nièces, 
parents et amis, remercient sincèrement 
toutes les personnes qui leur ont témoigné 
des marques de sympathie lors du décès 
de M. Raymond Bouchard, fils de feu 
Welly Bouchard et de feu Ovelyne 
Tremblay, demeurant au 3105, boulevard 
Grande-Baie sud à Ville de la Baie, soit 
par offrandes de messes, visites au salon 
funéraire, assistance aux funérailles, bou­
quets spirituels, tributs floraux ou de toute 
autre manière que ce soit. Direction 
funéraire Gravel & Fils ltée.
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DESBIENS
(Mme Marie-Rose “dite Rose ”)

Les membres de la famille de Mme Marie- 
Rose Desbiens, soit ses frères et soeurs: 
Lauretta (feu Emmanuel Pilote), Léopold 
(Pierrette Lavoie), René. Gabrielle (Julien 
Tremblay), ses neveux et nièces, parents 
et amis, remercient sincèrement toutes les 
personnes qui leur ont témoigné des mar­
ques de sympathie lors du décès de Mme 
Marie-Rose Desbiens “dite Rose", fille de 
feu Johnny Desbiens et de feu dame 
Blanche Poitras demeurant autrefois rue 
Don Bosco, Chicoutimi, soit par offrandes 
de messes, visites au salon funéraire, 
assistance aux funérailles, bouquets spir­
ituels, tributs floraux ou de toute autre 
manière que ce soit. Direction funéraire: 
La Résidence funéraire Aubin Inc.

DESJARDINS (Mme Johanne)
Les membres de la famille de Mme 
Johanne Desjardins, soit ses parents, sa 
soeur et filleule Caroline (Eric Jean), ses 
grands-parents: M. Aidas Desjardins et 
Mme Adrienne Gravel, feu Mme Jeannette 
Matteau (1ères noces feu Gérard 
Mélançon et feu M. Onézime Noël); ses 
oncles et tantes: M Marcel Desjardins et 
Mme Denise Mélançon, Mme Fernande 
Desjardins (feu Ghislain Thériault), M. 
Jacques Noël (Mme Jacinthe Duchesne); 
ses cousins et cousines: Michel. Sylvie. 
Josée, Roger, Robin et Dominic; ses par­
ents et amis, sa grande amie Soeur Marie- 
Alma Dubé, remercient sincèrement 
toutes les personnes qui leur ont témoigné 
des marques de sympathie lors du décès 
de fille de M. Raymond Desjardins et de 
dame Réjeanne Mélançon, demeurant au 
7366 chemin de la Coopérative, Alma, soit 
par offrandes de messes, visites au salon 
funéraire, assistance aux funérailles, bou­
quets spirituels, tributs floraux ou de toute 
autre manière que ce soit. Direction 
funéraire: Complexe Funéraire Bérubé 
& Fils inc.

GAGNE (Mme Lucide)
Les membres de la famille de Mme Lucille 
Gagné, soit son époux. M Benoit 
Dessureault, ses enfants Alain (feu 
Pauline AudetL Christian, Maxime (Manon 
Robitaille), Fabienne (Louis Paillé), 
Michelle (Berthier Guay), Etienne (Hélène 
Girard), Jean, François; ses petits- 
enfants: Hugues, Yann, Cédrick, Danielle, 
Geneviève, Emmanuelle, Marie-Gaël, 
Didier, Joshua, Guillaume, Elliot, Mélissa, 
Julie, Jean-Benoit, Emilie, Gabriel, 
Andréanne, Jenny, Alex, Jason; ses frères 
et soeurs: feu Welly, feu Rose-Alma, Paul, 
feu Georges, Jeannine, Réal, Victorien, 
feu Marie-Josephe, Adrienne, Bertrand, 
feu Réjean, feu Denise, Anne-Marie, 
Christianne; ses beaux-frères et belles- 
soeurs Dessureault: feu Annette, feu 
Desneiges, Jeanne, Germaine, feu Anita, 
feu Gilles, feu Lucien, feu Charles-Emile, 
feu Fernand, feu Julien, feu Louis- 
Georges, Marie-Cécile, Francis, Rachel; 
ses beaux-frères et belles-soeurs famille 
Dessureault et Gagné; ses neveux et 
nièces, parents et amis, remercient 
sincèrement toutes les personnes qui leur 
ont témoigné des marques de sympathie 
lors du décès de Mme Lucille Gagné, 
demeurant dans le Rang 5 à l'Ascension, 
soit par offrandes de messes,‘visites au 
salon funéraire, assistance aux 
funérailles, bouquets spirituels, tributs flo­
raux ou de toute autre manière que ce 
soit Direction funéraire: Complexe 
Funéraire Bérubé & Fils inc.

Croft), feu Guillaume Gaulttiei 
Paule Custeau), feu sœur Raymond- 
Marie Gauthier (p.f.mJ, feu Madeleine 
Gauthier, Marguerite Gauthier (Antoine 
Auger), Céline Gauthier, ses neveux et 
meces, parents et amis, remercient 
sincèrement toutes les personnes qui leur 
ont témoigné des marques de sympathie 
lors du d&ès de Mme Thérèse Gauthier, 
fille de feu M William Gauthier et de feu 
Mme Maria Talbot, demeurant au 1236. 
Angoulème à Chicoutimi, soit par offran­
des de messes, visites au salon funéraire, 
assistance aux funérailles, bouquets spir­
ituels, tributs floraux ou de toute autre 
manière que ce soit. Direction funéraire: 
Gravel & Fils ltée.

HOUDE (Mme Palma Simard)
Les membres de la famille de Mme Palma 
Simard, soit ses enfants: Gustave Houde 
(feu Chantale Gaudreault), Hélène 
(Bernard Goulet), Gaétane, Egide (Sylvie 
Lavoie), Gérard-Raymond (Réjeanne 
Houde), Yvan (Claude Dallaire), Lisette 
(Gaétan Tremblay); ses petits-enfants: 
Guy, Steeve, Marie-Jo Lavoie, Sylvain, 
Catherine Houde, Frédéric Houde. Marie- 
Eve Tremblay, Donald, Hugo Fortin, Jean- 
Pierre, Marie-Josée Goulet; ses arrière- 
petits-enfants: Olivier, Magalie, Gabriel, 
Marie-Sol, Evelyne, ses frères et soeurs: 
feu Nil Simard (feu Niphas), feu Mathias 
(Simone Houde), feu Camil (Olivette 
Gagné), feu Rosalie (feu Charles-Edouard 
Tremblay), feu Eugène (feu Georgianna 
Boudreault), feu Geneviève (Marcel 
Houde), feu Isidore (Cécilia Gaudreault), 
ses beaux-frères et belles-soeurs: Estelle 
Houde (Paul Lavoie), Fernande Houde 
(feu Romuald Tremblay), les membres de 
la famille de M. Almanzor Houde, ses 
neveux et nièces et de nombreux parents 
et amis, remercient sincèrement toutes les 
personnes qui leur ont témoigné des mar­
ques de sympathie lors du décès de Mme 
Palma Simard, épouse de feu M. Almanzor 
Houde, demeurant autrefois au 173, St- 
Jean-Baptiste à l’Anse St-Jean, soit par 
offrandes de messes, visites au salon 
funéraire, assistance aux funérailles, bou­
quets spirituels, tributs floraux ou de toute 
autre manière que ce soit. Direction 
funéraire: Gravel & Fils ltée.

GAUDREAULT (M. Gaspard)
Les membres de la famille de M. Gaspard 
Gaudreault, soit son épouse, Mme 
Julienne Lalancette, ses enfants: Suzanne 
(Henri Caya), Denise, Roger, Jean-Claude 
(Jacinthe Desgagné), Richard (Sonia 
Paré), Louise (Francois Boulianne), 
Louisette (Doria Bouchard), Serge 
(Danièle Falardeau), Yves (Hélène 
Petterson); ses petits-enfants: Claudia 
(Peter Oppel), Jean-Philippe. Nicolas. 
Catherine, David, Julie, Charles-David, 
Valérie, Francis, Andréanne, Karissa, 
Simon, Patrick, Selena; sa belle-mère 
dame Etiennette Dassylva (feu Joseph- 
Elie Lalancette); ses frères: feu Jean-Paul 
(feu Thérèse Larouche), Guy (Marie Dion), 
sa sœur: feu Madeleine (feu Léo 
Larocque); ses beaux-frères et belles- 
sœurs : feu Marcel (Lise Fortin), Guy 
(Gisèle Claveau), Marthe (Bertrand 
Girard), Rose (Benoît Brassard), 
Pâquerette (Claude Métivier), Ghislaine 
(Claude Deschênes), Laurent (Françoise 
Duchesne), Jocelyne (Roger Hudon), 
Claire (Raymond Fortin), Pierre (Claire 
Duchesne) et André, ses neveux et nièces, 
parents et amis, remercient sincèrement 
toutes les personnes qui leur ont témoigné 
des marques de sympathie lors du décès 
de soit M. Gaspard Gaudreault demeurant 
au 457, fils de feu Joseph-Edmond 
Gaudreault et de feu dame Marie-Anna 
Duchesne, demeurant au 457. rue Laurier 
à Chicoutimi, soit par offrandes de mess­
es, visites au salon funéraire, assistance 
aux funérailles, bouquets spirituels, tributs 
floraux ou de toute autre manière que ce 
soit. Direction funéraire : Gravel & fils 
ltée

GAUTHIER (Mme Thérèse)
Les membres de la famille de Mme 
Thérèse Gauthier, soit ses frères et 
soeurs: feu Père René Gauthier (p.s.m ), 
feu Louis-Joseph Gauthier (Jeanne-Ida

i *

IMBEAU (Mme Cécile Bédard)
Les membres de la famille de Mme Cécile 
Bédard, soit ses enfants: Nicole 
(Salvatore Portolese), Claude. Ghislaine 
(Arthur Bonneau), Roch (Huguette Côté), 
Germain (Suzanne Harvey), Gabriel (Lise 
Grenier), Marcelle (Gaston Couturier); ses 
petits-enfants: Doménico, Mario et 
Nathalie Portolese; Annie et Denis-Claude 
Imbeau; Fabien, Stéphanie et Marie- 
Josée Bonneau; Dominique, Dany, 
Christian et Martin Imbeau; Frédéric, 
Patrice, Simon-Pier Imbeau; feu Francois 
et Véronique Imbeau; Francis-Olivier et 
Félix-Antoine I. Couturier, ses frères et 
soeurs: Lucie Bédard (feu Félix Drolet), 
feu Simon Lavoie (feu Rosa Bérubé), feu 
Marie Lavoie (feu Arthur Cloutier), feu 
Héléna Lavoie (feu Charles Larouche), 
ses neveux et nièces, parents et amis, 
remercient sincèrement toutes les person­
nes qui leur ont témoigné des marques de 
sympathie lors du décès de Mme Cécile 
Bédard, épouse de feu M Salomon 
Imbeau demeurant au 838 Jacques 
Cartier Est, Chicoutimi, soit par offrandes 
de messes, visites au salon funéraire, 
assistance aux funérailles, bouquets spir­
ituels, tributs floraux ou de toute autre 
manière que ce soit.Direction funéraire : 
Gravel & fils ltée.

quotidien
IL'JLIWncVj

Un monde 
accessible...
Internet

%
N

w w w. I e q u o t idien.com

LE PR
O

G
R

ES-D
IM

A
N

C
H

E, le 30 Janvier 2000 - A
67



A6
8 

- I
E 

PR
O
G
R
ES

-D
IM

AN
C
H
E,

 le
 3

0 
Ja

nv
ie

r 2
00

0

S
LAJOIE (Mme Alice)

Les membres de la famille de Mme Alice 
Lajoie, soit son époux. M. Joseph 
Tremblay, ses enfants: Jacqueline Lajoie 
(Gaston Turcotte), Marie-Joseph 
Tremblay (feu Jean-Marie Harvey), Hector 
(Jacqueline Tremblay), Roger (Thérèse 
Girard); ses frères et soeurs: Germaine 
Lajoie (feu Almanzar Tremblay), feu Soeur 
Cécile Lajoie. Antonienne de Marie, Jean- 
Baptiste Lajoie (Eliette Côté); ses beaux- 
frères et belles-soeurs: feu Alfred 
Tremblay (feu Emilie Larouche), feu Edith 
(Aimé-Louis Gagnon, feu David (feu 
Marie-Anne Tremblay), feu Adélard (1ères 
noces Marie-Jeanne Truchon, 2ièmes 
noces feu Mary Tremblay), ses petits- 
enfants, ses arrière-petits-enfants; ses 
filleul(e)s, ses neveux et nièces, cousins, 
cousines et ses amis, remercient sincère­
ment toutes les personnes qui leur ont 
témoigné des marques de sympathie lors 
du décès de Mme Alice Lajoie, demeurant 
au 380 rue Hôtel-Dieu, Chicoutimi et 
autrefois de St-Fulgence, soit par offran­
des de messes, visites au salon funéraire, 
assistance aux funérailles, bouquets spir­
ituels, tributs floraux ou de toute autre 
manière que ce soit. Direction funéraire: 
Maison Nault & Caron Inc. Membre du 
réseau Service Corporation Internationale 
(Canada) Limitée

LANGLOIS (Mme Mariette Girard)
Les membres de la famille de Mme 
Mariette Girard, soit ses enfants: Claire, 
Nicole (Gilles Girard), Rachelle (Jean- 
Paul Pineault), Jean (Chantale Dallaire), 
Guy (Lorraine Martel), Claude (Suzanne 
Gagné), Pierre (Lyne Gravel), Alain et 
Sylvie; ses 15 petits-enfants et 8 arrière- 
petits-enfants; son frère: Lorenzo 
(Antoinette Morin); ses beaux-frères et 
belles-soeurs: Lorenzo (feu Isola Gagné), 
Maurice (feu Yvette Côté), Lionel Lavoie, 
ses neveux et nièces, parents et ami(e)s, 
remercient sincèrement toutes les person­
nes qui leur ont témoigné des marques de 
sympathie lors du décès de Mme Mariette 
Girard, épouse de feu M. Victor Langlois, 
demeurant au 21 rue Roger, Chicoutimi, 
soit par offrandes de messes, visites au 
salon funéraire, assistance aux 
funérailles, bouquets spirituels, tributs flo­
raux ou de toute autre manière que ce 
soit Direction funéraire: La Résidence 
funéraire Aubin Inc.

LAPOINTE (M. François)
Les membres de la famille de M. François 
Lapointe, soit ses trois enfants: Marie, 
Jean-François et Catherine (Peter Carter); 
ses deux petits-enfants: Emma et Pierre; 
précédé par trois soeurs: Yvette (feu 
J.B.A. Gagnon), Edith (feu Gilles Simard) 
et Solange (Yvon Martel), son beau-frère: 
Richard Brassard (Béatrice Lévesque); 
ses deux belles-soeurs: Madeleine 
Brassard (feu Laurent Brassard) et 
Lucienne Gagnon; plusieurs neveux et 
nièces, de nombreux ami(e)s, remercient 
sincèrement toutes les personnes qui leur 
ont témoigné des marques de sympathie 
lors du décès de M. François Lapointe, 
époux de feu Marguerite Brassard, fils de 
feu François Lapointe et de feu dame 
Marie-Anna Barrette, demeurant autrefois 
à Jonquière. soit par offrandes de mess­
es. assistance aux funérailles, bouquets 
spirituels, tributs floraux ou de toute autre 
manière que ce soit. Direction funéraire:

Maison Nault & Caron Inc. Membre du 
réseau Service Corporation Internationale 
(Canada) Limitée.

LAVOIE (Mme Georaette Bédard)
Les membres de la famille de Mme 
Georgette Bédard, soit son époux, M 
Paul-Emile Lavoie, son fils Laval Lavoie et 
sa belle-fille: Sylvie Tremblay; ses petites- 
filles: Stéphanie, Caroline et Mylène; sa 
nièce: Annie Simard (Pierre
Courtemanche). ses frères et soeurs: 
Marie-Paule Bédard (Raymond Gingras), 
feu Gisèle (André Simard), Gemma 
(Jacques Cossette), Jean-Paul (Lucie 
Morin), Sylvie (Laurent Breton) et 
Danielle; ses beaux-frères et belles- 
soeurs: Fernande Lavoie (feu André
Girard), feu Éliette (feu Léopold 
Morissette), Pâquerette (Mauril Jean), 
Rita (André Bernard), Cécile (Léonard 
Gauthier), Rachel (Aurélien Gagnon), feu 
Pierre-Eugène (feu Lucette Morissette), 
Philippe, Raymond, Robert (France 
Tremblay), Marcel (Suzanne Marcotte) et 
Ghyslain (Lorraine Gauthier), ses neveux, 
nièces, parents et ami(e)s, remercient 
sincèrement toutes les personnes qui leur 
ont témoigné des marques de sympathie 
lors du décès de Mme Georgette Bédard, 
demeurant au 250 rue Giffard à 
Chicoutimi-Nord, soit par offrandes de 
messes, visites au salon funéraire, assis­
tance aux funérailles, bouquets spirituels, 
tributs floraux ou de toute autre manière 
que ce soit Direction funéraire: Maison 
Emery Gravel, Mouvement Coopératif.

LAVOIE (M. Lucien)
M. Lucien Lavoie, soit son épouse Mme 
Gemma Gagnon, ses enfants: Gilles 
(Sylvie Girard), Gaston (Jeanne Bédard), 
Jocelyne (Gilles Lessard), Normand, 
Colette (Jean Gagnon), Hélène (Paul 
Lauzon), Jean-Marc (Christiane Lapierre), 
Lucie. Huguette (Benoît Leblanc); ses 
petits-enfants: Isabelle. Julie, Nancy, Lisa, 
François, Gaétan, Martin, Sébastien, 
Marie-Josée, Christine, Michèle. Claude. 
Guillaume. Karine. Patrice. Véronique, 
Denis. Daniel, Gabriel et Christian; ses 
frères et soeurs: Annette Lavoie (feu 
Gonzague Gauthier), feu Juliette Lavoie 
(feu Lucdeg Munger), feu Victor Lavoie 
(feu Marie-Berthe Bouchard), feu 
Georges-Henri Lavoie (feu Adrienne 
Gauthier), feu Gustave Lavoie (feu Maria 
Collard), Blanche Lavoie (feu Hilaire 
Maltais), Thérèse Lavoie (feu Alfred 
Boivin), feu Marcel Lavoie (feu Jeanne- 
Yvette Munger), feu Marguerite Lavoie: 
ses beaux-frères et belles-sœurs: 
Jeanne-d Arc Gagnon (Charles 
Dechamplain), Clément Gagnon (feu 
Marie-Paule Boivin), Maurice Gagnon 
(Marie-Jeanne Gaudreault), Jean-Paul 
Gagnon (Yvette Fortin), feu Roland 
Gagnon (Thérèse Collard), Gaby Gagnon 
(Yvan Fortin), Jacqueline Gagnon 
(Antonelli Tremblay), Marcel Gagnon (feu 
Paulette Laforce), Eudore Gagnon 
(Monique Fortin); ses neveux et nièces et 
de nombreux parents et amis, remercient 
sincèrement toutes les personnes qui leur 
ont témoigné des marques de sympathie 
lors du décès de M. Lucien Lavoie, fils de 
feu Eugène Lavoie «Télesphore » et de 
feu Mary Blackburn, demeurant au 5084, 
Chemin St-lsidore à Laterrière, soit par 
offrandes de messes, visites au salon 
funéraire, assistance aux funérailles, bou­
quets spirituels, tributs floraux ou de toute 
autre manière que ce soit. Direction 
funéraire : Gravel & fils Itée

Le don d’organes 
Lin cadeau... de VIE!

Montréal : ( M 4) 286-1414 
Quebec (418) 845 41 K)
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LAVOIE (Mme Marguerite Ferland)
Les membres de la famille de Mme 
Marguerite Ferland, soit son époux M. 
Alfred Lavoie, ses enfants: Michel Lavoie 
(Louise Lemire). Gilles (Luce Corbin), 
Gaétane (Rodrigue Boutin), Claude; ses 
petits-enfants: Annie Lavoie, Chantale 
Lavoie (Mario Bergeron), Nancy Boutin 
(Yves Darveau), Christian Boutin, Nadine 
Boutin, Manon Lavoie (Eric Tremblay); 
ses arrière-petits-enfants: Tommy, 
Samuel, Gabrielle, Geneviève, ses frères 
et soeurs: feu Arthur Ferland (feu Yvonne 
Hudon), feu Micheline (feu Gérard Jean), 
feu Albéric (1ères noces feu Laurette 
Harvey, 2ièmes noces Jacqueline Girard), 
ses beaux-frères et belles-soeurs: feu 
Léon Lavoie (Berthe Levasseur), feu 
Clothilde, Anna (feu Adrien Blackburn), 
feu Paul (Jacqueline Gagné), feu Alida 
(feu Joseph-Nil Tremblay), feu Marie, feu 
Fernand, Sœur Fernande (Antonienne de 
Marie), Lucie (feu Wilbrod Gagné), feu 
Cyrille, feu Rémi, feu Anita, ses neveux et 
nièces et de nombreux parents et amis, 
remercient sincèrement toutes les person­
nes qui leur ont témoigné des marques de 
sympathie lors du décès de Mme 
Marguerite Ferland, fille de feu Arthur 
Ferland et de feu Régina Gagné, demeu­
rant à la résidence Beaumanoir 904, 
Jacques-Cartier Est, autrefois du 25, 
Lome Est à Chicoutimi, soit par offrandes 
de messes, visites au salon funéraire, 
assistance aux funérailles, bouquets spir­
ituels, tributs floraux ou de toute autre 
manière que ce soit. Direction 
funéraire : Gravel & Fils Itée.

LÉVESQUE (Mme Diane)
Les membres de la famille de Mme Diane 
Lévesque, soit son époux, M Phebé 
Cloutier, ses enfants: Serge Cloutier 
(Danielle Delisle), Chantale (Roger 
Venne), Julie (Michel Morin); ses petits- 
enfants: Alex Cloutier, Joanie Cloutier, 
Stéphanie Cloutier, Charles Venne, 
Frédérique Venne, Roxanne Morin; ses 
frères et sœurs: Alain Lévesque (Elise 
Tremblay), Marthe (Jacques Gilbert), 
Carole (Benoit Cyr); sa belle-mère: 
Elianne Ouellet (feu Victor Cloutier); ses 
beaux-frères et belles-sœurs: Clermont 
Cloutier (feu Louise Poirier), Richard 
(Bernadette Blackburn), Emilien, Lisette 
(Joseph Plante), Gaétane (Germain 
Potvin), Colombe, Nicole (Florent 
Tremblay), Michel, Steve (Francine 
Gaudreault), Candide (Pierre Gélinas), 
Noëlla Boisvert, Réal Tremblay et 
Ghislaine Pageau, ses neveux et nièces, 
parents et amis, remercient sincèrement 
toutes les personnes qui leur ont témoigné 
des marques de sympathie lors du décès 
de Mme Diane Lévesque, fille de M Roger 
Levesque et de feu Mme Marie-Paule 
Blackburn, demeurant au 753, du Stade à 
Chicoutimi, soit par offrandes de messes, 
visites au salon funéraire, assistance aux 
funérailles, bouquets spirituels, tributs flo­
raux ou de toute autre manière que ce 
soit Direction funéraire: Gravel & Fils 
Ltée.

Lavoie); ses beaux-frères et belles- 
soeurs Jean (Lise Emond), Georges 
(Madeleine Coudé), Yves, Martine (Lucien 
Coudé), ses neveux et nièces, parents et 
ami(e)s., remercient sincèrement toutes 
les personnes qui leur ont témoigné des 
marques de sympathie lors du décès de 
M Mano Martin, fils de feu M Charles 
Martin et de feu dame Thérèse Franc, 
demeurant au 1996 St-Jean-Baptiste, 
Jonquière, soit par offrandes de messes, 
visites au salon funéraire, assistance aux 
funérailles, bouquets spirituels, tributs flo­
raux ou de toute autre manière que ce 
soit Direction funéraire: Maison Nault 
& Caron Inc. Membre du réseau Service 
Corporation Internationale (Canada) 
Limitée
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MORNEAU (M. Léonard)
Les membres de la famille de M. Léonard 
Momeau, soit son épouse, dame Aline 
Robichaud, ses enfants: Paul Morneau, 
Denis (Francine Desbiens), Yves (Marie- 
Josée Tremblay); ses . petits-enfants: 
Sylvain Momeau, Sylvie, Émilie, Nicholas, 
David Tremblay; ses frères et soeurs: ses 
beaux-frères et belles-soeurs: neveux et 
nièces, et de nombreux parents et amis, 
remercient sincèrement toutes les person­
nes qui leur ont témoigné des marques de 
sympathie lors du décès de M. Léonard 
Morneau, demeurant au 1893, Alexis- 
Simard, à La Baie, soit par offrandes de 
messes, visites au salon funéraire, assis­
tance aux funérailles, bouquets spirituels, 
tributs floraux ou de toute autre manière 
que ce soit. Direction funéraire: 
Coopérative Funéraire du Fjord.

PILOTTE (M. Jean-Baptiste)
Les membres de la famille de M. Jean- 
Baptiste Pilotte. soit ses enfants: Yvon 
(Lily Martin), Claudette (Serge Tremblay), 
Serge (Réjeanne Boucher), Paul (Linda 
Hallahan), Daniel (Francine Fortin), 
Sylvain (Guylaine Forget), ses petits- 
enfants: Patrice Boivin, Marc Boivin, 
Richard Boivin, Marie-Claude Pilotte. 
Marie Natasha Pilotte, François Pilotte. 
Véronique Hallahan Pilotte. Virginie 
Hallahan-Pilotte, Elizabeth Hallahan- 
Pilotte. Alexandre Pilotte, Pascal Pilotte. 
Métissa Pilotte et Audrey Pilotte; ses 4 
arrière-petits-enfants, ses frères et 
soeurs: feu Jos Pilotte (feu Germaine 
Lamothe), Adélard (feu Rosalba 
Pedneault), feu Rosario (feu Simone 
Pedneault), Laurette (1ères noces feu 
Albert Tremblay, secondes noces feu 
Ludger Fortin), Victor (Jacqueline 
Lévesque): ses beaux-frères et belles- 
soeurs: feu Adélard Lapointe (feu 
Blandine), feu Elie Lapointe (Brigitte), feu 
René Lapointe (feu Georgette), feu Marie- 
Louise Lapointe (feu Albert Gravel), feu 
Delphine Lapointe (feu Ligori Lapointe), 
ses neveux, nièces, parents et amis(es). 
remercient sincèrement toutes les person­
nes qui leur ont témoigné des marques de 
sympathie lors du décès de M Jean- 
Baptiste Pilotte. époux de feu Emilida

-dite» Valéda Lapointe, demeurant au 
1736, rue Neilson, Jonquière, soit par 
offrandes de messes, assistance aux 
funérailles, bouquets spintuels, tributs flo­
raux ou de toute autre manière que ce 
soit Direction funéraire: Maison Nault 
& Caron Inc Membre du réseau Service 
Corporation Internationale (Canada) 
Limitée

TREMBLAY (Mme Alma Sheedy)
Les membres de la famille de Mme Alma 
Sheedy, soit son époux M. Adrien 
Tremblay, ses enfants: Ginette (feu Michel 
Desmeules), Jocelyne (Bruno Côté), 
Réjeanne (Jean-Eude Simard), Francine 
(Claude Girard), Rémi (Élaine Lachance); 
ses petits-enfants: Carl, Dominic, Sophie 
Isabelle, Caroline, Marie-Claude, Éric, 
Anne, Patnck. Marjorie; ses arrière-petits 
enfants: Dalia, Étienne, Rose; sa sœur 
Françoise (Zacharie Simard); ses frères 
Claude et Roland (Lydia); sa belle-sœur 
Marguerite (Rpger St-Gelais) et son beau- 
frère Joseph-Élie, remercient sincèrement 
toutes les personnes qui leur ont témoigné 
des marques de sympathie lors du décès 
de Mme Alma Sheedy, demeurant au 1500 
rue Hermel, Alma, soit par offrandes de 
messes, visites au salon funéraire, assis­
tance aux funérailles, bouquets spirituels, 
tributs floraux ou de toute autre manière 
que ce soit. Direction funéraire: 
Résidence Funéraire Lac St-Jean.

TREMBLAY (M. Gabriel)
Les membres de la famille de M Gabriel 
Tremblay, soit son épouse, dame Dons 
Foster, ses enfants: Andrée (Renald 
Delisle). Richard. Lise (Pierre Deslauner), 
Carole (Langis Gaudreault); ses petits- 
enfants bien-aimés; Dominique, Karen et 
Caro-Lynn Delisle. Jimmy et Patrick 
Chrétien-Tremblay, Pierre-Alexandre et 
Catherine Deslauriers et Frédérique Reid; 
ses frères et soeurs: feu Régina (feu 
Louis-Henn Tremblay), Rose (feu Raoul 
Lemire), feu Marie-Paule (feu André 
(Ayotte), feu Rachel (feu Urbain Racine), 
Julien (Simone Rousseau), Georges- 
Henn (feu Blanche Tremblay), feu Jean- 
Marie (Rita Fngault), feu Raymond 
(Manna Fillion), feu Dora (Réal Tremblay), 
Alexandre, Hennette (feu Philippe Boivin). 
Léo (Mane Steevens, Juliette (Raymond 
Fortin); ses beaux-frères et belles-soeurs: 
de la famille Foster: Fay (Claude Babmi 
Fulton (Marguerite Chouinard), Richard C 
(Denise Tremblay) et Iris (Jean-Rock 
Laberge); ses neveux et nièces, remer­
cient sincèrement toutes les personnes 
qui leur ont témoigné des marques de 
sympathie lors du décès de M Gabriel 
Tremblay, demeurant au 1302, Médéric- 
Gravel, à La Baie, soit par offrandes de 
messes, visites au salon funéraire, assis­
tance aux funérailles, bouquets spirituels, 
tributs floraux ou de toute autre manière 
que ce soit. Direction funéraire: 
Coopérative Funéraire du Fjord.

MARTIN (M. Mario)
Les membres de la famille de M. Mario 
Martin, soit son épouse Mme Christiane 
Grenier; ses enfants: Mélanie et Michel: 
ses frères et soeurs: Alain (Danièle 
Dallaire), Gilles (Linda Rhymovetski), 
Serge (Nicole Perron), Lynda (Pierre 
Dulet). Sylvain. Nancy. Réal (Noëlla

Une tradition de famille
Nous avons \ expérience, ressources et les gens 

engagés à satisfaire les exigedres des familles en matière de 
choix, de qualité et de service.

Chez Gravel & Fils,
nous faisons les choses 

différemment.
Residences funéraires

Gravel & Fils
Depuis tfuaire générations

.104, rue Racine 1st 
Chicoutimi

Tél.: (418) 543-0755
(Nous sommes fiers il'être membres du réseau Service Corporation International Canadti Itée)



TREMBLAY (M. Jean-Noël)
Les membres de la famille de M Jean- 
Noël Tremblay, soit son épouse, Mme 
Claudette Benoit, ses enfants Sylvie 
(Albert Lambert), Jean (Chantale Perron), 
Martin (Mélanie Mintiens), François (Lyne 
Beaulieu); ses petits-enfants: Alexandra et 
Jean-David; ses frères et soeurs: 
Jeannine Tremblay (feu Marcel Potvm), 
feu Roland (feu Yvonne Jean), Marie 
(Sarto Roussel), Lisette (Benoit Roussel), 
Paul (Jacqueline Benoit), Richard (Diane 
Cormier), Walter (Diane Frenette), feu 
Rosaire (Lise Caron), Germain (Nicole 
Routhier), Guy; ses beaux-frères et 
belles-soeurs: Jacqueline Benoit (Paul 
Tremblay), Pauline (Gaston Leduc), 
Gérard. Diane (Alain Regis), feu Serge, 
Réjean (Johanne Gaudreault), ses 
neveux et nièces, parents et ami(e), 
remercient sincèrement toutes les person­
nes qui leur ont témoigné des marques de 
sympathie lors du décès de M. Jean-Noël 
Tremblay, fils de feu M. Gérard Tremblay 
et de feu dame Marie-Jeanne Laforge. 
demeurant au 274 rue Lajeunesse, 
Chicoûtimi, soit par offrandes de messes, 
assistance aux funérailles, bouquets spir­
ituels, tributs floraux ou de toute autre 
manière que ce soit Direction funéraire: 
Maison Nault & Caron Inc Membre du 
réseau Service Corporation Internationale 
(Canada) Limitée

TREMBLAY (Mme Rolande)
Les membres de la famille de Mme 

? Rolande Tremblay soit son époux, M 
H Manus Tremblay, ses enfants: André 
1 Simard (Nicole Bergeron), Michel Simard 

(Jacinte Fortin), Micheline Simard, France 
J Simard. Laval Simard, Céline Simard 
I (Vincent Dubois). Manon Simard (Gaétan 

Bolduc), Josée Simard (André Blackburn), 
Pierre Simard (Marie Gagnon); ses petits- 

1 enfants; Guillaume. Mathieu, Mélina.
4 Simon, Gabriel, Myvil, Hervé. Dominic', 
I David, Marjorie, Marie-Hélène, Miriame. 
I Philippe et Etienne; les enfants de son
5 epoux : Louise Tremblay (Julien Schuld), 
i Sonia Tremblay (Yvonnick Tremblay), 
s Josee Tremblay (Serge Morissette) et 
8 leurs enfants; ses frères et sœurs :Laetitia 
I (Gustave Simard), Marguerite (feu Roland 
I Girard), feu Roland (Jacqueline 
I Tremblay), feu Lucien (Julianna Girard), 
I Mariette (feu Adrien Girard), Emile 
I (Jeannine Morin), Siméon (Jacqueline 
\ Morin), feu Jacqueline (feu René Morin), 
I Guy (Claudette Gauthier), Esther (Gaston 
I Grenon), Patricia (Raymond Grenon), ses 
I beaux frères et belles-sœurs des familles 
I Simard et Tremblay, ses neveux et nièces 
I et de nombreux parents et amis, remer- 
I cient sincèrement toutes les personnes 
S qui leur ont témoigné des marques de 
I sympathie lors du décès de Mme Rolande 
1 Tremblay épouse en 1ère noces de feu M 
I Yvan Simard, demeurant au 750 rue 
I Caron à Chicoutimi, soit par offrandes de 
I messes, visites au salon funéraire, assis- 
I tance aux funérailles, bouquets spirituels, 
I tributs floraux ou de toute autre manière 
I que ce soit. Direction funéraire: Gravel

& fils liée

VILLENEUVE (M. Jean-Marie)
Les membres de la famille de M Jean- 
Marie Villeneuve, soit ses enfants: 
Claudette Villeneuve (Noël Tremblay), 
Réjean (Lise Gervais), Francine (Jerry 
Lane), Esther, Camil (Chantale Bouchard); 
ses petits-enfants: Stephan et Annie

Tremblay (Cart Blackburn), Dany, Nancy 
et Marc Lane, Kim (William) et Christine 
Labonté, Martin (Nathalie Sirois), 
François et Patricia Villeneuve; ses 
arrière-petits-enfants; ses soeurs: feu 
Laure Villeneuve (feu Eudore Blackburn), 
feu Isola Villeneuve; ses beaux-frères et 
belles-soeurs: feu Martine Létourneau 
(feu Ernest Girard), feu Germaine (feu 
Georges-Hyppolite Munger), feu Irène 
(feu Réal Dallaire), Salomon (Marie-Ange 
Goulet); ses neveux et nièces, remercient 
sincèrement toutes les personnes qui leur 
ont témoigné des marques de sympathie 
lors du décès de M. Jean-Marie 
Villeneuve, époux de feu Mme Yvette 
Létourneau et fils de feu Camille 
Villeneuve et de feu Odile Jean, demeu­
rant à la Villa Chicoutimi, 220, Don Bosco 
à Chicoutimi, soit par offrandes de mess­
es, visites au salon funéraire, assistance 
aux funérailles, bouquets spirituels, trib­
uts floraux ou de toute autre manière que 
ce soit Direction funéraire: Gravel & 
Fils Itée.

PRIERES

PRIERE INFAILLIBLE A LA VIERGE
Fleur toute belle du Mont Carmel, vigne 
fructueuse, splendeur du ciel, mère bénie 
du fils de Dieu, assistez-moi dans mes 
besoins. O étoile de mer, aidez-moi et 
montrez-moi ici même, que vous êtes ma 
mère O Sainte-Marie, mère de Dieu, reine 
du ciel et de la terre, je vous supplie du 
fond du coeur de m’appuyer dans cette 
demande. (Formuler ici votre demande), 
personne ne peut résister à votre puis­
sance. O Marie conçue sans péché priez 
pour nous qui avons recours à vous (3 
fois). Sainte-Marie, je remets cette cause 
entre vos mains (3 fois). Faire cette prière 
3 jours de suite et vous devez ensuite la 
publier, la faveur sera accordée Signé: 
LC.

SACRE-COEUR
REMERCIEMENTS au Sacré-Coeur de 
Jésus pour faveur obtenue. QUE le Sacré- 
Coeur de Jésus soit loué, adoré et glorifié 
à travers le monde pour des siècles et des 
siècles. Amen. Dites cette prière 6 fois par 
jour pendant 9 jours et vos prières seront 
exaucées, même si cela semble impossi­
ble. N'oubliez pas de remercier le Sacré- 
Coeur avec promesse de publication, 
quand la faveur sera obtenue Signé: 
Irène et Raymonde.

AVIS DE DÉCÈS

BÉLANGER (Mme Liliane)
Le 22 janvier -2000, est décédée au 
Complexe-Hospitalier de la Sagamie à 
l'âge de 47 ans, Mme Liliane Bélanger, 
épouse de M. Lawrence Rodgers, demeu­
rant au 4027, chemin St-André. 
Jonquière La dépouille mortelle a été 
exposée à la

Résidence funéraire Saguenay 
2555. St-Dominique 

Jonquière
"Les funérailles ont eu lieu le mardi 25 jan­
vier 2000, à 14 h, à l'église St-Georges et

les cendres déposées au cimetière de 
Larouche. Elle était la fille de feu M. Henri 
Bélanger et de feu dame Cécile Tremblay. 
Outre son époux, elle laisse dans le deuil 
ses enfants Steeve Rodgers (Sandra 
Tremblay), Dany, Yannick; son petit-fils; 
Dylan Rodgers-Tremblay; ses frères et 
soeurs: Gisèle Bélanger (feu Armand 
Larocque), Georges (Madeleine 
Duchesne), Denise, Monique (Alain 
Lavoie), Robert (Dorthy Lapointe). Marie, 
Claire (Jeannot Lemieux), Francine 
(Martin Simard), Sylvie (Germain 
Munger), Ruth (André Gagnon), Johanne, 
Annie (Étienne Fillion); sa belle-mère: 
Antoinette Tremblay (feu Charles 
Rodgers); ses beaux-frères et belles- 
soeurs: Réal Rodgers (Helene Tremblay), 
Suzanne (Gilles Brassard), Sylvain 
(Sylvie Gagnon), Dolorès (Daniel Simard), 
Sergine (Cari Tremblay), Normand (Doris 
Albert); ainsi que ses neveux et nièces, et, 
de nombreux parents et amis. Une per­
sonne bénévole sera présente au salon 
afin de recueillir vos dons en faveur de la 
Société Canadienne du Cancer. Pour 
informations: 547-2116, télécopieur: 547- 
0128 Direction funéraire: La 
Résidence funéraire du Saguenay.

BOIVIN (M. Raymond)
Le 24 janvier 2000, est décédé à la 
Résidence Ste-Marie, à l'âge de 69 ans , 
M. Raymond Boivin, époux de Mme 
Raymonde Lavoie, demeurant au 2633, 
St-Hubert, Jonquière La dépouille mortel­
le a été exposée à la

Résidence funéraire Saguenay 
2555, St-Dominique 

Jonquière
Les funérailles ont eu lieu le jeudi 27 jan­
vier à 11 h, à l’église St-Dominique et les 
cendres déposées au Columbarium St- 
Dominique Outre son épouse, Mme 
Raymonde Lavoie, il laisse dans le deuil 
ses enfants: Hélène Boivin (André Fortin), 
Alain (Brigitte Boudreault), Maude (Serge 
Boulianne), feu Michel (Marie Furlotte), 
Lise (Antoine Boudreault), Jean (Line 
Beaulieu); ses petits-enfants: Olivier, 
Paule. Annie. Martin, François, Audrey, 
Patrick, Julie, Jonathan, Keven, Jessie; 
ses frères et soeurs: Adrien Boivin (Lucille 
Bilodeau), feu Jos-Louis (Germaine 
Guay), feu Claire (Louis Bean), Marcel, 
feu Rodrigue (Cécile Marceau), feu 
Roland (Julienne Potvin), Guy (Céline 
Simard), Jeannine (Auguste Couture), 
Cécile (Adélard Desgagne), Jean-Baptiste 
(Colette Boily); ses beaux-frères et belles- 
soeurs: Marie Lavoie (René Lessard), 
Lucille (Léo Lessard), Marthe (feu Maurice 
Dufour), feu Marielle (Yvon Losier), 
Annette (Yves Tremblay), ainsi que ses 
neveux et nièces et de nombreux parents 
et amis. Il a travaillé à la Villa du Poulet 
pendant 23 ans. Une personne bénévole 
sera présente au salon afin de recueillir 
vos dons en faveur du Centre Hospitalier 
de Jonquière Pour informations: 547- 
2116, télécopieur: 547-0128. Direction 
funéraire: La Résidence funéraire du 
Saguenay

COTE (M. Antonin)
Le 29 janvier 2000 est décédé à sa rési­
dence à l’âge de 76 ans et 4 mois M. 
Antonin Côté époux de Mme Rose-Hélène 
Tremblay, demeurant au 5910, rue des 
Bouleaux, Shipshaw. La dépouille mortel­
le est exposée à la

Résidence funéraire du Saguenay 
2555, St-Dominique 

Jonquière
le dimanche de 19 h à 22 h, le lundi de 
14 h à 17 h et de 19 h à 22 h, le mardi à 
compter de 9 h 30. Les funérailles auront 
lieu le mardi 1er février 2000 à 11 h à 
l'église Shipshaw. La dépouille mortelle 
sera • incinérée. Outre son épouse 
Madame Rose-Hélène Tremblay, il laisse 
dans le deuil ses enfants: Denise Côté 
(François Villeneuve), Céline (Denis St- 
Pierre), Jean-Yves (Anne Beaulieu), 
Ginette (Rémi Côté), Serge (Nicole 
Potvin), Francine (Laurier Côté), Lucie 
(Yvon Blanchette), Normand (Edith 
Tremblay); ses petits-enfants: Martin, 
Katia, Véronique, Céline, Sandra, Nadine, 
Lynzie, Nathalie, Daniel, Gabriel, Cyndie,

Sylvain, Cynthia, Corinne, Domimc, 
Gaétan, Maryse. Hélène, Justin, David, 
Julie, Benoît Mêlante, Francis, Marylou; 
ses 13 arrière-petits-enfants: ses frères et 
soeurs: Rose Côté (feu Adrien Bolduc), 
feu Napoléon (feu Bernadette Boulianne). 
Gertrude (feu Pierre-Eugène Villeneuve), 
feu Gilberte (Paul-Emile Tremblay), Yvette 
(Henri Pelletier), Roland (feu Marie-Paule 
Beaudet. Jacqueline Bouchard), 
Françoise (feu Paul-Armand Larouche), 
Jean (Gaby Dufour), feu Bertrand ^Gisèle 
Lalancette), Aline (Jacques Dupéré). Il 
était le beau-frère de: feu Armand 
Tremblay (feu Dianette Renaud), feu 
Cécile (feu Henri Bilodeau), feu Jeanne 
(feu Lorenzo Bilodeau), feu Henri, feu 
Joseph-Elie, feu Germaine (feu Thomas- 
Louis Ménard), Rose-Yvonne (Maurice 
Dumais) ainsi que ses parents et amis. 
Prière de ne pas envoyer de fleurs, 
veuillez plutôt faire un don à la Fondation 
des Maladies du Coeur. Une personne 
bénévole sera présente au salon afin de 
les recueillir Pour informations: 547-2116, 
télécopieur: 547-0128 Direction funérai­
re: La Résidence funéraire du 
Saguenay.

DUBE (Mme Jeannine Tremblay)
Le 25 janvier 2000, est décédée au Centre 
Hospitalier de Jonquière, à l’âge de 72 
ans et 11 mois, Mme Jeannine Tremblay, 
épouse de feu M. Lucien Dubé et compa­
gne de M. Ernest Lessard, demeurant au 
3753 Ste-Ursule, Jonquière La dépouille 
mortelle a été exposée à la

Résidence Funéraire Saguenay 
2555 St-Dominique 

Jonquière
Les funérailles ont eu lieu le vendredi 28 
janvier 2000 à 11 h à l’église St-Laurent. 
L'inhumation a eu lieu au cimetière 
Jonquière. Outre son compagnon M 
Ernest Lessard, elle laisse dans le deuil 
ses enfants: Réjean Dubé (Joan Boivin), 
Lyne Dubé: ses petits-enfants: Sébastien, 
Cari, Jeoffrey, Alexandre; ses frères et 
soeurs: Georgette Tremblay (feu Maurice 
Parent), Simone (feu Adrien Jobidon), 
Rolande (Arthur Fortin), Antoinette (feu 
Maurice Nolet), André (Janoe Larouche), 
ainsi que ses beaux-frères, belles-soeurs, 
neveux et nièces et de nombreux parents 
et amis. Elle était Fille d'Isabelle. Pour 
informations: 547-2116, télécopieur: 547- 
0128. Direction funéraire: La Résidence 
funéraire du Saguenay.

FOURNIER (Mme Constance)
Le 28 janvier 2000 est décédée au 
Complexe Hospitalier.de la Sagamie à 
l’âge de 73 ans et 3 mois Mme Constance 
Fournier, épouse de feu Olivier Côté, 
demeurant au 2637 St-Dominique, 
Jonquière. La famille accueillera les 
parents et ami(e)s à compter de 14 h le 
dimanche 30 janvier 2000 à la résidence 
funéraire

Nault & Caron 
3970 De la Fabrique 

Jonquière
Les heures d'accueil sont: le dimanche 30 
janvier 2000 de 14 h à 17 h et de 19 h à

22 h, lundi, jour des funérailles à compter 
de 9 h. Les funérailles auront lieu le lundi 
31 janvier 2000 à 11 h à l'église St- 
Dominique. La dépouille mortelle sera 
incinérée au crématorium Nault & Caron 
inc et les cendres déposées au cimetière 
de Jonquière. Elle laisse dans le deuil 
outre son époux, ses enfants: Robert Côté 
(Gertrude Gagnon), Benoît Côté, Francine 
Côté (Jacques Chalut), Madeleine Côté 
(Raynald Fournier), Claude Côté (Sylvie 
Hébert), Bernard Côté (Josée Richard), 
Bertrand Côté (Michèle Gagnon), 
Marjolaine Côté (Michel Ouellet), Gnislam 
Côté (Suzy Ainsley), Rémi Côté (Colette 
Malenfant), Réjean Côté; ses petits- 
enfants: Frédéric, Julie, Emilie C.A, 
Philippe, Karine, Marie-Christine, 
Alexandre, Anne-Marie, Paula, Jean- 
François, Jean-Philippe, Vincent, 
Steeven, Olivier, Marc-André, Donavan; 
ses frères et soeurs: Laurent Fournier 
(Lucette Dufresne), Patrick Fournier 
(Madeleine Paré), Gérard Fournier 
(Carmen Ouellet), Yvon Fournier (Lise 
Tremblay), Thérèse Fournier (André 
Allaire), Claude Fournier; ses beaux-frè­
res et belles-soeurs: Pierrette Côté, 
Dolores Côté (feu Pierre Huard, feu 
Lucien Côté (Marthe Girard), Robert Côté 
(Madeleine Drapeau), Constance Côté 
(Léo Bergeron), feu Germain Côté 
(Gemma Dallaire), ainsi que ses neveux 
et nièces, et de nombreux parents et 
amis. Pour ceux et celles qui le désirent 
une personne bénévole de la Fondation 
des Maladies du Rein sera présente au 
salon afin de recueillir vos dons. Aux 
membres de la famille éprouvée, nous 
offrons nos sincères condoléances. Pour 
tous renseignements, téléphonez au 542- 
2626, télécopieur: 542-6051, Courriel: 
nault@netrover.com Direction funéraire: 
Maison Nault & Caron Inc. Membre du 
réseau Service Corporation Internationale 
(Canada) Limitée

GAUDREAULT 
(Mme Irène Gauthier)

Le 23 janvier 2000, est décédée au Centre 
Hospitalier de Jonquière à l'âge de 80 
ans, Mme Irène Gauthier, épouse de M 
Paul Gaudreault, demeurant au 2959, rue 
St-Etienne, Jonquière. La dépouille mor­
telle a été exposée à la

Résidence funéraire Arvida 
2048, De Neuville, Jonquière 

Ancienne Gare
ILes funérailles ont eu lieu le mercredi 26 
janvier 2000 à 11 h à l’église St-Philippe et 
les cendres déposées au cimetière Arvida. 
Elle était la fille de M. Patrick Gauthier et 
de Mme Marie-Jeanne Boucher. Outre 
son époux, M. Paul Gaudreault, elle laisse 
dans le deuil son fils: Yves Gaudreault 
(Lina Robichaud) et ses filles bien- 
aimées: Francine Gaudreault (Pierre 
Delisle), Suzanne Gaudreault, Marie 
Gaudreault (Rock Turgeon); ses petits- 
enfants chéris: Isabèle, Hughes, Valéry, 
Julie, Claudia, Cynthia, Bruno, Simon; elle 
était la soeur de: Robert Gauthier (Rose- 
Hélène Brassard), feu Roger, feu Alfred 
(feu Edith Morissette), feu Pauline (feu 
Paul Larouche), feu Nazaire (feu Armande 
Godin), feu Michel, feu Thérèse, feu Aline; 
ses beaux-frères et belles-soeurs: 
Germaine Gaudreault (feu Rock Fillion), 
Léon Gaudreault (Huguette Bemier), ainsi 
que ses neveux et nièces, et de nombreux 
parents et amis. Une personne bénévole 
sera présente au salon afin de recueillir 
vos dons en faveur du Fond de Dotation 
du Centre Hospitalier de Jonquière. Pour 
informations: 547-2116, télécopieur: 547- 
0128 Direction funéraire: La Résidence 
funéraire du Saguenay

ANNE-MARIE ARRIVE
EN VILLE...

à l'HÔTELLERIE

■■rZi&r

domaine 
# de la 
résentation

M. Clément Dufour

Pour honorer la mémoire de M. 
Clément Dufour, décédé le 28 décem­
bre 1999. Ses parents et amis ont versé 
des dons au Domaine de la Pré­
sentation de Ville de La Baie.

Par ce geste, il contribue à l’achat 
d’équipement et à l’amélioration des 
services offerts.

Merci de votre générosité. 
Vous pouvez rejoindre le Domaine de 

la Présentation au 544-8203
441973
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recueillir vos dons. Pour informations : 
543-0755, pour vos messages de condo­
léances, télécopieur : 543-7241, courriel : 
gravel fils ©videotron ca Direction funé­
raire : Gravel & Fils Itée.

GIRARD (Mme Gisèle Lapointe)
Le 26 janvier 2000, est decédée au 
Complexe Hospitalier de la Sagamie, à 
l’âge de 75 ans, Mme Gisèle Lapointe, 
épouse de M. Léon Girard, demeurant au 
1900 boul. des Roitelets, Chicoutimi, 
autrefois de la rue Mathias, Jonquière. La 
dépouille mortelle a été exposée à la 

Résidence Funéraire Arvida 
2048 de Neuville 

Jonquière
Les funérailles ont eu lieu le samedi 29 
janvier 2000 à 13 h à l'église St-Mathias, 
2327 rue Lévesque, Jonquière, secteur 
Arvida. Outre son époux M. Léon Girard, 
elle laisse dans le deuil ses enfants: Rémy 
Girard (Françoise Lavoie), Martin, Lucie 
(Claude Perrault), Clermont (Claire 
Thomassin), Christiane (Renald 
Bergeron), Luc; ses petits-enfants: 
Caroline, Mélanie, Patrice, Mathieu, Elise, 
David; ses frères et soeurs: Olivier 
Lapointe (Simone Rousseau), feu Marie- 
Marthe (Alonzo Girard), feu Louis-Henri 
(Jeanne-d’Arc St-Gelais), Fernande (feu 
Gabriel Potvin), Olivette (Armand 
Boulianne), Soeur Antoinette des 
Augustines, Patrick (Pierrette Verreault), 
Rita (Ernest Simard), André (Solange 
Blackburn), Dominique (Rosa Bouchard), 
Françoise (Laurent Dessureault), Charles- 
Edouard (Monique Larouche); ses beaux- 
frères et belles-soeurs: Jeanne Girard (feu 
Lucien Bergeron), feu Annette (feu 
Lorenzo Duplain, feu Idola Girard), feu 
Charles-Henri (Eva Belley), Joseph (Rose 
Fortin), Alice (feu Jean-Charles 
Tremblay), Thérèse (feu Albert 
Boudreault, feu Oscar Boudreault), 
Béatrice, feu Léopold (Marie Deschênes), 
Ernest (Ghyslaine Pilote), Maude 
Pedneault (Jacques Dufresne), ainsi que 
plusieurs neveux et nièces et de nom­
breux parents et amis. Pour informations: 
547-2116, télécopieur: 547-0128.
Direction funéraire: La Résidence funé­
raire du Saguenay.

I*
GOBEIL (M. Jean-Guy)

Le 28 janvier 2000, est décédé au 
Complexe Hospitalier de la Sagamie. à 
l’âge de 70 ans, M. Jean-Guy Gobeil, 
époux de Mme Rolande Maltais, demeu­
rant au 3130, St-Jean-Baptiste à 
Chicoutimi. La famille accueillera les 
parents et amis de 11 hà14hle lundi 31 
janvier 2000 à la résidence funéraire 

Gravel & Fils Itée 
825, Bégin

coin des Champs-Élysées, Chicoutimi 
Les funérailles auront lieu le lundi 31 jan­
vier 2000 à 14 h à la Cathédrale de 
Chicoutimi. Les cendres seront déposées 
au cimetière St-François-Xavier à 
Chicoutimi. Il était le fils de feu Thomas 
Gobeil et de feu Marie-Luce Girard. Il lais­
se dans le deuil outre son épouse Mme 
Rolande Maltais; ses enfants: Francine 
Gobeil (Jean-Guy Bouchard), Christine 
(Guy Lapierre), Jean-François (Natacha 
Boies); ses petits-enfants: Jean-Philippe, 
Lisa-Marie, Mia-Laurence, Charles-Eliç; 
ses frères et sœurs: Jules Gobeil (feq 
Marie-Thérèse Maltais), Jeanne-d’Arc (feu-, 
Edmond Voyer), Micheline (feu Eudore 
Boivin), Thomas (feu Claire Racine), 
Lucille (1ères noces feu Paul Charest, 
2ièmes noces feu Ulric Potvin), Prudent 
(Jacqueline Boivin), Rose-Hélène (feu 
Gilles Tremblay), Philippe (Clémence 
Maltais), Thérèse (Gaston Tremblay), 
Jean-Eudes, Denis (Claudette Gagné); sa 
belle-mère: Germaine Bhérer (feu Louis- 
Philippe Maltais); sa belle-sœur: Irène 
Lavoie (feu Léonard Maltais), ainsi que 
plusieurs neveux et nièces et de nom­
breux parents et amis. Pour ceux et celles 
qui le désirent, une personne bénévole de 
la Fondation du Québec des Maladies du 
Cœur sera présente au salon afin de

HARVEY (M. Benoit)
Le 26 janvier 2000, est décédé à 
Chicoutimi, à l’âge de 82 ans 3 mois, M 
Benoit Harvey, époux de dame Marie 
Simard, fils de,feu M. Médéric i-iarvey et 
de feu dame Élisiane Bergeron, demeu­
rant au 946 avenue des Mélèzes, Alma. 
La famille reçoit les condoléances 1 heure 
avant les funérailles qui auront lieu 

le lundi 31 janvier 2000 à 14 h 
à l’église St-Sacrement d'Alma 

Les cendres de M. Harvey seront dépo­
sées au Columbarium de la Résidence 
Funéraire Lac St-Jean. Outre son épouse, 
il laisse dans le deuil ses enfants: Monette 
(feu Jean-Louis Turcotte), Reginald 
(Ginette Savard), Claude (Ghislaine 
Lapointe), Danny (Agnès Périllies); ses 
petits-enfants: Jean-François, Véronique, 
Marie-Pier, Shannie, Joska; son arrière 
petite-fille Cassandra; ses frères et 
soeurs: feu Alice, feu Damase, feu 
Georges, Laurette; ses beaux-frères et 
belles-sœurs: Marguerite (feu Bill Cleary), 
Gisèle (Léonce Potvin), feu Albéric 
(Thérèse Tremblay), Antoine (Pierrette 
Dufour); ses neveux et nièces et de nom­
breux amis. Ceux et celles qui le désirent, 
peuvent faire des dons à la Maison Soli- 
Can. Direction funéraire: Résidence 
Funéraire Lac St-Jean (Pour informa­
tions: 668-8409, fax: 668-9200)

LABERGE (M. Joseph-Eugène)
Le 29 janvier 2000 est décédé au Centre 
Hospitalier de Jonquière à l’âge de 72 ans 
et 6 mois M. Joseph-Eugène Laberge, 
époux de Mme Paulette Perron, demeu­
rant au 3329 Boul. St-François, Jonquière. 
La dépouille mortelle est exposée à la 

Résidence funéraire du Saguenay 
2555 St-Dominique 

Jonquière
le dimanche de 14hà 17hetde 19hà 
22 h, le lundi à compter de 12 h. Les funé­
railles auront lieu le lundi 31 janvier 2000 
à 14 h à l’église Ste-Marie. Les cendres 
seront déposées au cimetière de 
Jonquière. Outre son épouse Mme 
Paulette Perron, il laisse dans le deuil ses 
enfants: Denis Laberge (Suzanne 
Vaillancourt), Louise (Jacques 
Lespérance), Martine (Yvon St-Pierre), 
Pierre (Diane Cormier), Martin (Line 
Drolet), Jeannot (Manon Thibodeau), 
Michel (Lilianne Cormier), Julien (Caroline 
Perron), Jacques (Madeleine Maltais); 20 
petits-enfants et 3 arrière-petits-enfants; 
ses frères et soeurs: Lucille Laberge 
(Paul-Emile Beaumont), feu Antoinette, 
feu Thérèse, Gilberte (feu Manuel 
Paquet), Bernadette (Philippe Savard), 
feu Jean-Baptiste (Jeanne-D’Arc 
Gagnon), Antoine (feu Bernadette St- 
Gelais), Marie-Rose; ses beaux-frères et 
belles-soeurs: Antonine Perron (feu 
Maurice Chayer), Gaston (feu Janine St- 
Hilaire, Madeleine Girard), feu Jean 
(Gisèle Dallaire), Auguste (Ange-Aimé 
Harvey), Clermont (Angéla Harvey), feu 
\Henri (Marie-Anna Poitras), feu Roland 
(feu Solange Dufour), Jean-Rock 
(Micheline Tremblay), feu Ronaldo 
(Madeleine Forget), Jeanne-Mance (René 
Chayer), feu Marie (Yvon Dallaire, Paula 
Châyer), Louisette (Zélada Dallaire), 
Mona (Raymond Dallaire) ainsi que plu­
sieurs neveux et nièces, et de nombreux 
parents et amis. Une personne bénévole 
sera présente au salon afin de recueillir 
vos dons en faveur du Fonds de dotation 
du Centre Hospitalier de Jonquière. Pour 
informations: 547-2116, télécopieur: 547- 
0128 Direction funéraire: La Résidence 
funéraire du Saguenay.

Avec
profonde
sympathie

nous
offrons

nos
condoléances 
aux familles 
éprouvées

progré!^dimanche

MIOUSSE (M. Augustin)
Le 28 janvier 2000, est décédé au Centre 
Hospitalier de Jonquière, à l’âge de 74 
ans et 6 mois, M. Augustin Miousse, 
époux de Mme Noëlla Lavoie, demeurant 
rue de Vinci, Jonquière. La dépouille mor­
telle est exposée à la

Résidence Funéraire Saguenay 
3711 Cabot 
Jonquière

le dimanche 30 janvier 2000 de 14 h à 
17 h et de 19 h à 22 h, le lundi 31 janvier 
2000 à compter de 9 h 30. Les funérailles 
auront lieu le lundi 31 janvier 2000 à 11 h 
à l’église Ste-Famille. La dépouille mortel­
le sera incinérée. Outre son épouse Mme 
Noëlla Lavoie, il laisse dans le deuil ses 
enfants: Réjean Miousse (Jocelyne 
Racine), Marjolaine (Yves Daigle); ses 
petits-enfants: Marie-Ève et Isabelle; ses 
frères et soeurs: Lucienne Miousse 
(Arthur Lambert), Dorine Miousse 
(Raymond Cuming), Rose (feu Gérard 
Richard); ses beaux-frères et belles- 
soeurs: Olivette Lavoie (Philippe Hébert), 
Marie-Claire (Germain Gauthier), Ginette 
(Robert Godin), Gabriel (Wanda 
Desrosiers), Jean-Marie (Thérèse Fortin), 
Pauline (André Fortin), ainsi que plusieurs 
neveux et nièces et de nombreux parents 
et amis. Une personne bénévole sera pré­
sente au salon afin de recueillir vos dons 
en faveur du Fonds de Dotation du Centre 
Hospitalier de Jonquière. Pour informa­
tions: 547-2116, télécopieur: 547-0128. 
Direction funéraire: La Résidence funé­
raire du Saguenay.

MORIN (Mme Marie)
Au Foyer Mgr Gendron, est décédée le 28 
janvier 2000, dame Marie Morin, épouse 
de feu Ernest Deschênes, demeurant à 
Sacré-Coeur. La dépouille mortelle est 
exposée au

Salon funéraire de Sacré-Coeur 
80 Principale 
Sacré-Coeur

Les funérailles auront lieu le lundi 31 jan­
vier 2000 à 15 h à l’église de Sacré- 
Coeur. Madame Morin était la mère de: 
Paul-Etienne (Ghislaine Morin), Céline 
(Cyrille Fortin), feu Adéline (Jean-Pierre 
Savard), Rénald (Jeanne-Mance 
Gauthier), Marc (Gracienne Morel), Camil 
(Ghislaine Gauthier), Guy (Parise 
Gauthier), Luciana (Claude Hovington), 
Claude (Imelda Gauthier), Nicole (Jean 
Gagné), Germain (Gisèle Boulianne) et 
Jean (Pauline Gravel). Son départ touche 
également de nombreux (plus de 100) 
petits-enfants et arrière-petits-enfants. 
Direction funéraire: Salon funéraire de 
Sacré-Coeur, 80 Principale, Sacré-Coeur. 
Tél 418-236-4498, fax:418-236-1048

MORISSETTE (M. Michel)
Le 24 janvier 2000, est décédé au Centre 
Hospitalier de Jonquière à l’âge de 82 
ans, M. Michel Morissette, époux de Mme 
Rita Boily, demeurant au 2480, de la 
Lorraine Jonquière. La dépouille mortelle 
a été exposée à la

Résidence funéraire Saguenay 
2555, St-Dominique 

Jonquière
Les funérailles ont eu lieu le mercredi 26 
janvier 2000, à 13 h à l’église St- 
Dominique et les cendres déposées au 
Columbarium St-Dominique. Outre son 
épouse, Mme Rita Boily, il laisse dans le 
deuil ses enfants: Martin Boily Morissette 
(Jeanne-Eve), France (André Duchesne), 
Serge (Marlène Paquet), Sylvie (André 
Blackburn); ses petits-enfants: Sébastien, 
Mathieu, Nicolas, Karl, Suzie: ses frères et 
soeurs: feu Yvette Morissette (Jean-Marie 
Harvey), feu Louis (Lucie Landry), feu 
Yvon (Estelle Carrier), Jean-Ndël 
(Gemma Angers), feu Patrice (Gertrude 
Lajoie), Henriette (Roger Moisan), Jean- 
Guy (Claude Bellavance); ses beaux-frè­
res et belles-soeurs: feu Philippe Boily 
(feu Edith Godbout), feu Éliane (feu 
Ernest Auclair), feu Lucien (Annette 
Laçasse), Lucienne (feu Joseph Girard), 
Albert (feu Marguerite Martel), feu Arthur 
(feu Marie-Anne Laçasse), Gérard (Rose- 
Aimée Houde), Jeannette (Henri D’Anjou), 
ainsi que ses neveux et nièces, et de 
nombreux parents et amis Une personne

bénévole sera présente au salon afin de 
recueillir vos dons en faveur du Fonds de 
Dotation du Centre Hospitalier de 
Jonquière. Pour informations: 547-2116, 
télécopieur 547-0128 Direction funérai­
re: La Résidence funéraire du 
Saguenay

SASSEVILLE
(Mme Fernande Baribeault)

Le 25 janvier 2000, est décédée au 
Complexe Hospitalier de la Sagamie, à 
l’âge de 74 ans, Mme Fernande 
Baribeault, épouse de M Rosaire 
Sasseville. demeurant au 1896 de la 
Gaillarde, Jonquière. La dépouille mortel­
le a été exposee à la

Résidence Funéraire Saguenay 
3711 Cabot 
Jonquière

Les funérailles ont eu lieu le jeudi 27 jan­
vier 2000 à 15 h à l’église Ste-Famille. Les 
cendres ont été déposées au 
Columbarium St-Dominique. Outre son 
époux M. Rosaire Sasseville, elle laisse 
dans le deuil ses enfants: Denis 
Sasseville. Line Sasseville (Réjean 
Bourgeois); ses petits-enfants: Patsy, 
Stéphanie, Guillaume; ses frères et 
soeurs: feu Gérard Baribeault (Charlotte 
Fortin), feu Gratien (Jeannine Athot), feu 
Léopold (Magella Lajoie), Rose-Hélène 
(feu Henri Gervais), Fleur-Ange (feu 
Antonio Couture), Gisèle. Rolande 
(Damase Fortin) Jeanne-d’Arc (Robert 
Tremblay); ses beaux-frères et belles- 
soeurs: Juliette Sasseville (feu Roland 
Potvin), Marie-Ange (feu Roland Côté), 
Suzanne (feu Adrien Bonneau), Gérard 
(Madeleine Lajoie), feu Antoine (Maude 
Lauzier), feu Arthur (Antoinette Paradis), 
Richard (Jocelyne Tremblay), ainsi que 
plusieurs neveux et nièces et de nom­
breux parents et amis. Pour informations: 
547-2116, télécopieur: 547-0128.
Direction funéraire: La Résidence funé­
raire du Saguenay.

SAVARD (Mme Adine Lapointe)
Le 29 janvier 2000 est décédée entourée 
de l’amour des siens au Foyer Delage à 
l’âge de 94 ans et 2 mois Mme Adme 
Lapointe, épouse de feu M Joseph 
Savard, demeurant au Foyer Delage, 257. 
St-Armand, Chicoutimi-Nord. La famille 
accueillera les parents et ami(e)s le 
dimanche 30 janvier 2000 de 14 h à 17 h 
et de 19 h à 22 h et le lundi 31 janvier 
2000 de 12 h (midi) à 14 h à la résidence 
funéraire

Emery Gravel, Mouvement coopératif 
345, St-Armand, Chicoutimi 
(face à l’église Ste-Claire)

Les funérailles auront lieu le lundi 31 jan­
vier 2000 à 14 h à l’église Ste-Claire. Elle 
sera incinérée au crématorium Emery 
Gravel et les cendres inhumées au cime­
tière Saguenay. Elle était la mère de: feu 
Roger Savard, Lise (Jean-Baptiste 
Larouche), Sylvain (Géraldine Tremblay). 
Jocelyne (Jean-Eudes Savard) et Michèle 
(Pierre Charette). Elle laisse également 
ses petits-enfants: Stéphane Larouche 
(Myriam Montpetit); Claude Savard (Katie 
Paradis), Julie et Mireille; Dominic et Dany 
Savard; ses 2 arrière-petits-enfants: 
Nicolas et Benjamin Larouche ainsi que de 
nombreux neveux et nièces, parents et 
amis. Pour les personnes désireuses d’of­
frir des dons, une personne bénévole de la 
Fondation de ma Vie sera présente au 
salon funéraire afin de les recueillir Pour 
informations: bureau: (418) 543-6962, 
télécopieur: (418) 543-9409. Direction 
funéraire: Maison Emery Gravel, 
Mouvement Coopératif.
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TREMBLAY (Mme Anita Desbiens)
Le 29 janvier 2000. est décédée au Centre 
Maria-Chapdelaine de Dolbeau- 
Mistassini, à l’âge de 72 ans et 11 mois. 
Mme Anita Desbiens, épouse de M 
Florent Tremblay « dit Ti-n’homme », 
demeurant au 828, rue Principale, Saint- 
Augustin. Les membres de la famille 
recevront les sympathies

à la salle paroissiale 
de Saint-Augustin

de 14 h à 17 h et de 19 h à 22 h le diman 
che 30 janvier 2000, et de 9 h à 14 h le 
lundi 31 janvier 2000. Les funérailles 
auront lieu le lundi 31 janvier 2000 à 14 h 
à l’église de Saint-Augustin. Les cendres 
seront déposées au cimetière paroissial 
Outre son époux, M Florent Tremblay 
« dit Ti-n’homme », elle laisse dans le 
deuil ses enfants: Christian (Thérèse 
Leboeuf), Blandine (David Patry), Ginette 
(Réjean Tremblay), Carole (Jean-Yves 
Goulet), Georges (Carole Desbiens), 
Clermont (Louise Côté) et Etienne (Sonia 
Bonneau); ses 20 petits-enfants, ses frè­
res et sœurs: Marie-Berthe (Fernand 
Duchesne), Welley (Denise Larabie). 
Béatrice (feu Edmond-Louis Tremblay) 
feu Cécile (Léonce Tremblay), Hermel 
(Ghislaine Dutrisac), feu Paul-Henn (Léa 
Carrière), Léon-Georges (Noëlla 
Dubosq), Denise (Léo Carrière), Céline 
(Isidore Carrière), feu Alexis (Solange 
Ricard), feu Jean-Marie (Bibiane Landry). 
Gérard et Hélène (Yvon Tousignant); ses 
beaux-frères et belles-sœurs: sœur 
Blandine des Hospitalières de Chicoutimi, 
Evangéline (Emilien Plourde), feu 
Edmond-Louis Béatrice Tremblay), 
Béatrice (Paul), Valérien (Liliane 
Tremblay), Georges-Emile (Yolande 
Barrette) et feu Germain (Berthe 
Tremblay); ainsi que ses filleuls(es). 
neveux et nièces, parents et ami(e)s. Elle 
était la fille de feu M. Armand Desbiens et 
de feu Mme Adélia Desgagné. Vos mar­
ques de sympathie peuvent se traduire en 
dons pour la fondation du Centre Maria- 
Chapdelaine, 2000 Sacré-Cœur, Dolbeau- 
Mistassini, G8L 2R5. Pour informations 
Téléphone: 418-276-1411. Télécopieur: 
418-276-2057 Direction funéraire: 
Maison funéraire Hébert & Fils. 
Dolbeau-Mistassini.

TREMBLAY (Mme Huguette)
Le 29 janvier 2000 est décédee à l’âge de 
57 ans Mme Huguette Tremblay, épouse 
de M Justin Simard, demeurant au 1991. 
boul. Grande-Baie Sud à La Baie La 
famille accueillera les parents et ami(e)s 
le lundi 31 janvier 2000 de 18 h 30 à 20 h 
30

au Centre funéraire Notre-Dame 
1091, avenue Mathieu 

La Baie
Les funérailles auront lieu le lundi 31 jan­
vier 2000 à 20 h 30 au Centre funéraire 
Notre-Dame. Elle sera incinérée et les 
cendres inhumées au cimetière St-Alexis 
Elle était la fille de feu Edgard Tremblay et 
de feu Odile Asselm. Elle laisse dans le 
deuil outre son époux Justin Simard, ses 
enfants: Roma Simard (Thérèse St- 
Gelais). Denis (Martine Gauthier), Martin 
et son amie Julie Boulay; se petits- 
enfants: Marc-André Simard, Jonathan, 
Jean-Philippe, Mananne, Laurie, 
Guillaume, Emmanuelle; ses frères et 
soeurs: Marcelin Tremblay (Madeleine 
Gagné), feu Marcel, Jacqueline (feu 
Bertrand Beaulieu), Jacques (Yvonette 
Lajoie), Patrique, Simon (France 
Tremblay), Nicole, Denise (Jacques 
Favre), Marcel, Alain (Chantale Laberge); 
ses beaux-frères et belles-soeurs: Percy 
Simard, Céline (René Bergeron) ainsi que 
Nicole Thivierge. Elle laisse également 
dans le deuil de nombreux neveux et niè­
ces, parents et amis Pour les personnes 
désireuses d’offrir des dons, une person 
ne bénévole de la Société Canadienne du 
Cancer et des Gédéons sera présente au 
salon afin de les recueillir. PRIERE DE NE 
PAS ENVOYER DE MESSE. Pour Infor 
mations: bureau (418) 697-0075, téléco 
pleur: (418) 697-7875 Direction funérai­
re: Coopérative Funéraire du Fjord.
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Les quilles perdent leurs
secrets devant Julien Cormier

Julien Cormier a skié et joué au hockey. Il a travaillé dans les mines, nagé dans les eaux du 
lac Ontario, pris part à la guerre de Corée. Puis travaillé chez Price pendant 33 ans. À 6"? ans, le 
nouveau retraité a voulu savoir pourquoi tant de gens perdaient leur temps à faire tomber des 
quilles. Quatorze années ont passé depuis pendant lesquels Cormier n'a jamais lâché, à tel point 
qu'il réalisait récemment, sur les allées du Carrefour du quilleur de lonquière, sa première partie 
parfaite en carrière. «Et ça ne sera pas la dernière!», promet-il sur un ton qui ne laisse aucun doute 
sur sa volonté d'y parvenir...

JONQUIERE 
(RGT) - Né à moins 
d'un demi-mille de la 
rivière Aux-Sables, 
lulien Cormier n'avait

_____________ guère plus de cinq ans
lorsqu’il bravai:

. l'interdiction maternelle 
d'aller s'y baigner trop 
tôt en saison.

«Il y avait encore de la glace sur le lac 
Kénogami et on se baignait quand même dans 
la rivière Aux-Sables. Maman voulait pas, mais 
on cachait notre costume de bain dans le bois. 
Il fallait le faire dégeler avant de le mettre. 
J'étais heureux dans l'eau froide», se souvient 
le (onquiérois qui fêtera ses 76 ans le 19 juin.

À 15 ans, la natation n'a plus beaucoup 
de secret pour Julien qui s’amuse à effectuer 
l'aller-retour entre l'église et l'ile de sable, sur 
le lac Kénogami.

Tout au long de son enfance à lonquière, 
Cormier continue de nager l'été et de skier 
l'hiver. Le ski, comme c'est le cas pour les sept 
autres membres de la famille, se pratique «à la 
bonne franquette», derrière le Saguenay Inn 
(l'actuel Manoir du Saguenay).

lulien Cormier a dix-neuf ans lorsqu il 
quitte le Saguenay, répondant ainsi à l'appel 
du Klondike qu'il croyait trouver dans les 
mines d'or, de nickel et de cuivre de l'Ontario. 
Il vivra finalement pendant 13 ans hors des 
murs du Québec, dont cinq en sol ontarien, 
deux aux États-Unis et deux autres en Corée.

«En Ontario, j'ai nagé beaucoup, lusqu'à 
trente milles par semaine dans le lac Ontario», 
précise-t-il.

Attiré par l’idée d'aller combattre en sol 
étranger, il gagne l'armée canadienne avant 
d'étre envoyé... aux États-Unis. Il a alors vingt- 
sept ans.

«C'est aux États-Unis qu'on était entrainé 
avant d'aller en Corée», relate Cornier qui 
revient définitivement au Saguenay en 1952.

Suivant les traces du paternel, lulien 
Cormier est employé à l'usine Price de 
lonquière Plus précisément au département 
électrique.

«l’avais toujours rêvé de monter une salle 
de conditionnement pour la pratique des 
poids et altères. Chez Price, j'ai eu l'occasion 
de le faire. Il y avait un local de vide au Centre 
commémoratif Price. l'ai demandé si je 
pouvais y installer un gymnase. On a fabriqué 
des poids à l'usine et on s'est ramassé une 
quinzaine à lever des poids, l'aimais ça et je 
me suis toujours contenté de le faire pour le 
plaisir», ajoute Cormier qui connaît entre­
temps celle qui deviendra sa compagne de vie.

«le me suis marié avec Géraldine 
(Pelletier) en 1954. Nous avons eu des enfants

O

et c'est un peu pour ça que j'ai délaissé le gymnase. Avec 
les enfants, j'avais moins le temps. Et puis Géraldine a 
quitté son emploi d'infirmière pour ouvrir une 
pouponnière. Avec un tas de bébés à s'occuper, ça 
laissait pas tellement le temps pour autre chose», 
raconte-t-il.

L’emploi chez Price, la croissance de la famille -le 
couple aura cinq enfants-, tout éloignait Cormier de 
l'activité physique. «Mais j'ai toujours continué de 
nager», assure-t-il.

Une fois arrivé le jour de la retraite, à 62 ans, le 
lonquiérois se rend dans une salle de quilles... juste 
pour voir. «Ça n'a pas été long que je me suis mis à 
jouer 40 à 50 parties par semaine. l'ai fait le tour des 
salles et pris des cours avec Frank Buffa. I^s quilles, c'est 
comme le golf. Sans technique et sans pratique, on peut 
pas s'améliorer», ajoute Cormier qui frappera des balles 
de golf dès l'année suivante.

Depuis quelques mois, le lonquiérois s'approchait 
toujours davantage de la note parfaite en simple tout en 
relevant au maximum la barre des triples, notamment 
un cumulatif de 789 réalisé en même temps que sa note 
parfaite.

«l'ai fait plusieurs triples de plus de 700, au cours 
des derniers mois, et j'ai aussi passé proche du 300 
plusieurs fois», raconte le septuagénaire qui s'en promet 
une autre avant longtemps.

«Moi, je sais que je suis capable!», conclut Julien 
Cormier.
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PALAIS DES SPORTS DE JONQUIERE
SAMEDI 12 février - 20H30

Édition2000 :
• Miss Harley 2000
• Toute la gamme de motos Harley

Davidson 2000 roulera dans la 
place... du son et de l'action

• Motos customs extrêmes
• Harley fashion 2000 et danseuses
• Show 2heures 30 non-stop
• Band "live"

Billets en vente chez PPM Moto Plus 
au Palais des sports de Jonquière : 
546-2166
INFO-SHOW Jonquière : 699-7766

■»r« ^ jt'ïàlî- 
R.P.M. Moto Plus

WWW.motoshow.com
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SOURIRE- Un petit sourire 
pour le photographe. Virgi­
nie Gagnon, de Chicoutimi, 

ne s'est pas laissée prier, 
surtout que la jeune pati­
neuse venait de remporter 
l'or, en catégorie junior 
bronze, dans le cadre des 

finales régionales des Jeux 
du Québec, la semaine der­
nière à Saint-Félicien. 

(Photo Chantale HameU

EN ATTENTE- Faut faire preuve de patience, parfois, et attendre son tour, surtout lorsque plusieurs jeu­
nes athlètes sont au rendez-vous, comme ce fut le cas lors des finales régionales des Jeux du Quebec en 
patinage artistique, à Saint-Félicien. On se prépare alors en regardant d'autres patineurs et patineuses 
à l'oeuve, comme le font ici Marie-Claire Asselin et Emy Laflamme. de Chibougamau.

NOUVELLE DAMEUSE- 
Julie Boulianne a pris plai­
sir à visiter la cabine de 
l'opérateur de la nouvelle 
acquisition du Valinouët, 
une dameuse Pisten Bully 
260 de fabrication alleman­
de. L'acquisition de cette 
dameuse, à l'état neuf, a 
entrainé des débours de 260 
000$.

(Photo Roger Gagnon)

PAPA INDISPENSABLE- Tout un attirail que celui de gardien de but. Et à 8 
ans, un hockeyeur a bien souvent besoin de son papa pour attachei ses 
jambières. Ce n'est certainement pas le jeune Antoine Massé, un membre des 
Jeannois d'Alma (novice B), qui va s'en plaindre. Surtout qu'on se préparait a 
jouer en grande finale du tournoi novice de Métabetchouan. la semaine
dernière. , ,(Photo Chantale Hamel)

yMSSURANCE ■BSSSjgj <!!480-3939
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MEILLEURS GARDIENS- 
Les gardiens des Marquis 
midget CC de Jonquière ont 
sauvé en quelque sorte 
l'honneur de la région en 
étant désignés meilleur duo 
à leur position à l'issue du 
tournoi midget d'Alma. 
Jean-Benoit Pilote (à 
gauche) et Pierre-Paul 
Lemay (2e de la droite) ont 
reçu une plaque souvenir 
des mains de Christian 
Thivierge. de la Tabagie 
Dequen, et Serge Lefebvre, 
président d’honneur, sous 
l'oeil attentifdu président du 
tournoi. Ricky Willcocks.

(Photo Steeve Tremblay)

Qellice

Le bébé a grandi
Aujourd'hui, sur le coup de 

18h00 ou à peu près, alors que 
sera effectué le botté d'envoi du 
XXXIVe Super Bowl, entre les 
Titans du Tennessee et les Rams 
de St. Louis, plusieurs jeunes ath­
lètes de cette discipline, dans la 
région, pourront déjà bénéficier 
des retombées de ce match à 
grand déploiement publicitaire.

Ainsi, au restaurant-bar Mario- 
Tremblay d'Alma, à l'hôtel Le Mon- 
tagnais de Chicoutimi et à la poly­
valente Arvida de Jonquière, ils 
seront quelques centaines d'ama­
teurs à applaudir leur équipe favo­
rite, et ce pour une bonne cause, le 
football mineur.

Tout a commencé en 1993. 
alorsqueSteeve Tremblay, «l'oeil» 
du Quotidien et du Progrès-Diman­
che au Lac-Saint-Jean, en compa­
gnie de son ami Martin Morissette. 
a mis sur pied le comité Super Bowl 
d'Alma. A l'époque, ce comité visait 
simplement à regrouper, dans un 
endroit donné, les amateurs de 
football, pour visionner ce match 
ultimedelaLNF, dans une ambian­
ce de fête.

Puis en 1995, alors que se sont 
joints au comité, Hervé Harvey et 
Pierre Gaudreault, on a décidé de 
structurer la soirée afin que des 
profits en découlent, lesquels 
seraient alors versés aux équipes 
de football du Lac-Saint-Jean Est.

Depuis, la «gang» d'organisa­
teurs a grossi et les retombées 
également, avec le résultat qu'à 
l'issue de cette huitième présenta­
tion, placée sous la présidence 
d'honneur de Bruno Heppell, des 
Alouettes de Montréal, près de 30 
000 $ (4000$ cette année), auront 
été versés au football dans le sec­
teur. Faut l'faire...

Pendant ce temps, au Sague­
nay, la même recette a été adop­
tée. Et même s'il est un peu trop tôt 
pour en tirer les conclusions, il faut 
prévoir que la formule portera éga­
lement ses fruits.

C'est ainsi que l'an dernier, 
l'organisation mis sur pied par Alain 
Claveau, animateur de la vie étu­
diante à Laure-Conan, a permis 
d'amasser 5000 $ pour les quatre 
équipes de football de la Commis­
sion scolaire des Rives-du-Sague- 
nay. Et cette année, on en prévoit 
tout autant à la suite du visionne- 
ment présenté au Montagnais.

Puis à Jonquière. il s'agira d'une 
première cette année, à la polyva­
lente Arvida, l'événement étant 
placé sous la présidence d'hon­
neur d'un autre Alouette, Sylvain 
Girard, de Chicoutimi.

Mais quoiqu'il en soit, le «bébé 
à Steeve Tremblay» a fait des 
petits et ce sont les jeunes du foot­
ball qui en bénéficient. Un coup de 
chapeau s'impose donc...

la meilleure façon de faire connaissance
Inscription: (418) 698-2777

• Inscription GRATUITE dans le journal

• Enregistrement GRATUIT à une boîte vocale

• Récupération GRATUITE des messages
438896



Jean-Eudes Potvin

Un «patenteux» à l’assaut du marché américain
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RÉFÉRENCE- Se qualifiant de patenteux, Jean-Eudes Potvin de 
Delisle est devenu une référence dans la construction d’avions 
ultralégers.

(Photo Steeve Tremblay)

ALMA (MT) - Il y a une dizai­
ne d’années, Jean-Eudes Pot­
vin, de l’Avenue Grande- 
Décharge à Delisle, se lançait 
dans cette grande aventure 
qu’est la construction des 
avions ultralégers et, 
aujourd’hui, il est en train de 
négocier des droits pour lancer 
sa petite entreprise familiale 
sur la scène américaine dans le 
but d’y vendre des appareils 
préassemblés, ce qui serait un 
pas de géant de fait dans un 
domaine où les compétences 
régionales sont quasi inexis­
tantes.

Jean-Eudes Potvin se quali­
fie de «patenteux» et il admet 
qu’il a réussi à franchir certai­
nes étapes, dans cet univers, 
généralement réservé aux 
hommes de science, grâce à sa 
dextérité et son esprit d’inven­
tion.

Soudeur de métier et ancien 
conducteur de machineries 
lourdes en forêt, l’Almatois 
aime raconter les événements 
qui l’ont conduit dans cette 
aventure.

«Je suis pilote depuis quel­
ques années et j’ai déjà 4000 
heures de vol à mon actif. 
Quand, en 1993, j’ai décidé de 
lancer mon “ bush cady”, il fal­
lait avoir un certain culot et, à 
ce moment-là, c’était la chose 
queje possédais le plus. J’avais 
piloté bien des avions et je 
m’étais dit que je serais capa­
ble de construire quelque 
chose d’aussi performant et 
c’est ce que j ’ai réussi. Au cours

de ces années, j’ai construit 
plusde75ultralégerseton peut 

dire que 
c’est pas

■ma* p°ur
€ un petit

régional

52remblay «la'àans
un domai­

ne qui est pour le moins com­
plexe.

«Ce qui est le plus drôle, 
dans cette histoire-là, c’est que 
je construis mes appareils avec 
un produit bien de chez nous, 
l’aluminium.

En effet, je dois acheter le 
produit transformé à prix fort, 
chez nos voisins, les Améri­
cains, alors que nous sommes 
reconnus comme les premiers 
producteurs de cette matière 
première dans le monde. Il doit 
y avoir une petite erreur quel­
que part.»

Produit de qualité

Jean-Eudes Potvin. qui est 
bien installé dans un petit han­
gar, sis derrière sa maison 
familiale, affirme être bien fier 
de son produit.

«Je construis des petits 
avions qui vont sur roues, sur 
flotteurs et sur skis. Ces appa­
reils ont un rayon d'action de 
six heures et ils sont reconnus 
pour leur résistance. Quant à la 
sécurité, je n’ai pas encore eu 
de malchance depuis queje me

Devant un choix définitif
Les trappeurs se prononceront sur leur avenir

par Martin Tremblay

DELISLE (MT) -Les trap­
peurs du Saguenay-Lac-Saint- 
Jean auront un choix important 
à faire, au mois d’avril 2000. 
alors qu’ils auront à se pronon 
cer sur leur avenir immédiat.

En effet, selon le président 
de l'Association régionale des 
trappeurs, Carol Harvey de 
Delisle. le moment du choix 
définitif est arrivé.

«Depuis quelques années, 
nous sommes soumis à certai­
nes contingences qui ne nous 
permettent plus de diriger 
notre activité sportive en ce qui 
concerne les prix de base des 
peaux des animaux à fourrure. 
Nous avons mené une vaste 
consultation, il y a deux ans, et 
le moment est venu de prendre 
nos propres décisions. Le pre­
mier avril, ce sera à la mise à 
jour des listes des membres des 
associations. Le 14 avril, il y 
aura un envoi postal à tous ceux 
qui sont reconnus comme mem 
bres officiels. Le 28 avril, ce 
sera le retour de la consulta­
tion. Le 5 mai, ce sera le moment 
de compiler les réponses et le 
15 mai, si tout se déroule bien, 
cesera lapublicationdes résul­
tats de ce sondage. Le premier 
juin, ce sera l’entrée en vigueur 
des nouvelles normes s’il y a 
lieu, bien entendu.»

Selon le président, il y aura 
des conditions d’imposées sur 
le plan de la participation pour 
qu'une nouvelle législation 
puisse entrer en vigueur.

<• Au Québec, nous avons plus 
de 8000 membres et il faudra

que 50% répondent à notre 
consultation populaire, ce qui 
veut dire que nous aurons 
besoin de 4034 réponses. Parmi 
ces réponses, les deux tiers doi­
vent être en faveur des nouvel­
les normes pour que ces derniè­
res puissent s'appliquer. Dans 
ce genre de consultation, les 
personnes concernées formu­
lent des critiques, mais ne 
prennent pas le temps de parti­
ciper au processus de consulta­
tion. Si les trappeurs veulent 
fixer eux-mêmes le prix des 
peaux, dans un avenir pro­
chain, c'est le moment ou jamais 
d'agir. Pour les trappeurs, c’est 
une dernière chance de pren­
dre leur situation en main.»

Une passion

Carol Harvey s’occupe de 
l’Association régionale depuis 
quelques années, mais il affir­
me être, avant tout, un passion­
né de la nature à son état le plus 
pur.

«Je possède un secteur de 
trappe sur la Zec La Boiteuse, 
avec un ami, et nous pratiquons 
ce loisir beaucoup plus par 
amour de la nature que pour 
faire de l'argent. D’ailleurs, sur 
le plan monétaire, le prix des 
peaux n’est plus ce qu’il était et 
il est vraiment inconcevable de 
penserpouvoirvivredeson art. 
C’est l’amour de la nature et des 
grands espaces qui m'attirent 
dans ce milieu. Le trappage a 
évolué avec les années et les 
nouvelles méthodes sont de 
plus en plus humanitaires. 
C’est bien beau de prendre des

animaux au piège, mais encore 
faut-il observer certaines 
règles de façon à ce que ces 
bêtes ne souffrent pas inutile­
ment. La communauté euro­
péenne nous a forcés à rationa- 
liser notre façon de faire et 
c’est là toute une différence 
avec les méthodes sauvages des 
temps anciens. Il faut, aussi, 
protéger les cheptels parce que 
les animaux de trappe ne seront 
pas là éternellement s’il n’y a 
pas des mesures sévères de 
contrôle.»

Prix très bas

Pour le commun des mortels, 
les trappeurs sont des person­
nes qui font des affaires d’or 
avec les peaux des animaux à 
fourrure.

A ce sujet, Carol Harvey a 
tenu à fournir certaines expli­
cations.

«Il y a 19 espèces que nous 
pouvons trapper dans la région 
et au Québec, dont le renard, la 
belette, le rat musqué, le cas­
tor, la loutre, la martre d’Amé­
rique, le lynx du Canada, l’ours 
noir, le vison d’Amérique, le 
loup, le coyote, l'écureuil roux, 
la moufette rayée, le pékan et le 
raton laveur. Pour ce qui est des 
prix, la situation a bien changé 
et nous sommes loin de cette 
terre promise dont on parlait, 
jadis.

«Pour donner un exemple, 
qu'il s’agisse de prendre une 
peau de lynx du Canada. La sai­
son dernière, une peau pouvait 
se vendre 64.45 $. ce qui est très 
loin des 500 $ qui ont déjà été

donnés pour cet animal. Toutes 
les peaux, ou presque, ont vécu 
le même phénomène. Il est 
donc facile de comprendre 
qu’il serait intéressant, pour 
les trappeurs, de pouvoir fixer 
les prix de ce marché.»

suis lancé dans cette aventure. 
Je voulais diminuer le poids de 
ces petits avions et c’est le défi 
que j’ai réussi à relever. Ces 
appareils se pilotent bien et 
chaque avion que j’ai construit 
prenait le visage d’une réussite 
familiale parce que tout le 
monde, dans la maison, met 
l’épaule à la roue. En effet, mon 
épouse Margot, ma fille Karine 
et mon fils Pierre sont tous des 
mordus de l’aviation et. sans 
leur collaboration et leur 
implication, je n’aurais jamais 
construit 75 appareils. Ce 
métier de constructeurs 
d’ultralégers ne fera pas notre 
richesse, mais nous procure 
une grande satisfaction. Ce qui 
compte, pour nous, c’est la 
grande autonomie que ce tra­
vail nous procure.

«Pour ce qui est du prix, on 
peut avoir un tel avion pour 60 
000 $ ou 75 000 $, selon les 
options. La durabilité de ces 
avions est de quarante ans et 
plus, ce qui n’est pas si mal.»

Des artisans

Jean-Eudes Potvin. malgré 
des succès qui ne démentent 
pas. demeure très réaliste.

«Je suis un artisan dans la 
force du mot et je suis bien fier 
de l’être.

Dans une région comme la 
nôtre, les constructeurs de 
petits ultralégers ne sont pas 
légion et c’est cette rareté qui 
fait le charme de notre tra­
vail.

Quand nous bâtissons un 
avion, ce dernier devient une 
partie de notre vie. Nous sui­
vons chacune des étapes de la 
construction et, une fois l’appa- 
reil sorti du hangar, c’est un 
profond sentiment de fierté 
que nous ressentons. Il n’y a 
rien de plus beau, sur cette 
terre, que de faire une oeuvre 
de création, surtout dans un 
domainecommecelui de l’aéro­
nautique.»

r * *

I IWjUIH1' •

TRAPPEUR DEVANT L’ETERNEL -Carol Harvey de Delisle. pré­
sident de l’Association régionale des trappeurs, est. avant tout, un 
amant de la grande nature.

(Photo Steeve Tremblay)
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Programme Sports-Etudes

Le MEQ reconnaît neuf disciplines
par Stéphane Bégin

JONQUIERE(SB)- «En plus 
d'assurer un meilleur enca­
drement pédagogique et spor­
tif à nos athlètes, la reconnais­
sance de neuf des disciplines 
sportives du programme 
Sports-Etudes nous permettra 
de leur assurer un encadre­
ment psychologique et nutri­
tif.»

Directeur adjoint à la péda­
gogie à la polyvalente Arvida. 
Eric Guay avoue que la récen­
te reconnaissance officielle 
du ministère de l'Education 
du Québec et du Secrétariat 
aux sports et loisirs donnera 
davantage de crédibilité et de 
notoriété au programme sco­
laire de la polyvalente Arvida.

On a ainsi donné une recon­
naissance aux disciplines de 
l'athlétisme, du hockey mid­
get AAA. du judo, de la nage 
synchronisée, de la natation, 
du patinage artistique, du 
patinage de vitesse, du tennis 
et du volley-ball AAA.

Il va sans dire que bien des 
choses vont changer à la mai­
son d'enseignement du boule­
vard Mellon. Mais des change­
ments pour le mieux.

La reconnaissance gouver­
nementale fait en sorte qu'une 
petite aide financière sera 
accordée à la maison d'ensei­
gnement.

Une aide qui permettra d'en 
donner un peu plus aux athlè­
tes.

«Nous allons pouvoir leur 
assurer un suivi en psycholo­
gie sportive en cas de difficul­
tés passagères. Nous allons 
aussi pouvoir vérifier si les 
athlètes sont sous ou sur­
entraînés. de même que leur 
donner la meilleure informa­
tion possible sur la nutrition 
adéquate à leur sport», expli­
que Eric Guay.

Ce que l'on souhaite, c'est 
un développement harmo­

POLWALENTE ARVIDA

façonné pour les athlètes. Ils 
vont avoir trois heures et 
demie de cours en début de 
journée et se concentreront à 
leur sport en après-midi.

Du moins, présentement. 82 
pour cent des étudiants-athlè­
tes s’entraînent en après-midi,
alors que la balance le fait en 
soirée.

«On espère se diriger vers 
un pourcentage encore plus 
élevé d’étudiants qui s’entraî­
nent en après-midi. D’ailleurs, 
les Elites de Jonquière (hoc­
key midget AAA) délaisseront 
l’entraînement en soirée pour

l'après-midi l'an prochain.
«Tout ça pour un dévelop­

pement harmonieux, qui per­
mettra à l’étudiant de pouvoir 
avoir une meilleure vie socia­
le. mais aussi le temps néces­
saire à consacrer aux études», 
ajoute Ginette Murray, direc­
trice de la polyvalente Arvida.

Quant aux disciplines du 
badminton, du basket-ball, de 
la gymnastique, du ski alpin, 
du surf des neiges, du taek 
wondo, du curling et du kara 
té, elles pourraient obtenir 
une reconnaissance dans les 
prochaines années.
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LOGO - Ce nouveau logo, créé par Julie Charron, devrait être le 
nouvel emblème de la polyvalente Arvida. Il représente un aigle 
qui regarde devant lui. au loin et qui est ouvert sur le monde. Le A 
peut signifie Arvida. mais aussi l’artiste, l’athlète et l'apprenant. 
Quant aux couleurs, le bleu et l'or, elles représentent bien les équi­
pes de la polyvalente Arvida. le Bleu et Or.

(Photo Le Quotidien)
nieux pour les étudiants. Mais 
tout le monde semble vouloir 
collaborer à la polyvalente 
Arvida.

Car qui dit reconnaissance 
du gouvernement, dit aussi 
implication du milieu, adapta­
tion du corps professoral à ces 
athlètes qui se promènent 
d'un bout à l'autre du Québec, 
du Canada et parfois même 
dans le monde.

«Le fait que neuf discipli­
nes sportives obtiennent une 
reconnaissance officielle

signifie aussi qu'elles sont 
considérées au même titre 
qu'une autre matière. Les étu­
diants pourront obtenir huit 
unités annuellement.

«Cela veut dire que l'enca­
drement sera plus serré. Ca 
nous oblige à donner un entraî­
nement sur une durée de 40 
semaines, soitdelafindumois 
d'août à la fin de l'année sco­
laire, en juin. Et ce sera comme 
ça dès l'an prochain», men­
tionne Eric Guay.

En fait, l'encadrement est

IS jpori détente
Tournoi de Delisle

DELISLE (RGT) - Il y aura de 
l'action sur la patinoire du cen­
tre sportif Mistook de Delisle 
(secteur St-Coeur-de-Marie), 
du 3 au 6 février, dates auxquel­
les se tiendra la 34e édition du 
Tournoi provincial de ballon 
sur glace et de hockey-éponge 
de l'endroit.

Une quarantaine d'équipes 
sont attendues pour l'occasion. 
Le montant des bourses sera 
déterminé en fonction du nom­
bre de formations inscrites.

Au ballon sur glace, les par­
ticipants pourront s'inscrire au 
sein des classes hommes com­
pétition sans contact, hommes 
participation sans contact, 
hommes 5 contre 5 et femmes 
sans contact. Les règlements 
appliqués seront ceux de la 
Fédération de ballon sur glace 
du Québec.

Au hockey-éponge, les équi­
pes combattront en classes 
hommes A. B et C (minimum de 
3 parties), hommes étudiants 
(14-18 ans) et femmes.

Les intéressés ont jusqu'à 
demain (lundi 31 janvier) pour 
s'inscrire au coût de 130$ par

équipe, sauf pour les étudiants 
pour lesquels le montant exigé 
sera de 110$.

On peut s'informer en appe­
lant Éric Gilbert. 347-5891.

Les Randonneurs 
au mont Édouard

L'ANSE-ST-JEAN (RGT) - 
Les Randonneurs du Saguenay 
sont conviés au mont Édouard, 
le dimanche 6 février, mais 
oubliez les skis car c'est plutôt 
en raquettes que s'effectuera 
cette randonnée hivernale sur 
un parcours de six kilomètres 
autour de la montagne anjean- 
noise.

Le rendez-vous a lieu à comp- 
ter.de 10h30 à l'accueil du cha 
let de ski du mont Édouard.

On s'informe auprès de Lucie 
Émond. 690-0098.

Le Relais des buttes 
fête ses trente ans

SAINT-FÉLICIEN (RGT)-Le 
Club de motoneiges Relais des 
buttes de St-Félicien tiendra 
un cocktail, suivi d'un 5 à 7 et 
d'un souper libre, le jeudi 3 
février. La rencontre, qui

s’inscrit dans le cadre du Festi­
val de la motoneige de St-Féli­
cien. a pour but de souligner le 
30e anniversaire du club. Une 
exposition de photos se tiendra 
en permanence au local du club 
pendant toute l'année.

Bénédiction des 
motoneiges

CHICOUTIMI (RGT) - Une 
séance de bénédiction des 
motoneiges se déroulera le 
dimanche 6 février, à compter 
de 13h. à la chapelle du lacJalo- 
bert. dans le secteur des monts 
Valin. L'activité est organisée 
par leClub Caribou qui informe 
également les utilisateurs 
qu'une bonne part de ses sen­
tiers sont maintenant accessi­
bles.

Bains libres
CHICOUTIMI (RGT) - Il y

aura desséances de bains libres
en après-midi, soit de 14h à 
15h30. lundi et mardi.31 janvier 
et 1er février, aux piscines 
Dominique-Racine et Roland- 
Saucier de Chicoutimi.

On peut s'informer en appe­
lant au 698-3207.

Tour du mont Valin
50, 36, 12 kms

Saguenay 
18 mars 2000

{effete
Collaboration :Éric Savard

Le premier «Tour du mont Valin» a eu lieu en 1986. L’aventure 
du début est devenue, en 2000, un événement majeur de la 
saison de ski de fond au Saguenay, au Québec et encore plus...

Le 15e«Tour du mont Valin» est un anniversaire important : c'est 
un pTImT' d&flte'. Joignez-vous à des centaines de skieurs 
et skieuses et venez goûter aux plaisirs de la montagne.

INSCRIPTION
Avant le 30 janvier 2000 :30 $ 
Avant le 27 février 2000 :40 $ 
Jusqu'au 18 mars 2000 : 50 $ 
Inscription par téléphone 
acceptée.

INFORMATION

PARC
DES MONTS-VALIN

(418) 674-1200

VISITEZ NOTRE SITE INTERNET
http://members.xoom.com/tourmtvalin

TABLEAU D’ENTRAÎNEMENT
Sem. Dates jour 1 jour 2 jour 3 Total

I 30 janv. - 05 fév. 14 km 20 km 22 km 56 km
2 6-12 février 16 km 22 km 24 km 62 km
3 13-19 février 18 km 25 km 28 km 71 km
4 20-26 février 20 km 28 km 35 km 83 km
5 27 fév.-4 mars 20 km 28 km 40 km 88 km
6 5-11 mars 20 km 30 km 40 km 90 km
7 12-18 mars 10 km 10 km Repos 20 km

N.B Vous pouvez remplacer une des séances hebdomadaires par une 
autre activité à dominante aèrobique.

Ç'cf, fuvitccifie ...
Course populaire du fondeur

CLUB PERCE-NEIGE - BÉGIN
Le samedi, 5 février 2000 
Distance : 30 km (libre)

lOlili imanche
442148

LES PARCS QUÉBÉCOIS

PARC DES 
MONTS-VALIN



hasse et pêche
Développement dans les ZEC

L’hébergement ne fait pas l’unanimité
CHICOUTIMI (RB) - La pos­

sibilité d’offrir de l’héberge­
ment sur le territoire des ZEC 
du Québec ne fait pas l'unani­
mité au sein des gestionnaires 
de la faune et des différents 
intervenants. Les pourvoyeurs 

et la Fédéra­
tion québé­
coise de la 
faune émet- 
tent certai- 

Vk# ■ nés réserves
5 à l’égard de

l’élargisse- 
‘Qlackbum nient du 

mandat des 
zones d’exploitation contrôlée 
(ZEC).

On craint dans certains 
milieux que les ZEC ne devien­
nent des réserves fauniques ou 
des pourvoiries.

Ces réactions font suite à la 
déclaration du ministre res­
ponsable de la Faune et des 
Parcs.GuyChevrette. qui a lais­
sé entendre, récemment, qu il 
se montrait ouvert à la possibi­
lité d’offrir de l’hébergement 
sur le territoire des ZEC. Le 
ministre a montré cette ouver­
ture après avoir rencontré les 
gestionnaires de ZEC qui récla­
ment plus de pouvoirs après 
plus de 20 ans d’existence.

Pourvoyeurs
Serge Chabot, propriétaire 

de la Pourvoirie du lac Laflam 
me et président de l’Associa­
tion des pourvoyeurs du Sague- 
nay-Lac-Saint-Jean. est évi­
demment contre cette possibi­
lité. L’hébergement en forêt 
c’est l’affaire des pourvoiries

et nous sommes suffisamment 
nombreux pour répondre à la 
demande. Si certains utilisa­
teurs expriment des besoins en 
termes d’hébergement pour 
pratiquer des activités de chas­
se et pêche sur la ZEC. la solu­
tion se trouve peut-être plus en 
milieu urbain», explique Serge 
Chabot. «Des discussions 
récentes avec des représen­
tants des chambres de commer­
ce et des représentants des 
milieux hôteliers démontrent 
aussi que les touristes et ama­
teurs de pêche qui fréquentent 
les ZEC souhaitent souvent 
logeren ville. Si les pourvoiries 
sont trop loin en forêt pour 
répondre à la demande 
d’hébergement sur les ZEC, le 
réseau urbain peut sûrement 
offrir une alternative. »

Serge Chabot se réjouit tou­
tefois des nuances apportées 
par le ministre voulant qu’il n’y 
ait pas de politique mur à mur 
pour l’hébergement sur les 
ZEC et que chaque cas sera trai­
té individuellement en tenant 
compte de l’offre d’héberge­
ment déjà existante. Les diffé­
rents partenaires seront 
d’ailleurs consultés avant de 
laisser des projets s’initier.

Nouveau mandat 
La Fédération québécoise 

de la faune (FQF), quant à elle, 
a réagi plus globalement au 
sujet de l’élargissement du 
mandat des ZEC. L’organisme 
qui regroupe l’ensemble des 
chasseurs et pêcheurs de la 
province craint que les change­
ments proposés à la composi-

Équipe du Québec de kayak
Stéphanie Vallée élue 
l’athlète de l’année

par Roger Tremblay

QUÉBEC (RT)-La kayakis­
te Stéphanie Vallée de Jon- 
quière vient d’être élue 
meilleure athlète au sein de 
l’équipe du Québec de kayak 
et reçoit par le fait même le 
trophée Paul-Fortin. La 
jeune kayakiste a été nom­
mée a ce titre en raison de ses 
brillantes performances au 
cours de la dernière saison.

En vertu d’un système de 
pointage à l’intérieur de 
l’équipe du Québec. Stépha­
nie Vallée a obtenu 75 points 
en saison régulière, devan­
çant ainsi Patrick Gagné par 
cinq points. Elle devient donc- 
la deuxième athlète de la 
région à se voir remettre un 
tel prix, le premier étant Mar­
tin Côté de Jonquièreen 1996. 
Elle se prépare maintenant 
en vue de la sélection cana­
dienne qui sera tenue à 
Chilliwack en mars prochain 
et s'entraîne à l’Université 
Laval. Je suis très heureuse 
de cette nomination car elle 
couronne mes efforts. Je ne 
m’attendais pas à un tel hon­

neur cependant, mais je 
l’accepte avec plaisir , dis­
ait-elle.

Karine Lefebvre
Pour sa part, l’athlète 

almatoise Karine Lefebvre a 
fort bien réussi son entrée en 
compétition pour la prochai­
ne saison. En fin de semaine 
dernière, elle a remporté les 
honneurs du premier champ­
ionnat d’athlétisme de la sai­
son. le championnat univer­
sitaire Mcgill Open en coin 
plétant le 3000 mètres en 10 
mn 10 s. De son propre aveu 
elle se sentait un peu seule 
durant cette épreuve, la 
concurrence étant relative­
ment peu élevée. Ce qui lui a 
cependant plu. c’est d’éclip­
ser son meilleur temps sur 
3000 mètres obtenu en 1999 
avec 10 mn 30 s. Karine Lefeb­
vre travaille maintenant sous
les ordres d’un nouvel entraî­
neur en Fabien Basset, mais 
continue aussi de recevoir 
des conseils de son tout pre­
mier entraîneur René Cou­
ture. Karine se prépare main­
tenant en vue du Rouge et Or 
Invitation.
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CARIBOU D’HIVER - La chasse au caribou d’hiver bat son plein dans le Grand Nord québécois. De 
plus en plus d’adeptes de la région se rendent à chaque hiver pour récolter ce gibier abondant. Sur 
la photo, de gauche à droite. Marco Pillion de Canton Tremblay. Mario Giroux de Chicoutimi et Ber­
nard Cloutier de Saint-Ambroise se sont rendus à la Pourvoirie Mirage, située à près de 20 heures 
de route du Saguenay en empruntant la route du Nord et la Transtaiga. Le gibier était au rendez-
vous.
tion des organismes gestion­
naires de ZEC (ajout d’adminis­
trateurs non reliés au mi 1 ieu de 
la chasse et de la pêche) affec­
tent directement un des princi­
pes de base de la création de ce

même réseau soit: la participa­
tion du public intéressé par 
l’aménagement de la faune.

La FQF craint que les inté­
rêts économiques et touristi­
ques prévalent sur les intérêts

fauniques. Pour l’organisme 
provincial, il est important que 
les activités de chasse et de 
pêche demeurent prioritaires 
par rapport aux autres activi­
tés de plein air disponibles.

LA RÉFÉRENCE DANS LE VÉHICULE USAGE 
AU SAGUENAY - LAC-SAINT-JEAN

1998 PONTIAC SUNFIRE
4 portes, automatique, 4 vitesses, 

air, 30 000 km. Balance de 
garantie GM.

CERTIFIEE

1993 CHEVI 
SILVERADO ^

Très rare!

1994 BUICK REGAL
Tout équipée,

66 000 km.

Garantie.
CERTIFIEE CERTIFIEE

1995 BMW 
325i

Cuir,
équipement i 

complet.

À voir!

1998 CHEVROLET. 
SILVERADO »

Marchepied, 
tout 

équipé.

CERTIFIEE CERTIFIEE

• FINANCEMENT SUR PLACE 
• GARANTIE MÉCANIQUE 

COMPLÈTE JUSQU'À 7 ANS/160 000 KM 
1 • VALEUR À NEUF POUR VÉHICULE USAGÉ

_______ 3 o
u cyrd ^^5* ÈoJè-,

640, BÉGIN, CHICOUTIMI (voisin du Centre Georges-Vézina)

Michel Gauthier
Représentant
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Ligue Saguenay

CHICOUTIMI (RGT) - Bruno 
Leblanc a signé un (juadruple de 
910, cette semaine, au sein de la 
Ligue de quilles Saguenay. Ce 
faisant, Leblanc devançait Alain 
Bouchard, 896. Éric Boivin. 889. 
Pierre Boivin, 857. France Har­
vey, 853, Gaby Chassé. 841, Mario 
Bouchard. 839. Éric Gagnon. 831. 
Bernard Tremblay, 817. et Lévis 
Gagnon. 800.

La fiche contenant le plus 
grand nombre de victoires 
appartient à Bernard Trem­
blay. avec 59, suivi par Éric Boi­
vin. 56,5, Marcel Sasseville. 52. 
Mario Bouchard. 51, Alain Bou­
chard. 50. et Luc Desbiens. 48.5.

Quant à la moyenne la plus 
relevée en simple, elle est 
signée par Gaby Chassé, 220. 
suivi par Bruno Leblanc et 
Dany Lalancette, chacun 216. 
Luc Desbiens. 209. et Mario 
Bouchard. 207.

Éric Gagnon domine
CHICOUTIMI (RGT)-Le nom 

de Éric Gagnon s'est retrouvé 
en tête du classement des 
meilleures performances indi­
viduelles. cette semaine, par 
suite des activités de la Ligue 
de quilles Deux divisions du 
Dallo de Chicoutimi.

Gagnon a non seulement 
dominé en triple grâce à une 
note de 754. mais il a également 
épaté la galerie avec un simple 
de 289. Dans la colonne des tri­
ples, il est suivi par Michel 
Tremblay, 704 (243), Gérald 
Beaumont. 701 (267). Pierre Boi­
vin. 686 (236). Gilbert Proulx. 
686 (248). Jocelyn Belley. 683 
(247), Dany Chassé, 679 (254), 
Pierre Gagnon. 663(251). Robert 
Gagnon (1). 661 (235), et Stépha­
ne Gravel. 660 (235).

La meilleure moyenne mas­
culine appartient à Gaby Chas­
sé, soit 216. suivi par Robert 
Gagnon (1), 215. et Alain Bou­
chard. 212.

Du côté féminin. Hélène 
Lévesque a été récompensée 
par sa régularité en signant un 
triple de 607 (200-212). Elle est 
suivie par Nancy Larouche. 
600. Lucie Gagnon. 594. Annie 
Harvey, 585. Sonia Paré et Fran­
ce Leblanc, chacune 571. Deni­
se Tremblay. 569 (253), et Julie 
Allard. 566.

La plus haute moyenne fémi­
nine est celle de Sonia Paré. 
182. suivie par Marie-Paule 
Morneau, 180.

Blackburn onne le ton

CHICOUTIMI (RGT) - André 
Blackburn a donné le ton. cette 
semaine, sur les allées du Dallo 
où setenaient les activités de la 
Ligue Commerciale de grosses 
quilles.

Les efforts déployés par
Blackburn ont produit un triple 
de713(258). Il est suivi parClau- 
de Bilodeau. 706 (257). René 
Paquet. 701 (257). Laurent 
Rivard. 690 (259). Gaétan Trem­
blay. 685. Richard Lavoie. 684. 
Raymond Tremblay, 671 (257), 
Fernand Gauthier. 653. Gilles 
Deschênes, 647 (245), et Robert 
Gagnon (1), 646.

La meilleure moyenne est 
celle d’André Blackburn, soit 
219. suivi par Robert Gagnon. 
216. et France Harvey. 210.

Juniors
CHICOUTIMI (RGT) - Jessi­

ca Landry a donné du fil à retor­
dre à ses rivaux plus âgés du 
groupe junior, cette semaine, 
en s’offrant un triple de 617, 
notamment grâce à un simple 
de 225. Inscrite chez les 12-14 
ans, Landry devance ainsi 
Marc-André Rousseau, son vis- 
à-vis masculin, auteur d'un tri­
ple de 564 (209), ainsi que 
Annick Fausse (15-17 ans), 549 
(209). David Mallette(15-17 ans), 
537 (211), Steven Larouche, 507, 
et Jessica Gagnon, 403, deux 
quilleurs de 11 ans et moins.

Martin Tremblay 
s’offre la tête

CHICOUTIMI (RGT)-Martin 
Tremblay s’est hissé au sommet 
des meilleurs triples, cette 
semaine, parmi les joueurs 
inscrits aux activités de la 
Ligue de quilles Vio Rest-O- 
Rang. Tremblay a obtenu un 
cumulatif de 737 (267-267). suivi 
par Denis Audet, 709. Pierre 
Larouche. 703. Yvon Gauthier. 
700. Phil Corneau. 685. Gonza­
gue Poulin. 683. Jimmy Lalan­
de, 662. Gaston Daigle. 660. 
Jean-Rock Roy. 645. Étienne 
Simard, 624. Charles-Antoine 
Larouche. 623. et Réjean Cre- 
vier. 604.

En simple, le plus efficace a 
toutefois été Yvon Gauthier. 
278. suivi de Martin Tremblay. 
267. Pierre Larouche. 265. Gon­
zague Poulin et Denis Audet. 
chacun 258. Richard St-Gelais. 
248. Phil Corneau. 244. Gaston 
Daigle. 238. Étienne Simard. 
235. Jimmy Lalande, 232. Char­
les-Antoine Larouche. 226. 
Jean-François Bittner. 225. 
Jean Rock Roy, 225, André 
Simard. 223. Jean-Marc Gau­
thier. 222. et François Audet. 
221.

Par ailleurs, la plus haute 
moyenne. 220.6. appartient tou­
jours à Jean-François Bittner 
qui est suivi par Martin Trem­
blay et Yvan Leblanc, ex æquo 
avec 216.8.

Bonne note 
pour Grégoire

CHICOUTIMI (RGT) - Nico­
las Grégoire s’est offert de 
belles notes, cette semaine, 
sur les allées du Royaume du 
quilleur de Chicoutimi. Gré­
goire a mis à contribution un 
simple de 258 pour s'offrir un 
triple de 728. Ce faisant, il 
devançait Phil Corneau, 715 
(246), Frédéric Potvin, 706 
(243), et Stéphane Boucher. 
647 (247). au cours des activi­
tés des différentes ligues.

Plusieurs joueurs ont par 
ailleurs réalisé d'autres belles 
performances en simple. Chez 
les hommes, on peut souligner 
les performances de Harold 
Tremblay et Karl Villeneuve, 
chacun 247. Gilles Chaput. 235. 
Yves Perron. 232. et Gaston 
Villeneuve. 225.

Du côté féminin, il serait bon 
de mettre en évidence les par­
ties réalisées par Isabelle Muc- 
kle. 246, Julie Fortin. 233. 
Marie-Josée Martel. 226. Lina 
Lavoie. 210. Ginette Lavoie. 223. 
Annie Maltais, 206. Lise Lamar­
re. 204. Thérèse Boily, 203. et 
Judith Maltais. 201.

Rousseau... pas 
à peu près

JONQUIÈRE (RGT) - Gérald 
Rousséau a dominé... pas à peu 
près... cette semaine, sur les 
allées du Salon de quilles Jon- 
quière. En obtenant un triple de 
812, notamment grâce à un sim­
ple de 278. Rousseau damait le 
pion à Jules Bédard, 747 (276), 
Maurice Lamontagne, 719, 
Tommy Lavoie, 708. et Pierre 
Fournier, 702. Outre ces perfor­
mances, Sébastien Potvin a sur­
pris avec un simple de 279, ainsi 
que Daniel Bélanger. 268, René 
Gagnon, 267, et Claude Lajoie, 
263.

Chez les dames, le plus haut 
simple appartient à Marie-Ève 
Hachey, 247, suivie par Lucille 
Lalancette, 244. Gabrielle Fitz, 
240,JacyntheSavard.235. Hélè­
ne Thorn. 225. Maude Fortin et 
Monique Lemieux, chacune 
222. et Céline Lalancette. 220.

Le Salon de quilles Jonquiè- 
re accueillera son prochain 
tournoi les 12 et 13 février. Il 
s’agit du Quille-O-thon au pro­
fit de l'Association de la para­
lysie cérébrale.

Julien Cormier signe 
une note parfaite

JONQUIÈRE (RGT) - Julien 
Cormier a fini par récolter le 
fruit des efforts qu'il déploie 
depuis quelques années sur les 
allées, cette semaine, en réali­
sant sa première partie parfai­
te en carrière. Inscrit aux acti­
vités de la Ligue du plus bel âge 
du Carrefour du quilleur. Cor­
mier a roulé un simple de 300 et 
un triple de 789.

D'autres belles notes ont été 
réalisées cette semaine, notam­
ment une autre partie parfaite 
signée par Richard Duchesne 
au sein de la Ligue de quille 
Bistro Chez Monik. tandis que 
Daniel Lessard s'offrait un tri­
ple de 791 et un simple de 269.

Proche de la note parfaite. 
Luc Jomphe a réussi un simple 
de 290. tandis que Laurier 
Gagnon s'offrait un triple de 750 
et une partie de 279.

Les allées ont chauffé égale­
ment du côté des dames, notam­
ment grâce à une note de 297 de 
Sophie Tremblay, auteure d'un 
triple de 697. Lise Plourde. 257. 
et Jeannine Barrette. 219. ont 
également bien travaillé.

Patrick Girard s’offre 
une partie parfaite

CHICOUTIMI (RGT)-Patrick 
Girard a balayé les allées du 
Dallo de Chicoutimi, cette 
semaine, allant même jusqu'à 
s’offrir une note parfaite en 
simple alors qu'il prenait part 
aux activités de la Ligue de 
quilles Jackpot.

Girard a aussi dominé en tri­
ple avec 757. suivi par Régis 
Lavoie et Jean-Jacques Four­
nier, égaux à 724. Ghislain 
Tremblay. 707. Laurent Rivard. 
695. Éric Gagnon. 694. Bernard 
Tremblay, 687. Pierre Vézina et 
Jean-François Brassard, cha­
cun 683. André Thibeault. 672, 
Mario Bouchard. 670. Sylvain 
Brisson. 668. Robert Gagnon, 
667. Pierre Boivin (1). 663. Luc 
Desbiens. 655. André Black­
burn. 652. Gilbert Proulx. 651, 
Michel Bouchard. 647, Daniel 
Bélanger. 643. Joël Thibeault.

639. Jacques Simard, 632. Roger 
Beaulieu, 630. Alain Desgagné, 
618. et André Lavoie, 616.

Bélanger domine
CHICOUTIMI (RGT)-Robert 

Bélanger a dominé le classe­
ment des meilleurs triples, 
cette semaine, au volet mascu­
lin des ligues de quilles Alouet­
tes du Dallo. Bélanger a signé 
un triple de 652. devançant 
ainsi Raymond Larouche, 607, 
Georges Tremblay. 602, Léo 
Perron. 587. Rosario Thibeault, 
569, Yvan Ouellet. 558. Yves 
Gagné. 548. Alain Gaudreault, 
546. Raymond-Marie Côté. 542, 
Albert Sasseville. 538. Alonzo 
Tremblay, 535, Ruben Maltais, 
Miville Tremblay et Lionel 
Gaudreault. chacun 534. Jean- 
Marie Chaperon. 525. Victorien 
Bouchard. 523. et Gaby Trem­
blay. 517.

Chez les dames, le nom de 
Andrée St-Hilaire figure au som­
met du classement. Auteure d'un
triple de 544. elle devance Deni­
se Girard, 519. Monique Trem­
blay. 514. Nicole Chamberland. 
506. et Monic Richard. 503.

Ouellet met de 
la pression

LA BAIE (RGT) - Robert 
Ouellet a mis de la pression sur 
la ligue... sans pression, cette 
semaine, sur les allées de L'île 
du quilleur.

Ouellet a effectivement 
signé le meilleur simple de la 
semaine, soit 287. suivi par Cari 
Girard. 246. Gilles Ménard. 245. 
Frédérick Paquet. 224 (en plus 
d'un triple de638). Lucien Dion­
ne, 224. Claude Marquis. 222.

Chez les dames, Solange 
Girard s'est offert un simple de 
235.

Simard s’offre 
la perfection

ALMA (RGT)- Rien de moins 
que la perfection pour Luc 
Simard, cette semaine, sur les 
allées du Centre de quilles et 
billard St-Luc d’Alma. Simard 
a réalisé sa partie parfaite le 
samedi 22 janvier dans le cadre 
du Tournoi de quilles Richard 
Verreault.

Simard a signé une moyenne 
de 260 en ronde de qualifica­
tion. En finale, il s'est offert un 
triple de 742. suivi par Alain 
Bouchard. Martin Tremblay. 
Éric Dubois. Pierre Girard. 
Robin Gagné. Ghislain Renaud. 
Réjean Tremblay et Cari 
Girard. Plus de 1600$ ont été 
remis en bourses.

Un simple de 278 
pour Annie Houle

CHICOUTIMI (RGT) - Un 
simple de 278 a constitué la 
meilleure performance indivi­
duelle. cette semaine, sur les 
allées de grosses quilles du 
Centre de loisirs Joseph-Nio de 
Chicoutimi. Elle fut suivie de 
loin par Françoise Côté. 226. 
Lisette Belleau. 210. et Lyne 
Simard. 207.

Chez les hommes. Cari Mar­
ceau a eu le meilleur en simple 
avec 266. suivi par Stéphane 
Painchaud. 256. Stéphane Gil­
bert. 247. et Cyrille Tremblay.

245. Relégué au second rang en 
simple. Painchaud a dominéen 
triple avec 701. suivi par Cari 
Marceau. 687. Jean-Eudes 
Dubé. 619. et Stéphane Gilbert. 
602.

Les dames ont également 
obtenu le haut du pavé en sim­
ple sur les allées de petites 
quilles. Bernadette Rhainds a 
réalisé un simple de 279. devan­
çant ainsi Mado Lamontagne, 
268. Henriette Dufour. 258. et 
Ghyslain Boivin. 254.

En triple. Mado Lamontagne 
a pris les devants avec 694. sui­
vie par Ghyslaine Boivin. 693, 
Marcelle Grenon. 670. et Hen­
riette Dufour. 668. •

Chez les hommes, le meneur 
des derniers jours a été Gilles 
Simard, grâce à un triple de 726 
Il fut suivi par Régis Lamonta 
gne. 710. Cari Brassard. 689. et 
Pierre Morin. 684.

Simard a aussi dominé en 
simple avec 269. suivi par Yves 
Gagné. 258. Martin Lamontagne 
et Robert Gilbert, chacun 250

Denyse Tremblay 
domine en triple

LA BAIE (RGT) - Denyse 
Tremblay a bousculé tous ses 
rivaux sur les allées du Salon 
des petites quilles du boule­
vard. cette semaine. Tremblay 
a obtenu un triple de 741 (278), 
devançant ainsi Raynald 
Lalancette. 707 (279). Violette 
Simard. 676. Jean Lalancette. 
675. Josée Plourde. 648. Sylvie 
Savard. 642. Christiane Trem 
blay. 639. Johanne Duchaine. 
626. et Lyne Bergeron. 619.

En simple. Lily Barbeau a 
également bien besogné avec 
une note de 256. suivie par Clau­
dette Dubé. 247. Marie-Paule 
Girard. 238. Armande Boutin et 
Dominique Girard, chacun 224

Gemma Tremblay 
presque parfaite

ALMA (RGT)-Gemma Trem 
blay a frisé la perfection, cette 
semaine, sur les allées du 
Palais des quilles d'Alma. En 
signant un simple de 299. 
Gemma Tremblay a même 
devancé Marcel-S. Tremblay. 
290. pour la meilleure note en 
simple.

Au tableau des plus hauts 
triples. Luc Ouellet loge au 
sommet avec 760(268). suivi par 
Michel Friolet. 753 (269-269). 
Joël Duchaine. 741 (268). Mar­
cel S. Tremblay, 731 (290). Yvan 
Lemay. 721 (268). Jean-Guy Tur­
cotte. 710 (257). Robin Gagnon. 
707 (258). Jacques Bernard. 702 
(256>Gemma Tremblay. 698 
(300). Bernard Gagnon. 688(267). 
et Hélène Girard. 671 (257).

De son côté. Roger Guay a 
réussi un quadruple de 1051. 
réalisé grâce à des simples de 
279. 279. 258 et 235.

Ont également bien travaillé 
en simple Michel Desrochers. 
279. Roger Normand, 278. 
Robert Gauthier. 269. Benoit 
Girard. 268. Stéphane Fortin. 
266. Yves Corneau. 264. Pascal 
Plourde. 260. André Duchaine. 
259. et Dominic Bouchard. 247

Enfin. Roger Guay a rempor­
té les honneurs du tournoi Défi 
du dimanche 23 janvier. Guay a 
signé un double de 546 (268- 
278). suivi par Marcel S. Trem 
blay, 483 (237-246). et Joël 
Duchaine. 482 (234-248).



Fondation Timi

Marcel Claveau laisse un bébé bien en santé

Marcel Claveau

Volley-ball

Triomphe
duPWD

JONQUIERE (MT) - La ligue 
régionale de volley-ball scolai­
re était à l'honneur, hier, à la 
polyvalente Arvida. avec la 
présentation d'un tournoi offi­
ciel regroupant 12 équipes de 
diverses maisons d’éducation 
de la région.

Dans la groupe A. c'est le 
Pavillon Wilbrod-Dufour qui a 
remporté la palme avec une 
fiche de neuf victoires et une 
défaite, pour un total de 38 
points. En deuxième position, 
on retrouve la polyvalente 
Arvida avec un bilan de huit 
victoires et deux défaites, ce 
qui lui donne un cumulatif de 
36 points.

Les autres institutions ont 
suivi dans l'ordre: polyvalente 
Jean-Dolbeau (32 points), poly­
valente Dominique Raciné (30 
points). Cité étudiante de 
Roberval (22 points) et polyva­
lente Jonquière (22 points).

Dans le groupe B. les grands 
honneurs sont revenus à la 
polyvalente Charles-Gravel 
avec une fiche de huit victoires 
et deux défaites, pour un grand 
total de 23 points. La deuxième 
position fut l'affaire de la poly­
valente Quatre-Vents de Saint- 
Félicien avec sept victoires, 
trois défaites et un total de 22 
points, soit le même parcours 
que la polyvalente Norman- 
din.

Les autres maisons d'ensei­
gnement ont suivi dans l'ordre: 
le Séminaire Marie-Reine du 
Clergé de Métabetchouan (19 
points), la polyvalente Louis- 
Fréchette de l'Anse Saint-Jean 
(18 points) et le Séminaire de 
Chicoutimi (16 points).

Dans cette ligue scolaire de 
volley-ball, mentionnons que 
lesdeux équipes qui terminent 
dans les deux dernières places 
dans le groupe A se retrouvent 
dans le B pour le prochain tour­
noi. Par contre, les équipes qui 
terminent dans les deux pre­
mières places du groupe B 
rejoignent le groupe A pour la 
prochaine compétition.

par Rémi Gilles Tremblay

CHICOUTIMKRGT)-Fonda­
teur de la Fondation Timi. le 
notaire chicoutimien Marcel 
Claveau a cédé un bébé très en 
santé à son ami Jean Laflamme. 
tout juste avant la période des 
Fêtes.

Une organisation qui gère 
maintenant des actifs se situant 
autour de 650 000 $, dont les 
intérêts sont entièrement 
dédiés à soutenir financière­
ment le développement des 
athlètes amateurs de Chicouti­
mi.

La Fondation Timi procé­

dait récemment à sa 53e remise 
biannuelle de bourses. Pour la 
première fois. Marcel Claveau 
y assistait au titre de simple 
spectateur. Un spectateur qui a 
pourtant laissé sa marque sur 
l’organisation.

• Après vingt-huit ans, c'était 
le temps que je cède ma place à 
un autre. J'aurai 78 ans dans un 
mois (le 23 février) et je pense 
quec’était letempsde passer le 
flambeau à Jean (Laflamme) 
qui est aussi un des pionniers 
de la fondation. Il a toujoursété 
avec moi et i 1 sait très bien com­
ment s'en sortir», relate Marcel 
Claveau qui songeait à quitter

la présidence depuis quelques 
temps déjà. «Ça fait plusieurs 
années que je voulais laisser la 
place. J'ai présidé à plus d une 
cinquantaine de remises. Le 
comité est composé de gens 
qualifiés capables de mener la 
galère à bon port», ajoute Mar­
cel Claveau tout en précisant 
que les actifs actuels de la fon­
dation atteignent autour de 
650 000$.

• Depuis 1997, la ville nous 
donne 25 000 $ par année. La 
somme s'ajoute aux actifs que 
nous avons déjà. C’est intéres­
sant surtout quand on regarde 
que nous avons donné plus d'un

demi-million de dollars depuis 
1972». ajoute le septuagénaire 
qui a décidé d'accorder son 
soutien à une autre bonne 
cause.

«La fondation est mon bébé 
et je vais quand même gardé un 
oeil là-dessUs. mais les gens du 
lac Pouce m'ont demandé de les 
aider pour uneactivitéde finan­
cement. J'ai donc accepté de 
présider un souper de finance­
ment qui aura lieu au Deauville 
le 28 février. Une centaine de 
personnes paieront 125 $ cha­
cune pour y assister. C’est inté­
ressant», conclut Marcel Cla­
veau.

la reconnaissance se continue
chez j, /
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PLÂTRE - Victime d'une blessure à une vertèbre, Marie-Ève 
Drolet devra porter pendant six semaines un plâtre du haut du 
torse jusqu’aux hanches.

(Photo Sylvain Tremblay)

Marie-Ève Drolet 
se concentrera 
sur ses études

par Rémi Gilles Tremblay

LATERRIÈRE (RGT) - 
Inscrite en sciences humai­
nes au Cégep de Chicoutimi, 
l'athlète laterriéroise Marie- 
Ève Drolet mettra à profit 
son congé forcé, par suite 
d'une blessure au dos subie 
samedi dernier lors des 
épreuves de sélection de 
l'équipe nationale, pour 
consacrer davantage d'effort 
à ses études.

Drolet est arrivée chez 
elle mardi soir. Jointe chez 
elle en début de soirée ven­
dredi, Drolet continue 
d'apprivoiser la vie avec un 
plâtre qui l'emprisonne du 
haut du torse jusqu'aux han­
ches.

«Je serai dans le plâtre 
pendant six semaines. Je 
devrait ensuite porter un 
corset pendant un autre six à 
huit semaines, selon l'évolu­
tion de ma guérison. Le méde­
cin m a dit qu'il s'agissait 
d'un temps de guérison pour 
une personne normale. Dans 
mon cas. mon âge et ma condi- 
tion physique pourraient 
permettre une guérison plus 
rapide. Mais je prendrai le 
temps qu'il faut. Il n'y a main­
tenant rien qui presse», sou- 
ligne la patineuse qui a 
cueilli le titre mondial junior

il y a moins de trois semaines.
Après avoir raté les deux 

premières semaines de 
cours. Marie-Ève se promet 
de reprendre maintenant le 
temps perdu.

«Je suis allée au cégep 
aujourd'hui (vendredi) et je 
recommence mes cours 
lundi. Je me suis inscrite à 
deux cours supplémentaires 
et si tout se passe comme je le 
veux, j'essaierai d'en faire 
d'autres pendant l'été. Ça 
permettra de m'avancer un 
peu », poursuit Drolet qui 
aurait quand même bien 
apprécié de participer aux 
championnats du monde 
senior à la fin du mois de 
février et au début de mars.

«J'aurais aimé ça. mais en 
même temps, mes princi­
paux objectifs de la saison 
sont atteints. Je voulais être 
championne junior et je le 
suis. Je voulais me classer 
pour l'équipe nationale et 
c'est fait. Pour le reste, les 
médecins sont convaincus 
que ma blessure (une frac­
ture de la vertèbre D-12) ne 
laissera pas de séquelles. Ils 
disent que c'est une belle 
blessure», raconte l'athlète 
qui se promet également de 
rendre visite à ses coéqui­
piers des Comètes au cours 
des prochains jours.

■ #-’*

ENTOURÉE - Denis Drolet et Jacinthe Couture entourent 
leur fille. Marie-Ève. qui est revenue de Montreal mardi pour 
soigner une blessure au dos subie en compétition le samedi 
15 janvier.

(Photo Sylvain Tremblay)

Invitation Rouge et Or

France Gagné met la main 
sur deux médailles d’or

par Martin Tremblay
QUEBEC(MT)-FranceGagné 

de L’Ascension a brillé, une fois 
de plus, hier, à Québec, lors de la 
présentation de l'Invitation 
RougeetOrde l’Université Laval 
pour les voyants en mettant la 
main sur deux médailles d’or, à 
savoir au lancerdu marteau et au 
lancer du poids.

Au lancer du marteau, Fran­
ce Gagné a non seulement rem­
porté la médaille d’or, mais il 
s’est aussi payé le luxe d’inscri­
re une marque personnelle avec 
un jet de 12.51 mètres.

Son ancienne marque était de 
12.37 mètres. Suite à cette pres­
tation. Gagné n’est plus qu’à 8 cm 
du standard canadien universi­

taire qui est de 12,59 mètres. Ce 
résultat le place au septième 
rang canadien et premier au 
Québec.

Pour terminer premier au 
lancer du poids, France Gagné a 
eu besoin d’un lancer de 13,59 
mètres, ce qui est une perfor­
mance excellente pour lui. Cette 
performance le place au neuviè­
me rang au Canada et premier au 
Québec. Normalement. Gagné 
lance le poids à 14 mètres. Men­
tionnons que le standard cana­
dien, dans cette discipline, est de 
14.54 mètres. Dernièrement, à 
Sherbrooke. France Gagné avait 
réussi un lancer de 12.74 mètres, 
ce qui indique qu'il est en nette 
progression.

Après cette performance 
digne de mention. France Gagné 
a tenu à apporter quelques pré­
cisions.

«Il est très difficile de faire 
deux lancers dans la même jour 
née. mais je suis très content 
parce que je progresse constam­
ment. J’ai beaucoup de force et 
de puissance, mais il me manque 
un peu de technique. J’étais heu 
reux de gagner les deux épreu­
ves. surtout que je lançais au 
Québec. J’ai d’autres compéti­
tions avant les championnats 
canadiens à McGill, les 11 et 12 
mars, et je vais essayer de lancer 
encore plus loin en tentant de 
corriger mes erreurs d’au­
jourd’hui (hier).»

n bref
Course du Perce-Neige

BÉGIN (RGT)- Le club de ski 
de fond Perce-Neige de Bégin 
tiendra sa traditionnelle Cour­
se des fondeurs le samedi 5 
février. Le premier départ est 
prévu pour 10 h et il sera retar­
dé si les conditions de tempéra­
ture ne permettent pas la tenue 
d’une épreuve sécuritaire.

Des courses se tiendront en 
style patin et classique, hom­
mes et femmes. En style classi­
que. la distance à parcourir 
sera déterminée par les catégo­
ries d’âge des fondeurs, de pee- 
wee à maître 3.

Le départ se fera de façon 
individuelle pour les jeunes et 
collectivement pour les parti­
cipants adultes.

Les frais d’inscription sont 
fixés à 6 $ pour les fondeurs des 
catégories pee-wee, midget et 
junior.etde 12$pourlesseniors 
et les maîtres 1,2 et 3.

L'inscription comprend les 
médailles, le ravitaillement 
pendant la course et le repas.

Tennis intérieur à La Baie
LA BAIE (RGT) - Laval Per­

ron trône littéralement au som­
met du classement des 
meilleurs joueurs de la Ligue 
de tennis intérieur de La Baie, 
par suite des activités de la der­
nière semaine.

Perron, qui dispose de 42 
points, est suivi par Alain Had­
dad. 35. Julien Dufour, 27, 
Daniel Grenon. 26. Ghislain 
Boudreault. 25. Walter Gagnon, 
25. Yohan Dufour. 16. Denis 
Belley. 14. Michel Lavoie. 11, et 
Bernard Savard. 8. Dufour et 
Lavoie sont inactifs depuis plu­
sieurs semaines.

En double, les deux 
meneurs. Perron et Haddad, 
n’ont aucune difficulté à domi­
ner, ce qu'ils ont fait en l'empor­
tant 7-5.4-6 et 6-2 face à Ghislain 
Boudreault et Julien Dufour. 
Dans un autre match. Walter 
Gagnon et Yves Dufour ont 
battu Bernard Savard et Denis 
Belley en trois sets. 6-7.6-4 et 6- 
1.

Par ailleurs. WalterGagnon 
reste en tête des ligues du mer­
credi et du vendredi. Dans le 
premier cas, Gagnon domine 
avec 25 points, suivi par Denis 
Belley. 18. et Raymonde Gau 
dreau. 16. Levendredi.Gagnon

V

f*rs

PEE WEE/BANTAM - Les préparatifs vont bon train en prévision 
du Tournoi provincial de hockey pee wee/bantam de La Baie qui se 
tiendra du 31 janvier au 6 février. Le président Cari Dumas, accom 
pagné du président d’honneur Michel Huot. directeur de l’Usine 
Grande-Baie d’Alcan, attendent pas moins d'une quarantaine 
d'équipes, dont 19 de l'extérieur de la région. Plus de 200 bénévo 
les oeuvrent au succès de l’événement.

(Photo Jeannot Lévesquei

• »

SUPER BOWL - Plusieurs bénévoles du comité Super Bowl d'Alma 
mettaient une touche finale aux préparatifs, hier. Hervé Harvey. 
Stéphane Fortin. Louis Maltais. Laval Noèl et Réjean Simard pré­
voient un autre succès de l'événement qui aura lieu ce soir au Res­
taurant-bar Mario Tremblay.

(Photo Steeve Tremblay)
possède 19 points, soit 4 de Dufour. 12. Raymonde Gau- 
mieux que Laval Perron (15), dreau, 10. et Dominique 
Viennent ensuite Cyrille Lavoie. 9.
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Championnat provincial espoir de plongeon

Gravel signe la meilleure 
performance régionale

U Rp

V
par Martin Tremblay

JONQUIERE (MT) - Les acti­
vités se sont poursuivies, hier, 
à la piscine du Cégep de Jon- 
quière. lors de la présentation 
du Championnat provincial 
espoir de plongeon alors que 
les athlètes se sont produits à 
partirdestremplinsd’un mètre 
et de trois mètres, tant chez les 
filles que chez les garçons.

C’est Sébastien Gravel du 
club l’Envol de Chicoutimi qui 
a signé la meilleure performan­
ce régionale en remportant la 
victoire au tremplin d’un mètre 
dans la catégorie des 10-11 ans. 
Il a devancé James Toporoswki 
del’Envol de Laval et Louis 
Lhome du club Exocet. Chez les 
14-15 ans, la palme est revenue 
à Trevor Porath de Pointe-Clai­
re.

Dans la catégorie des 7 ans et 
moins, tremplin d'un mètre, 
chez les filles, c’est Caroussos 
Simi du club Rouge et Or qui a 
pris la premier rang. Chez les 8 
9 ans, la palme est revenue à 
Laurence Vallée du club Exo­
cet. Chez les 12-13 ans, ce fut 
une victoire pour Jessica 
Bombo du club Camo de Mon­
tréal. La meilleure régionale 
fut Véronique Chrétien des 
Otaries de Jonquière avec une 
sixième place. Marie-Pier 
Rathé du même club a pris le 
12e rang.

Troisième place 
pour Jessica Lebrun

Au tremplin de trois mètres, 
dans la catégorie des 14-15 ans, 
Jessica Lebrun du club l’Envol 
de Chicoutimi s’est imposée 
avec une excellente troisième 
place. C’est Judith Baril de la 
Mauricie qui a pris le premier 
rang, suivie d'Eliane Gagnon 
du club Exocet. En plus de Jes­
sica Lebrun, il faut retenir les 
prestations de Marie-Christine 
Harvey de l'Envol de Chicouti­
mi avec une 7e place et de Caro­
line Salesse des Otaries de Jon­
quière avec une 13e position.

Chez les 10-11 ans de cette 
même catégorie, la victoire est 
revenue à Jennifer Abel du 
club Camo.

Chez les garçons, chez les 7 
ans, toujours au tremplin de 
trois mètres. Marco Tokic du 
club C.P.M.N s’est imposé avec 
la première place. Chez les 8-9 
ans, la victoire fut l’affaire 
d'Alexandre Lebrun de l’Envol 
de Laval. Maxime Saint-Ger­
main du même club l'a imité 
chez les 12-13 ans.

Dans la catégorie des 16-18 
ans. Marie-Christine Bonin du 
club Agami et Pascal Larivée 
du club Laval ont dominé chez 
les filles et les garçons.

Finale régionale
LorsdelatenuedeceChamp 

ionnat provincial, les diri­
geants ont profité de l’occasion 
pour inscrire la finale régiona­
le des Jeux du Québec qui, soit 
dit en passant, ne présenteront 
pas de finale provinciale, cette 
année.

Au tremplin d’un mètre, chez 
les garçons 10-11 ans, la 
médaille d’or est revenue à 
Sébastien Gravel du club 
l’Envol de Chicoutimi, qui rem­
portait. ainsi, sa deuxième vic­
toire de la journée. C’est donc

ce jeune athlète qui a le mieux 
figuré lors de cette compétition 
provinciale.

Chez les filles de la catégorie 
12-13 ans, toujours au tremplin 
d’un mètre, deux plongeuses 
des Otaries de Jonquière ont 
pris les deux premières places, 
soit, dans l’ordre, Véronique 
Chrétien et Marie-Pier Ratthé.

Chez les fi lies de la catégorie 
14-15 ans, mais, cette fois, au 
tremplin de trois mètres, Jessi­
ca Lebrun et Marie-Chistine

Harvey, toutes deux du club 
l’Envol de Chicoutimi, ont mis 
la main sur la première et la 
deuxième position respective­
ment.

C’est Caroline Salesse du 
club les Otaries de Jonquière 
qui est montée sur la troisième 
marche du podium.

Dans la catégorie des 16-18 
ans, tremplin d’un mètre, Auré­
lie Larouche et Isabelle Chré­
tien des Otaries ont terminé 
dans l’ordre.

i * *

RENCONTRE - Amélie Larouche de Jonquière. Marie-Christine 
Harvey et Jessica Lebrun, toutes deux de Chicoutimi, et Isabelle 
Chrétien de Jonquière ont apprécié la rencontre.

(Photo Rocket Lavoie)
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Jean-Luc Brassard
deux fois champion 
du monde en ski acrobatique

Plus

• Porte-skis 

• Marchepieds 

• Climatiseur 
* Sièges avant chauffants 

• Entrée sans clé
• Régulateur de vitesse
• Signature
• Commandes gainées

de cuir
• Peinture couleur 

platine métallisé
• Parements de côté et 

pare-chocs couleur 
ardoise métallisé

plus une paire de skis 
z»*v**iyjw* gratuite

349 par mois

•Paiement mensuels basés sur un bail de 48 mois. Forester L 
automatique: versemenet initial de 2695 $ ou échange équivalent. 
Allocation de 20 000 km par année 8t du km excédentaire 
Immatriculation, assurances et taxes en sus. Production limitée. 
Sujet à I approbation de crédit, le modèle illustré peut différer.
• • La Forester L Édition Dynastar est livrée avec des skis Outland I 
de Dynastar. Une planche à neige Zen de Original Sm peut être 
substitué aux skis Voyez votre concessionnaire participant pour 
tous les détails. 
www.subaru.ca

TRANSPORT ET PREPARATION INCLUS

Du style. Du caractère.
Imagez un peu. La tenue de route d’une voiture, de la 

puissance à revendre. De la place pour vos amis et tout leur 
attirail. Une faible consommation d’essence, la fiabilité 

légendaire. Les freins ABS. La maniabilté et la sécurité 

uniques de la traction intégrale à prise constante Subaru.Voilà 

pour le caractère. Maintenant imaginez ceci: les lève-glaces et 

le verrouillage électriques, le système de son de 80 watts, les 
glaces teintées, plus toutes les caractéristiques de l’Édition 

Dynastar. Voilà pour le style. Passez faire un essai routier dès 

aujourd'hui. Il ne vous restera quà préparer votre équipement 
et à opter pour une station de ski.
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STATISTIQUES
Ligue
nationale

Association 4o I Est 
Section Nord-Est

MJ G P N NR Bp Bc PU Dom Etran. lOder. Série Lowell 47 20 19 5 3 142 144 48
Toronto 52 29 17 6 3 157 134 67 19-5-4-0 10-12-2-3 5-3-2-0 G2 Québec 51 22 25 3 1 141 150 4H
Ottawa 51 25 18 8 2 135 125 60 13-8-4-2 12-10-4-0 4-4-2-0 G1 St John s 48 11 30 5 2 120 168 79
Boston 51 17 21 13 4 131 142 51 8-10-8-1 9-11-5-3 3-4-3-2 G1
Buffalo 51 20 25 6 1 127 135 47 13-10-3-0 7-15-3-1 4-5-1-0 PI Section Nouvelle-Annleterre
Montréal 48 15 25 7 2 107 121 41 8-11-5-0 8-14-2-2 4-4-2-1 NI Portland 49 28 13 8 0 155 116 M

Hartford 48 26 15 6 1 149 137 57
Section Atlantique Worcester 45 21 15 8 1 151 140 51

New Jersey 51 31 15 5 4 161 124 71 20-4-2-1 11-11-3-3 7-3-0-2 P2 Providence 47 22 18 5 2 141 151 51
Philadelphie 49 26 14 9 1 147 113 62 16- 5-4-1 10-9-5-0 4-3-3- 0 NI Springfield 45 16 17 11 1 159 135 44
NY Rangers 50 21 22 7 3 140 139 52 11-11-2-1 10-11-5-2 7-3-0-0 P2
Pittsburgh 49 20 25 4 5 154 150 49 14-8-3-0 6-17-1-5 2-7-1-0 PI Association de l'Ouest
NY Islanders48 12 30 6 1 102 155 31 6-16-3-1 6-14-3-0 3-6-1-1 G2 Section Emoire

Rochester 50 24 18 6 2 152 145 56
Section Sud-Est Syracuse 48 22 19 7 0175 165 51

Floride 50 29 17 4 3 157 122 65 18-5-2-2 11-12-2-1 6-3-1-0 G1 Hamihon 50 16 19 12 3 135 157 47
Washington 48 23 17 8 1 135 124 55 14-4-6-1 9-13-2-0 9-0-1-0 G3 Albany 47 17 24 4 2 121 144 40
Caroline 51 20 23 8 0 129 142 48 12-11-3-0 8-12-5-0 4-6-0-0 G1 Wilkes-Barre 47 11 29 6 1 140 194 ?9
Tampa Bay 49 12 31 6 4 130 182 34 9-12-3-2 3-19-3-2 2-8-0-0 G1
Atlanta 49 11 32 6 3 110 179 31 8-14-2-2 3-18-4-1 1-7-2-0 P3 Section Mid-Atlantinue

Association de l'Ouest 
Section Centrale

1 175 130 69 21-5-2-0 
0 153 105 68 16-6-4-0

51 19 26 6 4 137 154 48 10-12-3-1 9-14-3-3 5-4-1-2 G1
50 17 27 6 2 142 158 42 9-14-3-1 8-13-3-1 5-5-0-0 G1

Section Nord-Ouest
52 25 20 7 1 145 135 58 15-5-2-0 10-15-5-1 5-3-2-0 P2
51 17 21 13 7 140 136 54 11-6-9-2 6-15-4-5 4-4-2-2 P1
51 23 23 5 1 120 145 52 15-6-3-0 8-17-2-1 6-4-0-0 P3
49 15 24 10 6 129 147 46 8-15-4-5 7-9-6-1 2-6-2-3 G1

Section Pacifique
50 27 17 6 1 153 132 61 14-7-2-0 13-10-4-1 5-3-2-1 PI
50 26 19 5 2 120 112 59 13-10-1-1 13-9-4-1 6-4-0-1 PI
53 22 25 6 5 143 139 55 13-10-2-1 9-15-4-4 2-6-2-2 P3
49 21 21 7 3 149 143 52 11-9-3-1 10-12-4-2 4-6-0-1 PI
51 21 24 6 1 127 133 49 12-11-4-0 9-13-2-1 3-6-1-0 G1

Note: Une équipe qui gagne en prolongation reçoit deux points et une victoire dans la colonne des vic­
toires (G): l 'équipe qui perd en prolongation reçoit un point et la partie est inscrite à la lois dans la colonne 
de NR (nulle en réglementaire) et dans celle des défaites (P).

CLASSEMENT
GÉNÉRAL

CONFERENCE 
DE L EST

Ottawa
Washington
N.Y. Rangers
Boston
Pittsburgh
Caroline
Buffalo

San José 
Edmonton 
Los Angeles 
Calgary 
Anaheim 
Nashville 
Vancouver 
Chicago 
x-menaor de section

Mj Pt*
51 71
52 67
50 65
49 62
51 60
48 55
50 52
51 51
49 49
51 48
51 47
48 41
49 34
48 31
49

1

31

if.OTrima
Mj Pts
51 69
50 61
52 58
51 68
50 59
53 55
51 54
49 52
51 52
51 49
51 48
49 46
50 42

Tampa Bay 2 Atlanta 1 
St. Louis 4 Colorado 0 
Nashville 3 Calgary 1 
NY. Islanders à San Jose

Dimanche, 30 janvier
Philadelphie à Washington, 13h. 
Caroline à Montréal, 14h.
Chicago à Vancouver, 22h.

Lundi, 31 janvier
Anaheim à Boston, 19h 
Nashville à N.Y Rangers, 19h30. 
Pittsburgh à Atlanta. 19h30. 
Edmonton à Dallas, 20h 
Detroit à Phoenix, 22h.
N Y Islanders à Los Angeles, 22h30.

Nashville au New Jersey, 19h30 
Anaheim à Philadelphie. 19h30 
N.Y Islanders à Pittsburgh, 19h30 
N Y Rangers à Atlanta. 19h30 
Montréal à Tampa Bay, 19h30 
San José au Colorado. 21 h. 
Chicago à Calgary, 21 h 
St. Louis à Vancouver, 22h 
Dallas à Phoenix, 21 h.
Detroit à Los Angeles, 22h30

CALENDRIER
Jeudi. 27 janvier B P P

Phoenix 4 Caroline 2 Jagr, Pgh 35 40 75
Pittsburgh 4 Atlanta 1 Recchi, Phi 19 43 62
Toronto 4 N Y Rangers 3 Bure, Flo 35 23 58
Philadelphie 4 Floride 2 Nolan, SJ 32 26 58
Los Angeles 6 Nashville 2 Turgeon, StL 23 35 58
Montréal à Boston, remis Roenick, Phx 23 33 56
Chicago 6 Colorado 4 Kariya, Ana 26 24 50

Amonte, Chi 23 27 50
Vendredi, 28 janvier LeClair, Phi 26 23 49

Buffalo 1 Ottawa 0 Yzerman, Del 22 27 49
Washington 3 Phoenix 2 (P) Shanahan, Det 27 21 48
Edmonton 7 Tampa Bay 3 Whitney, Flo 21 27 48
Detroit 4 Calgary 1 Bure. Cal 25 22 47
Caroline 4 New Jersey 3 (P) Demitra, StL 19 28 47
St Louis 3 Dallas 1 Sundin, Tor 23 23 46
Vancouver 4 San Jose 1 Kozlov, Flo 12 34 46

Gilmour. Chi 19 26 45
Samedi. 29 janvier Ronning. Nash 17 28 45

Philadelphie 2 Montréal 2 Gomez, NJ 13 32 45
Toronto 3 Los Angeles 2 Carter. Bos 20 24 44
Ottawa 3 N Y Rangers 2 Lindros, Phi 18 26 44
Boston 1 Buffalo 0 Fleury, NYR 12 32 44
Anaheim 7 Pittsburgh 1 Weight. Edm 10 34 44
Floride 2 Edmonton 1 Paltfy LA 17 26 43
Detroit 3 New Jersey 1 Francis. Car 13 30 43

Ligue
américaine

Association de l’Est 
Section Atlantique 
PJ G P N NR BP

19
BC P

2 160 167 50

Kentucky 51 27
Louisville 52 27
Philadelphie 49 28
Hershey 50 25
Cincinnati 46 17

3 164 139 62 
1 190 167 61
1 170 139 59
2 179 179 56 
2 137 145 42

Junior
majeur

Association Robert-Lebel 
Section Ouest

Mardi. 1er lévrier Hull
MjG P

52 29 18
N OP Bp Bc
5 0 246 186

Pt*
63

Anaheim à Buffalo, 19h Rouyn-Noranda 54 26 25 3 0 212 214 55
Boston à Ottawa, 19h. Montréal 54 21 28 5 4 206 240 51
Washington à Pittsburgh, 19h30
Floride en Caroline, 19h30 Val-d'Or 53 16 32 5 3 181 257 40

Toronto à Tampa Bay, 19h30 Section centre
Vancouver au Colorado. 21 h Sherbrooke 51 24 21 6 2 188 182 56

St. Louis à Calgary. 21h Shawinigan 55 23 27 5 3 210 206 54

Phoenix à San José, 22h30. Drummondville 53 24 26 3 1 216 222 52
Victoriaville 52 23 27 2 4 217 221 52

Mercredi, 2 lévrier Association Frank-Dilio
Nashville à N.Y. Islanders. 19h30 Section Maritimes
New Jersey à N Y Rangers. 19h30. Moncton 52 30 18 4 3 199 154 67
Montréal en Floride, 19h30 Halifax 52 28 18 6 4 223 185 66
Atlanta à Dallas, 20h30 Cap-Breton 54 17 34 3 6 174 232 43
Chicago à Edmonton, 21 h. Acadie-Bathurst 51 16 30 5 3 159 206 40

Section Est
Jeudi, 3 février Québec 56 36 16 4 3 227 157 79

Toronto à Boston. 19h Rimouski 53 35 16 2 2 253 195 74
Ottawa à Buffalo, 19h Baie-Comeau 51 22 25 4 4 181 198 52
Caroline à Washington, 19h Chicoutimi 52 19 31 2 2 179 224 42

Noie: Un point pour une défaite en prolongation.
Vendredi. 28 janvier

Baie-Comeau 1 Halifax 3 
Victoriaville 0 Moncton 7 
Québec 4 Acadie-Bathurst 3 
Montréal 2 Hull 3 (P)
Drummondville 4 Rouyn-Noranda 2 
Rimouski 5 Shawinigan 9

Samedi. 29 janvier
Sherbrooke 3 Val-dOr 2

Dimanche. 30 janvier 
Baie-Comeau à Cap-Breton. 14h 
Moncton à Halifax, 14h 
Drummondville à Hull, 14h.
Québec à Rimouski. 14h.
Montréal à Toronto, 14h 
Victoriaville à Acadie-Bathurst, 16h 
Sherbrooke à Rouyn-Noranda. 16h 
Chicoutimi à Shawinigan. 16h

Mardi. 1er février
Sherbrooke à Victoriaville, 19h

LES MARQUEURS

Richards, Brad Rim 
Abid, RamziHal 
Dusablon, Benoit Hal 
Gamache, Simon VdO 
Roy. Jonathan Mon 
Chouinard, Eric Qué 
Thinel, Marc-André Vie 
Tremblay Jérôme Rou 
Mallette. Cari Vie 
Grand maître Patrick Qué 
Reid. Brandon Hal 
Cadieux. Jan-Philippe Rim 
Charpentier Marco BaC 
Scanzano Wesley Qué 
Cloutier. Kevin Rou

progrès* îimanche

Ligue
Semi-pro

Note: Deux points pour une victoire: un point 
pour une nulle et une défaite en prolongation. 
Les défaites en prolongation sont indiquées 
dans la colonne NR (nulle en réglementaire) 
seulement.

Vendredi 28 janvier
Portland 4 Saint-Jean 2 
Philadelphie 5 Hershey 4 (P)
Lowell 6 Louisville 3 
Worcester 4 Albany 3 
Hamilton 5 Cincinnati 3 
Hartford 5 Scranton 3 
Syracuse 4 St. John’s 3 
Providence 5 Rochester 2

Samedi 29 janvier 
Springfield 7 Saint-Jean 1 
Hershey 3 Philadelphie 1 
St. John's 3 Scranton Wilkes-Barre 3 
Cincinnati 6 Lowell 3 
Hamilton 2 Kentucky 1 
Syracuse 4 Providence 3 (P)
Portland 5 Albany 1 
Hartford 3 Québec 2 
Rochester 2 Worcester 2

Dimanche 30 janvier 
St. John's à Scranton Wilkes-Barre, 14h 

Lundi 31 janvier 
Springfield à Québec, 19h30

Section Bauer
Mj G PDF Bp Be Pts
34 24 9 1 169 106 49
35 22 85 160 111 49
34 23 9 2 176 146 48
34 17 14 3 175 160 37
35 17 17 1 154 161 35
34 11 21 2 139 200 24
34 6 25 3 146 228 15

Section Nike 
Mj G PDF Bp Be PU 
34 21 12 1 149 131 43
34 21 13 0 165 135 42
35 20 15 0 150 158 40
35 19 14 2 157 150 40
34 14 16 4 135 156 32
33 12 16 5 171 190 29
35 13 20 2 141 155 28

Note: Un point pour une défaite en fusillade.
Vendredi 28 janvier 

LaSalle 3 Laval 2 
St-Laurent 3 Sorel 0 
Joliette 9 Granby 12 
St-Georges 13 Windsor 6 
Pont-Rouge 4 Asbestos 5 (F)

Samedi 29 janvier 
Sorel 4 Joliette 6 
Jonquière 2 Asbestos 4 
St-Laurent 3 Acton Vale 2

Dimanche 30 janvier 
Jonquière à Granby, 14h 
Côte-de-Beaupré à Windsor. 19h 
Acton Vale à LaSalle. 19h30

St-Georges-de-B
Pont-Rouge
Asbestos
Jonquière
Thetford Mmes
Côte-de-Beaupré
Windsor

LaSalle
Laval
Sorel
St-Laurent 
Acton Vale 
Granby 
Joliette

12- Roberto Lavoie 
32- Eric Tremblay 
20- Stéphane Ouellet
29- Richard Boivm
30- Sébastien Parent 
24- Eric Gravel
22- Marc-André Gobeil 
07- Joèl Pillion 
15-Jérôme Boivin 
28- Jamc Boisvert

34 22 27 49
32 5 36 41
33 12 29 41
32 14 17 31

Section Koho
35 24 9 2175 118

Collegial
majeur

G P
20 4 
12 10 
12 9 
10 14 
6 18

Dp Bp Bc
0160 68 
2 83 97 
1103 92 
1120 120 
1 82 169

(Un point pour une défaite en prolongation. )
Samedi 29 janvier

Jonquière 3 St-Laurent 1
Dimanche 30 janvier

Jonquière vs Laflèche I4h00 
St-Laurent vs Lévis-Lauzon 14h30

MARQUEURS

Michel Léveillé, LL 
Eric Gauthier. LL 
Robin Charest, Len 
Guillaume Caron. LL 
Nicolas Berryman. Jonq

Ligue 
midget AAA
Section C.CM

B P Pt*
21 28 49
20 27 47
18 20 38
16 18 34
4 17 21

Magog
Ste-Foy 35 21 11
Lévis 35 22 13
Antome-Girouard 35 18 13
Jonquière 34 16 15
Cap-de-la-Madeleine3216 14 
NOTE: Un point pour une détaite en fusillade ou 
en prolongation

Vendredi, 28 janvier
C.C. Lemoyne 4 Col Français 3 (F)
Cap-de la-Madeleine 5 C.A Girouard 3 

Samedi. 29 janvier 
Magog 3 Ste-Foy 4 
Gatineau 5 Lévis 0 
Lac St-Louis 6 Amos 4

Dimanche. 30 janvier 
Gatineau vs Ste-Foy, 14h 
Lac St-Louis vs Amos, 14h 
C A Girouard vs Jonquière. 14h

Mercredi. 2 lévrier
Jonquière vs L L.L., 19h30

22- Mathieu Simard 
18-François Gagnon
23- Paul Houde
21 -Sébastien Hébert 
45-Nicolas Mayrand 
37-Samuel Gibbons 
48-Michel Dubé 
32-Martin Bellavance 
66-Luc St-Pierre 
41-David Clavet
24- Michel Finn 
44-Julien Lavoie

09-Jean Imbeau
26- François Boulianne
27- Frédéric Chartier

Pj B P Pts
33 27 44 71
32 19 40 hu
33 26 31 57

Mj G P DF Bp Bc Pt* 77-Pierre-Luc Gilbert 34 1 10 11
35 23 10 2142 96 48 46-David Boudreau 34 1 8 9
33 17 12 4109 101 38 36-Pierre-Paul Blais 34 5 3 8
34 16 14 4112 98 36 88-Dave Simard 6 2 2 4
35 14 15 6120 148 34 55-Charles Bouchard 21 1 3 4
34 13 '8 3 89 121 29 34-Jean-Dems Bouchard 2 0 0 0
33 5 24 4 72 170 14 29-Keven Tremblay 2 0 0 0

qckey régional
Ligue
Juniof

Division «BB»

Dimanche 30 janvier
Cougars (Chic) vs Marquis (Jonq) 17h30 Palais 
Dynamos (Chic) vs Lynx (Alma) 19h30 
Orioles (Jonq) vs La Baie 19h30

LES MARQUEURS

PJ G PDP BP BCPTS
Jonquière 24 18 1 2 148 83 38
Chicoutimi 24 17 7 1 122 112 35
Métabetchouan 26 15 11 2 125 108 32
La Baie 26 12 14 5 108 125 29
Delisle 25 3 17 2 100 115 17
Normand in 27 6 21 2 85 155 14

B A Pt*
Jean-François Boily, La Baie 31 36 67
Maxime Simard, La Baie 15 37 52
Marc Gagné Orioles 26 19 45
Étienne Larouche. La Baie 24 19 43
Pierre-Luc Fortin, Lynx 23 20 43

Vendredi 28 janvier
Chicoutimi 4 Normandm 8

Dimanche 30 janvier
Normandie vs Chicoutimi 18h30 (Plateau) 
La Baie vs Jonquière 19h00 (Foyer)

LES MARQUEURS

Patrick Desbiens. Marquis 
Dany Privé, Delisle 
Éric Bélanger. La Baie 
Martin Labonté. Marquis 
Stéphane Piché, Chic

Ligue
bantam

Lac-St-Jean-Est 26 3 19 4 52 119 10
Samedi 29 janvier

Express (St-Fél ) 4 Rapides (Dlb-Mist ) 1
Dimanche 30 janvier

Aiglons (LSJE) vs Rapides (Dol-Mist) 19h00
Vendredi 4 lévrier

Rapides (Dol-Mist) vs Sags (Chic) 20h00
LES MARQUEURS

8 A PTS
Romy Elayoubi Sags 30 15 52 5
Raphaél Tremblay Sags 16 20 46 0
Maxime Mathieu. Rapides 22 14 43.0
Simon Couture, L-St-Jean-Est 20 15 42 5
Mathieu S Tremblay (Cit) 10 21415

B P Pis
36 43 "9
27 31 58
31 25 M
16 38 54
28 26 54

Ligue
Nudget

Pj G P Df Bp
Chic. (Sags) 29 23 5 1 116
Jonq. (Citadins) 31 22 6 3 135
Lac-St-Jean-Est 29 13 16 0 67
Mistassini 27 10 17 0 81 1
Roberval 27 4 19 4 72 1

Samedi 29 janvier 
Optimistes (Mist) 1 Citadins (Jonq) 4 
Aiglons (LSJE) 1 Sags (Chic) 2

Dimanche 30 janvier 
Sags (Chic) vs Optimistes (Mist) 14h00 
Sabres (Rob) vs Aiglons (LSJE) 14h00 

LES MARQUEURS

Pts
47
47
26
20
12

Division CC
Pi G P N Bp Bc pt*

Lac-St-Jean-Nord 26 19 5 2109 44 4
Jonq (Marquis) 25 * 3 8 4 86 63 30
La Baie 26 12 10 4 73 « 28
Chic (Cougars) 26 13 12 1 64 61 27
Jonq (Orioles) 24 12 9 3 58 58 27
Chic (Dynamos) 26 ■o 12 4 60 71 24
St-Félicien 26 11 14 1 85 95 23
Lac-St-Jean-Est 25 2 22 1 43 m 5

Pj G P Dp Bp Bc Pts
Lac-St-Jean-Est 25 19 6 0124 75 38
Jonq. (Citadins) 25 18 7 1 87 63 37
St-Félicien 26 14 12 1 98 75 29
Chic. (Sags) . 1 11 15 1 81 35 23
Dolbeau 26 9 17 2 90 95 20
Chibougamau 28 7 21 2 63 157 16

B A Pt*
Marc-André Brassard. Citadins 21 32 53
Mikael Blackburn Citadins 20 28 48
Samuel Villeneuve. Sags 28 19 47
Mathieu Gilbert. Citadins 20 23 43
Jason Tremblay. Optimistes 12 23 35
Maxime Dionne Mistassini 14 19 33

Samedi 29 janvier
National (La Baie) 2 Cougars (Chic) 3 
Aigles (LSJE) 1 Marquis (Jonq) 3

Dimanche 30 janvier
Orioles (Jonq) vs Marquis (Jonq) 10h40 
National (La Baie) vs Aigles (LSJE) 13h30

LES MARQUEURS

David Laprise Marquis 
Pierre-Éric Côté, Loups 
Jean-François Simard, La Baie 
Philippe Tremblay La Baie 
Steeven Tremblay. Loups

B A Pt*
15 28 57 0
21 14 42 0
15 16 39 0
LO 12 380
13 16 37 0

XChic (Dynamos) 26 20 4 2 116 86 42

Ligue
atome

Vendredi 28 janvier
St-Félicien 5 Alma 9

Samedi 29 janvier
Dolbeau 2 Sags (Chic) 1 
Alma 2 Chibougamau 3 (F)

Dimanche 30 janvier
Alma vs Chibougamau 14h00 
Sags (Chic) vs Dolbeau 14h30 
St-Félicien vs Citadins (Jonq) 18h50 Kénogami

LES MARQUEURS

Sébastien Larouche, Aiglons 
Brian Guay, St-Félicien 
Dave Simard. Aiglons

Jonq. (Orioles) 27 
La Baie (National) 25 
Roberval 25
Lac-St-Jean-Est 27 
Jonq (Marquis) 24 
Chic. (Cougars) 28 
Lac-St-Jean-Nord 26

15 11 
14 9 
13 11 
12 12 
10 11 
10 15 
10 15

88 81 
91 95
88 104 
98 104
89 103 
84 105

31
30
27
27
23
23
21

X Champion de la saison régulière

Samedi 29 janvier
Cougars (Chic) 5 Marquis (Jonq) 0 
Orioles (Jonq) 8 National (La Baie) 3

Dimanche 30 janvier
National (La Baie) vs Dynamos (Chic) 14h00 
Marquis (Jonq) vs Orioles (Jonq) 14h50

LES MARQUEURS

La Baie 26
Chic (Sags) 26 
Jonq (Orioles) 27 
Delisle (Aiglons) 27 
Jonq (Citadins) 26 
Jonq (Marquis) 27 
Chic (Cougars) 24 
Chic (Dynamos) 28

M| B P Pt* Julien Tremblay, St-Félicien 18 22 40
44 48 82130 Anthony Jomphe, Citadins 14 25 39

52 44 66110
5? 38 65 103 Division CC
53 43 55 98 Pj G P Dp Bp Bc Pts
53 48 46 94 Jonq (Orioles) 2519 6 2135 77 40
42 48 44 92 La Baie 2618 8 1132 86 37
51 43 48 91 Alma (Lynx) 2616 10 0104 97 32
» 35 56 91 Roberval 2614 12 3124 97 31
51 34 57 91 Jonq. (Marquis) 2613 13 1111105 27
56 33 55 88 Chic (Cougars) 26 7 19 3 78143 17
42 35 52 87 Chic (Dynamos) 25 3 22 1 62133 7
52 37 47 84
51 36 43 79 Samedi 29 janvier
56 20 58 78 Orioles (Jonq) 5 Roberval 2
54 28 49 77 La Baie 3 Dynamos (Chic) 5

Maxime Cantin, Orioles 
Maxime Ménard. Orioles 
J-Philippe Gauthier. Dynamos 
Luc Tanguay Marquis 
David Gaudreault. Dynamos

A Pts
21 54 
32 50
18 42
19 41
22 39

Division CC
DIVISION SAGUENAY

Pj G P N Bp Bc Pts
19 4 3 107 55 41
16 4 6 83 49 38
13 7 7 76 65 33
11 11 5 71 70 27
10 12 4 57 57 24
7 13 7 66 68 21
6 11 7 51 66 19
518 5 52 120 15

DIVISION LAC-SAINT JEAN
Pj G P N Bp Bc Pts 

3 2 138 43 46
3 

10 
10
23
24

22
14
12
13

3
2

Ligue
pee-wee

Chicoutimi
Jonquière
Lac-St-Jean-Nord
St-Félicien

Division BB
Pj G P

26 15 9 
25 14 8
25 13 7
26 12 14

Métabetchouan 
Dol -Mist (Cast )
Roberval 
Saint-Félicien 
Dol -Mist (Loups) 27 
Normandie 28

Samedi 29 janvier 
National (La Baie) 2 Marquis (Jonq) 5 
Aiglons (LSJE) vs Dynamos (Chic) 11h15 
Citadins (Jonq) 1 Cougars (Chic) 2 

Dimanche 30 janvier 
National (La Baie) vs Cougars (Chic) 11hOO 
Citadins (Jonq) vs Orioles (Jonq) 11h30 
Royal (Métabetchouan) vs Loups (Dol-Mist) 
16h30

LES MAROUEUf c
B A Pts

25 31 71 5 
36 23 70 5 
38 18 65 0 
12 33 61 5 
23 20 53 0

Jean-Simon Allard. Mét 
Jonathan Bergeron, La Baie 
Félix Petit Orioles 
Pier-Olivier Doucet. La Baie 
Raphaél Gauthier Castors

LL



ommaires
L,9.ue

% nationale
Flyers 2 

Canadiens 2
Prtmièrs période

1 Montréal, Stevenson 1 (Rivet ünd| 10:32
2 Philadelphie Primeau 1 (Desiardms Renberg) 

16:29
3 Philadelphie Lmdros 19 (LeClair, Desiardms) 

17:11
4 Montreal Rivet 3 (Zubrus Wemnch) 19 50 
Pénalités Richardson Phi (mm mai inc , inc 
de match). Ulanov Mtl (min ma) ) 11:10, 
Dykhuis Mtl 12:56, Primeau Phi, Corson Mtl 

17:52
Deuiiome période

Aucun but
Pénalités Rucmsky Mtl 0 46 Rivet Mtl 4 48

Troisième période

Aucun but
Pénalités Jones Phi 10 30, Lank Phi 13 15, 
Darby Mtl 16:01
Prolongation
Aucun but
Pénalité Rucmsky Mtl 4:51
Tirs au but
Philadelphie 10 15 12 3_40
Montréal 9 5 12 3-29
Gardiens Pittsburgh: Vanbtesbrouck (N,19-11- 
6): Montréal Hackett (N.7-16-5)
Avantages numériques - Philadelphie: 0-5 
Montréal 0-2
Arbitres Bill McCreary, Brad Watson Juges de 
lignes Jean Morin, Lyle Seitz
Assistance 21 273.

Sabres 0 
Bruins 1 

Première période
1 Boston. Axelsson 8 (Thornton. DiMaio) 11 52 
Pénalités Ray But. Belanger Bos Zhitnik But 
12:36 Murphy Bos 16 53, Rasmussen But 19:31

Deutième période
Aucun but
Pénalités Zhitnik But (double mm mai ). 
Thornton Bos (mm mai ) 5 44, Sweeney Bos 

946
Troisième période

Aucun but
Pénalités Andreychuk Bos, Varada But 3:01, 
Zhitnik But 6 53, Thornton Bos, Ward But 7:08,

B P Pis Pén
26 Martin Rucmsky 15 16 31 M

15 Damius Zubrus 11 14 25 a
22 Eric Weinrich 2 18 20 20
49 Brian Savage 12 7 19 17
34 Sergei Zhoitok 14 4 18 18
43 Patrice Brisebois 3 13 16 4
14 Trevor Linden 4 11 15 a
27 Shayne Corson 3 12 15 71
28 Karl Dykhuis 6 8 14 32
17 Benoit Brunet 5 8 13 0
11 Saku Koivu 2 9 11 6
51 Francis Bouillon 2 9 11 18
32 Oleg Petrov 0 9 9 2
37 Patrick Poulin 6 2 8 11
29 Jim Cummins 3 5 8 a
63 Craig Darby 3 5 8 6
47 Juha Und 3 5 8 8
52 Craig Rivet 3 5 8 49
45 Arron Asham 4 2 6 24
23 Turner Stevenson 1 3 4 30
20 Scott Lachance 0 4 4 12
61 Jason Ward 2 1 3 10
5L Igor Ulanov 1 2 3 57
48 Miroslav Guren 1 2 3 12
'■ Mike Ribeiro 1 1 2 2
21 Barry Richter 0 2 2 8
46 Matt Higgins 0 2 2 .4
6 Trent McCleary 1 0 1 4
40 Jesse Bélanger 0 1 1 0
31 Jeff Hackett 0 0 0 4
38 Vladimir Malakhov 0 0 0 0

GARDIENS

G P N Min Ba BIMoy
31 Jeff Hackett 7 16 5 1688 75 02 67
60 José Théodore 9 9 2 1224 45 32.21
Totaux (1) 16 25 7 2912 120 32 47
Note Buts dans filet désert entre parenthèses

F i ootball &

SI Ligue 
nationale

PREMIER TOUR 
Samedi 8 janvier

Tennessee 22 Buffalo 16 
Washington 27 Detroit 13

Dimanche 9 janvier
Minnesota 27 Dallas 10 
Miami 20 Seattle 17

DEUXIEME TOUR 
Samedi 15 janvier

Miami 7 Jacksonville 62 
Washington 13 Tampa Bay 14

Dimanche 16 janvier
Saint Louis 49 Minnesota 37 
Tennessee 19 Indianapolis 16

CHAMPIONNATS DE CONFÉRENCE
Tennessee 33 Jacksonville 14 
Saint Louis 11 Tampa Bay 6

SUPER BOWL 
Dimanche 30 janvier

Saint Louis au Tennessee.(au Georgia Dome 
d'Atlanta) 18h18 (ABC)

PRO BOWL 
Dimanche 6 lévrier

à Hc lolulu (ABC)

Peca But 1011, Van Impe Bos 14:22
Tirs au but
Buffalo 6 9 10-25
Boston 12 8 5-25
Gardiens Buffalo Biron (P,18-13-2); Boston 
Dafoe (G.11-13-8)
Avantages numériques Buffalo 0-3: Boston 0- 
5
Arbitras Mike Leggo, Rob Schick Juges de 
lignes Derek Amell Anthony Sericolo
Assistance 17 565

Oilers 1 
Panthers 2 

Première période
1 Edmonton, Gner 6 (Poti: Guerin) 2:54
2 Floride Whitney 22 (Spacek Bure) 4 21 (an)
3 Floride Hedican 5 (Parrish Kvasha) 7:21 
Pénalités Bure Flo 38, Devereaux Edm 3:21, 
Worrell Flo 11:41 Beranek Edm 17:01

Deuxième période
Aucun but
Pénalités Svehla Flo 8 06, Worrell Flo Weight 
Edm, Mellanby Flo, Guerm Edm 13:59, Grier Edm 
14:17, Guerm Edm, Svehla Flo 19:22

Troisième période
Aucun but
Pénalités Kozlov Flo 52, Edmonton banc 
(purgée par Beranek) 2:04, Falloon Edm 8:37
Tirs au but
Edmonton 9 1415-38
Floride 9 8 3-20
Gardiens Edmonton Salo (P,14-16-10). Floride 
Vernon (G,13-9-1)
Avantages numériques Edmonton 0-4 Boride 
1-5
Arbitre Bernard DeGrace Juges de lignes Dan 
McCourt, Gord Broseker
Assistance 16181

Kings 2 
Maple Leals 3 
Première période

1. Los Angeles, Smolinski 14, 4:11
2 Los Angeles Karalahti 3 (Murray, J Blake) 
13:36 (an)
Pénalités Antropov Tor 2:07, Clark Tor 4 40, 
Markov Tor 12:18, Galley, L A 17:10

Deuxième période
Aucun but
Pénalités Markov Tor 10:16, Galley L A 12:03

Troisième période
3 Toronto. Berard 3 (Korolev Cross) 5:02
4 Toronto Thomas 12 (Sundm Hoglund) 6 32
5 Toronto, Thomas 13 (Berard) 19:40 
Pénalités Murray L A 44, Thomas Tor 11:56, 
Tuomainen LA 15:37,
Tirs au but
Los Angeles 10 10 11-31
Toronto 7 8 6-21

Gardiens Los Angeles Fiset (P,11-12-4); 
Toronto Joseph (G.24-11-6)
Avanlages numériques Los Angeles 1-5, 
Toronto 0-4
Arbitre Don Van Massenhoven Juges de lignes 
Mike Cvik. Brad Kovachik
Assistance 19 317

Mighty Ducks 7 
Penguins 1 

Première pénode
1. Anaheim. Selanne 20 (Tverdovsky. 
Balmochnykh) 3:19
2. Anaheim Aalto 5 (Olausson, Kanya) 12:12 
(an)
3. Pittsburgh. Straka 9 (Titov. Kasparaibs) 13:23
4 Anaheim. Kanya 27 (Rucchm, Tverdovsky) 
14:03
Pénalités Salei Ana 8 49 Titov Pgh 10:50

Deuxième période
5 Anaheim, Cullen 8 (Donato. Haller) 1:55
6 Anaheim, Rucchm 8,14 18
Pénalités Bonvie Pgh 3 58. Haller Ana. Jagr Pgh 
6:16. Haller Ana Kasparaibs Pgh (mai ), Leclerc 
Ana (mai ), Barnaby Pgh 14 36 (double min ), 
Bonvie Pgh (double mm.) 19:17 

Troisième période
7. Anaheim. Kariya 28 (Selanne. Tverdovsky) 
5:31
8 Anaheim. Hrkac 3 (Trépamer, Salei) 15:16 (an) 
Pénalités Cullen Ana 14 00. Barnaby Pgh 12:49, 
Slaney Pgh 15 00. Barnaby Pgh (me ). Wright 
Pgh (inc ) 16:11, Brown Pgh 19:51
Tirs au but
Anaheim 13 10 73-0
Pittsburgh 5 514-24
Gardiens Anaheim Hebert (G.16-21-4); 
Pittsburgh: Aubin (P,11-12-0) (21-16), Skudra 
(14 18 2e, 9-7)
Avantages numériques Adaheim: 2-8; 
Pittsburgh: 0-2.
Arbitre Paul Devorski Juges de lignes Tim 
Nowak. Dan O'Rourke
Assistance 17 124

Thrashers 1 
Lightning 2

Premiere période
1 Atlanta Ferraro 12 (Tremblay, Galanov) 19:33 
(an)
Pénalités Buchberger Atl 2:08 Ferraro Atl 7 49 
Muir TB Johnson Atl 11:57, Lambert Atl (maj ). 
Guolla TB (mai ). Ferraro Atl, Drulia TJ, Atlanta 
banc (purgée par Murphy), Clymer TB (inc.) 
15 32, Lecavalier TB 17 28 Svoboda TB 18:53 

Deuxième période
2. Tampa Bay, Modin 13 (Lecavalier) 17:25 
Pénalités Johnson Atl 1 32, Svoboda TB 2:13, 
Karlsson Atl 9:44 Mara TB 1910

Troisième pénode
3 Tampa Bay Modin 14, 9:18
Pénalités Clymer TB 4 46. Emerson Att. Sillmger 
TB 5:11, Petrovicky TB 6 09. Ndur Atl 9 55. 
Svoboda TB 18;23. Tucker TB (maj ). Buchberger 
Ad. Johnson AM (mai ) 20:00 
Tira au but
Atlanta 6 714-27
Tampa Bay 13 11 5-29
Gardiens Atlanta Maracle (P.4-10-2); Tampa 
Bay Cloutier (G.8-21-2)
Avantages numénques Atlanta 1-6: Tampa Bay 
0-6
Arbitres Mark Faucene, Dennis LaRue Juges de 
lignes Pat Dapuzzo. Stéphane Provost
Assistance 13
261

Rangers 2 
Sénateurs 3 

Première période
1. N.Y Rangers, Nedved 16 (Quintal) 15:55 
Pénalité Schneider NYR 18 43

Deuxième période
2. Ottawa. Bonk 13 (Hossa, Alfredsson) 8:26

Un sixième titre 
pour Elvis Stojko

CALGARY (PC) - Elvis 
Stojko a obtenu trois 
notes parfaites de 6,0 ce 
qui lui a permis de rem­
porter un cinquième titre 
masculin consécutif aux 
championnats canadiens 
de patinage artistique.

Stojko, qui totalise 
maintenant six titres aux 
championnats nationaux, 
prétend qu’à 27 ans il pati­
ne encore mieux qu’en 
1997 alors qu’il avait rem­
porté son dernier des 
trois titres mondiaux.

Le patineur de Rich­
mond Hill en Ontario a

Pénalités Schasbrvy 011 4 54 Prospal DM 13 00 
MacLean NYR 16 35

Troisième penode
3. N Y Rangers, MacLean 15 (Kamensky, Daigie) 
10 20 (an)
4 Ottawa. Phillips 2 (McEachern Dackell) 18 06
5 Ottawa Ledyard 1 (Dmeen SchasMivy) 18 59 
Pénalilés Fleury NYR 5:37, York Oit 9 20
Tirs au but
N Y Rangers 13 9 9-31
Ottawa 8 1611-35
Gardiens N Y Rangers Richter (P,16-18-7), 
Ottawa Lalime (G,13-10-4).
Avantages numériques N Y Rangers 1-3:
Ottawa 0-3
Arbitres Blame Angus, Terry Gregson Juges de 
lignes Pierre Champoux Gérard Gauthier
Assistance 18 211

VENDREDI 
Sharks 1 

Canucks 4 
Première période

1 San José, Harvey 6 (Sturm Ricci) 0:28 
2. Vancouver. Mogilny 14 (Ohlund) 3:51

3 Vancouver Messier 8 (Ohlund. Cassels) 19 46 
(an)
Pénalilés Schaefer Ver, Bertuzzi Ver 1 16 Nolan 
SJ (ma) ). Bertuzzi Ver (mai ) 4 22. Stern SJ 
(mai ), Strudwick Ver (mai ) 6 16 Harvey SJ 
19:38

Deuxième période
4 Vancouver Brashear 9 (May) 17 09
Pénalilés Aucune

Troisième pénode
5 Vancouver Messier 9 (Naslund. Cassels) 5 48 
Pénalilés May Ver 0 32. Stern SJ 4 48 
Ragnarsson SJ 8:41

Tirs au but
San José 8 3 5-16
Vancouver 5 13 11-29
Gardiens San Jose: Shields (P,16-19-4) (15-18) 
Nabokov (17:09 de la 2e période 10-11) 
Vancouver Snow (G,6-10-3)
Avantages numériques San José 0-4 
Vancouver 2-3.
Arbitre Don Koharski Scott Zelkm Juges de 
lignes Jay Sharrers, Mark Wheeler
Assistance 14 086

effectué un quadruple et 
sept triples sauts pour 
l’emporter.

Si trois juges lui ont 
accordé des notes parfai­
tes pour le mérite techni­
que, trois autres lui ont 
donné 5,9 et un a été sévè­
re avec un 5,8. Sur le plan 
artistique, il a obtenu six 
notes de 5,9 et une de 5,8.

Tyson... expéditif
MANCHESTER (AP) - 

Pour son premier combat 
en Europe, Mike Tyson 
s’est montré expéditif 
hier en battant par arrêt 
de l’arbitre à la deuxième 
reprise Julius Francis, le

champion d’Angleterre et 
du Commonwealth des 
poids lourds.

A vrai dire, Francis qui 
a concédé la huitième 
défaite de sa carrière n’a 
pas pesé lourd. Envoyé 
deux fois au tapis dans la 
première reprise, deux 
autres fois dans la deuxiè­
me avant l’interruption 
du combat alors que pour 
la troisième fois en une 
minute il venait d’être 
envoyé au sol, le boxeur 
britannique n’a pu 
esquisser le moindre 
geste de révolte face à la 
furia de l’Américain, ex­
champion du monde des 
lourds.

[Ëîn bref
« «mi. ■»>

LIGUE INTER CITE

SECTION SAGUENAY
NOVICE A

Pj G P N Bp Bc Pts
Braves La Baie 14 10 2 2 48 13 22
Orioles, Jonquière 15 9 2 4 38 22 22
Dynamos. Chicouhmi 16 7 6 3 54 43 17
Sags, Chicoutimi 14 6 4 4 54 33 16
Marquis, Jonquière 13 4 5 4 25 35 12
Tigres, Chicouhmi 14 4 8 2 29 37 10
Citadins Jonquière 14 2 7 5 30 59 9
Monarques St-Amb 8 0 8 0 9 « 0

Dimanche 30 janvier
Braves, La Baie vs Sags. Chic , 10h30 (CGV)
Marquis, Jonq vs Dynamos, Chic 10h30(PAC)
Monarques. St-Amb vs Orioles. Jonq 8h30(PDS)

Marqueurs
Pi B ,A Pts

Samuel Ouellet. Dynamos 16 29 8 37
Christopher Lévesque, Sags 14 18 13 31
Alex Julien. Sags 14 17 14 31
Gabriel Devarenne. Orioles 15 10 10 20
Pierre-Olivier Pedneautt, Sags 14 7 11 18
Kévin Chabot, Braves 14 10 6 16
Jean-C Leclerc, Braves 14 6 10 16

Pj G P N Bp Bc Pts
Monarques (St-A) 19 14 2 3 87 33 31
Dragons (La Baie) 19 13 3 3 66 23 29
Éperviers (Jonq 1 1813 3 2 61 27 28
Cyclones (Jonq ) 1911 4 4 68 46 26
Éclairs (La Baie) 1712 4 1,.96 M 25
Tigres (Chic ) 20 9 5 6 55 39 24
Gaillards (Jonq ) 20 7 8 5 63 58 19
Patriotes (St-Amb) 19 6 8 5 37 46 17
Guépards (Chic ) 20 7 12 1 40 84 15
Lynx (Chic.) 21 6 12 3 49 73 15
Loups (Chic ) 21 5 13 3 31 b? 13
Sonies (St-Ambr.) 19 5 13 1 53 83 11
Tornades (Jonq.) 19 4 13 2 26 67 10
Élites (Jonq ) 19 .3 15 1 39 90 7

Dimanche 30 janvier
Éperviers. Jonq. vs Gaillards. Jonq .12h25(PDS)
Monarques, St-Amb vs Élites. Jonq . 9h35 (PDS)
Sonic, St-Amb vs Tornades Jonq . 11h20.(FDL)
Patriotes St-Amb vs Cyclones, Jonq . 12h30
(FDL)

Marqueurs
Pi B A Pts

Valérie Hjmel. Cyclones 19 H 8 57
François Gauthier Monarques 19 35 M 45
Patrick St-Amant. Éclairs 17 17 24 41
Yannick Dufour. Éclairs 17 23 40
François Côté Éperviers 18 21 13 34
Alexandre Therrien, Dragons 19 17 17 34
Frank Laforge, Sonies 19 30 3 33

■■
Lynx (Chic.) 
Dragons (La Baie) 
Condors (Jonq ) 
Éclairs (La Baie) 
Loups (Chic ) 
Tigres (Chic.)

Pj G P
21 15 3 
17 13 1 
2012 3 
2012 6 
1911 4 
2011 5

Bp Bc Pts
87 39 33 
55 17 29
58 24 29
59 40 26 
50 24 26 
52 27 26

Monarques (St-A) 20 6 11 3 55 72 15
Gaillards (Jonq ) 20 6 11 3 49 70 15
Sabres (Jonq) 20 6 12 2 51 57 14
Guépards (Chic ) 19 5 12 2 37 63 12
Démones (Jonq ) 19 2 15 2 24 63 6
Saphirs (Sl-Amb) 17 0 16 1 11 87 1

Dimanche 30 janvier
Tigres, Chic vs Sabres Jonq , 17h10 (FDL) 
Éclairs, La Baie vs Démones, Jonq , 16h30 (PDS) 
Saphirs, St-Amb vs Dragons, La Baie. 14h45 (JCT) 
Guépards. Chic vs Loups, Chic 11h15 (Plateau) 
Lynx, Chic vs Gaillards. Jonq., 15h40 (PSK) 

Marqueurs
PI B A Pts

Nicholas Brassard. Monarques 20 24 15 39
Sabin Turgeon, Lynx 21 17 15 32
Brian Gauthier, Lynx 21 1? M 28
Martin Dufour, Lynx 21 16 il 27
Stéphane Turcotte. Lynx 21 14 13 27
Mathieu Tremblay Condors 20 9 17 26
Pierre-Yves Desbiens. Condors 20 M 15 25
Alexandre Larouche. Sabres 20 11 12 23
Simon Rivenn, Condors 19 1* 9 21

Bantam
P N Bp Bc Pts
4 2 79 45 32

6 90 68 28 
8 1 98 74 25
8 3 91 55 25

3 94 88 23 
3 68 69 23

Midget
Pj G P N

Loups, Dol -Mist 2119 1 1
Éperviers, Normandm 1714 2 1
Castors. Dol -Mist 22 9 8 5
Vickings, Alma 18 7 8 3
Monarques, St-Amb 19 7 10 2
Express. St-Félicien 20 5 9 6
Marquis. Jonquière 21 513 3
Éclairs, La Baie 18 1 16 1

Bp Bc Pts
127 53 39 

37 29 
79 23 
74 17 
61 16

121
69
69
62
61

37 126
Dimanche 30 janvier

Mistassini vs Normandin 14h (à Girardville) 
La Baie vs St Ambroise. 16h 
Dolbeau vs Alma. 17h30 (Creps)

Marqueurs

Jean-François Fortin, Loups 
Stéphane Boudieault. Éperviers 
Jean-François Lavoie. Loups 
Dave Imbeault, Loups 
Maxime Pelletier, Eperviers

Pj B APIs
21 24 27 51 
16 17 26 43 
21 19 22 41
16 23 17 40
17 17 18 35

Yves Potvin, Éperviers 
Tim Goulet, Loups 
Michel Bilodeau, Éperviers

17 16 14 30 
21 12 17 29 
15 20 7 27

Junior
Roberval

Pj G P
21 18 2

N Bp
1 125

Bc
45'

Pts
37

Normandin 21 14 5 2 81 60 30
Chicouhmi 21 12 8 1 98 92 25
La Baie 20 9 8 3 75 S3 21
St-Ambroise 22 8 12 2 92121 18
Dolbeau 19 5 11 3 57 95 13

Dimanche 30 janvier
Dolbeau vs St-Ambroise. 17h30 
Normandin vs Chicoutimi, 17h45 (CGV)

Marqueurs

Pierre-Yves Tardif, Roberval
Pj B A Pts
16 19 29 48

Pierre-Luc Boudreault, St-Amb 20 29 16 45
Yanic Savard, St-Amb 
Jean-François Boily. Roberval 
Michel Ouellet. Roberval 
David Bouchard Rqÿerval

17 18 27 45 
16 17 27 44 
15 16 19 3 
14 23 11 34

Pj G
Lynx, Chicoubmi 21 15
Marquis, Jonquière 23 11
Condors, Jonquière 21 12
Tigres, Chicoutimi 22 11
Éclairs. La Baie 22 10
Faucons, Jonquière 20 10
Guépards, Chicoutimi 22 10 10 2 73 63 22
Monarques St-Amb 20 3 15 2 62 79 8
Requins, La Baie 21 3 18 0 52166 6

Dimanche 30 janvier
Monarques, St-Amb vs Faucons, Jonq., 13h (PSK) 
Condors Jonq vs Requins, La Baie f 7h35 (JCT)

Marqueurs
Pj B A Pts

Maxime Tremblay. Marquis 22 18 25 43
Jonathan Pageau Condors 21 25 17 42
Mathieu Roberge, Tigres 22 17 25 42
Francis Binette. Lynx 21 23 17 40
Maxime Dufour, Eclairs 22 19 20 39
Maxim Gagnon, Tigres 21 20 15 35
Keven Tremblay, Condors 21 18 17 35
Sébastien Tremblay, Condors 21 14 21 35

Novice
«DIVISION SAGUENAY LAC-ST-JEAN»

Express. St-Félicien 
Optimistes, Dol -Mist 
Éperviers, Normandin 
Sabres Roberval 
Loups, Dol -Mist.

Novice A
Pj G 
1513 
15 6 
15 6
13 5
14 0

P N Bp 
0 2 53
5 4 24' 
8 1 40
6 2 29 

11 3 25

Pj B
15 15 
15 20 
13 12
13 9
14 12'

Bc Pts 
17 43 
24 31 
43 28 
31 25 
56 15

APIs
12 27

5 25 
8 20
6 15 
4 16

Marqueurs

David O’Connor, Express 
Philippe Paradis, Éperviers 
Félix Giroux, Sabres 
Maxime Laprise, Express 
Alex Bollini, Loups

Novice B 
PJ G P N

Lynx, St-Félicien 12 10 0 2
Sénateurs, St-Félicien 14 8 4 2
Cobras, Sf-Félicien 14 7 5 2
Loups, Dot-Mist 10 4 2 4
Lynx, Dol.-Mist 12 4 7 1
Remparts. Dol-Mist 8 6 0 2 31 12 20
Castors, Chambord 10 4 3 3 27 20 19
Dauphins, Roberval 11 4 5 2 16 17 19
Dauphins. Normandin 11 3 7 1 22 39 18
Tempêtes,Masht 11 3 8 0 17 44 17
CoYOttes, Dol-Mist 12 2 9 1 12 26 17

Bp Bc Pts
50 24 33 
40 26 30 
39 34 29 
31 21 22 
22 36 21

Tigres (St-Félicien) 17 8 6 3 42 33 3b
Faucons, Roberval 16 7 5 4 31 35 33
Tempêtes. Masht 16 6 6 4 27 31 31
Cobras, St-Félicien 17 5 7 5 40 48 31
Harfangs, Normandin 13 7 4 2 43 22 29
Mighty Ducks 13 4 8 1 26 44 22
Prédateurs, Dol-Mist 15 2 12 1 21 46 20

Marqueurs
Pj B APIs

Christophe Lemay. Étoiles 14 19 5 24
Jean-François Boutin, Tigres 17 14 9 23
Alexandre Lavoie, Cobras ’6 10 10 20
Francis Fortin, Harfangs 13 12 6 II
Marc-André Boutin, Cobras 16 10 8 18

Pj G P N Bp Bc Pts
Rafales, St-Bruno 19 12 1 6 56 25 48
Condors, Roberval 19 12 3 4 73 32 46
Vikings, La Doré 18 11 4 3 59 41 43
Bisons, Dol -Mist 20 9 7 4 50 49 48
Blizzards, St-Félicien 19 8 6 5 57 40 40
Prédateurs, Dol -Mist.20 8 6 6 71 52 4 fi
Lions, St-Félicien 19 9 7 3 42 37 39
Tempêtes, Masht 19 6 7 6 32 33 36
Voyageurs, Alma 20 8 10 2 38 48 44
Cougars. Delisle 20 6 11 3 60 79 34
Jeannois, Alma 18 4 11 3 27 M 29
Panthères, Dol -Mist.18 1 13 4 42 90 24
Jaguars, Delisle 15 3 11 1 24 49 22

Marqueurs
Pj B A Pts

Maxime Lalancette, Vikings 18 21 12 33
Frédéric Bouchard. Cougars 20 17 14 31
Jason Lapointe. Cougars 20 20 10 30
Maxime Tremblay. Bisons 20 17 13 30
François Potvin, Blizzards 19 16 14 30

Pj G
Panthères, Delisle 21 16
Loups, Dol -Mist. 20 15
Royal. Mètabetchouan2214 
Éperviers, Normandin2013 
Castors, Dol.-Mist 21 9 
Condors, Roberval 21
Voyageurs. Alma 20
Harfangs, St-Félicien 21 
Grizzly, Chambord 18

P
3
4
5 
7

12
7 13
8 11 
4 17 
2 16

N Bp
2105 
1108

Bc Pts
42 54 
57 51

3113 61 49 
0 70 48 43
0 58 102 36
1 70 87 34 
1 68 61 30 
0 35 112 26

42 99 19

Marqueurs
Pj B

16 Éclairs, Roberval 11 3 8 0 21 29 16 Simon Girard. Panthères 21
13 Marqueurs Steeve Imbeault. Loups 20
3 Pj B A Pts Rémi Lemieux. Loups 20

Mathieu Michaud, Lynx 11 30. 5 35 David Harvey. Royals 22
Bruno-Pierre Michaud. Loups 10 12 3 15 Sylvain Dupont. Royals 21
Laurent-Pierre Gagnon, Cobras 13 
Mathieu Verreault, Cobras 13
Alexandre Tremblay, Lynx 11

6 15 
8 15 

11 15

Atome
PJ G P N Bp Bc Pts

Étoiles. Chambord 15 11 2 2 49 17 38

A Pts
14 51

* Le classement de la Ligue Lac-St-Jean est basé 
sur

le système franc-jeu:
Une victoire: 2 points 
Une nulle: 1 point
Une équipe ayant moins de six punitions obtient 
un point de plus

Association de l'Est 
Section Atlantique

V 0 Moy Dif
Miami 26 16 619 -

New York 25 16 610 1/2
Philadelphie 24 19 .558 21/2
Boston 20 23 465 61/2
Orlando 20 25 .444 71/2
New Jersey 17 26 .395 91/2
Washington 14 30 .318 13

Section Centrale
Indiana 28 15 651 -

Charlotte 24 18 .571 31/2
Toronto 24 19 558 4
Milwaukee 23 20 535 5
Detroit 22 21 .512 6
Cleveland 18 26 409101/2
Atlanta 16 26 38111 1/2
Chicago 8 33 .195 19

Association de l'Ouest
Section Midwest

Utah 27 15 .643 -

San Antonio 28 16 636 -
Minnesota . 24 17 585 21/2
Denver 19 22 463 71/2
Dallas 17 26 395101/2
Houston 16 27 .37211 1/2

Vancouver 12 30 286 15

Section Pacifique
LA. Lakers 34 9 791 -
Portland 33 10 767 1
Sacramento 27 14 659 6
Seattle 28 16 636 61/2
Phoenix 24 18 571 91/2
L.A.Clippers 10 32 238231/2
Golden State 9 32 .220 24

Vendredi 28 janvier
Toronto 108 Miami 93 
Boston 91 Phoenix 88 
Atlanta 98 New York 96 (P) 
Sacramento 102 Chicago 90 
Denver 104 Houston 98 
L A. Lakers 117 Milwaukee 89 

Samedi 29 janvier 
Detroit 90 Philadelphie 88 
Minnesota 96 Utah 94 
Toronto 106 Chicago 89 
Indiana 94 Miami 84 
Portland 81 San Antonio 67 
Washington 103 Cleveland 98 
Charlotte 100 Phoenix 79 
Orlando 103 Atlanta 87 
Dallas 107 Denver 96 
Milwaukee à Seattle 
New Jersey à L A Clippers

Dimanche 30 janvier 
Sacramento à New York, 12h 
L A Lakers à Houston, 14h30 

Lundi 31 janvier 
Detroit à Miami. 19h30 
Phoenix à Orlando . 20h 
Sacramento au Minnesota. 20h 
Philadelphie à Denver. 21h 
Milwaukee à Vancouver. 22h.
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Fin de saison de la Super Série Prolab

Guay peut encore faire la barbe aux jeunes
par Pierre Fellice

CHICOUTIMI (PF) Daniel 
Guay ( 14) est encore en mesure 
de faire la barbe aux plus jeu 
nés sur une piste de stock-car. 
Etil l’a prouvé de belle façon en 
1999. sur les tracés des autodro- 
mes de Chicoutimi et de Sainte- 
Croix de Lotbinière, en pre­
nant la deuxième position du 
classement général, à l’issue de 
la saison de la Super Série Pro­
lab. Le pilote d’Hébertville- 
station a totalisé 905 points. 19 
seulement de moins que le 
champion. Steeven Boisson- 
neault. de Lyster. Il a inscrit 
trois victoires tout en termi­
nant à dix reprises dans les 
cinq premiers au fil d’arrivée. 
Une seule fois d'ailleurs est-il 
sorti de ce «top 5», mais il avait 
alors réussi néanmoins à se fau- 
filer parmi les dix premiers. 
Guay est celui qui aura inscrit 
le plus grand nombre de tours 
en première place, au cours de 
cette saison, soit 526., ses per­
formances lui ont valu le titre 
de champion de l’autodrome 
Chicoutimi, alors qu’au cumu 
latif des six courses présentées 
à cet endroit, il a totalisé 492 
points, devant Donald Theetge, 
de Boischatel (468) et Dany For­
tin. d’Alma (446). Pas mal pour

un «jeune» de 54 ans...
«Je viens de vivre une saison 

fantastique, sans doute l’une de 
mes meilleures en 31 ans de 
compétitions. Il faut pratique­
ment remonter à 1981 pour 
retrouver une saison qui pour­
rait peut-être dépasser celle- 
ci, alors que dans le cadre du 
championnat du Québec 
Sportsman, j’avais remporté 
notamment des victoires à Val 
Bélair et Saint-Lambert», 
racontait Daniel Guay, dans le 
cadre du gala fin de saison de la 
Super Série Prolab. présenté 
hier à l’hôtel Chicoutimi. La 
saison avait pourtant bien mal 
commencé pour le pilote jean- 
nois qui a été disqualifié dès la 
première course présentée à 
Sainte-Croix, son bolide, selon 
la réglementation, ne rencon­
trant pas les normes de poids à 
l’issue de l’épreuve.

«Tout le monde devait 
s’adapter à la fois à une nouvel­
le série et à de nouveaux règle­
ments. Compte tenu de tout ça. 
je pensais bien que les officiels 
allaient être plus souples pour 
le premier programme, surtout 
que nous avions dû rouler 35 
tours sous le drapeau jaune. 
Mais ce ne fut pas le cas.

«Aucun doute, Steeven 
(Boissonneault) a bien mérité

SUPER SÉRIE PROLAB- Daniel Guay. 2e de la Super Série Prolab: Steeven Boisonneault, cham­
pion: Cari Patry, recrue de l’année et Jean-Guy Grenier, président de la compagnie Prolab.

son championnat. Mais qui sait 
si ce n’eut été de cette disquali­
fication. ce n'est pas moi qui 
aurait remporté le titre. On ne 
saura jamais toutefois», ajoute 
Daniel Guay. N’empêche que

ce dernier a bien mal accepté 
cette disqualification, avouant 
même qu’il avait songé alors à 
tout abandonner.

«Quand j'entends le mot dis­
qualification. je n’aime pas ça

Cari Patry choisi recrue de l'année
Steeven Boissonneault premier de classe

par Pierre Fellice

CHICOUTIMI (PF) - Avant 
que certains changements 
importants ne marquent offi 
ciellement le monde du stock- 
cardans l’Est du Québec, à l’été 
2000. les dirigeants de la Super 
Série Prolab ont honoré leurs 
pilotes, hier, en dévoilant les 
bulletins officiels de fin 
d’année lors d’une soirée pré­
sentée à l’hôtel Chicoutimi, et 
organisée en collaboration 
avec l’autodrome Chicoutimi.

C’est ainsi que Steeven Bois- 
sonneauItODa reçu son bulle­
tin de premier de classe à la 
suite de son titre de grand 
champion de la série 1999. Le 
pilote de Lyster a totalisé 924 
points à l’intérieur des douze 
courses régulières du circuit, 
devançant ainsi Daniel Guay. 
d’Hébertville-station, par 19 
points, pendant que Donald 
Theetge, de Boischatel, prenait 
le troisième rang avec 880 
points.

Ce dernier a aussi retenu 
l'attention comme ayant été 
celui qui a remporté le plus de 
victoires en finale, 6.

A la couronne de Boisson­
neault. il faut y ajouter le titre 
de champion de l’autodrome 
Sainte-Croix, où il a accumulé 
489 points lors des six épreuves 
présentées à cet endroit. Jac­
ques Poulin. d'East Broughton, 
a terminé deuxième avec 438 
points, dix de plus que Cari 
Patry. de Chicoutimi, en troisiè­
me place.

Finalement. Boissonneault 
aura été celui qui aura amassé 
le plus de victoires en qualifi 
cations. 5.

«Je suis bien satisfait de 
cette dernière saison, ma 
meilleure en neuf ans de corn 
pétition. J’ai appris beaucoup

et j’ai réussi avec un budget res­
treint, en plaçant l’argent dont 
je disposais, au bon endroit, 
afin de maintenir ma voiture en 
bon état», racontait le jeune 
pilote de 24 ans, après avoir été 
coiffé officiellement de son 
titre de champion.

Ce ne fut toutefois pas une 
saison de tout repos pour Bois­
sonneault. victime de plusieurs 
bris mécaniques dans l’une ou 
l’autre des épreuves.

«Honnêtement, en début de 
saison, je misais sur une place 
entre troisième et cinquième. Il 
va sans dire que ce titre de 
champion me comble au maxi­
mum.

«Plusieurs, par contre, ont 
laissé sous entendre que n’eut 
été de la disqualification de 
Daniel (Guay), à la toute pre­
mière course à Sainte-Croix, il 
m’aurait sans doute soutiré ce 
titre. Je ne suis pas nécessaire­
ment d’accord avec cet avancé, 
car moi aussi j’ai eu ma large 
part de problèmes, notamment 
à Chicoutimi, où je n’ai terminé 
que deux courses sur les six 
présentées, résultat de problè­
mes de moteur notamment. J’ai 
définitivement travaillé fort 
pour réussir cette saison et je 
ne pense définitivement pas 
avoir volé ce titre de champ­
ion», ajoute Boissonneault, qui

sera père pour la première fois, 
en avril.

«Juste avant le début de la 
prochaine saison. Tout était 
calculé», conclura-t-il avec le 
sourire.

Autres méritas
Parmi les autres méritas pré­

sentés hier, notons particulière­
ment celui de Cari Patry (44). à 
titre de recrue de l’année. Le 
pilote de Chicoutimi a de plus 
mérité une excellente quatriè­
me position au classement final 
des pilotes, amassant 869 points 
au total...

René Blanchet. de Beauport, 
aura été celui qui a complété le 
plus de tours (1121) en saison 
1999...

Alain Maltais (26)a par contre 
été retenu comme le pilote ayant 
effectué le plus beau retour en 
piste. Après deux ans d’absence, 
le pilote de Chibougamau a ter­
miné au 8e rang cette année, 
amassant 788 points...

Rémi Lapointe (13), de Jon- 
quière, est le champion de la 
catégorie semi-pro avec 385 
points, alors que Bernard Mal­
tais (70), de Chicoutimi, a été 
sélectionné au titre de recrue 
de l’année de cette catégorie, 
avec 263 points...

En Production, le titre revient 
à Denis Courcy (06). de Jonquiè-

re, avec 403 points. Denis Larou- 
che (31). aussi de Jonquière. a 
hérité du titre de recrue de 
l'année...

Denis Boutet (70). de Saint- 
Raymond. a dominé pour sa 
part la catégorie mini-légendes 
avec 253 points, pendant que 
François Dubé (07). de Chicou­
timi. reçoit le titre de recrue de 
l'année avec 230 points...

En Force 4. Jean-François 
Pilote (22), de Chicoutimi, est le 
champion avec 407 points, deux 
de plus seulement que Stéphane 
Desmeules (2). de Saint-Fulgen- 
ce. sélectionné au titre de recrue 
de l’année...

Finalement. Laurent Jetté 
(221) de Jonquière, est le 
champion de la catégorie novi­
ce avec 434 points, devant 
Richard Maltais (222), de Chi­
coutimi. choisi recrue de 
l'année avec 326 points-

cardans ma tête cela signifie en 
quelque sorte tricherie, et ce 
n'est pas mon genre, car je me 
suis toujours fait un point 
d’honneurd'agir dans la légali­
té. Il m'aura fallu trois bonnes 
semaines pour oublier tout ça, 
et c’est grâce à mon équipe et au 
support des amateurs que j'ai 
réussi à finalement passer a 
travers ». précise encore le sym­
pathique pilote. Qu'en sera-t-il 
maintenant de la prochaine 
saison..? «Je suis content que 
tout le monde soit ensemble, 
dira-t-il d'abord, en faisant 
référence à l'unification de 
trois des quatre pistes de l’Est 
du Québec.

Le spectacle devrait défini 
tivement être meilleur avec un 
plus grand nombre de pilotes 
en piste.

«Pour ma part, j'ai encore le 
feu et je m'amuse toujours, sur 
tout que je peux compter sur 
une équipe extraordinaire 
avec comme meneur de jeu, 
mon mécanicien chef Réjean 
Larouche. un perfectionniste. 
Yves Larouche. Roger Lachan 
ce. Dominic Côté. Roberto 
Lachanceet Alain Simard com­
plètent cette équipe qui. j’en 
suis certain, me permettra 
encore de bien m'amuser au 
cours de la prochaine saison •. 
de conclure Daniel Guay.

I ■MM
® TOYOTA

Téls: Bur.: 668-0195 Rés: 543-5347
Sans frais: 1-800-561-0195

Jean Claude Girard 630' àu Pont Sud - ALMA 
Représentant Lac-Saint-J63n (Québec) 441216

TAJ CrtI CHlUAFNi
• MÉDECINES 
TRADITIONNELLES 
CHINOISES

• RELAXATION DANS 
LE MOUVEMENT

• GYMNASTIQUE DE SANTÉ

• ÉCOLE DE MAÎTRISE DE SOI 

■ART DE VIVRE

COURS DE TAI CHI, CHI-KUNG ET DE RELAXATION
AVEC GASTON VANDAL, m sc.. b.psy. et d e s. en sophrologie

Gérez votre stress, dynamisez votre santé physique et mentale et 
développez vos ressources personnelles en vous inscrivant 

à douze semaines d'entraînement
ENDROITS ET INSCRIPTIONS:

CEGEP DE CHICOUTIMI
LUNDI 31 JANVIER 
RELAXATI0N SOPHROLOGIQUE 18 h 

TAI-CHI 20 h

SALLE DE JUDO DU CAP

CEGEP DE JONQUIERE
MARDI 1 FÉVRIER 
TA! CH!
RELAXA TION/SOPHROL OGIE 
SALLE DE RELAXA TION 128.1

Pour information, téléphoner à: GASTON VANDAL. 547-2054
N.B.: Les deux premiers cours permettent d'expérimenter gratuitement 

L'inscription se fera à la fin du deuxième cours Bienvenue 4-1524
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Nathalie Ménard

Le Do-Mi-Nor 
progresse
par Rémi Gilles Tremblay
NORMANDIN (RGT) - 

Plusieurs leveurs du club 
Do-Mi-Nor ont profité de la 
compétition d’haltérophilie 
comptant pour la finale 
régionale des Jeux du Qué­
bec, hier, à Normandin. pour 
améliorer leurs marques 
personnelles.

Vingt-deux compétiteurs 
ont pris part aux compéti­
tions. dont cinq filles.

Les plus importantes 
charges de la journée ont été 
soulevées par Bruno Lalan- 
cette. avec 85 kg à l'arraché 
et 122.5 kg à l’épaulé-jeté, 
pour un total de 207.5 kg 
réalisé chez les leveurs de 
94kg. tandis que l’Almatois 
François Larouche (77kg) 
s’offrait des charges de 85 et 
100kg.pouruntotalde 185kg.

Dany Lavoie (62kg) a par 
ailleurs soulevé des poids 
de 65 et 80 kg. pour un total 
de 145 kg. tandis que Isaïe 
Gagné (69kg) et Martin 
Duchesne (77kg) soulevait
142.5 kg.

Les autres résultats de la 
journée chez les garçons se 
présentent comme suit.

Chez les 51kg. Jean-Phi­
lippe Gilbert. 37.5. 50kg et 
87.5kg: Patrick Charlebois. 
30. 47.5 et 77.5kg, Patrick 
Ferland. 27.5. 40 et 67.5kg; 
Cédric Ferland. 25. 35 et 
60kg: Jean-Philippe Rov. 20.
27.5 et 47.5kg.

Miguel Gilbert a été le 
plus fort chez les 56kg. Sou­
levant des charges de 52.5.70 
et 122.5 kg. il a devancé 
Keven Fortin. 45-52.5/97.5kg. 
Marc-André Larouche. 30- 
40/70kg. et Keven Martel. 
27.5-32.5/60kg.

Par ailleurs. Mathieu 
Doucet (69kg) a soulevé des 
charges de 50 et 60 kg. pour 
un total de 110kg. tandis que 
Steven Larouche (69kg) 
s’offrait des charges de 40 et
52.5 kg. pour un total de 
92.5kg.

Jacky Bernier(85kg)a 
pour sa part soulevé des 
poids de 55 et 75kg. pour un 
total de 130kg.

Dames
Du côté féminin. Natha­

lie Ménard a été la plus effi­
cace. Inscrite chez les 48kg. 
Ménard a soulevé des char­
ges de 40 et 60 kg. pour un 
total de 100kg. tandis que 
Jennifer Marceau (53kg). 25. 
30 et 55kg: Anouk Ferland 
(53 kg). 20.30 et 50kg: Patricia 
Picard (58kg), 17.5. 30 et 47.5 
kg: et Véronique Lavoie 
(69kg). 30. 47.5 et 77.5 kg. 
s'offraient également des 
notes intéressantes.

Finales de badminton

Les raquettes sagamiennes évincées
par Rémi Gilles Tremblay
MONTRÉAL (RGT) - Les 

raquettes sagamiennes ont été 
évincées des finales qui se tien­
dront aujourd’hui à l’occasion 
de la sixième tranche du circuit 
québécois par groupes d’âges, à 
Montréal.

Onze joueurs du Saguenay- 
Lac-Saint-Jean ont fait le voya­
ge dans la métropole pour com- 
battre parmi un lot de 150 
joueurs de toutes les régions du 
Québec.

Les meilleures performan­
ces régionales ont été obtenues 
par le Jonquiérois Nathaniel 
Perron-Bouchard.

Inscrit en catégorie cadette, 
Perron-Bouchard s’est incliné 
en demi-finale du simple face à 
Philippe Dion-Cloutier du club 
Express. 13-15 et 11-15.

En double, groupe au sein 
duquel il besognait avec Phi­
lippe Deragon-Jean. du Club de 
badminton régional de Mon­
tréal-Nord (CBRMN), le Jon­
quiérois s’est heurté en quarts- 
de-finales à Jean-Philippe 
Lebrun et H. Porlier, du club 
IESI. auteurs du gain en trois 
sets de 8-15, 15-13 et 9-15. Les 
dommages provoqués par 
Lebrun et Porlier au sein de la 
délégation régionale se sont 
poursuivis en demi-finales où 
ils ont vaincu Alex Gagné-For- 
tin d’Alma, associé pour l’occa­
sion à Vincent Boucher, avec 
des sets de 8-15 et 13-15.

Inscrit au sein du groupe 
mixte aux côtés de Isabelle 
Massé (CBRMN), Perron-Bou­

chard a fléchi en quart-de-fina- 
les devant Alexandre Yergeau 
et Fannie Brière, 2-15 et 8-15, 
tandis que Sarah Blackburn de 
La Baie, avec Alex Gagnon-For­
tin, les semés trois en mixte, se 
sont inclinés devant Mathieu 
Plante et André Bonneville, 0- 
15 et 1-15. Favorites pour 
l’emporter en double, Marjorie 
Dolbec d’Alma et Rose-Anne 
Lafont de Montréal se sont 
pourtant inclinées, en demi- 
finale face à Cloé Trudeau et 
Audrey Plamondon du CBEV. 
tandis qu’en simple. Marie- 
Andrée Paré de Roberval per­
dait face à Caroline Larouche 
du programme sports-études 
de Québec, 1-11 et 3-11.

Enfin, Dolbec s’est égale­
ment incliné en quart-de-fina- 
le du simple.

BADMINTON - Marc Savard, Marie-Noëlle Cloutier, Caroline 
Vézina, gagnante du titre féminin en division 2, et Dave Bergeron, 
instructeur à Alma, prenaient part, hier, au troisième tournoi de 
la Ligue Intercar de badminton collégial au Cégep de Chicoutimi.

(Photo Sylvain Dufour)

Ligue Intercar

Tremblay et Bard s’imposent
par Rémi Gilles Tremblay

CHICOUTIMI (RGT) - 
Mathieu Tremblay et Fannie 
Bard, deux joueurs battant 
pavillon aux couleurs de 
l'institution hôte, ont raflé les 
principaux titres à l’enjeu de 
la troisième rencontre de la 
Ligue Intercar de badminton 
collégial, hier, dans les gym­
nases du Cégep de Chicouti­
mi.

Tremblay et Bard ont effec­

tivement remporté les grands 
honneurs du simple, respecti­
vement chez les garçons et 
chez les filles, avec une récol­
te de 40 points chacun en pre­
mière division.

En double, les Septiliens 
Dominic Marceau et Jérôme 
Porlier ont apposé leurs noms 
au faîte du tableau des résul­
tats, dominant ainsi la divi­
sion 1, tandis que Myriam 
Boucher et Amélie Savard, 
deux autres Chicoutimien-

nes. dominaient le volet fémi­
nin. En division 2, les hon­
neurs du simple masculin 
sont allés à David-Alex Adol­
phe, de Chicoutimi, tandis 
que Caroline Vézina d’Alma 
faisait de même chez les 
dames. En double. Éric Cham- 
berland et Patrice Riverin de 
Chicoutimi ont raflé le titre.

En division 3, François 
Lévesque de Jonquière a été 
le grand gagnant du côté mas­
culin.

TRX 350 ES 21
Avec changement 
vitesse électrique

QSsZSEST^
FOURTRAX

■HONDA
Souffleuses à neige

Les souffleuses à neige 
Honda déblaient à 

.volonté le monde entier!
IRS928TC/TCD

’ • Moteur de 9 cv avec ST
• Boîte de vitesse hydrostatique slick shiftM0
• Entraînement à 2 chenilles
• Largeur de déblaiement: 28 pouces

HONDA
Génératrices

HONDA
Produits

Mécaniques
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Une source 
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Honda pour 
tous vos 
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EV 3000isCAO 
560, Melançon 
Fax: 343-2506

343-3758

LES ARBRES VOUS POUVEZ LES MANQUER.
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DES OFFRES COMME CELLE-CI, 
CERTAINEMENT PAS

POUR UNE PÉRIODE LIMITÉE, OBTENEZ JUSQU’A 
500 $* DE VÊTEMENTS ARCTICWEAR* EN 

ACHETANT UNE NOUVELLE MOTONEIGE CAT.-0
Voilà enfin votre chance d acquénr votre motoneige favorite Arctic Cat* avec une 
offre que vous ne pouvez pas manquer. Parce qu'après avoir choisi une 
magnifique nouvelle motoneige et profité d'une excellente transaction, vous 
pouvez obtenir jusqu'à 500 $ d'articles Arcticwear* ou bien Arctic Cat se chargera 
de vos deux premiers paiements mensuels. Alors - — ——rÊkT 
dépêchez-vous de vous rendre dès maintenant chez f rl
votre concessionnaire Arctic Cat et... évitez les arbres. Çà, cat Je la mataneigr'

miIAlBE
560, Melançon 
Fax: 343-2506

343-3758
tread lightlyi'

•Offre valabte cnez les concess»onnarw oartiapar*s et pour es "WJèécs sétechomés. du 10 
décembre 1999 au 31 janver 2000. ou encore jusqu à épuisement des stoos Consu«er «*re 
concessionaire pour connaître les d«a*s L offre ne concerne pas «es modèles Z* 120 Rrlez 
un casque er pe-manence et pas d afcool au votant* 01999 Arcnc Car Sates Inc. •. MC Manxes 
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Tournoi régional de tennis

Stéphane Lebel se qualifie pour la finale
JONQUIÈRE (R"GT) - Tom 

beur en demi-finale du Baieri- 
verain Michel Lavoie, Stépha­
ne Lebel de Chicoutimi était 
assuré de prendre part à la fina­
le du simple 1. aujourd'hui, du 
Tournoi régional de tennis dis­
puté sur les courts intérieurs 
du Club Saguenay de Jonquiè- 
re.

Lebel a vaincu son rival en 
deux sets faciles de 6-3 et 6-2. 
Reste à savoir s’il aura autant 
de facilité face au vainqueur de 
l'autre demi-finale qui oppo­
sait, en fin de soirée, hier, le 
Jonquiérois Jean-Luc Beausei- 
gle et Stéphane Fortin de Lac- 
Bouchette.

En simple du groupe 2, 
Michel Tiffeault de Jonquière

a eu du succès face à Éric Thi- 
beault en quart-de-finale. Il a 
battu le joueur chicoutimien 6 
1 et 6-2.

Aussi inscrits en quart-de- 
finale. Pierre-Charles Martel 
et Harold Gagnon, deux Jon­
quiérois, s’affrontaient en fin 
de soirée.

De son côté, Guillaume 
Tremblay accède à la demi- 
finale en raison d’une victoire 
par forfait, tandis que Nick 
«Agassi» Rivard affrontait 
Maxim Gravel de Jonquière 
dans une autre demi-finale.

En simple 3. où s’affrontent 
des joueurs masculins et fémi­
nins. Nicolas Gravel de Jon­
quière et Lucius Gaudreault se 
font face en demi-finale. Le

vainqueur affrontera le ga­
gnant du match entre Karine 
DassylvadeChicoutimi et Jean- 
Pierre Leblond de Jonquière.

En double, Maxim Gravel et 
Pierre-Charles Martel ont 
battu facilement Steeve Trem­
blay et Charles Déry, 6-0 et 6 3, 
pour s’offrir une place en fina­
le, tandis que la rencontre 
opposant Étienne Vachon et 
Michel Tremblay de Jonquière

à John Mills et Jean-Claude 
Basque, aussi de Jonquière, 
devait déterminer l’autre duo 
devant accéder à la finale.

En double «mixte», Raynald 
Boily et Lucius Gaudreault se 
sont taillé une place en finale 
où ils retrouveront Paul Fortin 
et Robert Sergerie, de Chicou­
timi.

Dames
Un tournoi à la ronde a per­

mis de déterminer les meneu­
ses en simple dames, soit Isa­
belle Racine de Chicoutimi, 
Lucie Fortin de Jonquière et 
Jacynthe Turgeon de Jonquiè­
re.

Des finales consolation 
seront également disputées au 
sein des principaux groupes.

Àsurveiller, lafinaledusim- 
ple messieurs à compter de 13 
h aujourd'hui.

Ski de fond
Denis Mergeay domine à La Baie

LA BAIE(RGT)-Le Jonquié­
rois Denis Mergeay a donné le 
ton. hier, ce qui lui permis de

ET LE BUT!- Le gardien des Sieurs de Trois-Rivières regarde derrière lui et ne peut que cons­
tater les dégâts: la rondelle a bel et bien atteint le fond du filet.

Tournoipee-wee-bantam de Saint-Félicien
David Harvey permet au Royal 
de Métabetchouan d’avancer

par Martin Tremblay

SAINT-FELICIEN (MT) - 
Le Royal de Métabetchouan a 
impressionné, hier, au Tour­
noi provincial pee wee-ban- 
tam de Saint-Félicien, en 
atteignant la grande finale 
dans la catégorie B.

En effet, le Royal s’est frayé 
un chemin jusqu'à cette ren­
contre ultime en prenant la 
mesure de la formation des 
Capitals de Pointe-aux-Trem- 
bles au pointage de 4-0.

La vedette offensive de 
cette victoire du Royal fut 
David Harvey avec une paire 
de buts. La balance du travail 
offensif du Métabetchouan fut 
assurée par François Trem­
blay et Steeve Duchesne.

Mentionnons que cette 
finale de la catégorie bantam 
B est prévue pour 16 h 30. Dans 
cette finale, le Royal croisera 
le fer une nouvelle fois avec 
les Capitals qui avaient déjà 
obtenu leur passeport avec un 
gain de 2-0 face aux Harfangs 
de Saint-Félicien, plus tôt 
dans la journée. Lors de ce 
gain des Capitals, Maxime 
Bolduc et Francis Chaumont 
avaient marqué les filets.

Dans le pee wee B. la pre­
mière demi-finale, qui aura 
lieu à 8h. mettra aux prises les

Vikings de La Doré et les Bliz­
zards de Saint-Félicien. Dans 
le deuxième, prévue pour 9 h 
15, ce sera un duel entre les 
Tempêtes de Mashteuiatsh et 
les Condors de Roberval.

Hier, les Tempêtes ont 
signé un gain de 4-1 devant les 
Monarques de Saint-Ambroi­
se. Francis Bélanger. Billy 
Duchesne, Maxime Dufour et 
Jean-Michel Hudon ont mar­
qué pour les Tempêtes.

Dans le cas des Blizzards de 
Saint-Félicien, ce fut un 
match nul de 2-2 face aux 
Voyageurs d’Alma. Benoit 
Lavoie et Patrice Lapierre ont 
été les pointeurs des Féliei- 
nois.

Pour ce qui est des Condors 
de Roberval. ils ont signé un 
gain facile de 6-1 aux dépens 
du Kiwanis de Chibougamau. 
Guillaume Fortin a sonné la 
charge pour les Condors avec 
un doublé. Il fut imité par Mar­
tin Gagnon. Daniel Larouche, 
Jimmy Charlish et Simon 
Girard.

Dans deux autres rencon­
tres de cette catégorie, les 
Voyageurs d'Alma et le Kivva- 
nis de Chibougamau ont signé 
des victoires.

Finale du pee-wee CC
Dans le pee-wee CC. la fina

le, qui aura lieu à 15 h, mettra 
aux prises l’Express de Saint- 
Félicien et les Loups de Dol- 
beau Mistassini.

Dans la journée d’hier, les 
Loups ont pris la mesure des 
Sieurs de Trois-Rivières au 
pointage de 4-1.

Dany Tremblay s’est illus­
tré pour les Loups avec deux 
buts. Pierre-Éric Côté et 
Jean-Nicolas Bernier sont 
venus appuyer son travail 
offensif.

Pour ce qui de l’Express, 
cette formation s’est démar­
quée grâce à une victoire de 
3-2 devant le Podium le Dalot 
de Chibougamau. Guillaume 
Asselin. Frédéric Dumas et 
Jean Michel Fortin ont été 
les pointeurs des gagnants. 
Dans un dernier affronte­
ment, Chibougamau a signé 
un gain de 2-1 devant les 
Sieurs de Trois-Rivières.

Pour ce qui est de la finale 
de la catégorie pee-wee B, les 
finalistes et l’heure de cette 
dernière demeuraient des 
inconnues au moment d’aller 
sous presse.

Dans le bantam CC, la fina­
le est prévue pour 18 h. mais 
les antagonistes étaient tou­
jours à venir, hier soir, les 
dernières rencontres étant 
toujours en cours.

rafler les honneurs de la Lop- 
pet annuelle de ski de fond du 
Cendre de plein-air Bec-Scie 
de La Baie. Inscrit chez les 30- 
39 ans. Mergeay a parcouru la 
distance de trente kilomètres 
en Ih45mn04s, privant ainsi 
son plus sérieux rival, le Baie- 
riverain Sylvain Thibeault 
(Ih46mn43s). battu par plus 
d’une minute et demie, d’une 
victoire devant les siens en 
style libre.

Troisième au fil, l’Almatois 
Yvan Truchon a besogné pen­
dant Ih48mn51s pour complé­
ter la distance. Ce faisant. Tru­
chon cueillait toutefois les 
honneurs du groupe Maître 2.

Seule dame à franchir le fil 
d’arrivée parmi les fondeuses 
prenant part à l’épreuve de 
trente kilomètres. Josée Larou­
che de Jonquière. une fille du 
groupe senior féminin (29 ans 
et moins) a skié pendant 
2h30mn32s.

Parmi les vainqueurs de dif­
férentes catégories, on retro­
uve Lucien Fortin (maître 3) de 
Lac-Bouchette. auteur d'un 
chrono de 2h04mn02s sur la dis­
tance de 30 kilomètres égale­

ment. Sur quinze kilomètres. 
Lise Demers de Jonquière a 
pris les devants du groupe mai 
tre féminin (30 ans et plus) en 
skiant en style classique pen­
dant Ihl4mn25s, tandis que 
Sonia Tremblay, une senior (29 
ans et moins), a fait le travail en 
Ihl7mnl5s.

L’homme le plus rapide sur 
quinze kilomètres a été le Baie 
riverain Denis Otis. auteur 
d'un temps de 58mn27s en caté 
gorie maître 2 (40 49 ans), tan­
dis que Pierre Bourgeois de 
Jonquière skiait la distance en 
IhOlmnOls. s’offrant ainsi les 
honneurs du groupe maître 1 
en style classique. De son côté. 
Giovany Otis, du club Bec-Scie, 
inscrit chez les maitres 3. a 
besogné, pendant Ih09mn40s.

Enfin, chez les plus jeunes. 
Geneviève Bourgeois du Nor 
végien (lkm/5mn45s), Anne- 
Marie Gobeil de Jonquière (3.5 
km/18mn23s), Jean-François 
Desbiens de La Baie (3.5 
km/14mn41s). France Simard 
de La Baie (5km/26mn36s). 
Julien Bouchard de St-Féli- 
cien(5km/21mn28s)et Pier-Luc 
Dubé d'Alma (5km/27mn22s).

Karaté yoseikan
Deux cents athlètes 
du Québec s’affrontent

LA BAIE (MT) - Plus de 200 
athlètes, venant de tous les 
coins de la province, ont parti­
cipé, hier, à la polyvalente de 
La Baie, à une compétition pro­
vinciale de karaté yoseikan.

Les karatékas de La Baie, 
sous lagouverne du sensei Ray­
mond Tremblay, se sont impo­
sés en mettant la main sur de 
nombreux trophées dans leur 
catégorie respective.

En combats, les premières 
positions sont allées à Danny 
Nadeau. Marie Simard. Fran­
çois-Gilles Gagné. Stéphane 
Lussier. Kevin Lavoie et David 
Pouliot. Pour ce qui est des 
deuxièmes positions, elles 
reviennentàJosianne Lessard, 
Nicolas Tremblay, Frédéric 
Chouinard et Émilie Gagné. 
Les troisièmes positions furent 
l’affaired’ÉmilieSavard. Félix 
Desgagné. Andrée-Anne Ouel- 
let, Charles Saint-Gelais et 
Nicolas Tremblay.

En combats junior, ceinture 
noire, la première place est 
allée à Émilie Bacon. Chez les 
seniors, ceinture noire, rete­
nons une deuxième position 
pour Marc Simard et une troi­
sième pour Yannick Vallée et 
Nicole Duchesne.

Toujours dans les combats 
de ceinture blanche a brune, 
des premières places pour 
Michel Bouchard et Serge 
Tremblay.ainsi qu'unedeuxiè 
me position pour Arthur Walt 
zing. Pour les katas, ceinture 
orange. David Tremblay a pris 
le deuxième rang, alors que 
Nicolas Guay a terminé troisiè 
me.

Chez les juniors, ceinture 
noire, ce furent une deuxième 
position pour David Tremblay, 
une troisième pour Émilie Mar 
quis et une quatrième pour 
Nicolas Bacon.

Dans les katas seniors, rete­
nons des premières positions 
pour Michel Bouchard et 
Arthur Maltais et une deuxiè­
me pour Serge Tremblay.

Pour les katas juniors. Émi­
lie Savard et Charles Saint 
Gelais ont remporté les grands 
honneurs. Pour Marie Simard. 
Danny Nadeau. David Pouliot 
et Stéphane Lussier, ce furent 
des deuxièmes places. Dans le 
cas de Frédéric Chouinard. ce 
fut une troisième position. A 
retenir, aussi, des quatrièmes 
places pour Victor-Samuel 
Boivin, Émilie Gagné et 
Alexandre Thibeault.



Défaite des Condors

Plus rien ne va pour l’équipe jonquiéroise
par Martin Tremblay

ASBESTOS (MT) -Rien ne va 
plus pour les Condors de Jon- 
quière et, hier soir, à Asbestos, 
ils ont subi un revers de 4-2 face 
aux Aztèques de l’endroit.

Depuis les trois dernières

rencontres, les Condors n’ont 
pu faire mieux qu’une maigre 
récolte d’un seul point sur une 
possibilité de six.

Cette déveine a débuté au 
Centre Georges-Vézina, en fin 
de semaine dernière, alors que 
les Jonquiérois, qui avaient

/* |
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TOURNOI- Un scène prise lors du tournoi régional novice- 
atome; l’équipede Mastheuiatsh était confrontée àcelle de Chi­
coutimi.

(Photo Chantale Hamel)

Tournoi novice-atome
Sébastien Dubé pave 
la voie à l’Express

par Martin Tremblay

ROBERVAL (MT) -Sébas­
tien Dubé a marqué à deux 
reprises, hier, et cette presta­
tion a pavé la voie à une vic­
toire de 4-2 de l’Express de 
Saint-Félicien devant les 
Eperviers de Normandin, 
tout cela dans le cadre d’une 
rencontre disputée dans la 
catégorie atome CC lors de la 
présentation du Tournoi 
novice-atome de Roberval.

En plus du doublé de Dubé, 
Eliot Tremblay et Olivier 
Théberge ont marqué pour 
les vainqueurs. Pour les vain­
cus, les filets appartiennent à 
Jean-Daniel Saint-Hilaire et 
Alexandre Bonenfant.

Dans une deuxième ren­
contre de cette catégorie, les 
Sabres de Roberval ont eu le 
meilleur 4-3 aux dépens du 
Royal de Métabetchouan. 
Pierre-Olivier Lamontagne. 
Roby Awashish, Yves Bou- 
lianne et Jérémy-Paul Ger­
main ont été les marqueurs 
des Sabres. Michaël Ouellet. 
Alexandre Gagnon et Jean- 
Simon Allard ont répliqué 
pour le Royal.

Dans l'atome B, ce fut une 
victoire de 3-2 du Royal de 
Métabetchouan sur les Etoi­
les de Chambord.

Catégorie novice
Dans la catégorie novice B. 

plusieurs rencontres étaient 
au programme.

Dans la première, ce fut 
une victoire de 4-1 des Cas­
tors de Chambord sur les 
Dauphins de Roberval. 
Etienne Boily a marqué deux 
fois pour les Castors.

Dans le deuxième rencon­
tre. deux buts de la part 
d’Alexandre Tremblay ont 
permis aux Lynx de Saint- 
Félicien de signer un gain de 
3-2 contre les Loups de Dol-

beau-Mistassini. Dans la troi­
sième. ce fut une victoire de 
5-3 des Renards de Chicouti­
mi face aux Sénateurs de 
Saint-Félicien. Daniel Trem­
blay et Armand Dubé ont 
réussi des doublés pour les 
Renards.

Dans la quatrième con­
frontation, les Panthères de 
Chicoutimi se sont imposées
5- 0 devant les Eclairs de 
Roberval. Guillaume Berge­
ron et Nicolas Turcotte ont 
volé la vedette dans cette vic­
toire chicoutimienne avec 
chacun une paire de buts.

Dans le cinquième affron­
tement, des filets de Jordan 
Lapointe. Jérémie Bolduc et 
Maxime Dufour ont fait la dif­
férence dans un gain de 3-1 
des Remparts de Dolbeau 
aux dépens des Lynx de Chi­
coutimi.

Dans le sixième affronte­
ment. les Lions de Chicouti­
mi ont vaincu les Tempêtes 
de Mashteuiatsh 2-0. Le jeu 
blanc est allé à la fiche de 
Renaud Tremblay.

Dans la septième rencon­
tre. les castors de Chambord 
ont eu besoin des buts 
d’Etienne Boily et de Maxime 
Mailloux pour remporter un 
gain de2-l devant les Renards 
de Chicoutimi. Pour les Cas­
tors, c’était un deuxième gain 
de la journée.

Dans le dernier match de 
la catégorie, les Lynx de 
Saint-Félicien ont continué 
leur marche victorieuse en 
venant à bout des Panthères 
de Chicoutimi au compte de
6- 3. Les pointeurs des Lynx 
furent Alexandre Tremblay 
(2). Mathieu Michaud(2), Pier­
re-Olivier Ouellet et Guillau­
me Laroche.

Dans la catégorie prénovi­
ce. les Ducks de Roberval ont 
remporté deux victoires.

attiré près de 8000 personnes, 
n’ont pas trouvé mieux que de 
perdre deux rencontres, soit 
une contre le Garaga de Saint- 
Georges-de-Beauce et une 
autre contre ces mêmes Aztè­
ques en fusillade.

Pour cette rencontre d’hier 
soir, les Condors étaient privés 
de quelques éléments impor­
tants, comme Sébastien Parent 
et Dave Lasalle, deux joueurs 
très agressifs, mais selon 
l’entraîneur Gaston Drapeau, 
ce n’était pas là une raison suf­
fisante pour laisser filer ces 
deux points-là.

«Nous n’avons pas joué un 
mauvais match de hockey et le 
pointage était de 2-2 quatre 
minutes avant la fin de la ren­
contre. Nous avons accordé le 
filet vainqueur à la toute fin et 
le dernier but fut enregistré 
dans un filet désert. Par contre, 
nous sommes dans un genre de 
passage à vide et nos gros 
canons ne tonnent plus. Nous 
ne jouons plus en équipe et 
nous devrons nous regrouper

dans les plus brefs délais si 
nous ne voulons pas que la 
situation se détériore.

«Demain (aujourd’hui), nous 
nous rendons à Granby pour y 
affronter le Blitz, une équipe 
qui a sensiblement, toute pro­
portion gardée, le même nom­
bre de points que nous au clas­
sement général. Peu importe 
l’équipe que nous allons ren­
contrer d’ici à la fin de la sai­
son, nous devrons nous atten­
dre à forte opposition parce 
que la parité est très grande 
dans ce circuit. Le moindre 
laisser-aller peut coûter une 
victoire. Je m’attends à une 
solide sortie de mes joueurs 
pour cette rencontre parce 
qu’une autre défaite pourrait 
causer certains dommages. 
Pour cette rencontre dominica­
le, je vais faire appel aux servi­
ces de Régis Roy pour défendre 
notre forteresse. Ce n’est pas un 
vote de non-confiance envers 
Dominic Savard, loin de là. Ce 
dernier a mérité la troisième 
étoile contre les Aztèques et ce

n’est pas de sa faute si nous 
avons perdu.»

Dans cette entrevue qu’il 
accordait au journal, tard, hier 
soir, Gaston Drapeau a effleuré 
le cas de Sacha Fillion, un 
joueur qui se fait tirer, semble- 
t-il, l’oreille avant de faire un 
retour au jeu.

«Je n’ai pas eu l’occasion de 
parler à Sacha, la semaine der­
nière,parcequ’il n’est pasvenu 
à la pratique de jeudi soir der­
nier. Dans ce genre de rencon­
tre sur la route, alors que nous 
avons des éléments physiques 
qui ne sont pas là, comme Dave 
Lasalle, l’agressivité d’un gars 
comme Fillion serait d’un pré­
cieux secours. J’ai bien hâte de 
lui faire la conversation pour 
savoir à quoi m’en tenir dans 
son cas. Selon les médecins, il 
serait prêt à faire un retour au 
jeu.»

Concernant la rencontre 
d’hier soir, soulignons que 
Roberto Lavoie et Marc-André 
Gobeil ont marqué les filets des 
Condors.

Retour au jeu
Les Élites croisent les Gaulois

par Martin Tremblay

JONQUIERE (MT) -Après 
une longue période d’inactivité 
de près de quinze jours, les Eli­
tes de Jonquière vont repren­
dre le collier, cet après-midi, au 
Palais des Sports de Jonquière, 
en recevant, à compter de 14h00, 
les Gaulois du Collège Antoine- 
Girouard de Saint-Hyacinthe.

Avant d’être chassés du 
Palais des Sports par le Tournoi 
provincial pee wee, les proté- 
gésdel’entraîneurJean-Daniel 
Saint-Martin avaient fait les 
choses en grand en prenant la 
mesure de l’une des plus puis­
santes formations du circuit, les 
Commandeurs de Lévis, tout 
cela au pointage de 7-4. Dans la 
même semaine, ils avaient joué

par Martin Tremblay

SAINT-LAURENT(MT)-Les 
Gaillards du collège de Jon­
quière ne savent plus perdre et, 
hier soir, à Saint-Laurent, ils 
ont remporté une troisième vic­
toire de suite, cette fois au poin­
tage de 3-1 face aux Patriotes de 
l’endroit.

Les marqueurs des Jonquié­
rois furent Jean-François 
Blackburn. Jean-Nicolas Milot 
et Sébastien Renaud. C’est 
Mathieu Bonnelli qui était 
devant le filet des Gaillards et 
il a tiré un excellent match.

Pour l’entraîneur Dany 
Tremblay, cette victoire est la 
preuve que son équipe est sur 
le bonne voie.

«Nous jouons du bon hockey 
et les joueurs commencent à 
avoir cet esprit de gagnants 
indispensable à toute équipe 
de sport. Quand je suis arrivé 
au sein de la formation, c’était 
un esprit de défaitisme qui

de manière semblable aux Can­
tonniers de Magog, les meneurs 
au classement général de leur 
division.

Pour l’entraîneur Jean- 
Daniel Saint-Martin, ce retour 
au travail est important parce 
qu’il avait souligné, après la 
rencontre contre les Comman­
deurs, que ses jeunes protégés 
avaient certaines lacunes à cor­
riger avant d’entreprendre le 
dernier droit de la saison.

Pour le nouvel arrivant, les 
débuts ont été pénibles, mais 
ses hommes ont démontré de 
belle choses en remportant 
deux victoires en trois tentati­
ves, avant le long congé, ce qui 
laisse présager un retour en 
force pour cet après-midi.

Contre les Gaulois, les Elites

s’était installé. Nous avons dû 
mettre les bouchées double 
pour changer cette mentalité. 
Nous avons pris goût à la victoi­
re et cet état d’esprit peut nous 
mener très loin.»

Dany Tremblay n’est pas un 
homme superstitieux, mais il 
avouait, hier soir, qu’il avait un 
petit porte-bonheur depuis le 
début de cette série de victoi­
res des siens.

«Je garde, sur moi, une bro­
chette à l'effigie du Père Noël 
et, depuis que je porte cette 
dernière, nous ne perdons plus. 
Je garderai cette brochette tant 
et aussi longtemps que nous ne 
connaîtrons pas la défaite. 
Dans le monde du sport, il y a 
souvent ce genre de choses et je 
commence à y croire, sous toute 
réserve, cependant.»

Aujourd’hui, les Gaillards 
seront à Laflèche poury croiser 
le fer avec une équipe qui 
impressionne depuis un cer­
tain temps.

rencontrent une formation de 
leur division, soit la division 
Koho, et les Jonquiérois n’ont 
plus le choix, en ce sens qu’ils 
doivent vaincre les équipes qui 
se trouvent devant eux dans 
leur propre division, tout en 
ménageant leurs arrières pour 
ne pas se faire doubler.

Au classement général, les 
Gaulois possèdent 40 points 
contre 35 pour les Elites. Ces 
derniers veulent bien regarder 
vers l’avant, mais ils ne doivent 
pas oublier les Estacades du 
Cap de la Madeleine qui les 
talonnent, de très près derriè­
re, avec une fiche de 34 points, 
mais avec deux parties en main.

Soulignons que les cinq pre­
mières équipes de chaque sec­
tion feront les séries de fin de 
saison, ce qui ne laisse guère de 
marge de manoeuvre aux 
joueurs de Saint-Martin.

Donc, pour les Elites de Jon­
quière, chaque rencontre 
devient un enjeu très important 
et, en principes, ils ne peuvent 
plus se permettre le luxe de per­
dre sur leur propre patinoire. 
La course contre la montre est 
donc commencée pour les Jon­
quiérois qui. après avoir connu 
un début de saison en coup de 
canon, ont éprouvé toutes sor­
tes de difficultés, allant même 
jusqu’au changement d’entraî­
neur. Après avoir occupé le 
poste de commande de leur 
division en lever de rideau, les 
Elites doivent maintenant se 
battre pour une place dans les 
séries.

Il y a cependant une mauvai­
se nouvelle pour les Elites, soit 
celle concernant le défenseur 
Charles Bouchard qui sera 
absent pour la balance de la sai­
son à la suite d’une vilaine bles­
sure au dos.

Pour le remplacer. Jean- 
Daniel Saint-Martin a fait appel 
à un joueur midget AA de 
Rimouski. Sébastien Bolduc, 
un joueur physique qui sera à 
l’essai pour quelques rencon­
tres.

Les Gaillards restent 
sur la bonne voie
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Blessé au cou par un tir

Trent McCleary repose dans un état critique
MONTREAL(PC)-Un joueur 

du Canadien, pour la seconde 
fois cette saison, a subi une 
blessure extrêmement sérieu­
se. Trent McCleary a été blessé 
dans la région du cou après 
avoir un bloqué un tir du défen­
seur Chris Therien en deuxiè­
me période du match contre les 
Flyers de Philadelphie.

Transporté d'urgence à 
l'Hôpital général de Montréal, 
McCleary a subi une trachéoto­
mie. les médecins craignant 
unefracturepossibledu larynx. 
L'attaquantduCanadienasouf- 
fre également d’un poumon 
comprimé.

<11 est dans un état critique 
aux soins intensifs chirurgi­
caux. Il a subi un traumatisme 
sévère, majeur. Les prochaines 
24 heures seront déterminan­
tes. Il n’est pas encore sorti du 
bois. Il devra se battre», a décla­
ré le docteur Vincent Lacroix.

McCleary s’est blessé en se 
jetant devant un tir de Chris 
Therien. Le soigneur Gaétan 
Lefebvre est immédiatement 
intervenu pour lui prodiguer 
les premiers soins. McCleary 
avait peine à respirer. Des 
coéquipiers l’ont soutenu pour 
qu'il quitte laglace. Il esttoute- 
fois venu près de s’effondrer 
dans lecouloir menant à l’infir­
merie du Centre Molson.

«On s’est occupé de lui au 
Centre Molson. Mais son état 
était trop sérieux et il a fallu le 
conduire d'urgence à l’hôpital, 
a indiqué le docteur Lacroix. 
On avait essayé en vain de lui 
faire une intubation à l’aide 
d'une aiguille. Mais il y avait 
trop d’enflure. À l’hôpital, les 
docteurs David Mulder et David 
Fleiszer l’ont opéré.»

Selon le docteur Lacroix, 
McCleary est chanceux d’être 
encore vivant. Sans l’interven­
tion rapide du soigneur et des 
médecins, le sympathique ath­
lète aurait pu mourir asphyxié. 
Heureusement, il n’a jamais 
manqué d’oxygène.

«Il a été chanceux dans sa 
malchance, a dit le docteur 
Lacroix. Généralement, une 
personne ne peut survivre plus 
decinqou lOminutessanssoins 
après un tel traumatisme.

> ^
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DOULEUR - Trent McCleary se tord de douleur après avoir reçu la rondelle dans la région du cou. 
Le joueur du Canada pourrait avoir subi une fracture du larynx.

(Photo PC)

McCleary, lui, était sur la table 
d’opération en l’espace de 10 
minutes.»

McCleary a le soutien de sa 
fiancée qui l’a accompagné à 
l’hôpital. Elle est elle-même 
infirmière.

Therien était très secoué par 
les événements.

«Ma première pensée a été 
de me mettre à genoux pour 
l’accompagner, a dit Therien.

«Le tir était très puissant. 
C’était un tir sur réception.

C’est terrible», a-t-il balbutié.
Curieusement, son père 

Emile Therien. d’Ottawa, a déjà 
été président du Conseil cana­
dien de la sécurité.

Plutôt cette saison. Brian 
Savage a subi une blessure

Les joueurs sous le choc
MONTREAL (PC) - Les 

joueurs du Canadien ont vécu 
difficilement le drame qui a 
secoué l’équipe. Jeff Hackett 
était particulièrement pertur­
bé, lui qui venait d'offrir une 
solide performance face aux 
Flyers. «Noussommesdegrands 
amis. C’est mon meilleur ami 
dans l’équipe, a dit Hackett.

«Il faut prier pour lui. J'ai eu 
très peur. J’aime vraiment ce 
gars-là. Pareille tragédie nous 
aide à remettre les choses en 
perspective», a-t-il ajouté.

McCleary est sans doute le 
joueur le plus populaire dans le 
vestiaire du Canadien. Réser­
viste, il ne joue que quelques 
minutes par match. Mais chacu­
ne de ses présences est remar­

quée. Le patineur natif de la 
Saskatchewan ne recule devant 
personne. Il est aussi toujours 
souriant.

Hackett a rappelé que le 
geste de McCleary était typique.

«Il a voulu bloquer un tir. 
C’est un joueur de caractère », a- 
t-il dit avant de prendre congé 
des journalistes.

Réjean Houle a expliqué que 
le Canadien a rapidement com­
muniqué avec ses parents, le 
match étant retransmis dans 
tout le Canada.

>On ne voulait pas que ses 
parents l'apprennent à la télé. 
Le docteur (Vincent) Lacroix a 
communiqué avec eux pour leur 
expliquer la nature de la blessu­
re.»

Alain Vigneault a su que la 
blessure était sérieuse lorsque 
le préposé à l’équipement, 
Bobby Boulanger, l'a prévenu 
que les joueurs ne devaient pas 
passer par l’infirmerie.

«Quand je suis entrée dans la 
clinique, les soigneurs avaient 
les larmes aux yeux. On nous a 
dit de prier, que c’était sérieux», 
a raconté l’entraîneur.

Le prochain bilan de santé de 
McCleary sera donné après le 
match de cet après-midi face 
auxs Hurricanes de la Caroline.

Au sujet du match contre les 
Flyers. Vigneault a eu peu à dire 
sinon que Hackett a été solide et 
que le Canadien a eu de bonnes 
occasions de marquer en troi­
sième.

Match nul contre les Flyers

Le Canadien se défend de son mieux
MONTREAL (PC) - Le Cana­

dien s’est défendu de son mieux 
pendant 65 minutes. Opposé à 
une formation lourde, robuste 
et rapide, le Tricolore a dû lut­
ter avec énergie pour soutirer 
un match nul de 2-2 aux Flyers 
de Philadelphie, hier, au Cen­
tre Molson.

Turner Stevenson et Craig 
Rivet ont marqué les buts du 
Canadien.

Les deux gros centres Keith 
Primeau et Eric Lindros ont 
réussi ceux du Philadelphie.

Jeff Hackett était devant le 
filet pour la première fois 
depuis le 7 janvier au Colorado. 
Le vétéran gardien a été solide, 
souvent brillant même, malgré 
une nervosité évidente en 
début de match.

Le Canadien accueille les 
Hurricanes de la Caroline, cet

après-midi, à 14h.
Enfin un but

Turner Stevenson était à la 
recherche de son premier but à 
son 30e match de la saison. Le 
robuste attaquant a finalement 
«brisé» laglaceà 10:32de la pre­
mière période lorsqu'il a fait 
dévier involontairement un tir 
raté de Craig Rivet derrière 
John Vanbiesbrouck. Juha 
Lind a mérité une aide, son pre­
mier point depuis son transfert 
de Dallas.

Onpeuttoujourscomptersur 
Igor Ulanov pour ajouter du 
piquant à un match. Le défen­
seur du Canadien a fait plaisir 
à la foule en appliquant une 
percutante mise en échec à Eric 
Lindros. Le capitaine des 
Flyers ne s’y attendait pas 
puisqu'il n’avait pas la rondel­
le. Faut croire que l’occasion

était trop belle. Ulanov n’a pu 
résister à la tentation de remet­
tre le «88» à sa place.

Luke Richardson a cherché à 
venger Lindros. un geste qui lui 
a valu une expulsion de match.

Primeau a marqué son pre­
mier but dans l’uniforme des 
Flyers. Le nouvel attaquant du 
Philadelphie a déjoué Jeff Hac­
kett à 16:29 d'un tir de l'enclave. 
Hackett venait de le frustrer 
quelques minutes plus tôt.

Lindros a ajouté un second 
but 42 secondes plus tard après 
avoir été bien repéré par John 
LeClair. Son lancer n'a donné 
aucune chance à Hackett.

Rivet a salué son retour en 
créant l égalité à 19:50. Une 
belle passe de Dainius Zubrus 
lui a permis de surprendre \ran- 
biesbrouck d'un beau tir dans 
la lucarne.

McCleary blessé
La deuxième période a 

donné lieu a un incident à faire 
dresser les cheveux sur la tête. 
Trent McCleary s'est courageu­
sement jeté devant un tir frap­
pé de Chris Therien. Mais le 
lancer l’a atteint directement à 
lagorge. Le joueurduCanadien 
s’est effondré sur la glace 
comme s’il venait d’être frappé 
par la foudre.

Soutenu par des coéqui­
piers. McCleary a presque 
perdu conscience dans le cou­
loir menant à l'infirmerie. Il a 
été immédiatement conduit à 
l'hôpital.

En troisième, Hackett a 
sauvé le Canadien à au moins 
quatre reprises. Deux fois 
devant LeClair. puis deux fois 
face à Primeau. Hackett a reçu 
40 tirs au cours du match.

sérieuse. L’attaquant du Cana 
dien a eu deux vertèbres frac­
turées lorsqu’il a été mis en 
échec par lan Laperrière, des 
Kings de Los Angeles.

Aujourd’hui son état n’inspi 
re plus d’inquiétude. Savage 
ayant même repris l’entraîne 
ment sur glace.

Bouillon
retranché

MONTREAL (PC) - Francis 
Bouillon a été retranché de la 
formation, ce qui a permis à 
Craig Rivet de renouer avec la 
compétition après une blessu 
re aux adducteurs.

Bouillon a écopé pour son 
jeu lors du but vainqueur que 
Marek Malik a marqué en pro 
longation. lundi, en Caroline.

Il faut aussi voir dans cette 
décision une façon de «mon 
trer» Scott Lachance. Il y aura 
en effet un surplus de défen 
seurs lors du retour à la santé 
de Vladimir Malakhov et le 
rappel de Miloslav Guren de 
Québec.

Andrei Bashkirov n'a pas 
joué également.

Les Flyers ont rappelé le 
défenseur Jeff Lank des Phan 
toms de Philadelphie. Lank 
remplace Adam Burt qui a subi 
une légère commotion cérébra­
le lors du match de jeudi contre 
les Panthers de la Floride. Ce 
Lank n’est pas inconnu à Mon­
tréal puisqu'il a été réclamé par 
le Tricolore en sixième ronde du 
repêchage de 1993.

Le Canadien ne lui a jamais 
offert de contrat, si bien qu’il 
s’est retrouvé admissible au 
repêchage en 1995. Les Flyers 
l’ont alors choisi en neuvième 
ronde. Lank livrait hier son pre­
mier match dans la Ligue natio 
nale.

Jody Hull est l'autre blessé 
chez les Flyers. Hull souffre 
d’un étirement ligamentaire à 
un genou. Il sera absent de deux 
à quatre semaines.

Mikael Andersson a été lais­
sé de côté.

S’il maintient le même ryth 
me. Mark Recchi va enregistrer 
une quatrième campagne de 
plus de 100 points, un exploit 
qu’il n’a pas réussi depuis la 
saison 1993-1994 lors de son 
premier passage à Philadel 
phie.

Recchi a atteint le plateau 
des 900 points en carrière le 17 
janvier contre la Floride.

Les succès de John LeClair 
face au Canadien sont tout sim­
plement incroyables. Avant la 
rencontre d'hier, l’ailier gau­
che des Flyers avait marqué 22 
buts en 21 matchs contre son 
ancien club. Il avait aussi ajou­
té 11 passes.

Éric Desjardins joue en 
moyenne 27 minutes et 11 
secondes par match, un som­
met chez les Flyers.

Simon Gagné ne donne pas 
l'impression de ralentir. Le 
jeune joueurdecentrede 19ans 
a marqué à ses deux derniers 
matchs. En 47 matchs, le pati­
neur de Ste-Foy a réussi 10 buts 
et récolté 14 passes. II occupe le 
cinquième rang des marqueurs 
chez les recrues de la LNH.



Duel Rams-Titans

D’une fiche combinée de 12-20 au Super Bowl
ATLANTA (AP) - Ce n’est 

vraiment pas un Super Bowi 
classique - pas de Cowboys, de 
Broncos, de Packers, ou de 
49ers.

Simplement les 
TitansduTennessee 
et les Rams de St.
Louis, deux équipes 
qui n'ont guère de 
racines profondes 
de cet affrontement 
que personne 
n’attendaitilyacinq 
mois. Pensez-y unpeu.Lesdeux 
clubs avaient une fiche combi­
née de 12-20 en 1998.

Les Titans étaient les Oilers 
du Tennessee l’année précé­
dente et les Oilers de Houston 
tout juste avant. Ils ont joué 
dans trois villes différentes et 
quatre différents stades au 
cours des quatre années pas­
sées, présentant des fiches de8- 
8 lors de trois de ces quatre sai­
sons.

Les Ramsétaientà Los Ange­
les jusqu'en 1995. quand ils ont 
déménagé à St. Louis. Ils sont 
menés par Kurt Warner, un 
ancien commis de supermar­
ché qui jouait dans l'Arena 
League et en Europe avant de 
devenir le joueur par excellen­
ce de la NFL à sa première 
camapgne comme quart par­
tant. Allez-donc y comprendre 
quelque chose.

«L’été dernier, je ne pensais 
vraiment pas que j'allais dispu­
ter le Super Bowl en qualité de 
partant», a dit Warner, qui a 
pris les commandes de l'équipe 
lorsque le partant et joueur 
autonome de 16 millions $. 
Trent Green, s’est bousillé le 
genou lors du camp d’entraine­
ment.

■Je m’interrogeais quant à 
savoir si j'allais pouvoir abat­
tre le travail en qualité de sub­
stitut. Je souhaitais simple­
ment pouvoir démontrer aux 
gens ce que je pouvais faire.»

C'est exactement ce que ces 
deux clubs ont fait afin de méri­
ter un laissez-passer pour le 
Super Bowl qui sera disputé, ce 
soir, au Georgia Dome.

Rams et Titans s'affronte­
ront devant des millions de 
téléspectateurs qui les igno­
raient totalement à une époque 
très rapprochée.

Les Titans ont été fondés en 
1960(Oilers de Houston)au sein 
de la défunte Ligue américaine

de football. Ils ont remporté le 
premier titre de l'AFL, mais 
après, ils n’ont pu se qualifier 
pour une finale du Super Bowl.
------------ Ils ont disputé le

match de champion­
nat de l’Association 
américaine en 1978 
et 1979. quand Earl 
Campbell faisait 
face aux Terry 
Bradshaw, Lynn 
Swan et «Mean» Joe

------------ Greene des Steelers
de Pittsburgh.

Les Rams, eux, ont vu le jour 
à Cleveland en 1937 et ils ont 
déménagé à Los Angeles en 
1946. conservant ce nom même 
quand ils ont aménagé40milles 
plus au sud de Los Angeles, à 
Anaheim, en 1980. Ils ont rem­

porté le titre de la NFL en 1952 
avec des vedettes telles Bob 
Waterfield, Norm Van Broc- 
klin, Tom Fears, Elroy Hirsch, 
Tank Younger et Deacon Dan 
Towler.

Ils n’ont toutefois participé 
qu’à une finale du Super Bowl, 
en 1979. alors que leur unité 
défensive était menée par Jack 
Youngblood et Hacksaw Rey­
nolds. Les Steelers s’étaient 
imposés en grande finale.

Les Rams ont disputé le 
match de championnat de 
l’Association nationaleen 1989, 
ce qui fut leur dernière saison 
avec une fiche gagnante. En 
1998. ilsontconclu lacampagne 
avec un dossier de 13-3 lors de 
la première saison de Dick Ver­
meil à la barre de l’équipe.

Maudit verglas!
ATLANTA (AP) - Le mauvais 

temps aura fait pester les adver- 
sairesdu34eSuper Bowl jusqu’à 
la fin. Les Rams de St. Louis ont 
dû se résoudre à annuler leur 
présence au Georgia Dome, 
hier, en raison des mauvaises 
conditions climatiques et des 
routes givrées, tout comme les 
Titans du Tennessee d’ailleurs.

L’entraineur Dick Vermeil a 
annulé la session prévue pour 
une durée de 45 minutes après 
un rapport de la police locale.

Les Rams n’auraient vrai­
semblablement pas eu d’ennuis 
pour se rendre au Georgia 
Dome, mais le retour à l’hôtel, 
lui. aurait été plus incertain.

«Je ne voulais pas annuler ce 
périple, a dit Vermeil. Je vou­
lais que les joueurs se rendent 
sur place, dans le vestiaire, afin 
de se mettre dans l’ambiance. 
J’aurais aimé que nous soyions 
tous là-bas en prévision de 
l’affrontement de demain 
(aujourd’hui).»

Vermeil a aussi précisé que 
«tout le monde semblait être 
dans un état de panique en rai­
son du mauvais temps».

■Quand vous avez vécu aussi 
longtemps que moi dans une 
ville comme Philadelphie, vous 
ne vous inquiétez guere et vous 
ne paniquez jamais en fonction 
du mauvaistemps. Mais bon. J’ai 
suivi les conseils de la police. Je 
leur ai demandé leur avis et j’ai

annulé la sortie par la suite. Je 
ne voulais pas le faire, croyez- 
moi. mais j’ai dû me résoudre à 
le faire.» Vermeil a précisé que 
le demi de sûreté. Keith Lyle, 
sera encore une fois le substitut 
de Devin Bush. Lyle a joué seu­
lement lors de situations bien 
précises en défense lors de la 
finale de l’Association Nationa­
le face aux Buccaneers de 
Tampa Bay la semaine dernière 
après avoir raté les huit der­
niers matchs des siens.

1

VERGLAS - Des employés municipaux répandent du sable et du 
sel sur une rue conduisant au Georgia Dome d’Atlanta, où sera dis­
puté le XXXIVe Super Bowl aujourd'hui. (Photo AP)

S’entraîner sous une tente
ATLANTA (AP) - Les Titans 

du Tennessee n’ont pas voulu 
prendre le risque, hier, de se 
déplacer sur les routes givrées 
qui mènent au Georgia Dome. 
Ils ont donc décidé de tenir 
leur dernière séance d’entraî­
nement avant le Super Bowl 
dans la grande tente chauffée 
qui borde leur hôtel.

Cette tente a servi à de nom­
breux points de presse au cours 
de la semaine.

«On passe nos vies dans des 
roulottes, donc, faire une der­
nière séance sous une tente 
chauffée ne nous cause vrai­
ment aucun problème», a 
déclaré l'entraîneur. Jeff Fis­
her.

Avant de devenir les Titans 
cette saison, les anciens Oilers 
ont eu recours à une foule de 
lieux plus bizarres les uns que 
les autres au quotidien. Les 
locaux administratifs de 
l’équipe ont déjà été situés 
dans un immeuble offrant des 
services de santé et ils ont dû 
s'entraîner dans des terrains 
de stationnements au cours 
des deux dernières années en 
raison du mauvais temps.

Une pluie verglaçante est 
tombée sur Atlanta, vendredi 
soir, rendant les conditions 
routières précaires hier matin. 
Fisher a préféré se servir de la 
tente située dans le stationne­
ment de l’hôtel pour un petit

entraînement d’une heure.
Les Titans avaient eu 

l’opportunité de s'entraîner au 
Georgia Dome la veille.

«Avoir la chance de se ren­
dre au Georgia Dome et de 
s'entraîner sur le terrain est 
important, a dit Fisher. Parti­
culièrement quand vous vous 
apprêtez à jouer sous un toit. 
Mais tout a bien fonctionné 
pour nous.» Fisher a égale­
ment précisé que le quart Steve 
McNair, qui soigne une blessu­
re récurrente à l’orteil du pied 
gauche depuis deux mois, se 
sentait nettement mieux que la 
semaine dernière, à la veille 
de la finale de l’Association 
amércaine.

Joe Montana au Panthéon de la NFL

«oe Montana

ATLANTA (AP) - Si un 
joueur devait être admis sans 
aucune forme d’opposition au 
Panthéon du football, ce devait 
bien être Joe Montana qui a été 
nommé à trois reprises le 
joueur par excellence du 
Super Bowl.

Montana a été nommé en 
compagnie de son ex-coéqui- 
pier des 49ers de San Francis­
co. Ronnie Lott, qui en était lui 
aussi à sa première année 
d'égibilité.

L’ex-quart et l’ex-demi 
défensif ont été membres de 
quatre formations des 49ers 
qui ont remporté le Super 
Bowl.

Les trois autres élus sont le 
propriétaire des Steelers de 
Pittsburgh. Dan Rooney, le pla- 
queur Howie Long et le secon-

deur Dave Wilcox, ce dernier 
par le comité des vétérans.

Malgré tous ses exploits, 
Montana a admis qu'il était 
nerveux jusqu'à ce qu'il enten­
de son nom.

■ Ronnie et moi étions vrai­
ment nerveux en s’en venant 
ici. a déclaré Montana. Qu’est- 
ce que l’on fait, si notre nom 
n’est pas prononcé?»

Deux des joueurs les plus 
importants lors de la dynastie 
des 49ers. Montana et Lott ont 
rendu hommage au propriétai­
re Ed DeBartolo.

«M. D. nous motivait comme 
pas un. a dit Montana. Si l’équi­
pe avait besoin d'un coup de 
pied au derrière. M. D. nous le 
donnait.

«Ce qui a fait notre force 
était notre esprit d'équipe, a

ajouté Montana. Sur un ter­
rain, les 53 joueurs et les entraî­
neurs doivent travailler 
ensemble.»

Mais ça aide lorsque Monta­
na est le quart et que Lott joue 
au poste de demi défensif.

Montana n’a jamais été 
intercepté en 122 passes dans 
les quatre matchs du Super 
Bowl auxquels il a participé.

Il a terminé sa carrière au 
quatrième rang des passeurs 
avec plus 40 000 verges. Il a 
complété 3409 passes (le troi­
sième plus haut total).

Il a été le maître incontesté 
des retours au quatrième quart 
en comblant 31 déficits au 
cours de sa carrière.

Sa remontée la plus specta­
culaire a certes été celle du 
Super Bowl de 1989 quand il a

franchi 92 verges qui a mené au 
touché victorieux contre les 
Bengals de Cincinnati dans la 
dernière minute de jeu.

Quant à Lott, il a été nommé 
à huit reprises au sein de l’équi­
pe d’étoiles et il détient tou­
jours le record des séries éli­
minatoires avec neuf intercep­
tions.

Enfin. Long a réussi 84 sacs 
en 13 saisons avec les Raiders 
d’Oakland et les Rams de Los 
Angeles.

Lynn Swann, ex-receveur 
éloigné des Steelers qui ont 
remporté quatre fois le Super 
Bowl, l'ailier défensif Jack 
Youngblood des Rams de Los 
Angeles, et l’ex-entraîneur 
Marv Levy n'ont pu obtenir les 
80 pour cent requis pour être 
élu au Panthéon.
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DANS LA LIMITE DES STOCKS

Un pn
ca route

z vite!

qui tient 
en hiver!

Pneus Silverguard ST

Dimensions
Soldé, 1
chac.

P155/80R13 44,99 ||

PI75/70R13 44,99 \

P185/75R14 54,99
P195/75R14 54,99 i

P2d5/75R14 54,99 |

PI85/70R14 54,99
P205/70R14 54,99
P175/65R14 54,99
P205/75R15 64,99
P215/75R15 64,99
P235/75R15 64,99
P205/70R15 64,99

i P215/70R15 64,99
P205/65R15 64,99

Avec b garante contre ies avaries routières ’
| ’Détois en magasin

:---------- 1—

AÆ99
Chac.

TOUS LES 13 POUCES

C^99
Hi Chac.

TOUS LES 14 POUCES

64?£
TOUS LES 15 POUCES
Pneus toute-saison 
SilverguardMD ST
Pneus faits pour Sears par 
Bridgestone, classés neige et 
boue pour une tenue de 
route supérieure.
Série N° 64000

P A SD E^p Al E MEN T A VA NT
/# É- :4 LJ ^^2 U / T°US les far-

OU 12 VERSEMENTS EGAUX

DIMANCHE 
le magasin et 

le Centre de l'Auto 
sont ouverts 
de 10 h à 17 h

ih

Prix de réclame en vigueur jusqu'au 6 février 2000, 
dans la limite des stocks.

Découvrez tous les côtés de Sears
Les mentions "Ord." ou "Était" de Sears Canada Inc. se rapportent à des prix Sears.
Aima: 662-2222, Chicoutimi: 549-8240, POSTE 228. Sears Canada Inc.
Tous les articles, couleurs ou tailles de cette page n'ont pas été offerts dans tous les magasins Sears. 03521 Copyright 1998 Sears Canada Inc. 441732


